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InTKoSycrry x 


La Cour de Views; en tant que Souve- 
nine des Royaumes de Boheme & de Hon- 
grie , reclame certaines Provinces de la Repu- 
blique de Pologne. Les titres dont elle appuye 
es pretentions, ſont-ils exacts & ſolides? Cette 
queſtion ſera diſcutce ci- après. 


10 F Partage 
Elle ſe fair raiſon à elle-· meme de ſos droits; ; 
artendu ( dit-elle ) qu*une longue experience n 
que trop prouve que Vetat de la Republique ne 
Fermer pas de pouvoir Jamais eſperer juſtice par 
les votes ordinaires. 
Tes expreſſions ſemblent etablir en Fai que 
depuis des ſiecles , la Cour de Vienne a pro- 
duit ſes droits ſur la Pologne, qu'elle en a 
demande fatisfaction, & que celle- ci a &e re. 
fuſce , ou long- tems differce. Cependant il eſt 
de notoriete publique, que la priſe de poſſeſ- 
ſion effective des Provinces dont la Cour de 
Vienne s'eſt emparce , a devance de quelques 
mois le premier expoſe de ſes droits; ainſi elle 
na pas laiſſè le tems a la Republique, ni de 
lui accorder une ſatisfaction, ni de la lui re- 
fuſer; & ce deni pretendu eſt un grief con- 
3 après coup pour donner un air de equi 
a ſes demarches. ES 
L'Autriche dit: que Erat de la Pologne ne 

permet pas de pouvoir jamais eſperer juſtice par 
les votes ordinaires. 

 Cen'eſt pas ſans deſſein, ſans doute, qu'on 
n'a pas determine expreſſement quel eſt cet 
Etat de la Pologne qui fait obſtacle à la juſtice 
par les voies ordinaires. Mais cet allegue eſt 

errone, quelque ſoit le ſens ſous lequel on vou - 
dra Vadmertre. 


* 
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8 par V Etat de la Pologne, on entend e- 
tat & troubles & de deſordres qui y a regné 
depuis 1768, il eſt accidentel & paſſager par 
{a nature; c'eſt un orage auquel le tems ſetein 
doit ſucceder. La Cour de Vienne en avoit 
ainſi jugs elle-meme en 1771, lorſqu'elle de- 
clara, qu'elle ſe reſervoir de traiter amicale- 
ment, au retour de la paix, avec le Roi & la 
Republique, de ſes prètentions ſur Zips & quel. 
qu autres Diſtricts qu'elle avoit ceints d'un cor- 
don pour les defendre des inconveniens qui 
pouvoient reſulrer du voiſinage des deſordres 
de la Pologne. 

Si par Etat de la Pologne o on ws 525 
rat politique, ſes formes & fa conſtitution, 
on eſt auſſi mal fonde a dire qu'on ne peur 
eſperer juſtice de la Repabiiqee par les VO1es 
ordinaires. 

Les voies ordinaires devroient | etre rexpoſe 
& la diſcuſſion des droits prètendus, avec la 
Republique repreſentce en Dicre. Or toutes les 
fois qu'il y a eu des Dictes, la Cour de Vienne 
apuy expoſer & diſcuter fes droits. Qui eft-ce 
qui Fa empèchè de fe ſervir de cette voie ou- 
verte depuis tant de ſiècles? Et fans parler des 
precedentes , pourquoi n'a- t- elle pas fait va- 
loir ſes pretentions dans ſes ſtipulations avec 


la Republique , lorſqu elle traita avec elle 2 


1ͤ dune 
nommèment en 1677 & 1732, & enſuite 4 l 


Diere de 1736 où le concours de ſes vues avec 


celles de la Ruſſie, a donnè un Roi a la Pologne! 
Or, loin de les faire valoir dans aucune de ces 
circonſtances , loin d'elever le moindre doute 
fur la legitimite des poſſeſſions de la Republi- 
que, la Cour de Vienne lui a donne en tout 
tems les titres qui la conſtatent, & elle a de- 
clarè en maintes occaſions qu'elle vouloit leur 
1ntegrite, On le voit entre autres par la decla- 
ration recente du 16 Mars 1764, ſignce dy 
Comte de Merci fon Ambaſſadeur, remiſe au 
Primat pendant Vinterregne, & imprimde dans 
les Gazettes a la requiſition dudit Comte de 

Merci, laquelle declaration porte comme 

ſuit: is nes > 
« Des le commencement du prefent inter- 
„ regne, Sa Majeſte Imperiale, Reine d'Hon- 
„ grie & de Boheme , en ſa qualite de voiſine 
„ & dancienne allice de Pologne, $s'eſt em- 
» prefize de faire connojrre l'intèrèt qu elle 
» prend au maintien de cette Republique dans 
„ tous ſes droits, dans toutes ſes poſſeſſions , 
» & dans toutes ſes prerogatives, ſur- tout celle 
„ d'une election parfaitement libre; mais Sa 
Fx Majeſte ayant ete inſtruite des bruits que 
„ Von a répandus en Pologne dans la vue de 
jetter des doutes ſur la fermetè & la realits 


\ 


( 
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de ſes intentions a cet egard, a cru Ave les 


„ manifeſter par une declaration formelle & 
» authenrique „. &c. 


Parmi les poſſeſſions de Ja ire au 
maintien deſquelles la Maiſon d Autriche s'in- 
tereſſoit en 1764, étoient ces memes Provin- 
ces qu'elle s eſt approprice en 1772. 

Il doit donc paſſer pour demontre, que la 
Conſtitution de la Republique n'a pu donner 
ni raiſon juſte ni meme un prerexte ſpecieux | 
aux procedes de la Cour de Vienne. En effet, la 
forme du Gouvernement Polonois eroir telle 
quelle eſt aujourd'hui, lorſque les Traites de 
Velau , d' Oliva, de 1686 avec la Ruſſie, de 
1677 & 1732 avec la Cour de Vienne, furent 
diſcutes & conclus. Si cette forme de Gouver- 
ment a des inconveniens, ils ne ſont dangereux 
qua la Pologne meme & nullement a ſes voi- 
ſins. Cétoit une vérité dont ces mimes voiſins 
avoient paru juſqu'ici perſuades z & c'eſt en 
canſcquence ſans doute qu'on les a vus en toute 
occaſion maintenir les vices de la conſtitution 
Polonoiſe , déguiſés dans leurs écrits ſous le 
nom de libertẽs & de prerogarives Nationales. 
Ce n'eſt qu indirectement que ces vices ont pu 
devenir une occaſion de diviſion entre les voi- 
fins de la Pologne; lorſque ayant amenè le de- 


ſordre & la toibleſle dans la Republique ; Us. 


14 FI 
ont permnis 4 Vinfluence gde de s' ingkre 
dans ſon adminiſtration interieure. Les jalou: 
ſies & les rivalires qui ont accompagne cette 

influence, ont fait les malheurs 0 la W 
& non ſon crime. 

Ill ſuit de tout ce que ile que la full 
 alleguee par la Cour de Vienne pour juſtifier 

le parti qu'elle a pris de fe faire raiſon d'avance 
ſar ſes prerentions, neſt au fond qu'un pretexte 
denue de toute realite , parce qu'elle auroit pu 
des long- tems obtenir ce qui auroit ere de juſ- 
tice par les voies mè mes preſcrites par les 

Traitéès. 

L appropriation des Lela de la Republi 
que par la Maiſon · d Autriche, eſt donc aulli 
contraire a Fequite dans la forme & la manicre 
dont elle y a procede, que mal fonde dans les 
titres dont elle Pautoriſe. Cette derniere aſſet- 
tion va recevoir le dernier degre d'evidence 
dans les Recherches qui ſe trouvent ci- apres. 


*. 
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RECHERCHES 


8 UR HALICZ 
ET SUR FIODZIMIRZ, 


Fe Cours de Vienne, de Plies & de 
Berlin ont fait remettre a celle de Varſovie, au 
mois de Septembre de l'année 1772, des dé- 
clarations uniformes dans leſquels ces Cours 
diſent: « qu'elles ont des pretentions conſi- 
» derables ſur pluſieurs poſſeſſions de la Repu- 
» blique; qu'elles ont arrete entre elles de 

» faire valoir ces prerentions „& que chacune 


» delle ſera prete à les juſtifier en tems & 
» lieu „ &c. (1). 


9 


— 


—— 


(1) Ces declaratians ont été preſentees a Var- 
ſovie par les Miniſtres des Cours de Peterſbourg & 
de Berlin ſous la date du 16 Septembre, & par ce- 
lui de la Cour de Vienne ſous celle du 26 du mème 
mois. Elles ont été imprimees dans toutes les Ga- 
zettes Allemagne & de Hollande de 1772. Voyer 
nommé ment celle d Utrecht, Ne. 78, art. des Fron- 
eres de Pologne, le 13 Septembre 2772 4 la ſuite 
des Lettres- Patentes du Roi de Pruſſe. all 


. nere 


Dans le mime tems , ces Cours ſe ſont et 
partes chacune d'une grande portion du Royan- 
me de Pologne; & celle de Vienne a fait oc- 
cuper par ſes troupes la plus grande partie dy 
Palatinat de Cracovie , une grande partie du 
Palatinat de Sandomir , une partie de celui de 
| Lublin, une partie de la terre de Chelm, preſ- 
que tout le Palatinat de Bei, celui de Ruſſi 
tout entier, compole des terres & diſtricts de 
: .opol, de Zidaczeu , de Prremisl, de Sanol, 
de Halicz , de Tremboula & de K olomyia ; & 
des parties des alatinats de Volhynie & de 
Podolie (1). 
On ne croit pas que la Cour de Vienne puiſſ 
ſerieuſement former des pretenrions ſur les Pa 
latinats de Cracovie, de Sandomir, de Lublin, 
notoirement les plus anciens de la Pologne, 
polledes par cette Couronne depuis douze ſit 
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Loe Miniſtre de la Cour de Vienne a preſents l 
declaration de cette Cour plus tard , parce qu il ne 
ſe trouvoit pas encore à Varſovie le 16 Septembre. 
(1) On peut voir les limites que la Cour de 
Vienne a traces à ſes uſurpations ſur la Pologne, 
dans la meme Gazette d'Utrech , No. 78, dans un 
Edit de cette Cour qui y eſt dd la ſuite le 
cette Declaration, art. d Virecht le 27 Septembre 
1. 
cle 
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cles ſans interruption; - mais on a appris par 
diferentes voies , qui Iimperatrice Reine de 
Hongrie pretend , en cette dernière qualité, 

avoir des droits ſur quelques Provinces Ruſſes 


de la Pologne, que des Reſcrits de la Cour de 


Vienne & des Ordonnances du Gouvernement 
Autrichien erabli a a Leopol depuis le mois 
{Octobre 1772, qualifient des Royaumes d'4- 
licie ou de Gallicie , & de Ludomer ou Ludo- 
merie (1), par ou ron veut dire, ſans doute > 
Halicx & Nlodzimirz. 

Ces prerentions de Ia Cour de Vienne fur 


3 


OY oa . — 
— 


(i) On a vu dans la Gazette de France ou de Paris 
dePFannte 1772, No. 99, pag. 454, art. des Fron- 


tieres de la Pologne le 21 Novembre, que & la 


» Grande Chancellerie de Vienne a adreſſé à toutes 
» les Chancelleries ſubalternes un Reſcrit, par lequel 


> il leur eſt ordonnè de joindre au titre de Im- 


v peratrice-Reine , à la ſuite du Royaume d Eſcla- 
» vonie, ceux d' Alicie & de Ludomer . 
Une des Ordonnances du Gouverneur Autrichien, 


reſident a Lẽopol, ſous la date du 15 Decembre 1772, 


qualifie les Provinces envahies par la Cour de Vienns 


ſur la Pologne, de Regna Alicia & Ludomeriæ; & dans 


une autre Ordonnance datee le 4 Janvier 1773, le 
meme Gouverneur qualifie I'Imperarrice - - Reine de 
Regina Gallicia & Ludomeria. 
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les Provinces Ruſſes de la Pologne, ont donne 
lieu 4 des recherches ſur les Terres de Halicy | 
& de lodximirx, dont la premiere, comme 
on I'a deja vu, fait partie du Palatinat de Ruſ- 
fie , la ſeconde de celui de Yolhinie ; & ce 
ſont ces Recherches que Ton preſente ici ay 
Publie. - 


4 la Pol logne. a 


PREMIERE PARTIE. 


On ne trouve dans I'Hiſtoire aucun fair ſur 

lequel on puiſſe fonder opinion, que les Rois 
de Hongrie aient anciennement poſlede la 

Ruſſie, ou quelque partie de la Ruſſie; ni que 
ces Rois aient jamais eu quelque autorire ſur 
les Princes, entre leſquels ce vaſte Etat ẽtoit 
partagé. (1). Mais on y trouve que, vers la fin 
du douzieme , & au commencement du trei- 
zieme fiecles , deux Princes Hongrois, cadets 
de la premiere Maiſon Royale de Hongrie, 
Serotent emparCs d'Halicz , Chateau & Ville 

ſues ſur le Nieſter, vers les frontières de la 
Moldavie & de la Tranſylvanie, portant alors 
le titre de Duche , & aujourd'hui lieu princi- 
pal d'une Terre ou Diſtrict, faiſant partie du 
Palatinat de Ruſſie. C'eſt le ſeul Chãteau dont 


1 —„— —— 
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— 
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(1) Ceſt-la Vopinion qu'on a etablie dans les pre- 

micres pages de 'Expoſe des Droits de la Couronne 
de Hongrie ſur la Ruſſie-Rouge & ſur la Podolie; 
ainſi que de ceux de la Couronne de Boheme ſur les 


Duches d' Oſwietzim & de Zator. Ven le premier 
Volume + Page 182. 


8 Partage 
on voit que ces Princes ſe ſoient empares en 
Ruſſie; & I Hiſtoire dit auſſi que Fun & l'autre 
de ces Princes fut chaſſè de ce Chatean par ceux 
à qui ce Chateau & Duche appartenolent leg 
timement. | 
Le Chateau d'Halicy , qui tire fn tom dune 
montagne ſur laquelle il eſt firus (1), ne paroir 
Pas fort ancien; & le Duche auquel 1] le don- 
noit , ne paroit pas avoir ere d une grande 
ctendue. 5 
On ne voit Halicz nommè, ni dans le par- 
tage que Yolodimir ou Wladimir J, Grand- 
Duc de Kiow ou de Ruſſie, fit des Provinces 
Ruſſes entre ſes douze fils, en 1015, & que 
on trouve dans Dlugo (2) : ni dans celui 


n — * ry 4 "IT le th —— 
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(1) Dlugoſz, Ecrivain du quinzième fiecle , dans 
ſa Deſcription de la Pologne, dit: Halicz mons 
 altus terre Halicienſis, argilloſus gui a fluvio Dnieſtu 
alluitur cui arx ſuper impoſita eſt , qui & arci & Re 
gion: nomen dedit. Jo. Dlugos ſeu longini Hiſt. Pol. 
 Lipf. 1711, T. I. Lib. 2. col. 34. Le Chateau de 
Halicz etoit de bois juſqu'au tems de Caſimir le 
Grand, qui le fit conſtruire en pierre, & a-peu-pres 
tel qu'il eſt encore aujourd'hui. Foy. Dlug. Lib. 9, 
Col. 1164. Caſimir le Grand a commence à regner 
en 1333; il a reduit la Ruſſic en 1340, & il eſt 
mort en 1370. 


(2) Dlug. L. 2, Col. IOF. Et le P. Wyrivic 


de la Pologne. 2 
que Jaroſlas J, fils de V. olodimir I, fir entre 
ſes cinq fils, en 1504, & que l'on trouve dans 
Dlugoſy auſſi, ainſi que dans la Chronologie 
des Grands Ducs de Ruſſie ou de Kiow , don- 
nee par M. Deguignes dans ſon Hiſtoire gene 
rale des Huns (1) ; ni dans aucun de ceux qu on 
peut ſuivre dans la meme Chronologie. 

On ne trouve le Chateau de Halicx dans 
Hiſtoire, que ſous Vannee 1125. Volodor 
Roſciſlawicz , ou Volodimir, fils de Roſciſſas, 
Duc de Przemiſ{ , attira dans ſon Duche les 
armes du Roi de Pologne Boleſlas III, pour 


avoir fait une invaſion ſur les terres de Craco- 


vie dans abſence de ce Prince, & dans le tems 
| que Boleſlas ètoit occupè a convertir les Pome- 
raniens. Folodor fut battu a Filickow , pres 
de Przemiſt , & il senfuit juſqu'a Halica, qui 


— _—_ 


Uwagi nad hiſtor. odm. W. Panſtivie Roſſyi. W. 
Warſz 1766, p. 135. Dlug. met la mort de Volo- 
dimir I, ainſi que ce partage, ſous Fannee 1005; 
mais la Chronologie de Dlugoſz, dans ce qui re- 
garde la Ruſſie, differe de dix ans de celle des ecri- 
vains poſterieurs ſur la Ruſſie. Yoy. auſſi Cromer , 
edit. Col. 1589, p. 39, col. 1. ent W. Warte 
1766, p. 1. 
ä 470 Dlug. Lib. 3, col. 1385 hiſt. gen. des Haw 
par M. Deguigues. Paris, 1756, T. I, p. 1 & 306 , 
& Wyrwicz ut Sup. p. 135. | 


B ; 
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* | Partage 5 
eſt Eloigne d'environ trente milles de Pre- 
miſl (1). C'eſt tout ce que [Hiſtoire dit alors 
de Halicy. | 
"FF 37. On ne ſait pas ſi ce Chateau avoit alots 
ſon Duc particulier; mais ce n'eſt que ſons Fan- 
ne 1137 qu'on voit le premier Duc d Haliq 
dont ! Hiſtoire faſſe mention. Il y avoit alors plu- 
ſieurs autres Duches dans ces parties de la 
Ruſſie. Ces Duches etotent ceux de Przemiſl, 
au Nord des monts Krapacks , leſquels ſ&a- 
roient toujours la Pologne & la Ruſſie de h 
Hongrie; de Trembowla , de Swinigrod, de 
Bel, de W lodyimirz , de Lucko , d'Oftrog (2) 


Hans 


EA o _— 
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(1) Dlug Lib. 4, Col. 423 — 4, Miechov. apud 
Piſtor. in ſcrip. rer. Pol. T. II, p. 56. Crom. p. 87, 
col. 1. Stryiko w, p. 184. 

(2) Przemiſl , Chateau & Ville ſur le Sau, vers 
les frontieres "A Palatinat de Cracovie , dans la 
partie Occidentale du Palatinat de Ruſſie, dont 1: 
Terre de Przemiſl fait la plus grande partie. Les 
Ecrivains Polonois diſent que Premiſlas , Duc ou 
Roi de Pologne au huitieme fiecle, fonda la ville 
de Przemiſl ou Preſmilie. 

Volodimir I , Duc de Kiow , Sempara de Prze- 
miſl au dixieme fiecle ; elle fut repriſe par Boleſlas II. 
dans Fonzieme , & les Ruſſes la prirent encore vers 

la fin du meme ohzième ſiecle. 

Volodor, Duc de Przemifl , dont on a parle ſous 


„ 
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Le Prince qui portoit le titre de Halicy vers 
1137, Sappelloit Jaroflas. 
Dans une alſemblee des Princes Ruſſes , te- 


a f 2 A 4 * - — 


—— 


année 1125, poſſedoit ce Duche en 1093. Le Du- 
che de Przemiſl ſe trouvoit reuni a la Couronne en 
1179 : il paroit en avoir ete demembre encore au 
treizième fiecle z & il y fut reuni en 1340. 

Trembowla , Chateau & Ville ſur une petite ri- 
viere appellee Keinen, , & pres de fa jonction avec 
le Seret à FextrEmite Orientale du Palatinat de Ruſ- 
ſie. Waſile ou Baſile, frere de Volodor , Duc de 
Przemifl , Etoit Duc de Trembowla en 1093. Ce 
Prinee vivoit encore en 1125. Il paroit que Halicz , 
qui m eſt qu à douze milles de Trembowla, Etoit alors 
une dependance de ce Chateau. 

Swinigrod , qui eft appelle eh bebe 
grod, Chateau & Ville ſur le Nieſter, dans la par- 
tie Occidentale du Palatinat de Podolie au- deſſus 
de Kamieniec , & a environ quatre milles de cette 
Ville, avoit fon Duc en 1126; c'etoit Volodi- 
mir II, fils de Volodor , Due de Przemill. 

. Chateau & Ville a POcctdent du Bug, & 
qui donne ſon nom à un Palatinat, avoit le titre 
de Duche environ le meme tems. Caſimir II, Roi 
de Pologne, Epouſa en 1168 Helene , fille de Wize- 
wold , Duc de Bel. | f 

Le Duche de Wlodzimirz en Volhinie , avoir Kto 
le partage d' Igor ou Gregoire , quatrieme fls du 
tand Duc Jaroflas I, en 1054+ 


B FY 
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nue cette année 1137 4 lodximirx en Volhi- 
nie, & preſidee par le Grand Duc de Jaropelk 
F ladimirowicx, ou ces Princes concertoient 
une nouvelle invaſion de la Pologne, Jaroſlas, 
Duc de Halicz, abſent, fut accuſe dentretenir 
des intelligences avec la Pologne, od regnoit 
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On voit un Duc a Lucko en Volhinie auſſi, en 
1078. Ceetoit Jaroſlas, fils du Grand Duc Izaſlas. 
Oſtrog qui eſt en Volhinie auſſi, étoit Duche de- 

puis 1099. David fils d Igor, Due de Wlodzimin, 
eut alors Oſtrog avec le titre de Duchè. 

C'eft environ ce temps qu'il faudroit plater- Ha- 
licz le prẽtendu Duc de ce nom Coloman , bätard 

du Rot de Hongrie Coloman, dont PExpofe des 
Droits pag. 6, fait mention en citant Miechovitz. 
Miechovita dit à la verite , d' après quelques Chro- 
niqueurs Polonois ; à ce qu'il pretend, que Boleſ- 
las III. etablit- dans. Halicz un Coloman, fils du 
Roi de Hongrie Coloman auſſi, fans dire cependant 
que ce Coloman füt batard , & a qui, dit-il encore 
que Boleſlas IIE avoit donné ſa fille en mariage 
V. Miecho. ap. piftor, in ſcript. rer. Pol, pag. 57; 
mais on ne trouve ce Coloman fils, ſoit légitime, 
ſoit naturel du Roi Coloman, ni dans Dugloſz, an- 


terieur a. Miechovita, ni dans aucun Hiſtorien Hon- 


grois, ni dans les Tables Genealogiques des Rows 
d' Hongrie, rédigèes par Piſtor. in ſcript. rer. Hun- 
gar. Au reſte Coloman, Roi de Hongrie, eſt mort 


en 1115, & Boleſlas III, Roi de Pologne, en 1138. 


——— 
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de la Pologne. 27 
encore le meme Boleſlas IT; & il fut  depoſe 
de ce Duche (1). | 
On ne fair pas a qui Jaropelk donna le Du- 
che de Halicy ; mais en 1145 il y regnoit un 
Prince appelle N fzewolodimir , ce qui veut 
dire, peut-erre, Ffewold, fils de Volodomir. 
On voit ce Prince dans Varmee de Ladiſlas II. 
Duc de Cracovie , on Roi de Pologne, devant 
Poſnanie. Ladiſſas, fils ane de Boleſlas III, 
ayoit entrepris de reunir A la Couronne , les 
partages que Boleſſas III avoit aſſignes à ſes 
autres fils, & il E etoit venu mettre le ſiege de- 
vant Poſnanie en 1 145 (2) SEN 
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1 Dlug. Lib. bis: gee 443 . „ Micchon, ut cup. 
p. 5$—9 , Crom. p. 91— 2. | 

(i) Il y avoit dans la meme armee de Ladiflas , 
deux autres Princes Ruſſes: Svantoſlas, fils du Grand 
Duc Wſzewold II. regnant alors 3 Kiow ; Izaſlas, 
fils de David, Duc de Woldzimirz. Dlug. Lib. 4 
col. 466 Miechov. p. 63, Crom. p. 97. Depuis Bo- 
leſlas I, ou depuis 1018, les Princes Ruſſes, dans 
une ſorte de dependance des Rois de Pologne, 
etoient obliges de ſuivre ces Rois dans leurs guerres 
ou de leur envoyer leurs Milices. Les Rois de Po- 
logne exercoient leur autoritè en Ruſſie plus ou moins. 
ſuivant que le Gouvernement en Pologne Etoit vi- 
Soureux ou faible. Cela fe voit par toute la ſuite de 
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 Quelques : années après ce ſiege, en 1151, 
Boleſias V, dit le Crepu, Duc de Cracoyie, 
frere puine de Ladiſtas II, epouſa une fille t 
ce W ſcewolodimir , Duc de Halicz , nommt& 
Anaſtaſie; & Mieciſlas , Duc de Poſnanie, oy 
de la Grande-Pologne , ſurnommse le Vieux, 
1 pune: de Boleſlas V, Epouſa une autre fills 
du meme Duc appellee Eudoxie (1). 
1182. Environ 1182, deux Princes,  frores, 
dont le pere n'eſt pas connu, mais qui deſcen- 
doient ſansdoute de ce F” fgewolodimir , ſe dil. 
putoĩent la ſucceſſion duDuchede Halicꝭ. Lans 
de ces Princes, appelle M/ciſlas , expulſe par 
fon cadet Y. olodimir, demanda l'appui du Roi 
de Pologne Caſimir IT, ſurnommè le Juſte, & 


3 1 


FHiftoire de Pologne. Voy. auſſi Harthnoch de Rep. 
Fol. Edit. Lipſ. 1698, P. J, p. 182, u. & Li- 
combe, Abr. Chron. de Hiſtoire de Pologne ſous 
Fannee 1182. 

(1) Dlug. lib. f —__ 484, &c. & Piftor. Tb 
gen. Reg. Pol. in ſcript. rer. Pol. T. III, p. 149— 
150. Apres la mort d' Anaſtaſie de Halicz en 1159, 
Boliſlas IV épouſa en 1160 Helene , fille de Ro! 
ciſlas „Duc de Przemiſl. Dlug. Lib. 5 , col. 400. 
Roſciflas Etoit fils de Volodor , Duc de Przemil 
auſſi battu a Wilichow en 1125, & dont Dlugo!z 
met la mort ſous Pannee 1126, & il etoit frere G 
Volodimir , Duc de . 


de la Pologne. 27 
Volodimir appella à ſon ſecours F feewold , 
Duc de Bex. 

Depuis près de deur ele, les Rois de Po- 
logne avoient acquis le droit de ſuzerainetè en 
Ruſſie, & Caſimir lui - mème y avoit exerte 
d%ja ce droit, en diſpoſant du Duche de lod- 
zimirg , en 1179 (1). Caſimir marcha vers Ha- 
lic en 1182 il defit Volodimir & Wſzewold, 
& ramena Mſciſtas dans Halicz. Le Prince re- 
tabli rendit hommage de ce Duche au Roi; 
Halicienſes, deditionem fecere quibus Caſimirus 
Mſciſlaum Ducem profecit, accepto ab eo jure 
jurando quod ſemper in fide , & Clientela Prin- 
cipum Polonie futurus eſſet (2) ; & Volodimir 
ſeretira en Hongrie, ou regnoir alors Bela III. 
1185, Trois ans apres ce retabliſſement de 


(1) Caſimir le Juſte avoit diſpoſe du Duche de 
Wlodzimirz en 1179 ou environ, en faveur de 
Romain, frere des Princes Mſciflas & Volodimir , 
dont il eſt queſtion ici. V. Kadlubeh ad Cal. =p 
Lipf, T. I. col. 778 & col, > 

La meme année 1179, Caſimir le Tuſte avoit reuni | 
a la Couronne le Duche de Przemiſl , ainſi que la 
ville de Brzeſcie ſur Bug. Kadlu. col. 778. Dlag. 
Lib. VT, col. 539. Miechov. p. r. 
179 Cram, p. 113, col. 2. V. auſſi Dlug. Lib. VI, 
cal. + Er Kaalub. col. 786 ſqu, 
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Mſciſſas, les Boyards de Halicꝝ empoiſonnerent 1 
ce Prince, & ils envoyèrent en Hongrie, rappel. en] 
lant Yolodimir. Bela, chez qui Volodimir eto: de 
_rEfugie , envoya en Ruſſie ſon ſecond fils, 4, WI Ca 
dre(1) , ſous prètexte ae lui faire preceder le Wil dif 


la Ruſſie qui dependotent alors de ce Chi- 
teau (3): 


Prince Ruſſe, & ſoutenir ſon parti dans le Dy. le 
che de Halicz ; qu'un autre frère de M/ciſlas, 
Romain, nomme a ce Duche par Caſimir Il, 7 
ſe preparoit a lui diſputer , & V. olodimir fut te ſo 
tenu en Hongrie. Pa 
Andre occupa Halicx. Il mit une garifl Tk 
Hongroiſe dans le Chateau, ſe fit preter lee: x 
ment de fidelite par les habitans , & prit I gov 5 
vernement en ſon nom; jurare omnes in verid 5 
ſua coegit (2). Le Roi Bela informe de ce fuc- y 
_ ces, fit enfermer Yolodimir dans une priſon c 
Tel eſt le premier titre que les Rois de Hor- - 
grie pouvoient alleguer en faveur de leurs pre- ; 
tendus droits ſur Halicæ, & ſur les parties de : 
( 


— 


( 90 oy dine d' Andre gappelloit Emeric ou Henti; 
il ſfucceda à ſon pere Bela III en 1196 ou 1199. Pi- 
tor. met la mort de Bela III en 1196, & Bonfini & 
Pray la mettent a Fan 1199. 

(2) Crom. p. 114, col. 2. 
(3) Les faits dont on chars le Roi Bela Wu & 
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1188. Le Prince Andre ne reſta pas long tems 
en poſſeſſion de Halicꝭ; Volodimir trouva moyen 
de s vader de ſa priſon , & il eut recours 4 
Caſimir IT. Caſimir qui venoit de terminer un 
differend qu'il ayoit eu avec ſon frère Meciſlas 


e Vieux, au ſujet de la ſucceſſion de la Maſo- 
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ſon fils Andre , ſont trop graves pour qu'on ne doive 

pas juſtifier cette accuſation par le recit des Hiſto- 
niens memes dont ces faits ſont tires. Cromer dit: 
Revocatus Vuladimirus ex Hungaria-atque is , quod 
audierat Romanum Valdimirienſem Ducem — a Caſi- 
miro miſſum Haliciam contendere, commeatum, auxilia, 
& reductionem a Bela Rege Hungarie petit. Sed - in 
vincula conjectus eſt; miſſuſque celeriter , cum non 
contemnenda manu, a Bela Andreas filius, qui Hali- 
ciam in ditionem ſuam redigeret. Venientt Andrea- 
Halicienſces portas arcis aperiunt-affirmante illo Vula- 
dimirum pone ſe ſequi-occupatd arce profitetur non Vulg- 


dimiro ſed ſibi ſe dominium queſiviſſe. Deinde jurare 


omnes in verba ſua cogit ; renuentes vel cunctantes mo- 
do, capit , cateros arce excludit Magiſtratibus amovee 
& ac per ſuos Hungaros omnia adminiſtrat. Cromer, 


p. 114, col 2. V. auſſi Miechov. p. 73, 4. Dlug. 
Lib. 6, col. 553 , 4. Et Kadlub. col. 790. Kadlu- 


beck, contemporain, dit: Laodimiro in exilio — gui 
a Bela pannoniarum Rege reſtitutionis implorat ſubſi- 


dium. Illico Rex-regnum occupat, filium inſtituit, exu- 


lem, ne ſit impedimento , vinctum ergaſtulo in ungaria 
ineludic Kadlub, col. 7g . | 


38 Pana; 
vie & de la Cujavie (1), envoya en Ruſſie en 
1188, une armée ſons les ordres du Palatin 
de Cracovie Nicolas, des armes de Lis (Re- 
nard). Le Prince Hongrois, battu en campa- 
one, fur oblige de remettre le Chateau de Ha- 
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Ni Bonſini, ni Turocz , ni Ranſan , Hiſtoriens 
de Hongrie, & qui tous trois ont écrit au quin- 
zicme fiecle , ne diſent rien de cette expedition du 
Prince Andre en Ruſſie. Rewa , Ecrivain du dix- 
| huitieme fiecle, qui en parle, & qui a puiſc dans 
les Hiſtoriens Polonois , altere le recit de ces Hil- 
toriens, & ajoute a Foccupation d'Halicz celle de 
Wlodzimirz, dont il n'eſt pas queſtion dans les 
 Ecrivains Polonois , & od regnoit alors un autre 
Prince appelle Romain. Rewa dit: Bela geſſit bel- 
lum adverſus Halitia regem Uladimirum, Captoque eo 
per Andream filium ſuum Ducem Hungaria Halitia 
 Ducatum occupavit , ipſuque poſſidendum cum Ludome- 
ria tradidit, p. de Rewa: de Monarch. & S. cor. Reg. 
Hung. in ſcript, rer. Hung. Vien. 1746 , T. II, pag. 
62 5. | | 

(1) Cette ſucceſſion avoit été ouverte en 1186, 


par la mort de Leſzko , fils de Boleflas IV, & ne- 


veu de Mieciſlas le Vieux, ainſi que de Caſimir II. 


Voy. Dlug. Lib. 6, col. 555. Crom. p. 1134. 
Mieciſlas pretendoir à cette ſucceſſion en qualite 


d'ainé de la Maiſon Royale, & Caſimir en celle de 
Roi de Pologne & de Suzerain. Les Ducs de Cri- 
covie étoient alors Rois de Pologne. 


rern 


de la Pologne. 13 
licx , oh il &'eroir jettè dans fa retraite. II ob- 
tint d'etre ramene en Hongrie, & Yolodimir, 
ritabli dans Halicy , preta, pour lui & pour ſes 
ſucceſſeurs au Duche de Halicy , entre les 
mains du Palatin de Cracovie , le ſerment de 
fdelire à la Couronne de Pologne. Nicolaus, 
Palatinus fideliter expeditione pęèrfunctus, Caſ- 
trum Halicæ, Duci Vladimiro reſtituit. Jure ju- 
rando obſtricto, ut tam ipſe quam ſucceſſores 
ſui, ducibus Polonia ſubjecti, & in eorum ſub- 
jeclione atque obedientia perpetuo perſeverent (1). 
Ceſt le ſecond ferment de fidelite & de ſuje- 
tion des Ducs de Halicy a la Couronne de Po- 
logne, atteſte par les Hiſtoriens. 

1090. Cette première occupation de Halicg 
par les Hongrois, depuis 1185 a 1188, a dure 
deuxa trois ans; & c'eſt à raiſon de cet envahiſ- 
ſement paſſager de ce Chateau, que Bela III 
jouta à ſes autres titres celui de Galacie ou 
de Halicx , qu'on lui voit donner, en 1 190, 
par les Magiſtrats de Jadera , ville ſur les co- 
tes du Golfe de Veniſe. 4 

Lucius , Hiſtorien de la Dalmatie & de la 


15 
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(1) Dlug. Lib. 6, col. 558. V. auſſi Kadlub. col. 
790- 1. Boguph. ap. Sommerſb. in ſcript. rer. Sileſ. 
Lipf, 1729-1732, T. II, p. 47-8. Mines, p. 74. 
Crom, p. 115, col. 1. 
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Croatie, rapporte une convention pallte cetts 
année, 1190, entre la ville de Jadera, autre. 
fois Diodora , maritime de la Damaltie, & 
alors de la domination de la Hongrie, & celle 
d' Arbo, dans une des Iles du meme nom, ſur 
les cotes de la Dalmatie , & alors, comme 
aujourd'hui, appartenant a Veniſe. Dans cette 
convention donnee a Jadera , les Dalmates di- 
ſent: Anno MCXC. Jadere temporibus Domini 
noſtri Bela, Dei gratia invictiſſimi Regis Hun- 
garie , Dalmatie , Croatia, OY nec non 
Galaciæ (1). 
| Le mime Lucius dit: que Bela Ha ed 
premier Roi de Hongrie qui ait pris le titre de 
Galacie; Bela, Rex Galicia , five Halicid per 
Andream filium obtentd , titulo quoque ejus uti 
cœpit (2) ; & ceſt aſlurement la premiere fois 
auſſi, que le Chateau de Halicy fut n mis au rang 
du Royaume. 


yu 


(1) Jo. Lucius de regno Dalmatia & Croatiæ in ſcript. 
rer. Hung. ut ſup. T. III, p. 226. V. auffi ! Expoſe 
des Droits, pag. 7. Cet Expoſe pretend que Bela 
III portoit les titres de Galacie & de Ludomeèrie; 
mais on voit par le Document meme indique dans 
cet Expoſe , & mis ici ſous les yeux du Lecteur, 
que Bela III ne prit que le titre de Galacie. 
(2) Luc. ut ſup. p. 245. Lucius écrivoit au di- 
leptieme licele. On 
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On voit, en effet, que le meme Roi Bela III 
ne portoit pas encore le titre de Halicꝭ en 1174, 
qui eſt la premiere année du couronnement 
de ce Prince. Le P. Pray rapporte un acte de 
Bela, daté de cette année, od ce Prince ne 
prend que les titres de Hongrie, de Dalmatie,, 
de Croatie & de Rama: Ego Bela, Hungaria, 
Dalmatie , Croatia, Ramæquè, Rex (1). 

En remontant depuis 1174, on trouve 
qu Etienne II, grand-oncle de Bela II, & qui 
aregne depuis 1115 4 1131, portoit les titres 
de Hongrie, de Croatie & de Dalmatie, ainſi 
qu on le voir par un acte de ce Prince, date de 
lannte 1124. Ego Stephanus Colomani, Regis 
filus , Rex Hungaria, Croatia, atque Dalma- 
tie (2) ; & Coloman, pere d'Etienne II, lequel 
artgn6 depuis 1096 4 1115, nen a pas ports 
dautres non plus, ainſi qu on le voit auſſi par 
un ate de ce Roi donne à 1104. Ego Coloma- 
ms , Rex Hungarie , Croatia 2 wy Dalma- 
tl 00 
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(1) V. Ge. Pray S. J. Annal. Reg. Hung. Vindob. 
1763, T. J, P. I. p. 164. On voit prendre les mẽmes 
titres ſeulement 3 Bla III en 1173 1479 & 1181, Et 
Pray ut ſup. p. 169 & 170. & Luc, ut ſup. p. 224. 

(2) Luc. ur ſup. p. 187. | 

| (3) Luc, p. 187, FFF 

Tome II. 3 wo 


. Purge 
Ia Dalmatie & la Croatie avoient Cre Erigtes 
en en Royaume par le Pape Gregoire VII en 107; 
en faveur de Swinimir ou de Zwonimir , Prince 
des Slaves , ide la Dalmatie & de la Croatit 
Le Roi de Hongrie, St. Ladi/las , pere de Co- 
loman, avoit ſoumis la Croatie, 1091, & C6 
loman ſoumit une partie de la Dalmazie en 
1105 (1). 

Bela I, neveu de Coloman „& qui a reont 
Jepeis I1314 1141, ajouta aux titres de Hons 
grie , de Croatie & de Dalmatie , celui de 
Rama, apres avoir conquis cette province en 
1138 (2); & c'eſt à ce dernier titre que Bela Ill, 
perir-fls de Bela II ajouta celui de Galacie, 
qu on lui a vu donné en 1190. 

Rama n'etoit pas plus Royaume que Halic, 
Rama eſt le nom d'une riviere qui couloitdans 
la Servie, province de! Empire Grec (3). Belall 
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(1) I. p. 137, u. p. 176, & ap. 184. 
(2) Belam I titulis Dalmatia & Croatia, Nu. 
ma quoque, que ſervis pars eſt, addidiſſe conſtat tt 
privilegio Eccleſs 2 Spalatenſi e 17 ay. N L. 
ut ſup. p. 203. 

(z) V. Luc. ut ſup. p. 203 & p. 412-3, & Pfare 
Wicz illir. Auſſi i in n ſcript. rer. Hung. Vien. T. II, 
p. 787. 

La riviere de Rama ſe jette dans celle de Naro oll 


N ara, laquelle ſe jette elle meme dans le Golfe & 


ol 
de 


de la Pologne. = 
zyoit conquis un Diſtrict de la Seryie arroſe 
par cette rivière, & il en fir an Royaume G. 

1193. Les Hiſtoriens Polonois diſent, quel ex · 

pulion d Andre du Ducht᷑ de Helicy , en g. 188, * 
amena quelques hoſtilires entre la Hongrie & 
la Pologne, & que ce differend fur terminé en 
1193, par le renouvellement des anciens Trai- 
tes entre les deux Royaumes, dans un 5 
tenu 2 Staravics (2), & od le Roi de 3 
orie s engagea 4 ne plus rien entreprendre 
contre Halicg; & il paroit auſſi qu en conſc- 
22 0 des W. . orb TONS, Je Rot 
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Vale, n 4 la Mlle de. Narova e ou, Na- 
W 9 

(1) La Gervia - de . comme le Pa- 
htinat de Volhinie, 3 fourni ſeule quatre titres de 
Royaumes aux Rois d Hongrie, Rama, Servie , 
Boſnie & Raſcie. La Province de Servie ou Ser- 
bie eut ce nom des Serbes , tribu Slave qui Sta- 
blit dans une partie del ancienne Moeſie, ſous Tem- 
pire &Heraclius entre 610 & 641. V. Luc. p. 61 & 
76, & clavier. 4. 4. c. 16, '$. 4» dit. Amſtelod. 
1729, p. 464. 3 | 

La Boſnie tire ſon nom bf em) riviere appellee la 
Boſna qui ſe jette dans la Save. | 

La Raſcie tire le ſien une autre riviere qui 85 ap- 
pelle Raſca. Luc. p. 41. 

=) Antiquus Pagus , veut dire, 5 tara wies,. 


Ca 
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Bela TIT raya de ſes titres celui de Halicy (1); 

__ * Kadlubek, Ecrivain contemporain , dit que 
les det Nations renouvellèrent alors les Trai- 

tes qui avoient et fairs entre la Pologne & 1, 

Hongrie da tems de St. Etienne , par la médis 
| tion . Ve. d r 5 Evdque de ra & 
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(1) Cum Hungaris deinde certa pax conſtituta ſue 
adeo innovate eft', & principum ipſorum congreſſu apul 
entiquum. pagum, in ſcepuſienſi territorio , conſinnata: 
ed lege, ut obliteratio utringue injuriis & condonatis 
AInvioem offenſis , Rex Hungarorum Halicienſi dition: 
& Reſta-omni ſe abſtineret , communes amicos commi- 
neſque hoſtes Ungari & Poloni hiaberent. Crom. p. 116, 
col. 2, V. auſſi Dlug. lib. 6, col. 566, V. Kadlu. 
col. 797. Le P. Pray parle 4 cette paix d après Cro- 
mer. V. Annal. Reg. Hung. Vindeb. 1763. P. I, 
5. 
On trouve dans le P. Pray deux titres poſterieur 
à cette paix de 1193, & dont le premier eſt de la- 
nee. 1198, & Tautre de 1200; par le premier de ces 
titres qui eſt un acte du Prince Andre mème, on 
voit que, ni ce Prince, ni ſon pere Bela III, ne 
portoient pas le titre de Halicz en 1198. Ego A 
dreas Bela Regis filius Dei gratis Hungaria, Da- 
matia, Rama, Culmaque Dux. Pray, P. J, p. 182. 
F. auſſi Luc, ut ſup. p. 254. Et on voit par Tautte, 
que le Roi de Hongrie, Emeric ou Henri , fiele 
ain du Prince André, & qui ſucceda 4 Bela W en 


1199, ne portoit pas non plus le titre de Halicz. Aa 
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pals Archevèque de Gneſne (1); & on voit 
dans une ancienne Chronique Hongroiſe, qui 
parolt Etre du treizième ſiècle, que vers le tems 
du Roi de Hongrie St. Etienne, les monts 
K rapachs ſervoient de ſeparation entre la Hon- 
grie & la Pologne: Ex rw” Palonoram — 
ad montem Tatur (2). 5 

1198. Le Duc de Halicy, V. ab j , mourne 
en 1198 ſans laiſſer de poſterite ; & le conſeil 
de Leskho le Blanc, Prince mineur, propoſa 
de reunir ou d'annexer le Duche de Halicz a la 
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 ricus D. G. Hungaria; Dalmatia, Croatia, Ramæque 
Rex. Pray ut ſup. p. 186. Ce titre eſt de Fan 1200. 

Culma ou Chelmia ou Chlehna , dont Andre por- 
toit le titre en 1198, Etait un diſtrict de la Croatie. 
V. Luc, ut ſup. p. 143, & p. 255-6. Andre étoit 
alots Gouverneur de la Croatie & de la Dalmatie. 

(1) Regis quoque. pannoniarum fœdera ad perfectum 
redintegravit juxta ſanforum inſtituta Regis videlicet 
Stephani & ſanctiſſimi Polonorum Patroni Adalbertii 
Kadlub, col. 297. S. Adalbert eſt mort en 997. 

(i) Annonym. Hiſt. Duc. Hung. in ſcript. rer. . 
Vienna, T. I, p. 37. Cet Ananyme Etoit Secrétaire 
dun des Rois de Hongrie qui ont porté le nom de 
Bela, & il paroit que c'eſt. de Bela IV. Bela IV 
fuccdda a ſon pere Andre II en 1235, & U MOULUE. 
en 1270. V. Pray, P. IF, p. 323. 


Les Polonois appellent encore — be 
mants Krapachs , Tay, 


C 


3 « nPartage W 
Couronne de Pologhe. K aldlubeck qui! x vivoit 
alors, & qui fut depuis Eveque de Cracovie, 
dit que c toit auſſi le vœu des Ruſſes de Ha- 
lier; mais la Regente "Helene de Belx , mite 
de Leskko(1):; obtint du Conſeil que ce Du- 
chè ſeroit donhe à Romain, frere de Yolodi- 
mir, & dejd Duc de Nlodximim (2). 
Lie Duc de Nlodximirx avoir ſervi Caſimir Il 
contre ſon frère Midciflas le Vieux, en 119163) 
& depuis la mort de Caſimir il avoit ſervi le 
jeune Leskho , meme contre le meme Miccis- 
las, fon oncle, en 1195 (4). Romain fut in. 
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(i) Helene de Belz ; mere de Leſkho le Blanc, 
Duc de Cracovie & de Conrad, Duc de Mazo- 
vie, tige de la branche de Mazovie , qui finit en 
1416; Etoit fille de Wſzewold , Duc de Belz. 
(2) C'eſt le meme Romain à qui Cafimir II avoit 
donnè le Duche de Wlodzimirz en 1179, & qui 
avoit nomme au Duche de Halicz en 1185. Kadlu- 
beck dit que ce Romain avoit ete Cleve à la Cour de 
_ Caſimir II. Yoy. Kadlubeck, col. $10. 
_ (3) Wſzewold , Duc de Belz , Volodimir , Duc 
de Halicz, & Romain, Duc de Wlodzimirz etoient 
dans Parm&e dsCaſimir , devant Cracovie en 1191. 
Voy. Kadlub. col. 7 792. Boguph. p. 49. Dlug. L. 6, 
col. 562-3. 

(4) Romain, Duc de 'Wiodaimirs , Etoit 1 
Farmée de Leſkho le Blanc en 1195, à la baraille 
de Mozgawa, pres d' Andrzeiow dans le Palatinat 
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veſti du Duchè de Halicy au camp de -Leskho., 
pres de cette ville, la meme année 1198 (1). 

12035. Romain, Duc de Nun & de 
Halicz, mourut en 1205, tuè dans une baraille 
contre le meme Leskho le Blanc (2), & il 
laiſſa deux fils en bas age, Daniel & W afilko , 


a 
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de Sandomir. Kadlub. col. 8 10-8 12. Boguph. p. 51-2 · 
Dlig. L. 6 , col. 570-573 , &c. 

ga) Kadlubeck dit: Romanus principes Gallicie 
Ducem Leſykonem inſtituitur. Kadlub, Col. 815. 

V. auſſi Boguph. p. 52-3. Plug. Lib. G, ut ſup. col. 

570 , ſqu. &c. | 

EKadlubeck ne dit pas de qui W Etoit fils3 
Dlugoſz Vappelle Romanus Mſcislawicx , ce qui 
veut dire Romain , fils de Mſciſlas 5 Plug. ut ſup. 
col. 572. 

Les Annales publices par I Academie de Pererſ- 
bourg Fappellent Romain-Igorowicz , ou Romain , 
fils d'Igor. ou de Gregoire, H. Expoſe des Droits, 
pag. 6. 

Suivant Dlugoſz , & ſuvant les Annales de Pe- 
terſbourg, Volodimir & Romain etoient frères - 
Suivant Cromer & Stryikowski , Romain Etoit ne- 
veu de Volodimir. Voy. Crom. p. 120, col. 2, 
Stryikow. p. 204. Rewa met cet établiſſement de 
Romain pour Duc de Halicz en 1198 ou 1200 , in 


ſcript, rer. Hung. T. II, P. 627. | 
(2) La mort de Romain en 1205 a la bataille de 
Zawichwoſt, dans le Palatinat de Sandomir > le jour 
C4 
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ou Baſil le. Le Duche de Halicg paſſa 4 ſon ne; | 


veu Mſcrflas-Mſciſlawiz , ſurnommè Chrabry , 
ou le Valeureux, fils du Duc de Halicx-Mſcis- 

las, qu'on a vu mort de poiſon en 1185 (i). 
1214 ou environ. Les Boyards , qui avoient 
empoiſonne le pere , ſe revolterent contre le 
fils, & ils rrouverent un appui à leur rebellion 
dans le mème Andre qui avoit envahi Haliq 
en 1 135, qui en avoir ete chaſſè en 1188, & 
qui regnoit en Hongrie, ſous le nom 447 
dre II, depuis 1205. þ 
Les * de * ayant chaſfe 1 


a 
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des SS. Gervais & Protais , ou le 19 Juin eſt rap- 
portèe par Boguphal , Eveque de Poſnanie Ecrivain 
du treizieme ſiecle, & qui eſt mort lui- meme en 
12053, & tous les Ecrivains Polonois poſterieurs 
ont ſuivi cette date. Yoy. Baguph. ap. Sommerb. 
T. II, p. 56. Dlug. L. C, col. 59 4 -,, &c. 

On ne ſcait pas d' après quels Memoires les An- 
nales de Peterſbbourg , cités dans I Expoſe des 
Droits, pag. 4, mettent la mort de Romain a Tan- 
nee 1212; ni d'après quels Mémoires ces Annales 
diſent que les Haliciens firent perir ce Prince par le 
ſupplice. On a bien vu des Princes Ruſſes empoi- 
ſonnes ou aſſaſſinès par leurs ſujets; mais on n'en a 
pas vu que leurs ers aient fait perir par le fups 
Plice. 

(1) Crom, p. 127 col. 2. 
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Mſciſlawick , envoydrent prier le Roi de Hon- 
prie de leur envoyer des troupes, & ſon ſecond 
fils pour Duc (1). Andre II avoir trois fils; 


Bela, qui regna apres ſon pere ſous le nom de = 


Bela I, Coloman & Andre. Le Roi Andre 
envoya 4 Halicz ſon ſecond fils Coloman , & 
lui ordonna de ſe faire couronner Roi de Ha- 
lic (2). Il paroit que ce fut FArcheveque de 
Gran qui fit cette cer&monie z & il paroit auſſi 
qu'elle fut faite en 1214, On trouve dans Ray- 
nald une lettre du Roi. Andre I au Pape Inno- 
cent III; lettre ſans date, mais placee ſur Lan- 
nde 1214, dans laquelle le Roi de Hongrie 
prie le Pape d autoriſer PArcheveque de Gran, 
pour faire la ceremonie du ſacre de Coloman à 
Halicx. On voit auſſi dans cette lettre le Rot 
de Hongrie prendre deja les titres de Galicie 
& de Lodomerie : Andreas Hungaria, Dalma- 
tia, Croatia, Ramæ 2 Servie , Galicie , Ludoe 
merieque , Rex F 
Dlagoſ, n le premier des Eerivains 0 


(1) Dlag. Lib. 6.,col 604. 

(2) P. Ibidem, 

(3) Foy. Raynald. Annal. Eccl. T. xm. ad an, 
1214. No. 8, col. 1692, p. 215, col. 1; Pray P. J, 
p. 204-5. Et Expoſe des Droits dans les preuves , 
A x, Raynald a tire cette Lettre ex libro Privile- 
60 torum Rom, Eccl, Depuis que les Latins ſe furent 
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connus qui ait parlè de ce couronnement de 
Coloman , dont les plus anciens Hiſtoriens de 
Hongrie ne diſent rien, (1) dit que Coloman 
ſe rendit à Halicꝭ avec ſa femme ou fa fiancte 
Salomee ,, fille de Leskho le Blanc: Sub eodem 
quo ingreſſus eſt Haliciam tempore ſe in Regem 
Halicie inungi & coronari, Regem que vocari & 
intitulari Galicie , & uxorem uam Salomeam, 
Reginam procuravit (2). 
On trouve dans le meme Raynald , une 
lettre du Pape Honorius III, datèe de la lixic- 
me annce du Pontificat d Honorius, ce qui re- 
vient a Lan 1222, par laquelle on voit que (o- 
loman avoit Et couronne Roi de Halicy (3); & 


, I , 
- 
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empares de Conſtantinople en 1204, Andre II Se 
toĩt empare de la partie de la Servie qu'on appelle 
aujourd'hui la Boſnie , & il ajouta le titre de Serie 
a ſes autres titres. Voy. Luc. ut ſup. p. 413. 

(1) Turocz , Bonfini, Ranzan , tous trois ecri- 
vains du quinzieme fiecle , ne diſent rien du tout , 
ni de cette expedition de 83 en Ruſſie, ni 4 
ſon couronnement à Halicz. 

(2) Dlug. L. 6, col. 604. Dlugoſz place ce cou- 
ronnement de Coloman & de Salomee ſous I annee 

1208. 
a Raynald, . XIII. ad an. 1122. No. a4, 
p. 295, col. 2; & IFExpoſe des Droits dans les 


preuves , No. 2. Raynald a tire cette Lettre ex Epi 
zolis Honor, Lib. 6, 
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on trouve dans Raynald encore un titre FR Bo- 
leſlas le Pudique , ou de Boleſlas V, fils de 
Leskho le Blanc, dans lequel ce Prince appelle 
Reine de Halicz ſa ſœur Salomee , alors veuve 
de Coloman , & religieuſe. Pro incolumitate 
| generoſe noſtre genitricis Duciſſe Grzimiflave , 
s noſtra , & ingenue conſortis noſire Cunegun= 
dis... & interventu venerabilis ſponſe Chriſti 
Germans ſororis , videlicet Salomee quondam 
Galatie Reginæ (1). Ce titre, qui eſt de lan- 
nee 1255, conſtate encore le couronnement de 
Coloman pour Roi de Halicx ; & on voit bien 
pourquoi ce Prince auroit pu porter le titre de 
Roi de Galatie ou de Halicy , mais on ne voit 
pas pourquoi ſon père Andre II prit le meme 
titre; & on voit encore moins pourquoi il y 
ajouta celui de Ludomerie & de W lodzimirz. 

V lodzimirz , Grand-Duché, & plus ancien 
dun ſiècle que Halicy , netoit point une de- 


1 


(1) Raynald, T. XIV, ad an. 1255 p. II, 
col. 2. On voit le nine titre dans Pray „ 
p. 297-8. 

Cette Princeſſe, Religieuſe de FOrdre de Sainte | 
Claire, eſt morte au Monaſtere de Skala, proche 
Crovie , en 1268. Baſzko continuateur de Boguph. 


2 Sommends, < 3 II 2 p- 77 » & Os L. 7 0 col. 
7 + 


4 


14 n | 
pendance de Haller; & M ſeilus-Mſtiflwier : 
*chalſe de Halicy par ſes ſujets appuyes des Hon. 
grois, navoit pas meme de droit au Ducheſte 
lodximir. Ce Duchè appartenoit par voie 

de ſucceſſion à Daniel & 3 Faſiltto, tous dew 

| Romanowicz , ou fils de Romain, & non 4 
en qui n'eroit que leur ne- 

veu, & dont le pere navoit jamais polſede |; 

Duche de V lodyimire. 

Coloman ne Fetoit pas empare non plus de 
TW lodzimirs , qui eſt cloigne de Halic d emi- 
ron quarante milles. On ne voit pas que | 
Prince Hongrois ſe füt empare de quelque au- 

tre Chateau que Halicz , & le Royaume de 
 Halicz wetoit pas, fans doure plus grand que 
celui de Rama. 

Quoi qu'il en ſoit de Lextenſion de ce nou 
veau Royaume, Coloman wen jouit ni long- 
tems, ni paiſiblement. Le meme Dlugoſt, 
qui a parle le premier de ces fairs (1), dit: que 


| — 
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(tr) Kadlubeck qui n'eſt mort qu en 1223, mais 
dont la Chronique finit ſur les fairs que Von place 
ſous l'année 1202 , wa rien laiſſe ſur toute cette 
affaire de Coloman. Boguphal, Evèque de Poſnanie, 
Aui eſt mort en 1253 » & Baſzko , Cuſtode de Pol 
nanie, qui a continue la Chronique de ſon Eveque 
juſqu en 1271 , fen diſent rien. I. n, Ar 
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h Royautè de Halicy allarma les Princes RuG-- 


ſes, & que la ceremonie du ſacre de Coloman, 
adminiftree par des Eveques Latins, fit crain- 
dre à ceux de Halicx meme pour leur rit (1). 

Les Boyards de Halicy ſe revolrerent contre 
Coloman , comme ils s' ëtoient revoltes contre 

Mſciſlas - -M [ſciſlawicz. Ce dernier Prince rap- 
pelle par eux, & aſſiſtè par Vladimir-Rurikowicg, 


fils du Duc de Kiow , par Rociſlas-Dawidowicz, : TE 


& par un autre Roſciſlas-Mſciſlawicz en per- 
ſonnes, & par les milices de tous les autres 
Princes Ruſſes, marcha vers Halicg, defit une 
arme Hongroiſe pres de cette ville, & aſlie- | 
gea le Chateau. 


Coloman , 5 $ 5 . erke, Fur fi of 
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chidiacre de Gneſne, qui Ecrivoit vers la fin du qua- 
torzieme ſiccle, n' en parle pas non plus. Dlugoſz , 
Hiſtorien du quinzième fiecle , en parle ſans doute, 
ou d'après les Ecrivains e , qui ne ſont pas 
parvenus juſqu'3 nous, ou d apres des e 
Ruſſes. 

(1) Que res Ruthenorum animos , fluxam Suapte f- 
dem habentium , a Colomano, cum eis inconſultis con- 
fecta coronatio faerit , , ita Ee cs & in odium atque 
irritationem perduxit , portendentibus coronationem ip- 
Jem & ritus ipſorum & generis exterminium effeuram , 5 


omnes izaque in Colomanum conſpiraryns. Dlug. Lib. 6. 
ol. 6 0. 


„% Tanz 

priſonnier avec {a femme, & envoye au Chi. 
teau de T orcysko , & Mſciſlas-M [ſciſlawicg ren- 
tra dans fon Duche de Halic (1). Cette capti- 
vite. de Coloman eſt confirmee par la meme 
lettre du Pape Honorius II] au Roi Andre , de 
1222 , dont on a parle plus haut. Ce Pape y 
dit: Caſu ſiniſtro accidit Regem ipſum cum 
ſponſa , & pluribus aliis viris nobilibus d tis 
hoſtibus capturari; & tam diu extra regnum 7 
fue mancipatos detineri donec (2). 

Dlugaſſ dit que le Roi de Hongrie obrint K 
Ebert de Coloman au bout de pres de deur 
ans de priſon, en promettant que ſon troiſième 
fils, Andre , Epoulſeroit Marie, fille du Duc 
Mſciſlas-Mſciſlawicz , & que ce Duc s'enga- 
gea de donner à cette Princeſſe le Duche de 
N Pour 150 (3). 1 eſt queſtion de ce ma- 
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* (1) Dlug. L. e 1 604-5. Dlugoſ dit: que 
Ceſt à Voccaſion de fa victoire ſur les Hongrois , 
pres de Halicz , que Mſciſlas- Mſciſlawicz eut le 
ſurnom de Chrabry. On ne ſeait pas oll ctoit k 
Chateau de Torczsko. © 
(.) Voy. Cette Lettre dans Raynald ur Sup. Tom, 
XIII, ad an. 1222. No. 42-3, p. 295, col. 2. & dans 
FExpoſe des Droits, uz Sup. auſſi dans les pgs 8 
No. 2, On la trouve auſh dans Pray n P. 1 [ pag. 
. 4 
(3) Plug. Lib. 6. col. 610, 611. 


.- 
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tet auſh dans la m#me lettre du Pape Hono- 
rius III; mais ce mat iage neut pas lieu. Dans 
ſon expedition en Paleſtine , en 1217, le Roi 
de Hongrie avoit fait epouſer a ſon fils ain » 
Bela, une fille de Empereur Grec, Theodore 
Laſcaris , refident a MNicee (1) &, dans le 
mime tems, il avoir fiance à ſon cader Andre, 
une fille de Leon, Roi d'Armenie, avec Ie eſpe- 
rance que le Prince de Hongrie ſuccederoit 4 
Leon dans ce Royaume. Ce Traite des fian- 
 Gailles avoir ere juré par les deux Rois, & con- 
" firms par Honorius III (2); & ce Pape refuſa 
| de diſpenſer le Roi de eee * ce ſer- 
nent (3). 5 

1222, 1225. Coloman hath encore Mis 
de Halicz , & il paroir que ce fut environ 
1222, Dlugoſy dit que ce dernier Prince mou- 
rut Fannee meme de ſon expulſion , ou la ſui- 
ante , 2 Torck. (4); 5 mais apres la mort de 
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000 Poy. Pray; P. 11 p. e 218. 
(i) Foy. Pray, P. T. p. 213 , 215, 216. 
6) Voy. La Lettre du Pape Honorius II, citee 
i haut, & Pray, ur Sup. p. 216-7. 5 
(4) Dlug. Lib. 6, col. 623. Voy. auſſi FExpoſe 
des Droits, pag. 5. Dlug.. ainſi que les Annales 
Nuſſes, mettent cette ſeconde expulſion de Mſciſlas = 


. 


48 Parse \ 
Mſciſlas , Coloman fut chaſſe de Halic à 100 
tour par Daniel Romanowicx, couſin de Mſcis- 
las; & il paroit que ce fut en 1225 (1). Colo- 
man ne rentra plus dans Halicy ; & il parott 
auſſi que c'eſt pour le conſoler de la perte de 
ce Royaume, que ſon pere Andre lui donn 
les gouvernemens de la Croarie & de la Dal. 
matie, dont on le voit reyeru vers 1230 &en 
1238 (2). 5 

. Ce Prince r mourut en 1 241 , 1 une ie hlt 
regue dans une bataille que le Roi Andre II 
perdit contre Bat & K aydan , Empereur ou 
Generaux des grands Tartares, la meme annte 
1241, en * ſur la riviere de Saye, 


3 banda 1218. Mieilas, que * * Hongrols chaſſcren 
de Halicz , n'etoit pas perir-fils de Romain, comme 
le dit le texte Francois de Expoſe. mais il (toit 
' Ton neveu. Le texte Latin/all&gne dans Expoſe dit: 
eodem anno Hungari ejiciunt Mſciſlaum nepotem Ro- 
mani, Nepos veut dire ici neveu , & non petit fil. 
 Mſciflas Mſciſlawicz <toit fils de Mſciſlas, frere 
ainé de Romain & de Volodimir „& il Etoit neveu 
de Romain. | nil} 1315 
(.) Dlug. Lab. 6 65 col. 627- 8, & ol. 633 
Stryike w, p. 221 & Fd ot 
(.) Tuc. we Sup. P- 583 & Pe 264. & Pray P.I, 
p. an &Pp. 1. 5001 813 b 227724. 
8 6 pres 
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pres de Peſt ; & il ne laiſſa point de poſte- 


rite (1); & les Droits de ce Prince, Sil en 
avoit ac quis ſur le Duche de _— 7 e 
avec lui. FER 
Voila tous les fairs que Hiſtoire este 
pour fonder les prerendus Droits de la Cou- 
tonne de Hongrie ſur la Ruſſie. 6 
Depuis la derniere expulſion de Coloman , 
environ 1225 , le Duche de Halicy a ere poſ- 
ſode ſous ce titre, & non ſous celui de Royau- 
me, par les Princes Ruſſes, ſans aucune de- 
pendance de la Hongrie, & ſans que les Rois 
ou les Princes de Hongrie atent tente ſeule- 
ment de s emparer encore de ce Duche ; & il 
a &te poſlede par les Princes Ruſſes en 
commencement du quatorzième ſiècle, qu'il 
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(1) Thom. Archidiac, Spalat. in ſcript. rer. Hung. 
ut Sup. T. III, p. 610. Dlug. L. 7, col. 685. Luc. 
ut Sup, p. 363-4. Pray, P. I, p. 259 , & p. 265-6. 
Voy. auſſi les Tab. Gen. des Rois de Hongrie, in 
ſcript. rer. Hung. ut Sup. T. I, p. 763. Coloman a 
ite enterre en Hongrie à Czaſzma ou Ciaſma dans 
VEgliſe des Dominicains. Thom. Archidiac, Spalat. 
& Dlug. ur Sup. L Archidiacre de Spalatto, qui eſt 
un Ecrivain du treizieme fiecle , appelle Coloman , 
Roi, ſans autre qualification, Cl olomanus , Rex ut 
Sap, p. 604 , 610. 
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paſſa, par ſucceſſion, als _ * de Ma- 
* 

1226. On a vu queen 1 1423 , Daniel Ron 
nowler $eroir mis en poſſefſion de ce Duche, 
Daniel en fur depofſede Vannee ſuivante 1 116, 
par Haſlas, Duc de Kiow , qui donna Haig 
à Michal ko, ou Michel, Duc de & 1inigrod (i). 

Il paroit que Michalko etoit fils de M ſewold- 
Swiatoslawicz , ancien Duc de Kiow (2). Swi- 
nigrod on Zwingrod , Chateau ſur le Nieſter, 
en Podolie, au- deſſus de Kamieniec , a environ 
Auatre milles de cette place & a vingt de Ha- 
 licz , avoit ſes Ducs particuliers connus 8 
1126 ou depuis un ſiècle (3). 

1245. Environ 1245, Halicz etoit poſid 
par F aſilko , frere de Daniel, lequel poſſedoit 
alors Ki iow (4) & on yoit Valo, encore 


OED IEES" 29; "ths We "I. n 2 FY 2 4 1 ” N 80 * 7 


. (1) Dlug. L. 6, col. 633. Stryik. p. 221. 
(i) Wfzewold Swialoſlawicz, Duc de Kiow, 
avoit été chaſſe de ce Duche par Mſciſlas Roma- 


nowicz de la Branche de Smolensko. En 1212, Mi- 
chel, fils de ce Wſzewold a te lui- meme Duc de 


Kiow. vers 1240. uh Delguignes , IT. I. P. J. 
P. 309 

6) Dlug. Lib. 4, col. 425. Stryik. p. 184, 
ici pag. ſuite de la Note (1). 
(4) Stryikow , p. 276. Koiatow icz , hiſt. Liu 
P. I. Dantis, 1650, p. 92 


mg eo” „ 


dle la Polighne, Fr 


Duc de Hality en 1267 (1), apres la mort de 
FW aficko-Halicy , paſſa ſous la domination de 
Leon, fils de Daniel & neveu de V filo (2). 
Daniel-Romanowicz , fils aine de Romain, 
qu on a vu inveſti de ¶lodyimirꝝ pat Caſi- 
nir Len 1179, & de Halicz par Leskho le 
Blanc en 1198, & tue A Zawichwaſt, en com- 
battant contre le meme Les&ho en 1205; &toit 
Duc de W lodgimiry pat droit de ſucceſſion 
apres Ion père. Depuis la devaſtation de Kiow 
& la ſoumiſſion de la Ruſſie par les Tartares, 
en 1240 (3), Daniel s toit empatè des debris 
de cette capitale & de Vautotire ſupreme , en 


Ruſſie, Tous le bon plaiſir des hans; & en 


1246, il obtint la dignite Royale du . In- 


| nocent I, A qui il avoit promis d'embraſſer 


le Rit latin, & de le faire fecevoir dans ſes 
Etats, ou, au moins, d'y faire recevoir union 


W 1 r 2 * 1 2 LY TP, " "4 
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i) Suyk p. 293. | Koial. ut Sup. p. 128. Fauſt ; 
Dlug. Lib, 7, col. 782, on ne fait pas Vannee de la 
mort de Waſilko. 

| (2) Stryikow , p. 29]. 

6) Deſguig. ut Sup. p. 309. Mayerb. Foy. en 
Moſcov. trad. du Lat. Leide 1688, in- 12, p. 224. 
Voy. auſſi Dlug. Lib. 7, col. 670. Ce qu'on appelle 
la Moſcovie , etoit . par les Tartares depuig 
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avec I'Egliſe Latine. Opiſon, Abbe de Me. 
| ſano , Legatd'Innocent en Pologne & en Pruſſe, 
ſacra Daniel ſous le titre de Roi de Ruſſe . 
Rex Ruſſie. En 1146, a Drohiczin , dans ce 
| qu 'on appelle aujourd hui la Terre de Chelm , 
od ce Prince avoit ctabli le ſiege de {a domina. 
tion (1), les Papes crigerent quatre Royaumes 
dans ce ſiècle. Innocent ITT avoit donné ce ti- 
tre à la Bulgarie, province de I Empire Grec, 
dont le ſiège toit occupe alors par les Latins (), 
& au Duche de Halicx. Honorius III Tavoit 
donne a la Raſcie, partie de la Servie , autre 
province de Empire Grec (3): Innocent IV le 


od 


— 


(1) Dlug. Lib. 7, col. 765-6. Yoy. auſſi Raynald. 
T. XIII, ad an. 1245, Noe. 90, & ad an. 1247. 
No. 29. Il ſemble que Daniel avoit etabli ſon ſejour 
à Drohiczyn, pour etre plus loin des Tartares. 
(2) Luc. ur Sup. pag. 413. Innocent III donna le 
titre de Roi a Ivanicus ou Jean, Gouverneur here- 
ditaire de 1 Bulgarie pour les Empereurs Grecs. 
Les Latins s'emparerent de Conſtantinople en 1204. 
Innocent III fiegea juſqu'a 1216. 
(3) Luc. ibid. Le Gouverneur de la Servie 3 qui 
Honorius III donna le titre de Roi de Raſcie , s ap- 
pelloit Etienne. Ce Pape ſiégea depuis 1216 à 1227. 
C'eſt alors auſſi que le Roi de Hongrie, André Il, 


s empara d une autre partie de la Servie dont il prit 
le titre. Luc. wid, 


S ws ' 
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donna 2 la Ruſſie en 1246, & 4 la Lirhuanie 


en 1252 (1). 
Ceſt auſh dans ce ſiscle que Premiſtas re- 
prit le titre de Roi de Pologne, en 1295. 
Le regne de Daniel n'eſt connu dans Hit. 
toire , que par ſon manque de foi au Pape In- 


nocent IV (2) , & par les ravages que les Tar- 


rares & les Ruſſes porterent ſouvent dans les 


provinces Polonoiſes, voiſines de la Ruſſie (3). 


Ce Roi mourut en 1266, & laiſſa deux * , 
Leon & Romain ON 


Pt S 2 * ** ft. os. Le _ 2 ** 


— 


r 


(1) Plug. Lib, 7, col. 723. Yoy. auſſi Raynald, 


T. XIV. ad an. 1255. No. 57-8 Koialowicz dit 
que Mendog a été couronne Roi de Lithuanie à 
Nowogrodek en Lithuanie. Koial, P. J, p. 97. 


(2) Voy. la Lettre d' Alexandre IV au Roi Daniel 
dans Dugloſz , Lib. 7, col. 779, 780. Et dans Ray- 
nald, T. XIV, ad an. 1257, Ns. 26-28. Dlug. dit 
que l original de cette Lettre ſe trouvoit, de ſon tems, 


dans les Archives de Cracovie. Dlug. ecrivoit au 


quinzieme ſiscle. 
(3) J. Dlug. ad an. 1259 & 1262. 
(4) Baſeo continuat. de Boguph. ap. Sommersb. 


T. II, p. 76. Dlug. Lib. 6, col. 779. 


Ci eſt de ce Daniel que les Ecrivains Hongrois di- 
ſent qu'il ſe trouva au commencement du Roi Bela 
IV a Albe Royale en 1235 , ſuivant FExpoſe des 
Droits. Keza , en parlant de cette cerẽ monie, dit: 


D 3 


. n 
1166. Ton fucceda à Vantorite du pre; 
__ il ne porta que le titre de Ruſſie (1). 
Ceeſt à ce Prince qu'on attribue la fonda- | 
tion de Leopold, on il ètablit fon ſejour, & 
qui devint depuis la principale ville de la Ruſ- 


2 * 
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* 


Bi qua Dux Halicia Vaſſalitio obſequio 5 equum Re. 
gium ſummæ reverentia ducebat, V. Exp. p. 7. 
Il y a deux autres Hiftoriens: de Hongrie qui par- 
lent du meme fait. Bonfini dit: In ea celebration 
Colomanus Dux declaratus enſem pratulit. Daniel Ru- 
thenorum Princeps equum perreverentur egit. Bonfini 
Colon, 1690 P · 203 3 col. 1, 8 Turocz- Rex Bela 
Coronatus eſt Colomano Duce fratre ejuſdem enſem Res 
galem ad latus ipſius honorifice tenente , Daniele vero 
Duce Ruthenorum equum ejus ante ipſum ſumma cum 
reverentia ducente. Turocy ut ſup. T. I „ p. 1.49. Turocz 
8c Bonfini ne diſent point que Daniel ait mene le 
cheval du Roi Bela en ſigne de V affellage. Colo- 
man dont parlent ces Ecrivains eſt le meme qui avoit 
EtE couronnè Roi de Halicz en 1214. Au reſte FHiſ- 
torien Keza n'a jamais ere imprime. Le P. Pray dit 
que Simon de Keza a écrit ſous le régne de Ladiſas 
V, dit le Cuman, lequel eſt mort en 1290 ou 1299. 
Foy. Pray, P. I, p. 332, Nota (1). Le P. Pray 
qui parle auſſi du facre de Bela IV ne dir rien du Duc 
Daniel. 
(1) Stryik , p. 295. On voit Leon ſous le titre 
de Ruckenoram Dux „ dans un Traite de paix, con- 
clu entre la Boheme & la Hongrie en 1271. Le Rol 
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te (1). On ne voit ehviron en ce tems que 
quatre Princes en Ruſſie. Leon , Duc de Ruſ- 
fie, & qu'on.trouve appelle auſſi Due de N lod- 
 qimirg & de Kiow (2); fon frère Romain, qui 
paroit avoir eu Lucko en partage; Svernon ou 
Swarmir , couſin de ces Princes, qui avoit le 
Duché de Drochicmyn, dans la Terre de 
Chelm 005 & Fe Ko, Og oncle, qui 87253 


* * n a 


un. As. ER * »"_ 9 WS +. „ ar 1-3 5K + 5 — 
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de Hongrie, Etienne V, comprenoit dans cette 
paix, de ſa part, les Rois de France & de Sicile , 
FEmpereur d' Orient, les Ducs de Pologne 3 de * 
viere, de Ruſſie, Sec. FTA 
Pray „P. T, p. 331 & dans une e Chronique du. 
quinzième fiecle , $<4S22 a-la ſuire de Kadlub. a 
Dantzig 1749 , in-fak. p. 41. on voir Léon appelle : 
Dux Ruſſia. | 9 | * 
(i) Crom. p. 171. col. 2. Stryik , p. 295. Ce 
weſt que ſous Cafimit le Grand que Leopol fut en- 
touré de murailles environ 13 50. Et c'eſt ce Prince 
ꝛuſſi qui y fit conſtruire en magonnerie deux cha- 
teaux qu on y voit encore , TOE Lib. 95 col. 1 3, 
Fe col. 1163. 
(2) Koiab, * E. d. 127 & p. 150. Strike, 
p. 295. 
(3) er. Stryik, p. 291-294. Koial, N. 7, p. 116. 
Svarnon. Etoit n& d'une fille de Rania: „Duc de 
Wlodzimirz & de Halicz. Voy. Baſco contin.” de 
Boguph. ap. Sommersb. T. IL, p. 74. Il y a un Dro- 


4 hiczyn en 2 dans ce qu on appelle aujourd hui = 
 D4 | 
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doit encore Halicx. S * v9 , dit qu "aprls 
la mort de ſon oncle F'aſilko., dont on ne fair 
pas Fannée, Then. wank, ce Duchea fon par- 
rage (1). 1 615 
1267. Leon „ „ ou "I de Daniel, 
pr connu dans I'Hiſtoire par aſſaſſinat de Vol. 
flinic ou Woyſielko , Grand Duc de Lirhuanie, 
fils du Roi Mendog „ en 1167, 4 Vlochi- 
mim (2); & par une invaſion de la Pologne an 
commencement du règne de Leskho le Noir, 
ainſi que par {a defaite à Goslice, dans le Pa- 
latinat de Sandomir, & à deux milles de cette 
ville, le 3 Fevrier 1280 (3). On ignore [annce 
de la mort du Duc de Leon, on ne fair pas 
non plus il laiſſa des fis ou non (0. 


— —_ _Y _ 8 6 — 8 — 8 — 


— 


la terre de Chelm. Voy. Rzewuski Dꝛicie, Pol. 
Skroc. W. Lwow 1766, p. 179, ſous Fan 1246; 
& ha Cart. de Pol. par Folino. 

(.) Stryick, p. 295. 

(2) F. Stryick , p. 293-4. Nei. p. I p. „ 127, 
fqu. Voy. auſſi Dlug. Lib. 7 , ol. 782. Dlugoſs 
marque le jour de cet aſſaſſinat le 3 Decembre. 
63) Dlug. Lib. 7, col. 820-1. 

(4) On fait que Leon a eu pour femme Conſtance 
de Hongrie, fille du Roi Bela IV. V. Pray, P. J, 
p. 331 , & Dlug. Lib. 7, col. 877. Conſtance etoit 
ſceur de Gunegonde & de Jolante , dont la pre- 
micre avoit Ete marice à Boleſlas , dit le Pudique, 
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- 1300; 1320. On yoit encore les Ruſſes ra- 
vager la Terre de Sandomir , en 1300, qui 
ttoit la première annèe du regne de Yenceſlas 
de Boh&me ; mais on ne trouve plus les noms 
des Princes qui ont conduit cette expedition (1); 
& quelque tems plus tard, en 1320, on voit 
Brzeſcie ſur Bug, Chelm , Wlodzimirg , Lucko, 
Xiow , Pereaſlaw i &c. entre les mains des Li- 
thuanois (2). Sh. 
1340. Boleſlas de Maſovie , fle de Ney 
Len Duc de Maſovie, Varſovie, & de Marie, 
Princeſſe de Ruſſie, parvenu au Duchè de Ruſ- 
fie du chef de ſa mere (3), regnoit alors a Lc 


as. 


Duc de Cracovie , & Fautre à Boleſlas, dit le Pieux, 
Duc de Kaliſz. On voit dans Dugloſz que ces trois 
Princeſſes Etoient veuves & Religieuſes à Sandecz , 
dans le Palatinat de Cracovie en 1287. Voy. Dlug. 
ae ſup, Lib. 7, col. $47. 
(1) Dlug. Lib. 9, col. 896-9. Crom. p- 185 * 
col. 1. 
(2) Koial, P. I, p. 251 „ue Stryik p. 347. 
Gedimin , Grand Duc de Lithuanie , s' empara de 
cette partie de la Ruſſie en 1319 & 1320. Le Prince 
qui régnoit alors 3 Wlodzimirz $appelloit Volodi- - 
mir. II perit devant Wlodzimirz en combattant 
contre les Lithuanois. Le Duc de Lucko s appelloit 
Leon, & le Duc de Kiow , Staniſlas. 3 
(0) Coons, p. 207, col, 1. Wea, auſſi Piſtor. ſcripe. 


rer. Pol, Tab. * UI. p. e - 
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pol. On ne fait pas en quel tems Boleſlas par. 
vint au Duché de Ruſſie (1); mais ce Prince, 
Latin, mourut -empoifonne par les Ruſſes, 
Grecs , le jour de PAnnonciation „ ou le 23 
Mars 1340, a Leopol , fans laiſſer de poſte. 


GE 


ts... 


chidiacre de Gueſne, Ecrivain de ce ſiècle, & qui 
à vecu ſons Caſimir le Grand, dit que Boleflas ſuc. 
_ cEda 3 fon oncle Avunculus; George, Duc de toute 
la Ruſſie, totius regni Ruſſis Dux. ap. Sommers, 
T. II, p. 97. George, oncle maternel de Boleſhas, 
& fa mere Marie pourroient avoir été fils & fille 
de Leon Danilo wicz qui prenoit auſſi le titre de 
Duc de toute la Ruſſie, ou de Duc Supreme de la 
Ruſſie. Voy. Stryik, p. 39. 

(1) Il eſt vraiſemblable que George Duc & 
toute la Ruſſie, ou Duc Supreme de Ruſſie, à qui 
ſuccèda Boleftas de Maſovie , &toit mort vers 1320, 
qui eſt le tems auquel les Lithuanois ſe jettèrent ſut 
la Volhynie pour ſouftraire , ſans doute, cette Pro- 
vince au ſucceffeur de George; ce e en etant 


alors occupe à établir fa domination dans la Ruſſie 


de Leopol qui paroit avoir &e le domaine de Geor- 
ge comme elle Vayoit tte de Leon. 

Dlugoſz, dans qui on trouve beaucoup de detalk 
ſur la Ruſſie, & qui en manque depuis Ia conquere 
de cet Etat par les Tartares en 1249 , juſqu'? a fa 
ſoumiſſion par Caſimir le Grand en 1340, ma pas 
trouve apparemment des Chroniqueurs Ruſſes pout 
cette Epoque , & cela fait un. wuide q un ſiecle dus 
FHiſtoire de la Ruſſie, 


; 
E 
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xite (x); 5 & Caſimir le Grand , qui regnoit en 
Pologne depuis 1333 , fit valoir les Droits de 
ſurerainete de fa Couronne ſur la Ruſſie. 


| * 
* —— — - 
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(1) Dlug. Lib. 9, col. 1057-8. Crom. p. 205 
col. 1. Anonym. Arch. Gneſn. ap. Sommersb. T. II, 
p. 98. Ce dernier Eerivain dit que les Ruſſes accu- 
ſoient Boleſlas d avoir change leur rit. Boleſiao quem 
Rutheni unanimiter ſibi in Ducem & Dominum ſuſ- 
ceperunt per toxicum interempto, qui legem & fidem 
ipſorum immutare nitebatur. Anonym. ut ſup. On a 
deja dit que cet Anonyme eſt un Ecrivain contem- 
porain, 5 
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SECONDE PARTIE 


I; ne faut pas s imaginer qu au commence- 
ment du quatorzième ſiècle, la Ruſſie aitete ce 
qu on la voit aujourd hui, ou ce qu elle peut 
avoir étè avant la conquete de ces vaſtes con- 


trees par les Tartares , au commencement du 
treizième. 5 
Les Tartares ne s ctoient pas contentes le 
ſubjuguer les Ruſſes , ils avoient auſſi epuiſe 
d hommes & devaſte la lus grande 2 de 
la Ruſſie. 
On voit dans les Hiſtoriens de Lithuanie, . 
que dans le tems de la reduction de la V. olky- 
nie & du Duche de Kiow , par le Grand- Duc 
Gedimien, en 1319 & 1320, la partie de la 
Ruſſie qui s tend a l Orient du Boriſthene , & 
qu'on appelle aujourd hui la Petite-Ruſſie (1), 


(1) L'Auteur de VExpoſe des Droits ſe trompe 


*. 
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depuis Percaflaw & la rivière de Trubieſy , ſur 
quelle eſt fitute cette ville, vers la mer d A- 
ow, & vers la mer Noire, &toit ſans * 
ſans habitans. 

La parrie qui s tend à FOccident du Boriſ- 
thene n'etoir pas mieux peuplee. On ne voit, 
dans le meme tems, ſur la rive droite de ce 
leuve au- deſſous de Kiow , que le Chateau de 


2 


dd 


quand il croit que c'eſt la Ruſſie - Rouge qu'on ap- 
pelle la Petite-Ruſſie, Yoy. cet Exp. p. 3. 

Le nom de Petite-Ruſſie, qui eſt tres-rEcent , n'a 
eie donne qu'3 la partie trans-Boriſthane de Fancien 
Duche de Kiow : partie que les Polonois appellent 
Ukraine Moſcovite , & dont les Moſcovites ne 
ſont en poſſeſſion que depuis le dernier fiecle. 

Le nom de Ruſſie-Rouge n'eſt pas bien ancien 
non plus: au moins ne le trouve- t- on que dans les 
Ecrivains du ſeizième fiecle. Du tems de Cromer , 
on comprenoit ſous ce nom les Palatinats de Belz 
& de Ruſſie, Crom. Polon. edit. colon. 1589, p. 481. 
col. 2. Staro wolski qui Ecrivoit au dix- ſeptième ſiè- 
ele a Etendu cette denomination aux Palatinats de 
Volhynie, de Podolie , de Braclaw & de Kiow | 
Starowolski , Pol. apt. OP V. arſav. Jr's pag. 
449. 

On ne ſait pas pourquoi cette partie de la Ruſſie 
a été appellee la Ruſſie - Rouge, comme on ne ſait 
pas pourquoi une autre partie de la Ruſſie a ete ap- 


Var la Ruſſie-Blanche , & une 6. troiliows la Ruſſi - 
obe. 0 
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Kaniow'; qui eſt kloigné de Kiow denvitas 
quinze milles z & un peu plus bas, & a enyis 
ron dix milles de Kaniow: Celui de Cryrkaſſy, 
occupe par les Tartares , & qui ſervoit de de- 
meure 4 an Baskak, ou Officier Tartare, pt. 
poſe à lever le tribut ſur les Ruſſes (1). 
On ne trouve ſur la haute Ros, que Biale 
| Cerkiew , Chateau occupe auſſi pat les Tarta- 
res. Les Tartares ne furent chaſles de Biala 
Cerkiew , que par le Grand-Duc Olgierd, fig 
de Gedimin, en 1 330 ou environ (2). 
Le reſte de ce qu'on appelle aujourdhui le 
palatinat de Kiow & de la Nouvelle-Servie, 
qui eſt un demembrement de ce Palatinat; 
ainſi que le Palatinat de Braclaw & celui de 


Podolie, juſqu'au Dnieſter , ou Nieſter, ou 


 Tyras ,, & à la mer Noire; & la partie Meri 
dionale de Volhynie, étoient un vaſte deſert, 
dont les plaines fertiles ſervoient de paturages 
aux troupeaux des Tartares (3). 


. o "RT. bs - ——_ . 
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(1) Koial, P. J, p. 260 278-9. Stryik , p. 350, 
375-6. Foy. auſſi Sarnicki , deſcript. Polon. ad calc, 
Ding. Lipſ. T. II, col. 1894 , mot Cxerkaſy. 

(2) Koial, p. 28. Stryik, p. 376, la Ros eſt 
une des rivières du Palatinat de Kiow ; elle coule 3 
| FOccident du Boriſthène ou Dnieper , & ſe jette 
dans ce fleuve un peu au- deſſous de Kanio w. 

(3) JV. Stryik, p. 376, &c. C'eſt toute cette 


r 
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La partie meétidionale de ce qu'on appelle 
e Palatinat de Ruſſie, partie voiſine de Kra- 
packs , & arrolce par le Dnieſter , n'avoir pas 
te plus menagee par ces conquerans. La Terre 
ou le Duche de Halicꝭ ravage en 1264, 1281 
& 1289, ctoit entièrement devaſte en 1300, 
vue les Tartares detruiſirent la ville de Halic 
meme, après avoir &gorge une Partie des habi- 
tans, & amené l'autre en caprivite (1). La 
Terre de Halicy commenca à ſe repeupler ſous 
adminiſtration de Boleſlas de Maſovie , Duc 
de Ruſſie, par les colonies que ce Prince attira 
de Maſovie en Ruſſie (2). Tel eroit erat de 

ces regions, quand Caſimir le Grand reſolur 
| Cincorporer la Ruſſie au Royaume de Pologne. 
2340. Aufli-ror apres la mort de Boleſlas , 
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partie de la Ruſſie devaſtte au treiſieme ſiècle, qui 
a été appellee Ukraine, ce qui veut dire Region 
limitrophe , vers la fin du ſeizième fiecle que cette 
Region commenca 4 ſe repeupler ſous le regne d'E- 
tienne Batory. 

- (1) Okalski , Ruſ. Fg p-. 65, 69, | 

| (2) Les plus anciennes colonies Polonoiſes en 
Ruſfie ont été celley qui y ſont venues de la Ma- 
lovie. Juſqu'i preſent les Ruſſes appellent Mazury, 
du les Maſbviens, les colons Polonois établis en 
15. „ou qui viennent 8 Erablir e encore. 


4 DS * ol * * ; 


arrive, comme on [a dit, le 25 Mars 1 3403 
| Caſimir a la tète des troupes de ſa Maiſon , & 
ſuivi des principaux Seigneurs de la Perite-Po. | 


logne avec les leurs, marcha vers Leopol , & 
il recut au camp „devant cette ville, la ſoumiſ- 


ſion des principaux Boyards de la Ruſſie qui 


dependoit de Leopol. Avant la fin de VEre de 
cette annce, Caſimir recut celle du reſte des 


Chateaux & Villes qui avoient été poſledes pu 
Boleſtas, & parmi leſquels on trouve Halig. 


Ces Villes & Chateaux erotent Przemiſl , Sa- 
no, Touſlan, Lubaczow , Halicz & Tremboy- 


la (1); C'eſt-à- dire, qu'il y avoit dans cette | 


partie de la Ruſſie, au tems de ſon incorpore- 


tion a la Pologne, huit Chateaux & Villes ou 


Bourgs Ducaux, y compris la capitale de Les 

pol; il y a aujourd'hui dans la meme partie, 
laquelle eſt appellce proprement la Ruſſie, ou 
le Palatinat de Ruſſie , quarante Villes & 


Bourgs Royaux, dont beaucoup avec des Chi- 


. : 1 1 . - 
—— a 2 " —_— 
4 a, Ml 4 1 4 ” * 


„ 


2 


(1) Dlug. L. 9, col. 1657-9. Crom. p. 267. Stryik 


p. 388, Neugeb. kiſt. rer. Pol. Hanovis 1618, p. 200. 

On a deja dit qu'il ſembloit que les Ruſſes avoient 

enlevẽ Przemiſl. à la Pologne pendant les troubles 

qui regnerent dans ce —_ depuis la mort de 
Caſimir le Juſte en 1194. 

: teaux; 


| reaux , ſans compter les Chateaux, Villes & 
Boargs appartenans à la Nobleſſe, dont le nom- 
bre eſt bn ple grand (1). 


La meme annee 1340 , Caſimir paſſa avec 
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les deux chäteaux de Leopol , ceux de Halicz , de 
| Trembowla , de Lubaczow , de Touftan , & i en 
dera de nouveaux. II entoura auſſi de mortifſes les 
villes de LEopol , de Sanok , de Kroſno , de Prze- 
mill. J. Anonym. Archid. Gneſn. ap. Sommersb. 

J. II, p. 98. Crom. p. 220, col. 2. Dlug. Lib. 9, 
col. 1163-4. Il diſtribua les terres deſertes de la Ruſ- 
fie aux Seigneurs & à la Nobleſſe qui Favoient ſuivi 
dans cette expedition , & qui y Etablirent des co- 
lonies Polonoiſes. Voy. Stryik Sarmat. Europ. ap. 

Mitzler, T. I, p. 57-8. Voy. auſſi Nieſiecki kor. 


& c. | 
Dans tout le Palatinat de Ruſſie, le peuple elt 


y ſont peuplẽes de Polonois, 8& toutes les familles 
Robles de ce Palatinat ſont originaires de Pologne. 
En 1361, Cafimir fonda 3 Leopol un Eveche 


le titre d' Archey&che. Cet Archeveche fut transfers 


de nouveau à LEopol ſous Jagcllon en 1412, ou 
edyiron, 


Tome II. E 


| de la Polopne. * 


| Jawnuta , Grand-Duc de Lithuanie , & avec 


(i) Cafimir , pour afſurer la Ruſſie contre les 
courſes des Tartares , fit conſtruire en magonnerie 


Polen, ſous les titres de Tarnowski , 8 Buczacki 


mele de Polonois & de Ruſſes. Toutes les Villes 


Latin, Dlug. Lib. 9, col. 1131, Crom. p. 217, 
que le Roi Louis transfera à Halicz en 1378, ſous 


© 
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. Parage 
les Dacs Ricyſtut & Lubart , ſes frores „ ayee 
George , fils de K oryat, & un autre George , 
fils de Narimunt, leurs neveux, une trève de 
deux ans, au ſujet des Terres de Belx , & 
Chelm , de Pre ſcie ſur Bug , de W lodximirg , 
de Lucko , de Krzemieniec , dont ces Princes 
etoient en poſleſſion (1). Be & Chelm , qui 
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(1) Po. Crom. p-. 207» ol. 3-5 Koial, hiſt. 
Lich. P. I, p. 304 , ſqu. Cromer dit que de ſon tems, 
Foriginal de ce Traite ſe trouvoit dans les Archiyes 

de la Couronne à Cracovie. Il faut eſperer qu on ve. 
ra ce Traité, quand les Editeuts de Dogiel auront 
donnè le Tome troifieme de ſon Code Diplomati- 
que, dans la partie premiere duquel doit ſe trouvet 
ce qui regarde les affaires de la Pologne avec la Li- 
thuanie. Cromer dit auſſi, qu après la depoſition du 
Grand Duc Jawnuta , avant que cette treve eilt ei- 
pirè, ſon ſucceſſeur Olgierd confirma ce Traite. 
Au reſte les Princes Lithuanois nommes dans ce 
Traité, pofſedoient Keyſtut, Duc de Trocki, les 
tertes de Brzeſcie, ſur Bug & de Chelm; Luban, 
W lodzimirz & Lucko ou la Volhynie ; George fils 
Krzemeniec & la Podolie qui éteit encore deſert, 
au moins my avoit-on point de Chateau, Stryik, 
p. 3763 George fils de Narimunt, Duc de Pins 
e de Mozyr, poſſédoit Belz. Cas deux dexniers 
Princes avoient embraſſé le Chriſtianiſme & re 
le Bapreme , » ſuivant les ceremonies de I Egliſe 
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de la Pologne. 67 
ſont 4 rOceident de Bug & Breefeie qui eſt 


ſar cette riviere meme , avoient ere envahies 
par les Ruſſes ſar la Pologne, vers le milieu 
du onzieme ſiècle (0. | 

Ces Terres avoient été repriſes vers la fn 
du meme fiecle, & laifſees aux Ducs de  lod- 
zimirg , pour ètre tenues par ces Princes en Fief 


de la Couronne de Pologns (2). 


b mim — ln 4. 
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Grecque , pour plaire à leurs ſujets , & ſans doute 
pour Eviter d'en ètre empoiſonnes ; Keiſtut & Lu- 
bart Etoient fils dy Grand Duc de Gedimin , les 
deux George etoient petits - - fils du meme (arand N 
Duc. 

64) Dlug. ſous Tan 1010, Lib. a , col. 159. On 7 
trouve que Brzeſcie ſur- Bug eroit alors a la Pologne. 
Foy. auſſi Stryik, p. 159, 160, & Crom. p. 48, 
col. 1. On voit dans Stryikow ski, qu'apres la mort 
du Roi Mieciſlas II, en 1034, Jaroſlas, Grand 
Duc de Kiow , s empara de pluſieurs Chateaux & 
terres de la Pologne, ſituès ſur le Bug & a l'Oc- 
cident de cette rivière, qu'il en enleva les habitans, 
& qu'il envoya des colonies Ruſſes pour les rem- 
Placer, 

(2) En 1074 , Boleſlas II laiſſa les terres de 
Chelm & de Belz à Igor ou Grégoire, Duc de 
Wlodzimirz, qui preta à Boleſlas le ſerment de 
fidclite , tant pour ces terres que pour celle de 
Wodzimirz. Yoy. Dlug. Lib. 3, col. 273. Et 
en 1123 Boleſlas III laiſſa les memes terres & 

1 
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Les Lirhuanois ayoien-envalil ces Terre 
ſur les Ruſſes (1). 

Caſimir ajouta, dans le meme tems , 4 ſes 
autres titres, celui de Ruſſie, ou de Seigneur 
hereditaire de la Ruſſie, qu on lui voir porter 
en 1346... Nos Caſimirus, Rex Polonia, nec 
non terrarum Cracovie , Sandomiriæ, Larcicie, 
Cujavie , Pomeranie 4 Ruff eque Dominus & 
heres (2). 


au meme titre, a un autre Duc de Wlodzimirz, 
nomme Jaroſlas. Id. lib. 4» col. 419. n p. 06, 
| col. 1. 

Boleſlas II avoit recouvrt Breeſcie-ſur-Bug, envi- 
ron 1070; & on voit Brzeſcie ſous la domination 
de la Pologne en 1094. Dlug. Lib. 4, col. 3:8, 
Brzeſcie toit encore au pouvoir de la Pologne ſous 
Cafimir le Juſte en 1182, 7d. Lib. 6, col. 5.46. Il 
paroit que les Ruſſes ne s emparèrent de ce Chateau 
que ſous leur Duc Romain, pendant la minorite 
de Leſzko le Blanc, & environ 1200. 

(1) Les Lituanois 9 Brzeſcie aux Ruſts 
environ 1217, pendant la minorité des enfans de 
Romain. Koial, P. I, p. 58, 62, Stryik, p. 227 
II paroit que les Lithuanois ne s'emparèrent de 
Chelm & de Belz qu'au commencement du quator- 
zième ſiècle, & dans le tems qu ils s e de 
la Volhynie & de Kiow. | 

(2) Vol. Leg. 1, p. 2. On voit porter le mewe 
titre 2 Caſimir dans un Traite avec I Empereur 


de la Pologne. 69 
1344. Il paroir que la treve de deux ans con- 
clue avec les Princes Lithuanois en 1340, fut 
renouvellee dans les annees ſuivantes; au 
moins ne voit- on pas d' hoſtilitè entre les deux 
Etats juſqu'en 1349 (1). Mais dans cet inter- 
valle, les Tartares prétendirent faire valoir 
leurs droits ſur la Ruſſie, occupee par Caſimir 
le Grand. Invites à ſoutenir ces droits par 
quelques Ruſſes, qui craignoient, dit-on, pour 
leur Rit, & nommement par Dio, a qui 
Caſimir avoit confiè le gouvernement de Pre- 
miſt, & par Daniel, Duc d'Oſtrog, en Vol- 
hyme (2) , les Tartares entrerent en grand 


— 


Charles IV, conclu à Prague en 1356. Caſimirus 
Dei gratid, Rex Polonia, &c. Ruſſia nec non Craco- 
via, Sandomiria, Siradia, Lancicie, & Pomerania 
terrarum ac ducatuum dominus & heres, Voy, Dumont, 
T4; FH .. 

Phi Caſimir, le Grand he Rois de Pologne ont 
portè ce titre dans tous leurs actes & ſans interrup- 
tion. 

(1) Les Lithuanois ravagerent la Pruſſe en 1342, 
& la Lithuanie fut ravagee par les Chevaliers Theu- 
toniques en 1343, ſans que le Roi Caſimir fe ſoit 
mele de cette guerre. De cette inaction 2 TO 
on peut inferer encore que la treve de 1340, entre 
2 Pologne & la Lithuanie , avoit ere . air 
6) Daſiko quem Caſimirus Rex Capitaneatui 8 


* 
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nombre en Ruſſie, en 1344, & peénétrèrent 
juſqu la Viſtule, pres de Sandomir. Caſimir 
ſe borua a defendre le paſſage de cette riviere, 
& les Tartares toutnerent vers Lublin. Ils ra- 
vagerent cette Terte, & sen retournèrent chat. 
ges de captives (1). La trève avec la Lithuanie 
continua juſqu en 1349, que Caſimir fe porta 
dans la partie de la Ruſſie qu en les 
Princes Lithuanois. 

1349, 1350. Le Roi ada tour ce que 
poſſedoient ces Princes, Pelx , Chelm , Bne- 
ſcie ſur Bug, Wlcdzimirz , Lueko, Krzemie- 
_ niec , & la Podolie , & il mit des garniſons 
Polonoifes dans tous les Chateaux, a Fexcep- 
tion de celui de Taucko , qu'il laiſſa entre les 
mains du Duc Lubare , pour etre tenu par ce 
Prince en Fief de la Couronne de Pologne (2); 
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terra Premiſtienſi, & Daniel de Oftrog bellum & rebel. 
lionem coquebant. Secretis itaque nuntiis ad Tartarorum 
imperatorem miſſis , declarant Caſimirum Polonia Regem 
in recenti tempore terras Ruſſia ex quibus tributa pende- 
bantur , occupaſſe juriſque ſuifecifſe & omnes datias & 
tributa que Tartaris cedere ſolebant , uſurpaſſe. Dlug. 
lib. 9, col. 1071. V. auſſi Crom. p. 209, col. 1-2, 
Bielski edit. Varſaw. 1764, p. 192, G. Td 
(1) Dlug. ut ſup. col. 1072 , Ge. 
(2) Crom. pag. 211, col. 2, Dlug. lib. 9, col. 
1078-8. Koial, P. I, p. 314-5. Anonym. Arch. 


de la Pologne. 7. 
mais Caſimir ne reſta pas long- tems en poſleſ- 
fon de cette conquere. L/annee ſuivante; 1350, 
Lubart & Kieyſtut , aides par les Tartares & 
favoriſes par les Ruſſes, atraquerent tous ces 
Chateaux, & obligerent les garniſons Polonoi- 
ſes a les remettre. La Yolhynie , la Podolie , 

les Terres de Belx , de Chelm & de Brreſcie, 
1 repalſerent fous la domination de la Lithuz- 
nie (1). | 
1351. Caſemir tenta de edpater ces pertes, & 
1 appella à ſon ſecours Louis, Roi de Hongrie, 
ſon neveu, déſignè ſon ſucceſſeur au Trone de 
Pologne depuis 1339 (2), & qui occupoit celui 
| de Hongrie depuis 1342. 


— 
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Gueſn. ap. Sommerſb. T. II, p. 98. Koialowicz dit, 
que la Podolie etoit gouvernèe alors par Gaſtold ,. 
Seigneur Lituandis, pour le Grand Duc Olgerd qui 
xvoitenleve cette Province a T eodor Koriatowicz/ 
frere de George Koriatowicz qui en.&toit en poſſeſ- 
fon en 1340. V. Koial, P. I, p. 3034. 
(i) Crom. p. 212. Ding Lib. 9 col. 1092-3 , & 
ß ut ſup. p. 98. | 
(2) Cafimir , veuf de fa Winde femme, Anne 
de Lituanie , fille du Grand Duc de Gedimin, morte- 
le 28 Juin 1339, & ayant point de fils avoit rèſolu 
de ſe deſigner un ſucceſſeur, au cas qu' il vint a mou- 
tir ſans enfans mäles; & dans une aſſemblée des. 
Etats tenue a Cracovie , il avoit choiſi ſon neven 
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Louis amena a ſon oncle quelques tronpes 
en 1351, & les deux Rois marcherent en Vol. 
hynie, Dans un combat que les Lithuanois 
leur preſenterent dans cette marche, on ft 
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Louis, fils aine de Cariber, ou Charles Robert 
d' Anjou & de Naples, Roi de Hongrie. Louis etoit 
ne de Eliſabeth de Pologne, fille de Ladiſlas Lo- 
| kietek , & ſceur de Caſimir. Le Traite de cette ſuc- 
ceſſion a été figne à Wiſſegrad en Hongrie au mois 
de Juillet de la meme année 1339. Foy. Anonym. 


Au 


Archid. Gneſn. ap. Sommerſb. T. II, p. 101. Dlug. 


lib. 9, col. 1055-6. Turocz in ſcript. rem. Hung, 
Vien. T. I, p. 166. Pray, P. F # & p. 48, = 

On ne trouve point ce Traite , mais on le voit 
rappelle dans des actes poſterieurs , un du Roi 
Louis de 1352, & dont il ſera parle plus bas, & 
Fautre des Etats de Hongrie, donné a Zadoch en 
1355. Voy. Dog. Cod. Dipl. Reg. Pol. T. I, pag. 
38-9, No. 2. L'Anony. Archid. de Gneſne, Ecti- 
vain contemporain , dit que par ce Traitè le Roi de 
Hongrie s engagea a aider le Roi de Pologne à re- 
couvrer la Pomeranie ſur Ordre Teutonique , 4% 
Sommers. ut ſup. p. 101, &c. Cet engagement du 
Roi de Hongrie n'empecha pas que Caſimir ne ſe 
vit obltge de ceder la Pomeranie a FOrdre Teuto- 
nique par le Traite de Halicz en 1343. : 

Au reſte, dans le tems que Caſimir ſe defignoit un 


ſucceſſeur, ce Roi n'avoit que 29 ans. Etant ne en 
1310, & ſon ſucceſſeur en avoit 13, étant ne en 


1326, Caſimir eut depuis deux femmes. 


de la Pologne. 9 
priſonnier Kieyſtue , Duc de Troki , & on 
pouſla juſqu'a Flodzimirq , qu'on aſſiégea. 
Ceſt la premiere fois, ſans doute, qu on a vu 
les Hongrois devant FW lodzimirz. La campa- 
ene ſe termina par la priſe de ce Chateau, & 
Caſimir y mit une garniſon; mais apres la re- 
ttaite des deux Rois, Kieyſtut, qui $eroit 
evade du camp Polonois, & Lubart, ſe rempa- 
rerent de Flodzimirz , & ravagerent la Ruſſie 
jaſqu'a Halicx , & la Pologne juſqu'a la Viſ- 
rule (1): ce fut - là tout le ſucces de cette expe- 
dition. N 8 
Ceſt de cette expedition du Roi Louis, au- 
 xiltaire de Caſimir, en 1351, que parle Ar- 
chidiacre de K ikulew dans Turocz , ſans en 
marquer Vannee. Il dit que Louis fit priſonnier 
le Grand Duc de Lithuanie, que cet Ecrivain 
ne nomme pas, & que le Roi Louis ne remit 
ce Prince en libertè, qu'apres que le Duc de 
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(1) Koial, P. J, p. 316, 319. Kialowicz dit: 
que Caſimir conclut une nouvelle trève avec les Li- 
tuanois en 1353; que le Grand Duc Olgerd & le 
Duc Kieyſtut obſerverent cette treve ; mais que la 
meme année 1353, Lubart fit une nouvelle invaſion 
dans la Ruſſie de Leopol , & ſaccagea la ville de 
Halicz. Koial , ur ſup. p. 319, 320. 185 
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Lithuanie lui eut promis obé iſſance & fide. 
lire (1). 

Les Hiſtoriens Polonois & Lithnanois diſent 
que Kieyſtut, priſonnier, promit de ſe faire 
Chretien , & d'y engager ſes frères, quietoient 
au nombre de fix; que ſur cette promeſſe il fut 
mal n & SEvada (2). 


8 


n ”— - 


1 


(1) Yoy. FExpoſe des Droits, pag. & Turocz 

ur fup. p. 189. Voici le texte Latin de FArchidi- 
cre de Kikulew : Cæterum contra Lituanos Chriftia« 
nis & maxime Regno ſuo Ruſſis inſultantes , perſona- 
liter cum exercitu copioſo-proficiſcens ( Ludovicus ) ter- 
ris ipſorum & tenutis in magna parte devaſtatis , Duce 
eorum capt6 , ſed in continenti fibi promiſſum de fideli- 
tate & obedientia faciente , liberato feli:iter ad Hunga- 
riam eft reverſus. On pourxoit croire ſur ce recit que 
le Roi Louis porta la guerre en Lituanie, & qu il 
rEduifit ce grand Duche à a Fobeiflance des Rois de 
Hongrie. 
Au reſte apres ce eta a fourni juſqua 
preſent de faits ſur la Ruſſie, le Lecteur ſentira at- 
ſement quelle importance il peut attacher a T expreſ- 
fion de F Archidiacre de Kikule w, de Regno ſus 
NRuſſia. Cet Archidiacre paroit avoir écrit ſur la fin 
du quatorzieme hecle ou au commencement du dur 
zième. 


(2) Dlug. Lib. 9 , cob 105. Koiat, pag. 1 
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1352. Cette expedition du Roi Louis en 
Volkynie , parolt avoir rappelle aux Hongrois 
leurs anciens ſucces paſſagers dans le petit Du- 
che de Halicy , & avoir fait naitre des preren- 
tions ſur la Ruſſie, dont, depuis Vexpulfion du 
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p. 156. Voici le texte de Dlug. ſur la priſe & ſur l- 
yaſion du Duc de Kieyſtut: Caſimirus Rex habens in ſui 
ſolatium Ludovicum Hungaria Regem Ducem X ieyſtuto- 
nem in quodum certumine cafrs & ſtratis Lituanis, ca- 
pit, qui eum omnibus fratribus Lituania Ducibus & ſais 
terris ſe idem Chiri 0 anam & Baptiſina ſuſcepturum jure 
jurando promittens a Regibus comiter & honeſte habi- 
ius eſt ; ſed violato Juramento , Reges deludens noctis 
tempore effugit, Dlug. lib. 9, col. 1093. 

Les freres de Kieyſtut étoient Olgerd „Grand 
Duc de Lituanie: Montivid , Duc de Kiernow & 
de Slonim ; Narimunt, Duc de Piusk & de Mozyr; 
Koriat, Duc de Nowogrodek en Lituanie; Lubart, 
Duc de Wlodzimirz & de Lucko; Jawnuta , dé- 
poſe du Grand Duche , & alors Duc de Zaflaw en 
Lituanie. V. Koial, P. I, p. 181. 

Le P. Pray pretend que ce fut le Roi Louis qui, en 
combattant dans une action, fit lui-meme priſonnier 
le Duc Kieyſtut; & le P. Pray cite Miecowius , c'eſt 
a dire, Miechovita. Lib. 4. cap. 19. V. Pray P. II, 
p.86-7 3 mais Miechovita ne dit pas cela: Miecho- 
Vita parle comme Dlugoſz. Voy. Miechov. Lib. 4, 
cap. 19 , ap. Piſtor. T. II, pag. 156, le P. Pray ne 
parle cependant pas du pretendu ſerment de fidelirte 
pretè au 51 de Hongrie par le Duc de Lituanie. 


-,  Partage 


Prince coloman de Halicy 5 en 1225 5 celtl. 
dire, dans Veſpace d' environ 130 ans, on ne 
voit pas que les Rois de Hongrie aient parlt 
On trouve dans Sommersberg , Ecrivain Sile. 
ſien du dix-huitieme ſiècle, le veſtige d'un ade 
paſſe lannẽe qui a ſuivi cette expedition, 1352, 
entre Louis, Roi de Hongrie, & Caſimir, Roi 
de Pologne, au ſujet de la Ruſſie. Cet adte ne 
ſe trouve, ni dans les Archives de Pologne, ni 
dans celles de Hongrie (1), & on nen a que 
le titre, que Sommersberg dit avoir copic dun 
manuſcrit: Index litterarum regnorum Hunga- 
riæ & Bohemia, ut & Ducatus Sileſia, ex d. 
plomatario mſſo Polonia (2). Voici ce titre. 
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(1) Cet acte ne ſe trouve point dans les Archi- 
ves de Pologne. On ne le voit point dans Dogiel, 
qui a public tous ceux qui sy trouvent entre la Po- 
logne & la Hongrie, & il ne doit pas ſe trouver 
dans les Archives de Hongrie, parce que J Auteur 
de I'Expoſe des Droits n'en donne que le titre qu'i 
a tire de * Ve cet "IP: cans les preuves, 
Ne. 3. 

(2) I y a 3 cet Index des titres de 57 altes 
entre la Hongrie & la Pologne depuis 1352 a 1540 
V. Sommerlb. a la fin du T. II, in Mantiſſa A 
matum, p. 81-8. 

On trouve dans Dogiel, Tom. I, faixante 48 
Ates entre les memes Royaumes paſſes dans e me- 
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 Indovicus „Hungaria Rex, donat Cafimiro , 
Regi regnum Ruſſia hac conditione , quod „ ft 
Rex Polonia prolem maſculam ſuſceperit (1) , 
um filius Regis acceptis centum millibus flore- 
ais Hungarie Regi cedere Ruſſia tenebitur , fin 
yero Caſimirus abſque prole maſcula deceſſerit, 
regnum Ruſſia , ita quemadmodum & Polonie 
deyolvetur , ſecundum priora pacta ad Regem 

Hungarie. Fait 4 Bude, dans Octave de Pa- 
Ws, Van 1352 288 


i. 


me eſpace de tems; mais quelques-uns de ceux dont 
on ne trouve des titres dans Sommerſb. ne ſe trou- 
vent pas dans Dogiel , & de ce nombre eſt Fate | 
1352, dont il eſt queſtion. V. Dogiel, T. I, Pag- 
e fo 

Le deuxième Tome de Sommerſb. a été imprimé 
en 1730 à Leipſic; le premier Tome de * 12 
eteen 1758 a Vilno. 

(1) Caſimir &toit alors remarid . il avoit pour 
femme Adelaide, fille de Henri Langrave de Heſſe 
qu'il avoit Epouſee en 1341; mais avec laquelle il 
ne vivoit pas. Cette Princeſſe mourut en 1356 , & 
année ſuivante Caſimir Epouſa Hedvige , fille de 
Henri V, Duc de Glogau, laquelle lui ſurvequit. 

(2) Sommersb. ſcript. rer. Sileſ. à la fin du T. II, 
in Mantiſſa Diplomat. p. $1. Ce titre, tel qu'on le 
donne ici, eſt produit dans FExpoſe des Droits, 
dans les preuves No. 3, pour ſonder les Droits de 
la Cour de Vienne ſur la Ruſſie, 
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On ne ſait pas trop ce que Auteur de ce ti. 
tre a voulu dire, & on n'y voit pas bien clai- 
rement lequel de deux Rois s engageoit par |; 
tranſaction a laquelle a ere donne ce titre, de 
payer à l'autre cent mille ducats pour la Ruf. 
fie; mais vu les Droits anciens & conſtans de 
la Pologne ſar les provinces Ruſſes, dont quel. 
ques- unes ont Ete compoſees des uſurpateus 
des Princes Ruſſes ſur la Pologne; vu le recon- 
vrement d'une partie de ces provinces ſur les 
Tartares, & les frais des guerres que Caſimir 
avoit deja ſoutenu contre les Lithuanois & 
contre les memes Tartares, à I'occafion de ces 
provinces, ainſi que de celles qu'il avoit a ſou- 
renir encore pour le recouvrement du reſte; vu 
d'autres frais de diffèrens établiſſemens faits 
pat ce Prince, ainſi que par les Seigneurs & la 
Nobleſſe Polonoiſe, dans la Ruſſie de Lzo- 
pol (1) : vu encore les ſacrifices que Caſimir 


" — . i 
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(1) On a dit plus haut dans les Notes, que Cif- 
mir le Grand avoit fait rebatir en Magonnerie les 
Chareaux de bois de la Ruſſie de Léopol, qu'il) 
en avoit eleve de nouveaux; qu'il y avoit fait cein- 
dre de murailles pluſieurs Villes; & que ce Prince, 
ainſi que les Seigneurs & la Nobleſſe à qui il avoit 
diſtribue les terres déſertes de la Ruſſie, y avolent 
introduit des colonies Polonoiſes ; tabliſſemens qui 
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ayoit faits relativement a ſes vues ſar la Ruſ- 
fie, en cedant a Jean de Luxembourg, Roi de 
Boheme, les Droits de la Pologne ſur la plus 

grande partie de la Sileſte , par le Trait de 
Thai » de 1335 (1), & en abandonnant la 
Pomeranie a I'Ordre Teutonique par celui de 
Kaliſ, de 1343 (2); vu enfin la poſſeſſion ac- 
tuelle de la Ruſſie de Leopo! par Cafemir , il 
patoit vraiſemblable que c'eſt le Roi de Polo- 
© one qui promettoit a ſon neveu le Roi de Hon- 
grie cent mille ducats, pour ſes pretentions au 
Duche de Halicz; & on voit, en effet, par un 
ate poſterieur du Roi Louis, que ce Prince 
tegardoit la ſomme promiſe pour la Ruſhe , 
comme une dette de Caſimir a Louis 
1355. Cet acte du Roi Louis eſtdelan 1355. 
Ce Prince y dit: Nos Ludovicus , Dei gratid, 
Rex Hungarie , vobis Sereniſſimo Principi Do- 
mino Cafemiro eadem gratid Polonorum , Regi 
Uluſtri , avunculo noſtro predilefo , aſſumimus, 
promittimus & ſpondemus , quod debitum quo 
nobis ex occaſione regni ruthenorum tenemint 
quod antea recognoviſtis & ſuper quo mediantis 


S 


9 


meinen Jes frais, Ve oyer Ct - edis. page 55 , 
Note 


(t) Voy. Damone , T. 8 P. IT, p. 150. 
(2) fo Dogiel, T, IV, p. 68 ſeu. No. 62. 


80 Palate 
bus literis 55 nobis exiſtitis obligati, d yolis 
non repetemus nec vos impetere intendemus ſu. 
per ipſo , donec poſſeſſionem pacificam ſeu do- 
minium, prout prædeceſſores veſtri habuerun , 
obtinere valueritis regni prenotati ; ſed eum il. 
lam obtinueritis Deo Duce , yolumus ut debitum 
ipſum plenarie , prout tenemini perſolyatis, 
| Fair à Bude le 24 Janvier 1355 (i). 

La ſomme d'argent que Caſimir 8 Etoit en- 
gage 4 payer à ſon neveu pour ſes pretentions 
fur la Ruſſie, ſomme dont il eſt queſtion dans 
cet acte, ſans qu'elle y ſoit Enonc&e , & dont 
Louis promettoit dattendre le payement jul⸗ 
qu 2 ce que Caſimir eut recouvrè le reſte des 
provinces Ruſſes, ctoirdonc afparemment celle 
de cent mille ducats, qu'on voit Enonce dans 
le titre de Facte precedent de 135 2. 


— 8 — 


(1) Dogiel, T. I, p. 37, No. 1. C'eſt une co - 
pie d'après Poriginal vidimee la meme annee 135), 
le premier de Septembre par Janus de Strzelce , 
dit Suetrywilk , des armes de Grzymala , Chance- 
lier & Doyen de Cracovie , Docteur des Decrets, 
en preſence de Pierre & de Woiſlas , Treforiers du 

Roi & Gardes des Archives, & contre-fignee pat 
Jacques de Paczanow , Clerc de Cracovie , & No- 
taire. Le P. Dogiel Va donnee ex * fab Si- 
ęillo civitatis Cracoyienſis. 

On 


„ 2. 
de la Pologne. ? 81 
On ttoure auſſi le titte de cet acte de 1355 


dans le ſommaire & dans Index de Sommers- 


berg ; mais ce titre ne rend pas exactement le 
contenu de cet acte. Le titre de cet acte dans 
Sommer sbeig porte: Tranſumptum litterarum 
ternarum Ludovici , Regis Hungariæ » ſub 102 
mine Januſſit , , doftoris decretorum decani & Cans 
cellarii Cracovienſis in forma vidimus. Primis 
lieris promittit Ludovicus , Rex, non repetitu-. 
rum ſe debitum quod Caſimiro ratione” regnt 
Ruſſte debebat , prinſquam idem integram 5 
dem regni poſſeſſionem adeptus fuerit. Bude , die 
24 Januarii, A. D. 1355 (1). Le Lecteur voit, 


{ans doute, que ce neſt pas ce que dit Fatte de 


1353. Le P. Dogiel y a mis un titre qui rend 
plus exactement le contenu di cet acte. Dans 
e P. Dogiel, le titre de cet acte porte: Tran- 
ſunptuni trium litterarum Ludovici , Regis Hun- 
garie, ſub nomine Januſſii, doctoris decretorum 
decani & Cancellarii Cracovienſis in forma vi- 
dimus editum. Primis litteris promitrit Ladovi- 3 
cus, Rex, non repetiturum ſe debitum 1 quod ei 
Caſimirus ratione regni Ruthenorum debebat , 
priuſquam idem integram ejuſdem regni poſſeſs 
fionem adeptus fuerit. Bude, d. 24 Januarii , 
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4. D. 7355 (a). Le titre de Lace de 13527 


dans Sommersberg , pourroit bien ere auſh 
Faurif que celui de cet autre acte de 1 355 ; 
Sur cet autre age de Louis, de Vannde 1 35 | 
on peut remarquer que les expreſſions on le 
Roi de Hongrie dit au Roi de Pologne: Donec { 
pacificam poſſeſſionem ſeu dominium, prout pre. 
deceſſores veſtri habuerunt obtinere valueriti a 
regni prænotati, ſont un aveu formel, par le f 
Roi de Hongrie , des Droits de Clan de : 
la Couronne de Pologne ſar les provinces Ruſ- | 
ſes. On peut remarquer encore que dans cet a 
* — — —— — — — — V. 
_ (1) Dogiel, T. I, p. 37, No. 1. Le ſecond a&& N 
dont il eſt queſtion dans ce titre, regarde le com- 
merce du ſel de Pologne en Hongrie; & par le troi- 6 
fieme , Louis promet d'amener ou d envoyer 4 Cx fl 
fimir, contre les Lituanois, un corps de troupes ſe 
plus fort que celui qu'il avoit amené en 1351. Le 2 
ſecond de ces actes eſt donne à Bude, auſſi, le jour 
de la Converſion de S. Paul, ou le 25 Janvier 1355. 1 
Et le troiſieme de mEme à Bude le 24 Janvier de li ws 
meme annee ; c*eſt-a-dire ſous la mème dare que ce- bt 
lui od il eſt queſtion de la dette pour la Ruſſie. II) Re 
a apparence que Caſimir promit a ſon neveu cent KR 
mille ducats, plutòt pour en avoir des troupes au- li 
Xiliaires , que pour avoir reconnu ſes pretentions ſur 150 
la Ruſſie, leſquelles on voit allez n'avoir Etc fondee | 


ſur rien, 


dle la Pologne. $3 

ite, le Roi de Hongrie ne prend pas les titres 
de Galicie & de Ludomerie (1). 236 
1366, On ne fait pas fi cette dette de cent 
mille ducats a été payce au Roi Louis ou non. 
Caſimir , à qui il reſtoit, en 1355, 4 recouvrer 
diferentes provinces Ruſſes, occupces par les 
Lichuanois , réduiſit, en 1366, ce qu on ap- 
pelle aujourdhui la Terre de Chelm, & les Pa- 
latinats de Belx, de Yolkynie & de Podolie. 
Il laiſſa Belx 4 George „fils de Narimunt, qui 
en ktoit en poſſeſſion; & il y ajouta Chelm , & 
tecut de ce Prince le ſerment de fidelire & de 
nſſelage 4 la Couronne de Pologne. II laiſſa 
Krzemieniec avec la Volhynie & avec la Podo- 
lie, à Alexandre, fils de Koryat , frere de 
George , fils de Koryar , dont on a fait men- 
tion plus haut (2), après en avoir recu le meme 
ſerment; mais il mit des garniſons Polonoiſes 


lo. 


_ 


r 


(1) Il y a encore un ae du Roi Louis pour la 
Pologne, od ce Roi ne prend pas ces titres; Nos 
Ludovicus D. G. Hungaria, Polonia, Dalmatia, &c. 
Rex, C'eſt un privilege par lat ce Prince, deja 
Roi de Pologne , confirme les droits des 3 . 
& leur accorde des nouvelles Franchiſes. Ce privi- 
lege eſt datè a Koſzyce, Caſſovie, en Hongrie, Tan 
1374, le 13 Septembre. Yoy. Vol. Leg. 1, p. S. 


(2) George · Koriato wicz „ ou fils de Koriat, avoit 
te ppellc par les Moldaves pour etre leur Prince 
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dans Wodgimirs & dans Lucko (1), & il Ya 
apparence que cette dette a été acquittte de- 
puis 1366, nen étant plus queſtion dans le 
Traitè que les deux Rois paſsèrent enſemble } 
Bude, en 1369, & ou il eſt dit, qu'ils avoient 
arrange precedemment differentes affaires 
Dans ce Traits de 1369, dont Voriginal Hon- 
grois ſe trouve en Pologne, Louis ne prend pas 
non plus les titres de Halicʒ & de W lodzimir,, 
11 n'y prend que celui de Ludovicus , Dei gra- 
tia, Rex Hungaria, &c. (2). 

1370. Caſimir le Grand mourut a Cracovie 
le 5 Novembre 1370, & Louis y fut couronne 
le 17 du meme mois (3). Apres cette mort, & 


» 


& il mourut empoiſonne par ſes ſujets a Soczawa, 
Stryiko ski dit: que ce Prince a étè enterre au Mo- 
naſtere de Waſſula, pres de Berlad. Stryik, p. 377. 
Koial , P. J, p. 290. On ne ſait pas Pannee de ſi 
mort. Les Hiſtoriens Lituanois donnent à leurs Prin- 
ces des noms patronimiques , comme les Ruſfles, 
Ces Hiſtoriens ont écrit d'après des. Croniqueurs 
Ruſſes. Les Moines Ruſſes ont ere les premiers Hit 
' torſens de Lituanie. 
(1) Dlug. ad an. 1366. Crom. p. 218, col. 2, 
- Koml, P. I, p. 334. 

(2) Voy. ce Traite dans Dogiet, T. 1. P-.3 39-4 
C'eſt une alliance defenſive entre les deux Rois colt 
tre 'Empereur Charles IV. 

G) Plug. Lib. 9, col. 1162. Et Lib. 10, od 7. 
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environ le tems de Varrivte de Louis à Craco- 
vie, les Ducs de K icyſtur & Lubart entrerenr 
en Volhynie, & $s'emparerent de W lodximir , 
qui leur fur livre par la trahiſon du Gouver- 
neut Polonois , & de Lucko , dont ils oblige- 
rent la garniſon a capituler (1). On ne voit 
pas que le nouveau Roi ait rien fait pour re- 
couyrer ces chareaux; inſtruit de quelques trou- 
bles qui s etoient A en Valachie, il ſe 
hira de retourner en Hongrie, & laiſſa le gou- 
vernement de la Pologne a ſa mere Eliſabeth, 
Reine douairiere de Hongrie (2), + 


| "II 


- 
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(i) Anonym. Archid. Gneſn. ap. Sommersb. T. II, 
p. 103. Dlug. Lib. 10, col. 2-3. L'Archidiacre de 
Gneſne, qui eſt un Ecrivain contemporain, dit que 
depuis 1366, Caſimir avoit fait travailler a Wlodzi- 
mirz 3 un Chateau en magonnerie ;_ qu'à ſa mort, 
cet ouvrage Etoit fort avance®, & que les Lituanois 
rendus maitres de Wlodzimitz , le Duc Lubart fit 
demolir cet ouvrage; il dit auſſt que dans le tems de 
| Eette invaſion des Lituanois en Volhynie, le Duc 
Alexandre Koryato wicz, Gouverneur de cette Pro- 
vince pour Caſimir le Grand, ſe trouvoit à Craco- 
vie, od il Stoit rendu pendant la maladie du Roi. 
L Archidiacre de n 5 80 le dit, sy trouvoit - 
_ aſh, Anonym. ur ſup. 

(2) Pray, P. II, p. 1 30. Dlug. Lib. 10, 4 . 
Anonym. ut t ſup. p. 106. b. 
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86 Partage 
Louis ne revint en Pologne qu'en 1477, De 
frquentes incurſions des Lirhuanois dans ce 
Royaume y ramenèrent enfin ce Prince, 1! y 
entra par la terre de Sanok ,-qui fait partie 
du Palatinat de Ruſſie & ſe porta vers Sands: 
mir, ou il jorgnir Farmee Polonoiſe, II parta- 
gea cette armèe; il en envoya une partie dans 
la terre de Chelm, ſous les ordres de Sendzi- 
woy de Sxubino , Staroſte de Cracoyie , & 
mena Pautre avec ſes Hongrois vers Bez. Le 
Duc de Belx., George, fils de Narimunt, $6. 
toit trouvẽ dans la derniere inyaſion de la terre 
de Sandomir par les Princes Lituanois Tanne 
precedente 1376 (1). 
Le Sraroſte de Cracovie reduiſi Chelm, Gi 
bones F Harodlo bn + Spewaleft 8 n le 
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@ Dlug. 1 1. 10. bs 33. Kois 4 P. I, p. 34 
Les Princes Lituanois qui firent cette invaſion , 
_ Etojent ; Orgerd, Grand Duc de Lituanie, & es 


 kils Fedor-Lubart & Jagellon 5 Kieyſtut, Duc de 


Troki , qui tenoit toujours Brzeſcie-ſur-Bug , & ſon 
fils Witold; & George, Duc de Belz ; Fedor , ou 
Téodor-Lubatt, fils d'Olgerd & de fa premiere 
femme Julienne, Princeſſe de Witepsk, avoit et 
| Eleve dans la Religion Grecque: Il a été Duc de 
Luko, après la mort, ſans doute, de ſon oncle Lu- 
bart, fils de Gedimin Theodor Lubart el ſouche 
de la maiſon de Sanguſzko, 
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Roi devant Bek, que ce Prince tenoit encore 

afliege. Kieyftur , Duc de Troke, avec George; 

Duc de Bek, ſs rendirent au camp du Rot 
devant ce chareau , & tak 7 "IO 1 
paix de ſon neven. 

En 8vertu de cette paix, George remit au Rot 
le chatean de Bex, & le recut de ce Prinee 
au meme titre que le lui avoit donné Caſemii | 
le grand, en fief de la Pologne (1). Louis reſ- 
titua dans le meme tems 4 George les chà- 
reaux de Scwoloſ, de Grabowiec & de Ho- 


rodlo , mais il paroit qu il ne lui rendit pas 720 


Chelm , & que C'eſt en rẽcompenſe de ce cha 
teau qu'il lui. donne celui de Lubackzow! avec 
fon diſtrict, qu il detacha de la Ruſſie de Leo- 

pol, & il y ajouta une penſion viagere de cent 
marcs par an, ſur les Salines de Bochnia: S 
apres cet cnnicdetncnt le Roi Louis licen- 
tia Varmee Polonoiſe, & ſe remit lui- meme 
en marche vers la Hongrie Renn ſa route 
encore os ene * FITS 11 
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<Q) De diftione cant Pe - ables Rex Ghar. 
2 Duci Caſtrum Belx, obliganti ſe illud regio nomis 
ne, pro eo 8 prole ſua regnoque Polonia, fidetiter ads | 
miniſtraturum reddidit, Dlug. Lib. 10, col. 36. 
(2) Dlug. Lib. 10, col. 3 5-6, & Heroin ur ſup. 
p. 118-9. Crom. p. 228, & V. auſſi Pray, P. II. 
F 4 


«©: Cotte: expedition du Roi Louis dans la terre 
de Belx, fut ſuivie de occupation de la Ruf. 
ie: par les Hongrois. Depuis ſon avenemenr au 
Trone de Pologne, Louis avoit donne la Ruf. 
ſie „Ou CC qu'on appelle aujourdhui le Palati- 
nat de ce nom a Ladiflas , Duc de Sileſie-Op- 
| peln-; ou ho 22 0 ſon — „Palatin & 
men 0 | 
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50 440 Les Chateaux de ee 6 de Grabo- 
 wiec & de Horodla faiſoient partie du Duchè de 
Bel, dans le tems que ce Duche Etoit poſſedẽ par 
les Princes de Maſovie-Plocko , qui Pobtinrent du 
Roi Jagellon onze ans apres en 1388. Vol. Leg. . 
Fol. aco. On ne trouve plus aujourd'hui le Chateau 
de Sze Voloſa, les deux autres font partie encore du 
Palarinat de Belz ainſi que Lubaczow, 
Chelm ne faiſoit pas partie dy Duche de Bels en 
13883 il paroir que ce Chateau, avec ſes dependar- 
res, fur réuni 31a Couronne en 1377. La Terre ou 
Province de Chelm eſt compoſce de deux diftrids , 
Chelm & Kraſnyſta ; ce dernier eſt envahi aujour- 
d' hui par les Autrichiens , ainſi qu une partic du 
premier. eee 


uh, lug. Lib, 1. col. 37. Crom: pag. 229 
co 1 

(2 Ladiſlas ergj 16 d'une Prieto de Sweidnitz, 
Faquelle 6toit nc elle méème de Marguerite de Po- 
losne » & de Bernard Duc de Sweidnitz. Margue- 
fire ,. bal mere de Ladiſlas, toit ſœur d Eliſn 
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1 Ecripains Polonois diſent que le ſol fer · 
tile des Provinces Ruſſes que Louis avoit tra- 
yerſees en 1377, tenta ce Prince, & qu'il rè- 
ſolut d'approprier cette Province au Royaume 
de Hongrie (1). Il negocia avec le Duc d' Op- 
peln, lui offrit en recompenſe de la Ruſſie, 
Dobrzyn avec ſes dependances , ou ce qui fait 
ayjourd'hyi la terre de Dobr;yn , ainſi que les 
teres de la Cujavie , ou ce qui compoſe aujour- 
hui les Palatinats de Brzeſcie en Cufavie, 


_&. at... 4 its. " . * . * . * 


beth , mere du Roi Louis. Toutes les deux &toient 
flles de Ladiſlas-Lokietek & ſcœurs de Caſimir le 
Grand, La mere de Ladiſlas, Duc d' Oppeln, etoit 
couſine-germaine de Louis, & Ladiſlas etoit neveu 
de Louis 4 la mode de Bretagne. Foy. Anonym. ap. 
Sommersb. T. II 50 100. — in Re rer. Fol. 
T. III, p. 162. 

Le Duc 4 Oppeln etoĩt petit · neveu bs Cafimir le 
Grand. Il avoit et queſtion de ce Prince quand Ca- 
imir le Grand deliberoit à Cracovie, en 13 39» fur 
le choix de ſon ſucceſſeur. Voy. Dlug. Lib. 9, col. 
1055. ; 

On volt dans le P. Pray: que Ladiſlas, Duc 40p- 
peln, Etoit deja Palatin de Fan. en 1 370. Pray . 
PF. II, p. mg. 

(1) Terrarum Ruſſe Laievicws-Glaboni OY con · 
lenplatus -applicare illas & ſubjice Hungaria Regno & 
à Polonia Regno ſequeſtrare i in animum induxit. Dlug. 
Lib. 10, col. 37. Voy. auſh Crom. p · 228-9. 


1 Partage 


& d'Inowroclaw ; & Ladiſlas conſentit à cet 


&change „& A remettre a Louis les chateaux 
de la Ruſſie (1). 


Louis employa pour envahir la Ruſſie ſur la N 
Pologne, les troupes qu'il y avoit amences pour 


+ | 2 


n 


(..) Anonym. ap. Sommersb. T. II, p. 179. Crom. 
p- 229, col. 1. Foy. auſſi Dogiel, T. IV, p. 77, 
No. LXX. II eſt ſuperflu ſans doute de faire obſer- 
ver à la plupart des Lecteurs, que le Roi Louis, en 
depouillant de la Ruſſie, moins le Duc d' Oppeln 
que la Couronne de Pologne, donnoit encore 3 


ce Prince un dẽdommagement ſur cette Couronie 
meème. 


Suivant Anonyme, Ladiſlas prit Ms de 
cet Echange à Noel en 1377. Anon. ut ſup. Avant 
cet Echange , ce Prince portoit le titre de Duc de 
Ruſſie, & c'eſt ſous ce titre que Anonyme, con- 
temporain , le nomme ſous Fannee 1377, Vladiſ- 
laus filius Boleſlai de oppol totius Ruſſia Dux & Do- 
minus. Anon. ut ſup. Pendant ſon regne en Ruſſie, 
Ladiſlas fit a VEveche. Latin de Leopol , donation 
du chateau de Touſtan, qu'on a vu au nombre de 
ceux que Caſimir le Grand avoit * dure en . 
Nieſiecki, T. 1, p. 25. 


Depuis cet change, Ladiſlas prenoit bt titre 14 
Duc de Cujavie & de Dobrzyn. On le lui voit por 
ter en 1377. Ladiſlas Dux opolienſis Cujavienſs, 
Dobrinenſis. 122 8 any" T. i, in a 

„ 


de la Polo, one. 951 
la Aekenſe de ce Royaume contre les Lithua- 
nois. Ces troupes occuperent Leopol, Pre- 
miſt, Halicx , Trembowla , Sniatyn , Jaroſ- 
law, Grodek, Olesko , Lopatyn, & Kamieniec 
en Podolie (1) , & pour S' aſſurer le ſucces de 
cette uſurpation, Louis conſtitua le Duc d' Op- 
peln Regent de Pologne en ſon abſence (2). 

Ceſt de cette expedition du Roi Louis dans 
la terre de Belx, & de occupation de la Ruſ- 
ſie & de la Podolie 15 Fa ſuivie, que parle 


4 = as 7 
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Q Dlug. lb. 10, col. 68-9. Ee ibid. col. 126; 
Crom. p. 233 , col. 4 „& p. 249, col 2, & Anon, 

ap. Sommersb. ut ſup. p. 137-8, Il els que Ka- 
mieniec en Podolie Etoit alors poſſede par Fedor- 
Koryatowick , frere de George & d' Alexandre Ko- 
ryatowicz qui Pavoient poſſeds avant lui; & que 
le Roi Louis donna A ce Prince en recompenſe de 
ce Chareau, & de la Podolie , la Seigneurie de Mon- 
gatſch en Hongrie. Environ 1390, Ladiſlas - Jagel- 
lon, Roi de Pologne, remit le Chateau de Kamie- 
niec 3 Fedor : pour le tenir en Fief de la Couronne 
de la Pologne, comme Vavoient tenu ſes freres. 
Dans les Reverſales que ce Prince donna 3 Jagel- 
lon. vers 1394 il prenoit les titres de Duc de Po- 
dolie & de Seigneur de Mongatſch. Voy. Crom. 
p. 252, col. 2, Cromer dit: que ces Reverſales ſe 
trouvoient dans les Archives de la Couronne. 


(2) Anony. ut ſup. p. 120. nt. Lib. 10, col. 395 
Pray, P, II, p. 144. 
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encore” E Archidiacre de Kikulew , ſans mar: 
quer Pannee de ces evenemens. Il dit que Louis 
chaſſa les Lithuanois de ſon Royaume de Raf: 


Fe , & qu'il y établit pour Gouverneur gene- 


ral Emeric, Eveque d'Agram, Poſftea... cum 
yalida. gente ſua... ad Regnum Ruſſia ſue Co- 
rone Hungarice ſubjectum, pro deſenſione que 
ejuſdem regni contra Lithuanos eſt profectus & 
fugatis hoſtibus ac fretus victoria potentes viros 
Petrum bonum primo nec non... Dominum Eme- 


ricum, Epiſcopum Agrienſem , ac Georgium 


27 5 conſequenter fratres; ac poſt hun 
Emericum Bebech, & paſteum, Jodnnem de 


. Capol, ad Regendum ipſum Regnum V aivodas, 


ſeu Capitaneos prefecit ,.qui regnum pradidun 
bene 8 laudabiliter defenſantes „ ſub titulo ſa- 


* 9 


runt (00%  Þ WM + > M1131: 53:4 


cre, Corona & regimine Pente 8 N 


Il eſt apparent que ce rand nombre 15 Gow 


verneurs du Royaume de Raſſie, ont eic la 


pluparr des Commands 72 00 des chi- 


rern 


feſpace 5 — ans que:1 vécut — 2 Roi 
Lait . de —_ en wer wg . reſta 
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"o 1) On. * Bs ce texte FY P Archilizers Fo Kt 


kulew, dans Exp. Prelim. p,10-11, & dans Turoci 


in ſcript, rer. Hung. Vien, T. I. p. 189. 
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de la Pologne. 93 

at pouvoir des Hongrois , il y ait eu 2 8 
de Gouverneurs-generaux de la Ruſſie. | 

Au reſte, le P. Pray, qui a mis cet enva- - 
hiſoment de la Ruſſie ſur la Pologne, par le 
Roi de Pologne Louis , ſous Vannee 1377 , 
comme le placent les Hiſtoriens Polonois , re- 
marque qu'il ny avoir pas dans ce tems d'E- 
veque d Agram qui s'appellat Emeric ; & il dit 
auſſi, que c'eſt au meme Ladiſlas, Duc d'Op- 
\ peln , que Louis donna le Gouvernement de la 
Ruſſie , ainſi que du Royaume de Pologne, 
Ruſſiam Hungarico juri aſjervit , ac Ladiſlao 
Opolie Duci quem Polonis quoque gubernato- 
rem conſtituerat , Regendam comiſit (1). 

Depuis Vexpedition de 1377, Louis ne re- 
vint plus en Pologne. Ce Prince mourut & Tyr- 
nau, à huit lieues de Presbourg, le 12 Sep- 
tembre 1 382 (2); & auſſi- tõt après cette mort 
pluſieurs des Gouverneurs ou Commandans 
Hongrois des chateaux de la Ruſſie pour ce 
Roi, vendirent leurs charteaux aux Lithuanois. 
Les ch que Fedor ou J. heodor - Lubart , 
Duc de Helo. » En V. 88 5 frere de Jagel- 


- 
re 
* 


— 


00 pay, P, II, p. . | 
(2) Luc. in ſcript. rer. Hung. 2 T. m 2 p. 405. 2 
Pray, P. a, p. 155. 


lon , acheta de ces Gouverneurs; ſont ceut de 
| Kamieniec en Podolie, de Snialyn, dans la 
terre de Halicz, d' Olesto & de Loparyn , 3 
dans le Palatinat de Belx (1). 

1383. Louis laiſſa deux filles, dont Vainds 
s' appelloit Marie, qui regna en Hongrie, & 
la cadette, Hedvige , qui fur Reine * Polo- 
gue ( 05 


(1) Dlug. Lib. to , col. 69, Anon. ap. Somersb. 
wt ſup, p. 137.8. Voy. auſſi Pray, P. II, p. 158, 
Aujourd'hui Lopatyn n'eſt qu'un Village ot Pon 
ne trouve aueun veſtige de Chateau. Le Chiteau 
de Lopatyn en 1382 etoit ſans doute de bois. C'eſt 
un lieu voiſin de la frontière Septentrionale du Pa- 
latinat de Ruſſie, ainſi que le Chateau d'Olesko. 

Lopatyn eſt aujourd'hui dans le Diftri& de Buſ- 
| ko. II paroit que dans la ſuite on négligea Lopatyn 

& qu'on -Eleva un Chateau a Busko. Busko etoit 
un Bourg du tems de Dlugoſ ou au quinzieme fie- 
cle. Yoy. Dlug. Lib. 1, col. 18, ad Lit. D. Dans 
ces contrees , les Villes & Bourgs ne ſe formoient 
& ne ſe ſourenoient que ſous la protection des Cha- 
teaux. | 

(2) Louis avoit Epouſe en premières noces Mar- 
guerite de Luxembourg, fille de FEmpereur Char- 

les IV. II n'eut point d' enfants de cette Princeſſe, 
dont Piſtorius met la mort en 1349, & M. Fol- 
ſel à Tan 13 59. Il épouſa, on ne fait pas dans quelle 
année, Eliſabeth fille d' Etienne Ban, ou Duc de 


de la Pologne. 95 


Dans une aſſemble des Etats de ce dernier 
Royaume, tenue a Firadz, ville principale du 
Palatinat de ce nom, ou de Siradie, le 28 
Mars 138 3, pour deélibérer ſur la ſucceſſion au 
Trone : ces Etats, entre les conditions qu ils 
propolerent aux Aae Hongrois, dont 
le premier Etoit Nicolas, Eveque de Ve -ſperin 
ou Veſprim, inſiſterent ſur celle de la reſtitu- 
tion de la Pologne : & quod eadem Regina ter- 
ram Ruſſie regno Polonia reuniat (1). . 
Hedyige agee de treize ans, fut couronnee 2 
Cracovie en 1384, le jour de ſa fète, 15 Oc- 
tobre (2). | 
Elle fut marice deux ans après en 1386, le 
14 Fevrier, a Ladiſlas Jagellon, grand Duc de 


96 


— 


Boſnie, & d' Eliſabeth de Cujavie Gniewkow. De 
cette Princeſſe il laiſſa deux filles, Marie & Hed- 
vige. L'ann&e de la naiſſance de Marie n'eſt pas con- 
nue. Hedvige naquit en 1371, que Louis Etoir deja 
Roi de Pologne. On trouve Fannee de cette naiſ- 
lance marquee dans Dlugoſz , Lib. 10, col. 14. 
(1) Anon, ap. Somersb. T. II, p. 144. Dlug. Lib. 
10, col. 69. Crom. p. 237 , cal. 2. On a deja dit 
que I Anonyme Ecrivoit dans le tems ol! ces affaires 
ſe paſſoient. Yoy. auſſi Pray, P. II, p. 162, 163. 
0) Dlug. Lib. 10, col. 95. oY 


Lithuanie; & ce Prince fut conronhe Roi de 


Pologne le 17 du mème mois (1) 7 

En 1390; dans le tems que Jagellon toi 
_ occupe en Lithuanie a reduire ſon couſin V. 
told, Duc de Grodno ,; la Reine, à la tète d'une 
armee compoſce de Volontaires , & renforcte 
par des Seigneurs Polonois RN de leurs Mi. 


ces; entra en Ruſſie, & chaſſa les Hongrois 


des chaàteaux qu' ils y polledoient encore. Les 
principaux de ces chareaux eroient , Prxemiſ!, 
Jarofiaw , Grodek , Leopol , Halicy , Tren- 
 bowla, tous du Palatinat de Ruſſie (2). 
Dlugoſ dit que le Gouverneur de la Ruf: 


te [OE la reel Ecol alors un Babel, & 
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| 

(i) Id. ibid. col. 104-5. J agellon avoit regu le 
Baptẽme le meme Jour * '1l _ marie , 14 Fever 

ibid. | 

(2) Plug. ur ſup. pol; 126. Gene P. 2s, of 2 

On voit que les donations dans la terre de Przemil, 

faires par la Reine de Hongrie Marie, à Jean dt 

Pallugya & A ſes freres en 1385, alldguees dans 
_ YExp. Prelim. p. 15-6, pour prouver la Souvera:- 


neté de la Hongrie ſur la Ruſſie, ont ete faites en- 


tre 1377, qui eſt Tannse de Fenvahifſement de h 
Ruſſie par le Roi Louis & 1390, qui > celle & 
Yexpulfion des Hongrois, 


'£ toit 


| cttoit aPRALSIRNERT, ys Bebe on Bube 
nomme dans FArchidiacre de K ikulew 3 


Ceſt la \dernipre, vicillirude el. 5 


Ruſſie de Leopol Hedvige , ayant recouvfe cette 
province com e ure Achriers de la 14 Couronne 
qu elle portoit cette Couronne reſta ans 


ſeſſion rranguille de ln Rafe: depuis oe re> 


couvrement juſqu en 1772 ,C 'eſt- a-dire, ken E. 
* n , Sang, ant, eh. 2 N K 


1 
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in Ding Sage 14 m Bellini 86 
well le Gouxerneur de la Ruthe po ur la Reine Ma- 
ne en 1385, Emeric. Bubeck; C. bit apparemme 4 


ſe meme Emetic Bubeck ol golivetnoie por 12 


| Huſſie en 135 N * io Si we "SES es. 157 
0 La Wat de Liopol , ner que Pologne ; 
on appelle D Y * Ar E nt la Ruſſe”, a te 


N 


par des Staraſtes GEneraux. , | Cap capitanaus Se 


Ruſſe , juſqu 434 ou 1 qu «lle fut e erig 
en alina T Lace, 4 2 ne < de Jagellon. a) 


La Podolie , ou Kamieniec, a a été poſſedee par 


liferens Princes Lituanois Re en 1430, qu'elle 


fut rEunie à la Couronne, Elle fijt Erigee en Palati- 
nat auſſi, en 1434 ou 143. Le Puchè de Belz poo 
ſede, après les Princes Liuanois, par des Princes 


dMaſovie-Plocko depuis 1388 4 162, revint à la 
Coutonne, cette dernière anne e, ſous Caſimir N. 
hls cadet de Jagellon, & eut un Palatin auſh, Wigs 


zimirz, Lucko, Krzemieniec, ou la Volhynie, fu- 


tent Kung Ala Couronne ſous Sigilmond-Auguſte , U 
urière petit-fils de J agellon , en Go 69. 
4 ome 11, | 
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I:, ht: que "IGOR des Alem de 
1a Podolie & de la Ruſſie par les Lithuanoit 


en 1382, avoit deja fait naitre une meſintelli 
gence entre le Roi de Hongrie S igiſmond de 


1387 (1), & le Roi de Pologne Jagellon, qu 
que Jagellon en ſa qualité de Roi de Pologne, 


avoit deja demandè la reſtitution 2 cette Cove 
tonne du voſt des u as; les Oy 


Adebourg, ſecond fils de FEmpereur Charles IV , nt 
en 1368, fiance en 1477 2 Marie, fille ainee de Loui 


405. Pray , P. 11, p. 180. Dlug, Lib. 10, col. 118. 


RECHERCHE | 
SUR HALICZ 


TROMSIEME PARTI, 


Luxembourg , Jui fut ElevE ſar ce Trone en 


oecupoit ce dernier depuis 1386. Il paroit auſi 


ads » : = 46+ — * fo, . 
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(ii) Sigiſment de Luxembourg, Eleteur de Bra 


Roi de Hongrie & de Pologne, marie à cette Prin- 
ceſſe en 1387, fut couronnẽ Roi de Hongrie le 30 
Mars de la meme anne 1387. Voy. Luc. ur ſup. pat 


Marie mourut en 1392, ſans raed lo poſters 
F.Pray, F. iT, p. * e 4:25 


+8 


de la Poligne. N wh 


occupoient encore en Ruſſie; au moins voit- 
on le veſtige d'une trève dun an, conclue en 
1388 entre Sigiſmond & Jagellon. 181507 {1 | 
On ne trouve encore. dans Somersberg que 
le titre de cette treve que voici : Sigiſmundus 
Rex Hungarie inducias facit cum: Vladiſlao 
Rege Polonia, d feſto Sancti Michaelis Ar- 
changeli ad annum duraturas , datum Bude die 
| Dominico poſt feſtum Sancti Petri ad vincula 
au commencement d' Aoùt) A. Dni. 138801 1). 
On napprend point par ce titre quel a été le 
a ſujet de cette treve ; mais le P. Pray qui en 
8 parle d apres ce titre, croit que affaire de la 
i WH Ruſſe pouvoit avoir 46 ja occaſionne quelques 
i WY hoſtilits entre les deux Rois: quod potiùs reor 
eam Ruſſis partem, quam d Ludovico Hun- 
garis aſſertam narravimus aliquid dimicationis 
u wringue obortum fueric (2). Ceſt après expi- 
ration de cette trève auſſi, qui finiſſoit en 
1389, que la Reine Hedivge entra en Ruſſie 
en 1390, rèduiſit les chateaux qui erotent te- 
nus encore par les Hongrois , & reunit cette 
Province à la Couronne de Pologne (3). 


4 j A S348 WS NA . 188 «dr LE 
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0 | (1) Samstſb- T. 5 | £ 2 „ Þ» 81. £5 

te, (z) Voy. Pray, P. FL p. 185. . 

3) Dlug. ſous . 1410, fait mention du uns 
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On ne voir pas que cet Evenement ait alte 
la bonne intelligence entre les Hongrois & les 
Polonois ; on voit au contraire un Trait paſſe 
quelques tems -apres entre les Etats des deux 
Royaumes, dans lequel ces Etats fe garantiſ- 
ſent mutuellement leurs poſſeſſions actuelles, 
& s engagent à maintenir la paix & Punion er- 
tre les deux Nations, mème ae leurs Roi 
reſpectifss. 

Ce Traité, dont Foriginal Hongrois ſe trow- 
ve dans les Archives de Pologne“, a été publit 
par le P. Dogie! ; il eſt de Vannee 1403. Lo- 
riginal Hongrois eſt donné a Zalatuah ou Za. 
Jathſack , dans le Dioceſe d Agram, le 4 Avil 
1403, & il eſt muni de cinquante- un ſceau, 
Ce Traite Etablir une paix & une alliance per- 
Peruelle entre les deux Royaumes : 1 fedu 
amicitia & pacis tranquillitas inter hæc regna, 
videlicet Hungaria & Polonia, diuturnis tempo- 
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Autre trève entre Sigiſmond 8& Jagellon. I! dit, que 
cette treve , qui Etoit de ſeize ans, devoit expire! 
dans quatre, Ceſt-a-dire en 1414: Dlug. lib. 17, col. 
214. Cette treve dont on n'a pas d autre veltige, 
auroit Ete conclue en 1398, c'eſt-à-dire, huit and 
apres Vexpulſion des Hongrois de la Ruſſie pa | 
Reine Hedvige. Cette Princeſſe mourut en 1399» 
Je 17 Juillet à Cracovie, ſans laiſſer de polterite. 


CT wn WW, 


de Pologne- ror 
ribus quorum contrarii memoria hominum non 
exiſtit , roborata (1) firma perpetue obſerventur-- 
Les Etats des deux Royaumes confirment & 
enouvellent tous les Traires paſſes, tant an- 


 ciennement que dans des tems plus récens, 


entre ces Royaumes. Les Etats de Hongrie di- 
fent : & ne recordio poſterorum. . . decideret ejuſ* 
dem fœæderis Longevi-Servatio ; ipſum tenore 
preſentium innoyamus ; promittentes ipfi Regno 
Polonie- , ejuſque prelatis , Baronibus efficaci- 
ter aſſiſtere ; & inſis auxiliis ; confilits omnibuſ- 
que favoribus noſeris temporibus perpetuis firmi 
ter adhærere, ipſos nunquam aliquibus colori— 


bus exquiſitis deſerendo. Eo etiam non amiſſo ,. 


quod omnes diſpoſitiones- , ordinationes & con- 
ſuetudines antiquæ circa mercantias & alias quas 
eunque negociationes inter eadem regna diutius 
& fignanter tempore Ludovici & Caſimiri Regum 


 fervate , inviolate permaneant. Ces Etats veu- 


(1) Depuis la paix de Stara-wies , ou Attendorff,, 
conclue entre les Rois Bela III & Caſimir II, en- 


1193, & dont on a parle dans la premiere partie de 
ees recherches, ib n'y avoit pas eu de guerre entre 


les deux Royaumes. On peut ſe rappeller que, par 
cette paix le Rot de Hongrie promir de-n'entrepren-- 
dre jamais rĩen contre Halicz , „ ni ſur aucune autre 
partie de la Ruſhe. 
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lent enfin que chacun des deux Royaumes ſoit 
à jamais maintenu & conſerve dans tous ſe; 
Domaines & poſſeſſions actuelles. La ſuite im- 
mediatede ce que les Etats de Hongrie ont dit 
eſt: & regnum utrumque circa jura Dominio- 
rum & poſſeſſionum quarumlibet, quæ nunc te- 
net poſſidetque pacificum , perpetue conſeryetur. 
A effet de maintenir inviolablement cette 


union & cette paix, les memes Etats de part 


& dautre s'engagent à refuſer leur aſſiſtance 3 
leurs Rois reſpectifs, au cas que jamais [un de 
ces Rois youlut porter la guerre chez [autre 


Nation: /# autem aliquis regnorum prædictorun 


Rex , ut pote noſter adverſus ipſos , aut eorun 
_ adverſus nos inſurgeret , & nobis aut iꝑſis guer- 
ras movere intenderet, ex tunc nos Regi noſtro 
contra ipſos non debemus preſtare ſubſidia , & 
ipfe Regi eorum contra non etiam non facient 
pari modo. Et ut præſcripta per ſucceſſores noſ- 
zros irrefragabiliter teneantur, preſentes appo- 
ſicione figilloram noſtrorum &c. (1). 
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| (1) On peut voir ce Traits dans Dogiel 3 1 
P- 40-41, No. 5. Voy. auſſi Pray, P. II, p. 204. 


On a deja dit que le P. Dogiel Pa donné d'aptès 
_ Foriginal Hongrois, ex originali Sigill. 51, extat 
In Archiv. Cancell. Reg. Lib. Legationum ſu. lit. C. 
Ce Trait doit avoir été connu à IAuteur de 
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de la Pologne. 103 
On ne peut certainement pas demander de 
preuve plus forte que cet Acte, de opinion 
que les Etats de Hongrie avoient en 1403, & 
de la ſoliditè des droits de la Couronne de Po- 
logne ſur les Provinces Ruſſes, & du peu de: 


valeur des prerentions que les Rois de Hongrien 
pouvoient former ſur ces Provinces. 

1410. Les Etats de org obſerverent reli- 
gieuſement ce Traite , meme malgre leur Roi 
Sigi/mond. Ce Prince avoit montre de tout tems 
beaucoup de mauvaiſe volonre contre le Roi & 
contre le Royaume de Pologne. Pendant la 
guerre que Jagellon ſoutenoit contre les Che- 
valiers de la Pruſſe depuis 1409 , le Roi de 
Hongrie, qui, au moyen de quarante mille 
ducats recus du Grand- Maitre Conrad de Ju- 
ningen , s étoit Engage a faire une diverſion en 
faveur de cet Ordre, propofa aux Hongrois 
Talliance avec les Chevaliers & la guerre con- 
tre la Pologne, & cette propoſition fut refu- 
ſee. Le P. Pray, dit: neque enim Hungari , ob 
fædus cum Polonis ſancitum , aut pretio aut 
precibus Sigiſmundi ad id bellum prolici pote— 


1 
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FExpoſe Fr Droits „ qui cite Dogiel, mais il n em 
fait ancune mention; I original Polonois de ce Traits 
eit f ſe trouver auſſi dans les Archives de Hongrie 
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rant (1). OY comme on voit; une octa⸗ 
ſion favorable de recouvrer la Ruſſie; & les 
Hongrois, qui deux ans après firent la guerre 
pour la Ville de Jadera, que les Venitiens leur 
avoient enleyce , aurotent bien conſenti ſang 
doute 4 la faire pour les Provinces Ruſſes, sin 


A. hk 8 4 li... * — — — 
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(i) Pray, P. , p. 230. La mauvaiſe volonte de 
Sigiſmond contre Jagellon fe voit pat toute la ſuite 
de I Hiſtoire du régne de ce Prince. En voici quel- 
ques traits: en 1396, pendant que Jagellon nego- 
cioit avec Ladiſlas, Duc d' Oppeln pour le recou- 
vrement de la terre de Dobrzyn, le Roi de Hon- 
grie qui n avoĩt aucune ombre de Droit ſur cette 
Province, & qui ne cherchoit qu'à brouiller Jagel- 
Ion avec les-Chevaliens Teutoniques , pretendir au- 
goriſer Ladiſlas à la vendre à ces Chevaliers , & il 
lui fit expedier fon conſentement à cet effet. A la 
faveur de cet acte, les Chevaliers, toujours peu 
ſcrupuleux ſur les titres, acheterent la terre de Do- 
brzyn la mème annee 1390. Cette affaire avoit ame- 
ne la guerre entre la Pologne & Ordre Teutoni- 
que, qui fut termince en 1404. On peut voir le 
conſentement du Roi de Hongrie à la vente de Do- 
brzyn dans Dogiel, T. IV, pas. 77-8. Foy. ul 
Dlug. Lib. 20, col. 1444 fl 
On voit au en eee de 1410 Jagellon re- 
procher aux Ambaſſadeurs de Sigiſmond lintelli- 
gence ſecrette de ce Prince avec les Chevaliers, tan- 
dis qu'il offroit à Jagellon ſa mediation pour la pax. 


de la Pologne. 105 
zwoient cru avoir des droits ſur ces Provin- 
ces (1). eee 3 
. Ce refus des Bunt de mage n 'emptcha 
pas qu après la bataille de Grunnewald , ou de 
Tannebecq , perdue par les Chevaliers le 16 
Juillet 1410, Sigiſmond n'ait commis des hoſ- 
tilites contre la Pologne. Avec un corps des Sti- | 


. 


Il eſt fait mention dans ces reproches, des quarante 
mille ducats recus par le Roi de Hongrie, avec 
promeſſe d' aider les Chevaliers dans cette guerre. 
Vovy. Dlug. Lib. 10, col. 232-3. 

Enfin ſur la fin de la meme annee 1410, Seit 
mond, Elu Empereur. au mois de Septembre, cher- 
cha à brouiller Vitold, Grand Duc de Lituanie, 
avec Jagellon, en offrant à ce Grand Duc, dans 
une entrevue a Kezmark, le titre de Roi de Litua- 
nie. Dlus. Lib. 10, col. 214-5. 5 

Vitold Etoit — Duc de Lituanie ſous is Suze- 
rainetè de Jagellon, qui prenoit le titre de: Supre- 
mus Lithuania Princeps. Jagellon lui avoit donne ce 
Grand Duchè en 1 392. 

Tout le reſte du régne de Jagetlon foumit des 
exemples de ſemblables procedes du Roi de Hon- 
grie envers ce Prince, & le Lecteur jugera bien fi 
Auteur de Expoſe des Droits a eu raiſon de pren- 
dre de 'humeur contre le P. Dogiel de ce que ce 
Pere a ppellé PEmpereur Sigifmond un Prince arti- 
ficieux & ruſe. Voy. Expoſe des Droits, pag. 22. 

(1) Pray, P. IT, ad an. 1499 & =; P. 228 8 
236 Hu. | 
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pendiaires attires de 14 utriche , de la Mora- 
vie, de la Boheme il envoya le Palatin de la 
Tranſylvanie, Scibor, faire une invaſion dang 
le Palatinat de Cracovie (1); mais le General 


meme de cette expedition n'croit pas Hon- 


grois; c'etoit un Polonois des armes d'Oftoia, 


etabli en Hongrie (2). 


1411. Jagellon fit la paix avec les chene 


le premier Février 1411 & Henri de Plauen qui 


| avoit ſuccede à Conrad de Juningen (3) y com- 


prit le Roi de Hongrie, au cas que ce Prince 


2 


——  R— 


o LR | | . 3 : J 


5 (1) Stiborius de Stiborzyce Palatinus Tranſilvanit 
cum duodecem banderiis gentium Sigiſmundi ex Boſe- 
mis , Moravis & Auſtralibus colleftarum · fines regni 
per Schramowicze e Dlug. Lib. 10, col, 
— | 

Les troupes du Palatin 45 Tranſylvanie pillen 
les frontieres du Palatinat de Cracovie , brillerent 
quelques Villages, ainſi que les fauxbourgs de San- 
decz , & elles furent battues à leur retour, pres 
Bardiow ; en Hongrie, par Spitko de Tarnow , Sei- 
gneur de Jaroflaw. Dlug. ut ſup. Pray, p. 230. 
(2) Dlug. Lib. 10, col. 217, Pray; P. II, p. 204. 

Foy. Nieſiecki, T. III, p. 08-9. Par cette invaſion 
Sigiſmond rompit la trève de ſeize ans dont Dlugoſz 
parle ſous FTannée 1410, & qui ne devoit expiter 

qu en 1414. V. ci-deſſus, p. 99, Note (3). 


(3) Ce grand Maitre avoit &6 tuè à la bataile de 
| Grunnewald. 


T'S * — 9 


IE 


de la dee „ 
le voulut 010. II paroit que Sigiſmond ne le 
voulut pas; il deſiroit de traiter ſẽparẽment · 
Jagellon fit marcher ſon armee vers la Hon- 
grie, & la repartit ſur cette frontiere pour aſ- 
ſurer le Royaume contre les entrepriſes du Roi 


de Hongrie (2). II fut propoſe une trève, & 


Jagellon , qui ne deſiroit pas la guerre, Vac- 
cepta. On ne ſcait ni les articles de cette trève 
ni le jour qu'elle fut ſignee, mais elle deyoir 
durer juſqu'a la S. Martin ou au 11 Novem- 
bre de cette année 1411 ( 3). II paroir que Ja- 
gellon ſigna cette treve a Lubomla , dans la 


terre de Chelm 0 : & 11 aroit auſſi 9 on FF 


A FI as 


— — — — 


* 


(i) Item Dominus Sigiſmundus Rex Hungaria in 
hac compoſitione & pace debet includi, ſi velit. Dogiel, 


T. IV, pag. 86, col. 1. Cette bots a EtE . a 
Thorn. | 


(2) Dlug. Lib. 10 , col. T7 * 
(3) La Treve dont parle l Auteur de PExpoſe des 


Droits, pag. 16, & dont il ſera parlé auſſi ici, a ẽtẽ 


une profengizion de celle-ci , dont cet Auteur ne dit 


rien. 


We) Dlugoſ: dir que, de la Pruſſe, le Roi $*Etoit 
rendu à Sandomir ol: il paſſa les jours gras; que Za- 
Wiſza , dit le Noir, Seigneur de Garbo, qui avoit 
ſeryi le Roi de Hongrie, negocioit entre les deux 
Rois ; quien attendant le ſucces de ſes courſes , Ja- 
gellon ſe rendit à Lubomla dans la terre de Chem , 


18 7 artage 
Etoir convenu # Congres à tenir "oo tak 
ter de laccommodement. 
Congreès d'Iglo. En effet on voit un Congre 
tenu vers les Fetes de Paques 2 Iglio, Vile 
du Comte de Zips , frontière des deux Royau- 
mes du.cote de la Terre de Sandecx, & une 
des treize hyporhequees depuis à la Pologne 
On peut juger par l' importance des Com- 
miſſaires de part & d' autre, qu ils avoient les 
pouvoirs neceſlaires pour terminer tous les dif- 
ferends entre les deux Rois. C'etoienr de la 
part du Roi de Pologne deux Archeyeques , de 
Gneſne & de Halicy dont le premier, Primat 
du Royaume; trois premiers Senateurs ſccu- 
liers; le Caſtelan de Cracovie & les Palatins de 
Cracovie & de Sandomir , deux Caſtelans du 
premier ordre; le grand Marcchal de la Cow 
ronne, & un des Officiers du Palatinat de 
Lublin (1): de la part de Sigiſmond , FArche- 


on il chafſoit ; que Sigifmond ayant demande une 
Treve juſqu'à la S. Martin, le Roi y conſentit , & 
qu'il quitta Labomla à la mi-Careme , pour ſe ren- 
dre en Lithuanie on il paſſa 7 etc, Dlug. Lib. II, 
Kal. 4. 

(1) On trouve ces « Commiſſaires nommes dans 1 un 


© ate de in fn de November de cotre annde par le- 


quel le Roi de Pologne ratifie ce qui avoit etè cm 


al, col. * 


de ts Pologne. 7 F 09 


wique de Gran & TEvèque de Raab, le Pala- 


tin de Tranſylvanie Scibor, & ſix autres (1) 
en tout; neuf, nombre egal s a celut des Pleni- 
potentiaires Polonois. e 

On ne ſcait pas de quoi il a cre queſtion 
dans ce Congrès, on voir ſeulement qu'on y 

z parlé d'aſſurer la tranquillire ſur les deux 
frontieres (2) de retablir la bonne intelligence 
entre les deux Rois; & d ecarter tout ce qui 


yenu dans un autre Congtes qui a ſuivi celui 4 Iglo. 
Foy. Dogiel, T. I, p. 44. On les trouve auſſi dans 


| le plein pouvoir de Jagellon pour cet autre Ce ongres SY 


publié dans VExpoſe des Droits, dans les Preuves, 


No. 7. Cet autre Congres a été celui de Schra- 
mowice. 

(1) On trouve les Commiſſares, de Sigiſmond 
dans Vexemplaire Hongrois de 1a convention meme 
&Iglo dans Dogiel, T. 17 p. 42, col. 2. L Auteur 
de FExpoſe des Droits qui parle de ce Congres pré- 
tend qu il n avoit Ete indique que pour convenir de 
quelques arrangemens preliminaires au Trane de 


| Liblio. 


(2) On a vu ques en 1410 les Stipeadiaires de Si- 
giſmond avoient pille la terre de Sandecz, & brule 
quelques Villages; les torupes que Jagellon envoya 
ſur cette frontière en 1471 „ commirant auth par 
repreſailles quelques kt en e e Lib. 
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pourroit woubler la paix entre by deux Royau- 
mes: Cupientes fines Hungaria & Polonia e- 
gnorum pacatos reddere, & etiam diſplicentia- 
rum & injuriarium materias ac fomites inter Se. 
reniſſimos- Sigiſmundum Hungaria & Vladiſſaum 
Polonia Reges & eorum regna , hactenus ortas 
& occurrentes ſuffocare ita quod unicuique ipſo- 
rum Juſtitia £quo libramine Miniſtretur , pro 
quibuſcumque injuriis & ex quibus cunque cauſe 
anni alium poſſet aut vellet impetere. On peut 
juger, par ce preambule qu'il s agiſſoit moins de 
rerminer entre les deux Royaumes des diffe- 
trends qui n'exiſtoient pas, que de reconcilier 
les deux Rois, ce qui, vu les diſpoſitions de 
Sigiſmond , ètoit difficile; auſſi ne put- on rien 
terminer dans ce . on y convint ſeule- 
ment qu il s en tiendroit un autre a la S. Mar- 
tin prochaine, ou au 11 Novembre ſuivant, 
pour lequel chacun des deux Rois nommeroit 
douze Commiſſaires; & que ces douze Com- 
miſſaires de chaque part s aſſembleroient, „les 
Hongrois a Starawics , ou Altendorf, ou As- 
tiqua-Villa (1), dans le Comte de Zips; & les 


al n Ws $9 4 . nF 4 I ! w. + & : : * , £ 


— 6 £ , 


<< c of: Cous ce nom Lad que ce len eſt nommẽ 
dans Ia convention d Iglo ainfi que bas les altes 
qui ont ſuiyi cette convention. 


A 


te 12 ige = 5 


Polonois a Szramowice', dans la terre de San- 
dec, lieux que l'uſage le plus ancien avoir con- 
ſacrẽs aux negociations entre les deux Royau- 
mes, & où la paix de 1193 avoir été traitée (1). 
Ces Commiſſaires de part & d autre devoient 
etre munis des pouvoirs de leurs Rois & de 
leurs Royaumes reſpectifs, à Veffer de termi- 
ner definitivement toutes les affaires; ad ean- 
dem conventionem debent venire cum plena & 
omnimoda poreſtate _—_— ee * 
torum (2). 

Ils devoient prerer ſerment fur une n 
eme dans la convention, & qui les enga- 
geolt a ſe depouiller de toute partialité- Ils de- 
vient commencer par entrer en connoiſſance 
de de | les en Os: oma entre les 


ͤ— FFY 2 2 


— 


. 


2 


00 8 dl deſſus, P. I, fous ! Fannee 1193. 

(2) Si on vouloit ſe R de cette clauſe de 
la convention d' Iglau, on pourroit chercher a inva- 
lider & la Convention de la S. Martin ſuivant, & le 
Traits de Liblio qui en a été une émanation. Les 
Commiſſaires au Congres de la S. Martin nayant 
eu que le plein pouvoir du Roi & non celui des 

tats du, Royaume, comme cela ſe verra par l acte 
de ce plein pouvoir mtme , & comme cela ſe voit 
par FHiſtoire auſſi; Jagellon n ayant pas tenu d'afe 


ſemblee des Etats du PET Ges as cours. 
& ces nẽgociations. 


deux Rois & les deux Royaumes , ainſi que da 


leurs effets; 1maginer des temperamens, & ta- 


cher de regler le tout à lamiable: omnes cauſas | 
facta diſſenſionum Regum & regnorum pre- 


dictorum primo per modum concordia amica: 


bilis vide & remperare debent; & 1 cette 


voie ne renflifloit pas, ils . proceder 
1 * 2 E 
a terminer les affaires en forme judiciaire, ou 


points les plus-conteſtes d la déciſion d'un at- 
bitre, au cas que les vingt- quatre Commillai- 
res s accordaſſent unanimement ſur cet expe- 


dient : in caſic autem quo ipſe per conconlien 


com non poſſent.', extunc judicialiter, 
vigor eee ini diſcutient ig) planabunt & de- 


cident, quin imo in rebus-dubiis quas proprio 
ingenig diſcernere non poterunt, cauſas ad de- 
ciſionem ſuperabitri , fe 2 tunc neceſſario und- 


nimiter decreverint eligendum Py debent remit i 
per inſum finaliter decidendas. POO. | 
On a cru devoir donner le contenu oc cette 


convention d Iglau, parce que le Lecteur la 
verra rappellee dans les Actes poſtérieurs. Ce. 


| lui de cette convention que le P, Doge / a pu- 


blite dans Toriginal Hongrois, lequel! ſe trou- 
ve dans les Archives de Pologne 5, min} de 


neuf ſceaux, eſt. done 4 Iglo, ou, Jg!au , on 


Neudorf: in Iglayia alio nomine nova Villa, 


le 
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e Mardi avant le n des Rameaux 


1411 (1). | 
1411. Congres de Schrame wice & de Sta- 
rawies ou d' Altendorf. Il eroit ſans doute fa- 
eile à prèvoir que le Congrès indique dans 
cette convention pour la S. Martin ſuivant, 
nauroit pas plus de ſucces que celui d Iglo. 
Jagellon nomma ſes douze Commiſſaires, 
& les pouvoirs que le Roi leur donna furent 
expedies a Blecz , Ville du Palatinat de Cra- 
covie , ſous la date du Dimanche avant la 
$. Martin 1411. Les pleins pouvoirs de Ja- 
gellon portent: Hos Prelatos Barones autem- f 


omnium negotiorum & cauſarum noſtrorum geſ< 
ores conſtituimus- ſuper finali decifione - om- 
nium factorum inter nos & prædictum Dominum , 
Sigiſmundum-V ertentium.... Dantes & tonce- 
dentes eiſdem-omnimodam noſtram Regiam au- 
toritatem = ac omnimodam poteſtatem omnium a 
diſplicentiarum-internos , Regnum , terras , Do- 
minia , metas Limites , territoria & confinia . 


* 


(1) Voy. cette Convention dans Dogiel, T. I, 
p. 42-3 , No. VII. On a deja dit que le P. Dogiel 
la donnée d après Pexemplaire original Hongrois e 
ex originali Sigill. 9. Voy. auſſi Pray P. Pes. 7 
4 230-231. 
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noſtra, ac Dominum S igiſmundum Regem Hun- 
gariæ, terras ſubditos, Dominia , metas, li- 

mites & confinia ipſius , currentes & exortas ju- 

dicandi, tractandi, componendi, concludendi, 

ac Juridice finaliter terminandi promittentes ra- 

tum habere &c. (1) Ceſt tout ce qu on peut voir 


(i) Ce plein pouvoir fe trouve dans les Archiyes 
de la Hongrie où il ſe doit trouver; & il a ete pu- 
blié dans I Expoſé des Droits, dans les Preuves , 
No. VII. Celui du Roi de Hongrie qui deyroit i 
trouver dans les Archives de Pologne ne s'y trouve 
ſans doute pas, puiſque le P. Dogiel ne Ia pas don- 
ne. On voit que le plein pouvoir Polonois n'eſt er- 
pedie qu au nom du Roi: Dantes eiſdem noſtram Re- 
giam autoritatem — & qu'il ny eſt pas queſtion du 
plein pouvoir du Royaume , c'eſt-à-dire, des Etats 
dont on Etoit convenu a Iglo: debent venire cum plena 
8 omnimoda poteſtate regum regnorumque preditle- 
rum, | 

Dans tour le cours de ces negociations, Jagellon 
n'a pas tenu d'afſemblee des Etats. Ce Prince qui 
avoit quitte Lubomla a la mi-Careme de cette an- 
nee 1411 , pour ſe rendre en Lithuanie , Viſita , 
Vilno , Kowno & Judborg , od il chaſſa; del il 
ſe rendit a Polocko , a Witepsk, 3 Smolensk, 3 
Kiow , a Kamieniec en Podolie, a Leopol , & enfn 
a Cracovie. On voit par la date de ſon plein pou- 
voir, que le Dimanche avant la S. Martin, il ſe 
trouvoit a Biecz , qui eſt dans le Palatinat de Cia- 
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encote ſur les objets du Congres à tenir à Schra- 
mowice & a Altendorf , oua la S. Martin 1411. 

Ce Congtes s ouvrit le jour de la S. Martin 
ou le 11 Novembre , & dura juſqu'au 19 du 
mime mois. Les Commiflaires de Jagellon 
ktoient quatre Ey*ques , trois Palatins, deux 
Caſtellans, deux Juges terreſtres, & un Con- 


ſeiller du Grand Duc de Lithuanie Vitold (1). 


Ce Congres ne termina rien; on ne ſcair pas 
quel a été l'objet qui emp*cha la concluſion, 
mais on peut ſe douter qu il y eut à Schramo- 
wice , comme il doit y avoir eu 4 Iglo, queſtion 
de la Ruſſie. | 

Les Commiſſaires de Schramowice & d- Al. 
tendorf convinrent ſeulement que la trève en- 
tre les deux Rois qu on a vu devoir expirer a 
la S. Martin, ſeroit continute juſqu'à la fete 


— — 2 — — 8 a. * * Py 


covie. Le jour de la S. Martin ou le 11 Novembre, 
il vint 3 Niepolomice , Maiſon Royale dans le me- 
me Palatinat , d'où il ſe rendit a Cracovie le jour 
de Sainte Catherine, ou le 25 du meme mois de 
Novembre. Foy. Dlug. Lib. 11, col. 312-315. Il 
9 eut dans tout cet intervalle aucune aſſemblce des 

tats. 


(i) On peut voir ces Commiſſaires dans le plein 
pouvoir de Jagellon. Expoſe des Droits dans les 
Preuves, pag. 104. 
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de l' Aſſomption, ou au 15 du mois Fr Aontt de 
Tanne ſuivante 1412, & on comprenoit dans 
cette trève le Grand Duc de Lithuanie Vitola; 
qu' avant le Careme de la meme annee "Xi 
1412, au Dimanche d'Eſo mihi ou environ, 
les deux Rois ſe rendroient , celui de Polopm 
a Sandec; , Ville du Palatinat de Cracovie, 
& celui de Hongrie a Keſmarck , Ville du 
Come de Zips, ou a Lubowla ou Liblyo, 
autre Ville du mème Comté pour etre trai- 
te de l'accommodement 5 leurs yeur. 
Qu'enfin ſi les deux Rois ne concluoient en- 
core rien, les Commiſſaires qui avoient été 
nommes pour le Congres de la S. Martin s aſ- 
ſembleroient de nouveau le jour des SS. Phi- 
lippe & Jacques, ou le premier de May de la 
mcme année 1412, aux memes lieux de Schra- 
mowice & de Stara- Nies ou Altendorf, & qu'ils 
y reglerotenr-definitivement tous les differends 
de la maniere qu'il avoit cre convenu a Iglo, 
Ceſt-a-dire judiciairement & en forme de com- 
1 

Le Roi de Hongrie fir kipuler auſſi dans 
cette convention de la S. Martin, que durant 
Ia trève prolongte juſqu'au 15 d'Aour 14123 
Jagelion Nattaqueroit pas les Chevaliers, & 
qu au cas de contravention à cet article, il ſe- 
roit libre 2 a S igiſmond de ne pas tenir la tree. 
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Lexemplaire Polonois de cette convention 
eſt date a Schramowice , le jour de Sainte Eli- 
ſabeth , ou le 19 Novembre 1411. Le P. Do- 
giel Va donnee , reverue de la ratification de 
Jagellon , laquelle eſt datèe a Cracovie- , le 
Vendredi avant la S. André, fete qui rombe 
an zo Novembre (1). 

Dans le cours de ces négociations, Jagellon 
& les Polonois eurent occaſion de remoigner 
combien ils tenoient compte aux Etat de Hon- 
prie de leurs diſpoſitions pacifiques pour la Po- 


G ˙ CEE Waco 3 
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(i) Foy. Dogiel, p. 43-45 , Nè. 8. Le P. Dogiel 
a donné l'acte de ratification de Jagellon, où cette 
convention eſt inſcree d après original: ex originali. 
Il paroit que cette ratification auroit dil ſe trouver 
en Hongrie & non en Pologne. 

On a donne dans Expoſe des Droits rade de la 
convention de la Saint Martin d'après I'Exemplaire 
Polonois , non ratifie , qui eſt date a Schramowice 
le jour de Sainte Eliſabeth , ou le 19 Novembre, 
comme dans la ratification de Jagellon. Cet Auteur 
Ta tire fans doute des Archives de Hongrie. Expoſe 
des Droits, dans les Preuves, Ne. VIII. f 

L. Exemplaire Hongrois FA cette convention de- 
vroit Etre datéè de Stara - Wies ou Attendorf. Cet 
Exemplaire ne ſe trouve pas apparemment dans les 


Archives de la Pologne , le P. Dogiel ne Þ n pas 
. 
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logne , & Favoir refuſt en 1409 la guerre que 
Sigiſmond leur avoir propolce contre ce Royau- 
me, La Hongrie avoit des demeles avec les 
Venitiens pour la Dalmarie ; & vers la fin de 
cette annce 1411, la Republique de Veniſe 
avoit envoys a Cracovie des Ambaſladeurg 
| Charges d'engager la Pologne en guerre contre 
la Hongrie, & de propoſer à cet effet une al- 
liance entre les deux Etats, & des ſubſides de 
la part de Veniſe. Ces propoſitions ne furent 

point acceprees. Le P. Pray dit: abnuit Vi- 
diſlaus- quod Hungaria proceres id de ſe non 
fuiſſe meritos palam affirmaret (1). C'etoit ſans 
daute une occaſion auſſi d' aſſurer les droits de 
la Pologne ſur la Ruſſie, i les Polonois 2 

cru ces droits douteux. _ 

1412. Traits de Liblyo ou de Lubowls 
Conformement 'a la convention de Schra- 
 mowice ou de la S. Martin de Vann&e prece- 

dente, les deux Rois ſe rendirent ſur la fin de 
Février 141 2, Jagellon a Sandecz; & Sigiſmond 
a Keſmarck. Dlugoſy dit, que Jagellon avoit 
avec lui la Reine Anne de Cilley , fa ſeconde 
femme, & ſœur de la Reine de Hongrie Barbe 


»— — ——— 


00 Pray , P. 11 230, -- Mig àuſſi Dus FS | 
11, col. 317. 
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de Cilley , auſſi ſeconde femme de Sigiſmond 
(i) ; Zemowit , Duc de Maſovie-Plocko , ſon 
beau-frere (2); Boleſlas , Prince de Maſovie- 
Varſovie , & Sigiſmond- Korybuth , Duc de 
Seyerie ou de Nowogodreck en Severie , ſes 
neveux (3); beaucoup PE INTER & beau- 
coup de Nobleſſe. 

' Sigiſmond envoya à Sandecy la Reins de 
Hongrie, le Cardinal Branda , le Palatin de 
Tranſylvanie Sciboy , pour engager Jagellon 4 


9 


N ä * _— 
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(.) Ces Pirnceſſes Etoient nees d'une fille de Caſi- 
mir le Grand, que Louis, ſon ſucceſſeur en Pologne, 
avoit marie a Herman, Comte de Cilley. Ce Comte 
fait aujourd'hui partie de la Stirie. 


(i) Zemowir avoit pour femme Alexandre de Li- 
tuanie , fille d'Olgerd & ſocur de Jagellon. II s'é- 
it rendu à Cracovie au commencement de cette 
année 1412, pour le mariage de a fille Cembarga , 
laquelle y epouſa Erneſt , Due d Autriche, pere de 
PEmpereur Frederic III. | 

(3) Boleſlas etoit fils de Janus, Duc de Maſovie- 
Varſovie, & d' Anne de Lithuanie, fille de Kicyſtut, 
Duc de Troki , ſœur de Vitold , Grand Duc de Li- 
thuanie , & couſine de Jagellon. Sigiſmond Koributh 
toit fils de Dimin-Koributh , Duc de Severie , frere 
de Jagellon. C'eſt le meme Sigiſmond Koriburh qui, 


en 1422, fut Elu Roi de Boheme contre! Empereur 
digiſmond, 


H 4 


ſe rendre a Liblyo, on il offrit de ſe rendre 


Mars, & on commenga a traiter. Plugoſt dit: 
que les Conſeillers de part & d autre negocie- 
rent pendant huit; jones de ils ne purent con- 


Le Roi de Hongrie propoſa à celui de Pologne 
de traiter perſonnellement & ſans Conſeil (2). 


ſororem literis, orabat ne virum famineis arti- 


federe duriorem prebeat , alioquin damna , que 
ſecundum pacis conditiones , in Hungariam ma- 


ter illos convenire. Itaque ſabbatho ante dominicam la- 
mundus-novd rogatione pervicit illum quatenus faciat 


Ingreſſum. Dlug. Lib. 11, col, 318. 
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auſſi, & Jagellon y conſentit (1). Les deux 
Cours s'y rendirent dans les premiers jours de 


venir de rien, & qu'dn etoit pret à ſe ſeparet. 


5 | Suivant le P. P 7 ay 5 Sigiſmond avoit gagne 
la Reine de Pologne : Sigiſmundus ſcriptis ad 
annam Vladiſtao nuptam , & Barbare conjugis 


— — — — „ 


bus emolliret, faceretque ne ſe in conficiendo 


natura ent, magis ad ſororem quam ad Reg- 
num attinere , egere Legati & Reginam non in- 
vitam in ſuas partes N (3). Ce furent le 


1 2 ” | | h 
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0 ) Dlag. 1 Lib. 11 , Col 318. Et . p. 271. 
(2) Quamvis autem Reges diebus ſe eptem perſe & con- 
ſiliarios ſuos de pace egiſſent non tamen pax poterat in- 


rare Fladislao cum ſuis ad diſceionem accindto, Sigiſ- 


ſecum, omnibus arbitris excluſis , ad ſecretam Camera 


(3) Pray, P. II, p. 472. 
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Cardinal Branda & le Palatin de Tranſylvanie 
qui, appuyès par la Reine de Hongrie, avoient 
negocic avec celle de Pologne a Sandecy. 

Sigiſmond fit rediger une minute de Traits 
qu on engage Jagellon a ſigner ſans Sen rap- 
porter a ſon Conſeil. 

(1) Le principal article de ce Traits, mais 
article ſecret, & par lequel Sigiſmond ſeduiſit 
Jagellon , ètoit Falliance entre les deux Rois 
contre les Chevaliers de la Prufle. Sigiſinond 
fir decider Jagellon à recouvrer ſur ces Chevas 
liers tout ce qu' ils avoient occupe ſur la Po- 
logne: les terres de Culm , de Michalow , & 
de Pomeranie 5; de conquerir la pruſſe mè- 


6 — — FTI ** n 1 —_ 
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(1) credidit Princeps ſimplex & rectus Vladislaus- 
tuic Vafro Calidoque Sigi ſinundi regis promiſſo itaque 
voluntati & deprecationi Sigiſmundi in ſingulis ulutro- 
neum » conſi liariis ſuis ignorantibus F prebur conſenſum. 
Diug; Lib. 11, col. 319. 

Par tous hs details qu'on trouve dans Dlugoſz 
ſur le regne de Ladiſlas Jagellon. On peut croire 
que cet Hiſtorien a trouve lui - meme beaucoup de 
Memoires ſur ce r&gne. Dlugoſz , Chanoine de Cra- 
covie a Ecrit ſous Caſimir IV, fils de Jagellon. Il 
a &t6 Precepteur des enfants de Caſimir ; il fut nom- 
me par ce Prince a'Archeveche de Leopol en 1479» 
de il mourut en 1480. 
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me (1). Les articles publics portoĩent la paix & 
alliance perperuelle entre les deux Royaume,, 
Les deux Rois s' engageoient mutuellement 1 
n entreprendre jamais rien contre leurs Royay. 
mes, Duches & autres poſſeſſions pee 
IIs trabllioient des Tribunaux ſur les frontie. 
res pour adminiſtrer la Juſtice entre les Sujer 
des deux Royaumes. 
Par un de ces articles, les deux Rois conye- 
noient de partager la Moldavie,dont les Princes 
s etoient ſoumis à la Pologne (2), & ſur la- 


* — , 8 n 


(i) Terre Culmenſis, Michalovienſis & Pomerania, 
quas proprias & naturales regni tut Polonia proſteor 
ad te & ad regnum tuum ſimpliciter & plenarie recidant. 
Terras autem Pruſſia eo inter nos ſortiamur padlo, it, 
alter ex nobis Majorem partem illius accipiat , qui Ma- 
jores exercitus in guerram conduxerit, Dlug. Lib. 11, 
col. 319. Apres la ſgnature du Traité de Liblyo, 
Sigiſmond obtint de agellon, ſous differens pre- 
textes, de ſupprimer cet article, en lui promettant 
toujours Fex&cution. Idem ibid. col. 321. 
2) En 1359 Etienne, fils aine d'un autre Etienne, 
Palatin ou Prince de Moldavie , Principauté dont 
Saczowa Etoit alors la Capitale, & dont Jaſſy Felt 
aujourd'hui, chaſſé par ſon cadet Pierre, ctoit venu 
implorer l'aſſiſtance de Caſimir le Grand, en lui of- 
frant la ſoumiſſion pour cette Principaute ; ; mais cette 
affaire mavoit pas eu de ſucces. 
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quelle le Roi de Hongrie formoit des preten- 
tions. Le lot de chacun des deux Rois eſt Enon- 
> dans ce Traite. 

Sigiſmond mit dans ce Traite une clauſe far 
la Ruſſie & ſur la Podolie. Cette derniere Pro- 
vince Etoit alors poſſedee par le grand Duc de 
Lithuanie Vitold, a qui Jagellon Pavoit don- 
nee en Fief Vannee precedente 1411 (1). Voici 
ce que dit Sigi/ſmond dans les exemplaires Hon- 


1 


—— 


Depuis le commencement du regne de Jagellon , 
quatre Princes de Moldavie, ſucceſſivement, avoient 
rendu hommage a ce Rot : Pierre en 1387 , Romain 
en 1393 , Etienne en 1395 , Alexandre en 1407. 
C'eſt ce dernier Prince We E propoſa de 
depouiller. 

Le partage de la Moldavie neut pas plus lieu que 
celui de la Prufſe ; Alexandre renouvella ſon hom 
mage a Jagellon en 1419, & lui promit de Taffiſter 
contre le Roi de Hongrie. Ce Roi ſollicita en 1429 
Fexecution du partage de la Moldavie , & il fut re- 
fule. Voy. Dlug. Lib. 11, col. 514. 

La Pologne céda à la Porte ſes droits ſur la Mol- 
davie en 1617 par le Traits de Buſza. Ville & Cha- 
teau du Palatinat de Braclaw. | 

(1) Yoy. Dlug. Lib. 11, col 311. Jagellon confera 
la Podolie à Vitold au Camp de Racianz , auſſi tot 
apres la concluſion de la paix avec les Chevaliers 
de la Pruſſe au commencement de Fevrier 1411. 
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grois de ce Traits, Après s'e&tre engage à we 
treprendre jamais rien contre la Pologne, & 
Prince ajoute : Verum quia ſuper terras Ruſſis, 
Podolie ( ceſt la premiere fois qu'il eſt queſ- 
tion de la Podolie entre la Hongrie & la bo. 
logne) Moldavis inter nos & ipſum Dominun 
Vladiſlaum Regem Polonia & occaſione earun- 
dem inter cetera diſſenſionis materia vertebu- 
tur ; in facto itaque terre Ruſſie inter nos & 
prædictum Dominum Vladiſlaum Regem con- 
cordatum extitit hoc modo (1). On a vu com- 
ment Sigi/mond avoit arrange le differend fur 
la Moldavie, & il y a apparence qu'il n'ayoit 

pas eſpere d'obtenir le meme arrangement pour 
la Ruſſie & pour la Podolie. Il fit accepter 4 
Jagellon que, tant que l'un des deux Rois con- 
tractans vivroit , Jagellon & Vitold reſteroient 


en la poſſeſſion tranquille de la Ruſſie & de h 


= — 
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(1) Dogiel, T. I, p. 46, col. 2. Il eſt facile de voit 
que la pretention de Sigiſmond ſur la Ruſſie & ſur k 
Podolie n' toit fondee que ſur l envahiſſement de ces 
Provinces par ſon predeceſſeur , Louis. Dans les 
deux actes de ce dernier Prince meme qu'on a wl 
dans la. partie ſeconde de ces recherches ſous les 
années 1352 & 1355, il wavoit pas ete queſtion de 
la Podolie ; mais en 1377 , Louis s'&toit empare de 
cette Province auſſi, ayant occupè Kamieniec. 
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Podolic. - - Ut vita nobis & ſibi inſimul comite 


uſque ad diem obitus unius ex nobis inter nos 
6 ipſum Dominum Vladiſlaum Regem , nec 
non prefatum Vitoldum Ducem pacis & treuga- 
um fedega inviolabiliter - obſeryentur - quibus 
neugis durantibus præfatus Dominus Vladiſ- 
laus - terram ipſam Ruſſia pacifice tenent - in 
terra vero Podolie promittimus eundem Domi- | 
wm Vladiſlaum non impedire- (1). Jagellon 
avoit alors environ ſoixante-dix ans, & Sigiſ- 
mond en avoit quarante-quatre (2).) & qua- 
pres Ia mort de Fun des deux Rois la paix du- 
reroit encore cinq ans, pendant leſquels on 
| procederoit à la diſcuſſion des droits des deux 
Parties dans la forme preſcrite par les conven- 
tions d'[glo & de Schramowice ou Altendorf; 
in caſu quo nos Sigiſmundum- Viadiſſao- priur 


Oe em cs 
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© 5 5 of I,p. * at 25 . 8 12 Voy. 
auſh Expoſè des Droits, dans les Preuves, p. 7. 

(2) On ne ſait pas Fannee de la naiffance de Ja- 
gellon, mais Eneas Sylvius , contemporain de ce 
Prince , dit: qu'il eut des fils &tant ägé d'environ 
quatre ae dix ans : prope nonagenarius. Eu. Sylv. 
ep. Piſtor. in ſcript. rer. Pol. T. I, p. 1. | 

En 1412 Jagellon n'avoit point de fils, il neut le 


premier, Ladiſlas, qu en 1424 , Sigiſmond & Etoit nẽ 
en 1368, 
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mori contingat ex tune poſt böktum noſtrum p pres 
dictæ treuga , infra quinque annos immediats ſe. 
quentes debent perdurare ; & è converſo ft pre- 
dictum. j & infra oradifibe quinque annos treu- 
garum yidedtny de juſtitia & jure partum, ſc. 
cundum ſeriem & continentiam litterarum pri. 
mum in Inlo, alio nomine nova Villa, & altera 
vice in antiqua Villa confectarum „ ſuarum con- 
tenta habentes hic pro inſertis, quo ad lac ain 
r robore volumus permanere (1). 
Ce Traits a été ſigné de part & dautre } 
Liblyo ou Lubowla, le 15 de Mars 1412. Le 
P. Dogiel Va donné d' après original Hongrois 


qui ſe trouve dans les archives de Pologne i) 


On y voit cinquante- un ſeings, & on y wit 
auſſi que Sigiſmond wavoit rien oublie pour 
ſeduire la Reine de Pologne. Il amena avec 


lui Herman, Comte de Cilley , pere de cette 


Princeſſe; & on trouve ſon ſeing parmi ceur 


des 3 s. 


(i) Dog. +. 15 p. 47, col. 1. Voy. auſſi! Exp. 
des Droits, ut ſupra , pag. 7. | 
„„ Eire in Archivo Cancell, reg. lib. legationun 
Lit. C. Voy. Dog. ut ſup. p. 46 , Ne. IX. C'eſt da- 
pres cet original que Dlugoſz Va donné auſh. Dlig. 
Lib. 11, col. 321 , /. & le P. Pray Va donne da- 
pres Dlugoſz. Yoy. Pray, P. II, p. 232, lu. 
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A TExemplaire Polonois que ron volt ail- 
leurs (1), on compte cinquante ſeings, parmi 
leſquels ceux des trois Princes, proches du Roi, 
qu on a vu avec la Cour a Sandecz ; au nom- 
bre de quarante · ſept autres on ne voit que deux 
Eyeques , dont l'un ſeulement des quatre qui 
aoit Ete Commiſſaire a Schramowice. On ny 
yoit non plus que deux Palatins , parmi leſ- 
quels aucun de ceux qui avolent cre au meme 
Congres. Le reſte eſt : huit Caſtelans, trois Of- 
ficiers de la Cour ou de la Couronne, huir 
Officiers du Palatinat, la plüpart de celui de 
Cracovie ; & vingt- quatre Gentilshommes ſans 
titre, preſque tous des Palatinats de Cracovie 
& de Sandomir (2). Des douze Commiſſaires 
nommes pour traiter 2 Schramowice , & qui 
dyotent renouer les conferences, au cas que 
les deux Rois ne fuſſenr convenus de rien on 


ä 
— 
— — 


Ba! On 15 voit dans FExpoſt des Droits Preuves, 
. 

(2) On a cru devoir faite ici cette wan a 
parce que ! Auteur de FExpoſe des Droits qui a 
donne ce Traits d' après I Exemplaire Polonois , fait 
valoir ce grand nombre de ſeings, des principaux , 
dit il, de la Nation Polonoiſe. Voy. le texte de cet 
Exp. tas Droits, Page 79. 
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men voit que trois fi igndrent ce Tate de 


Liblyo. 
Dlugoſſ dit qu après avoir fait accepter 1 


Jagilion les articles de ce Traits ; Sigiſmond 


lui en fit jurer, entre ſes mains, Vobſerys- 
tion (1); & ce n'eſt qu'apres avoir engage ainſi 


le Roi de Pologne, que ce Traite fut commu- 
nique à ſon Conſeil (2); tel a été le mantge 
par lequel Sigiſmond obrint le Traite de L- 


| 9 (3). 
On ne s arrètera pas a clever routes les i ne 


_ a WY "OY ts. 
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(1) Altero in manibus alterius, per ſignum viviſci 
crucis, de obſervando & adimplendo hujuſmodi traftau 


& hay praſtante Juramentum, Dlug. Lib. 1, 


col. 319. 


( 2) Le meme Hiſtorien dit : quamvis valet; 8 


proceres Polonia pacta regum non probarent, non vd- 
lentes tamen Regis ſui decretum quomodo-libet i irritare 
inviti pactis accedunt ibid. col. 321. 

(3) On a cru encore devoir d&velopper ce mane 
ge, parce qu'on trouve dit dans I Exp. des Droits, 
pag. „ que toute la negociation de ce Traite fut 
»> conduite ſous les yeux des principaux d'entre le 
s Clerge , la Nobleſſe, & les Grands Officiers de 
» Pologne & qu'on n'y proceda du cote de a 
„ Pologne qu avec beaucoup de circonſpection, & 
„ une copnoiſſance de cauſe parfaite. 
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Ngularitẽs de ce Traité de 141 on de Liblyo, 
irregularites que le Lecteur aura ſans doute re- 
marquees lui-mème (1); mais on cherchera 4 
wit quelles ſuites a eue cette Tranſaction. 
Tout ce qu'on peut inferer de la conduite 
conſtante de Sigi/mond. à Tegard de Jagellon, 
rant que ce Roi a yecu 0), » & de ce gans 


+ 
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(1) is 8 aura bien 3 „else 
elles ſont le d&faur du pouvoir des Etats, pouvoit 
requis par la Convention d' Iglo; l'abfence ou le refus, 
de ſigner des trois quarts des Commiſſaires nommes 
dans le plein-pouvoir du Roi meme pour le Congres, 
de Schramowice , & autoriſes à reprendre les con- 
ferences au cas que les deux Rois ne fuſſent conve- 
nus de rien dans leur enttevue. De ces douze Com- 
miſſaires, neuf ne fignèrent point & Liblyo , stant 
excuſes , ſans doute , ſur le defaut de pouvoir; que 
ce Trans. obtenu de Jagellon à [inſcu de ſon Con- 
ſeil meme, a été I'ouvrage.du Roi ſeul , & pouvdit 
etre repute pour un acte ſubreptice , que les ſeings 
qu'on y voit ne validoient pas, ſes courtiſans qui 
ſignerent n' ayant pas et autoriſes non plus. 

On prie le Lecteur de ſe ſouvenir de ces defauts 
du Traite de 1412 , ſur leſquels J Auteur de PExp. 
des Droits nous engagera de revenir. On va, en 
atendant , parler de ce Traité comme sil elt ec 5 
reyẽtu de toutes les formes legales 2... 

(2) Depuis ce Traire encore, Sigifmond ne cells 


pas de ſuſciter des affaires a a Jagellon. Il le brouilla 
Tome I 4 1 | 
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meme, c'eſt que le Roi de Hongrie voyoit avec 
peine avoir paſſe en d'autces mains les Provin- 
ces que ſon predeceſleur avoit poſſedees bien 
ou mal; & tout ce que ce Prince obtint par ce 
Traite, c'eſt que dans Teſpace de cinq ans de- 
puis la mort de Jagellon, il produiroit ſes ti- 
tres, & qu'il lui ſeroit fait juſtice ſur ces ti- 
tres, ou ſuivant ces titres. 

Cette nèceſſitè de produire des titres primi- 
cf. ſe trouve Enoncee encore dans un autre 
Acte de Sigiſmond. Cet Acte eſt la ratification 
meme du Traits de Liblyo par ce Prince, & 
datẽe du lendemain de la ſignature du Traits, 
Apres avoir inſere dans cette ratification le ſer- 
ment par lequel il s'eroit engage à n'attenter 
jamais ſur Jagellon, ſur ſes enfans, leurs per- 
ſonnes , leurs Royaumes , Duches & autres 
poſſeſſions actuelles (1) ; Sigi/mond ajoute que 


———— 1 1 . os +3" "tel 


plus d'une fois avec les Chevaliers Teutoniques , & 
chercha toujours a le brouiller avec Vitold. En 1430, 
il envoya a ce Prince une couronne & des ornemens 
Royaur, mais on empecha les Ambaſſadeurs Impe- 
riaux de; paſſer. . Dlug. Lib. 11, col. 5 Ja- J. 
Vitold mourut la meme annee 1430. 

(1) Ego Sigiſmundus Rex Romanorum ſemper Au- 
guſtus & Hungaria Rex & ea jure ; quod ex nunc fidem 
faule Domino Vladiſtao Regi Polonia & b Af ſems- 


— 
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cet engagement ne préjudicieroit point a la 
clauſe du Traitè qui regardoit la Ruſſie, & par 
laquelle il toit ſtipulè que dans Veſpace de 
cinq ans depuis la mort de Fun ou de l'autre 
Roi, on connoitroit des droits que les Etats de 
Hongrie pouvoient avoir ſur cette Province: 
Praterea nos Sigiſmundus Romanorum & Hun- 
garie Rex , promittimus quod praſentes literas 
Sigillo majeſtatis noſtre faciemus ſegillare quan- 
do ſculptum fuerit & paratum ; hoc etiam ad- 
jungentes quod literis illis, in quibus poſt mor- 
tem alterius noſtrum treuge quinque annorum 
ſunt deſcripte , infra quas viderit debet de juſ- 
titia & jure procerum pro terra Ruſſis & Mol- 
davie , ſecundum ſeriem literarum primo In iglo 
alio nomine nova Villa & ſecundo in antiquæ 
Villa ( Srara-wics ou Altendorf , ou $'c:olent 


per proſequar ſinceris fuvoribus, ac liberos ſuos legiti- 
mos ac haredes-nec uſquam ad obtinenda bona , regna , 
terras Principatus & Dominia que nunc habet & in 
futurum habiturus eſt vole attendere, aut ad perimen- 
dam & perdendam vitam ejus , ſeu mortem ſibi procu- 
randam, V. Dogiel, T. I, p. 49. col. 1. Loriginal 
de cette ratification ſe trouve dans les Archives de 
Pologne. Celle de Jagellon ne ſe trouve apparem- 
nent pas dans les Archives de Hongrie, n'en ayant, 
pas 66 fait mention dans Exp. des droits. 
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tenus les Commiſſaires Hongrois, tandis que 
les Polonois s'ctotent tenus a Schramowice, au 
Congres d' entre la S. Martin & la Sainte Eli. 
ſabeth 1411). Confectarum præjudicare nolumus 
aut derogare per preſentes (1). Cette ratifica- 
tion de Sigiſmond eſt donnee a Liblyo alias 
Lubowla , le Mercredi apres le Dimanche de 
 Larare , ou le 16 Mars 1412, ceſt-a-dire le 
lendemain de la ſignature du Traite (2). Sigiſ 
mond la renouvella dans les memes termes en 
1415 2 Conſtance, ſous la date du 20 Avril (;) 


TITEL 
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(1) Dogiel, ur it ſup. p. 40, col. 2. 

(2) L'Auteur de PExp. des Droits croit que. le 
Mardi dapres le Dimanche de Latare tomboit au 16 
Mars. Y. cet Exp. des Droits , pag. 21. 

(3) J. Dogiel, T. I. p. 49-50. No. XI. 

L' Auteur de PExp. des Droits, pag. 21, pretend 
que les Polonois trouvoient le Traite de Liblyo ou 
de 1412 ſi avantageux, qu' ils exigèrent encore de di- 
giſmond cette ſeconde ratification du 20 Avril 1415: 
Il n'eſt gueres vraiſemblable que les Polonois ayent 
trouvè le Traite de Liblyo avantageux; & de ce que 
Sigiſmond en renouvella la ratification en 1515, on 
nen peut pas inferer que les Polonois Fayent exi- 
gẽ de ce Prince. Sigiſmond renouvella cette ratifi 


cation, parce qu'elle aſſuroit la paix entre le Roi de 


Pologne & cet Empereur ; & c*etoit ſans doute en 
exigeant lui · mme que Jagellon la renouvellät auſſi, 
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Le Traite de Liblyo a encore Etc rappelle- 
une fois durant la vie de Jagellon. 

1423. En 1422. Sigiſmond , occupe « en blew 
heme contre les Huſſites (1), chercha à enga- 
ger les Chevaliers de la Pruſſe à ne pas ſatis- 
faire au Traitè qu'ils venoient de conclure avec 
le Roi de Pologne, le 8 Mai de cette annèe 


: . 
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ce qu'on ne voit qu' ait fait Jagellon , à qui Sigiſmond 
avoit donne de nouveaux ſujets de mecontentement. 
V. Dlug. ad an. 1414. Lib. 11, col. 348-9. 
En 1414 le Palatin de Valachie Miritza avoit pris 
les armes contre Sigiſmond, & en 1415 cet Empe- 
reur ſe trouvoit attaquè en Hongrie par les Turcs. 
Tandis que ce Prince étoit occupe a Conſtance à 
faire inſtruire le Proces de Jean Hus, Mahomet 1 
battoit les Generaux Hongrois en Bofnie. Quatre 
mois apres le renouvellement de fa ratification du 
Traits de Liblyo, Sigiſmond engagea le Concile de 
Conſtance d'ecrire au Rot de Pologne pour lui re- 
commander la protection de la Hongrie; c toit 
chercher à Vengager au moins de ne pas rompre lui- 
meme avec Sigiſmond. Cette Lettre du Concile de 
Conſtance à Jagellon , ſe trouve auſſi dans Dogiel ;. 
elle eſt datèe du 16 Aotit 1415. V. Dogiel, ut ſup. 
p. 50 F2. No. XII. & Dlug. Lib. 11, col. 361, 369. 
V. auſſi Turocz, in ſcript. Ren. 3 Vien. T. I. p 
229. ſqu. & Pray, P. II, p. 260. 
C) Sigiſmond avoit ſucceeds en Boheme a . 
frere Venceſlas en 1418. 


i; 
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1422, & de recommencer la guerre. Jagellon 
en fit faire des reproches au Roi de Hongrie, 
& les Hongrois craignirent une rupture entre 
ces deux Princes; ils propoſerent une negocia- 
tion, & Sigiſmond propoſa encore une entre- 
vue. Ces deux Rois renouvellerent a Keſmarck, 
ol ils ſe rendirent en 1423, dans la ſemaine 


Sainte, la paix de Liblyo , la ſeule qui avoit 


etè palice entre ces Rois. Ce renouvellement 
eſt date du Mardi apres le Dimanche des Ra- 
meaux 1423 „4 Keſmarck (1). 

Ce renouvellement du Traite de 1412 n'- 
tablit pas union entre les deux Rois, & la 
melintelligence continua. Les Polonois , ainſ 
que les Hongrois, demanderent a terminer 
enfin tous les differens , & dans une nouvelle 
entrevue de ces Princes, au commencement de 


— 


(2) V. Dogiel, ur ſup. p. 52-3. No. XIII. & Dlug. 
Lib. 11, col, 466-7. & col. 469. 470. V. auſſi VExp. 
des droits , preuves, No. IX. 
Dogiel a donne ce renouvellement d' après PExem- 
plaire Hongrois ; il eſt donne dans FExp. des Droits 
d'après 'Exemplaire Polonois Les quarante-deux 
ſeings qu'on voit a ce dernier Exemplaire ne lcgalt- 
| ſent pas plus le Traite de Liblyo que les cinquante 
ſeings qu'on voit a ce Traitè meme ; ceux qui ont 
figne a Keſmarck n*etoient pas plus autoriſcs que 
ccux qui ay tent f: isné à Liblyo. 
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1429 5 il fut convenu qu 11 ſe tiendroit un 


nouveau Congrès aux lieux accoutumes de 
Schramowice & de Sa ou Altendorf. 
Les Commiſſaires Polonois ſe rendirent 4 
Schramowice à la Pentecote , tems indique 4 
ouverture des conferences. 3 mais le Roi de 
Hongrie * envoya pas les ſiens. Ce Congres 
fut proroge juſqu'a la S. Martin, & les Plent- 
potentiaires de Jagellon $ y rendirent encore , 


mais Sigiſmond qui n'avoit pas en 1429 plus 


de titres à produire ſur la Ruſſie qu'il nen avoir 
ens en 1411 & 1412 , ny envoya encore per- 


ſonne (1). Voula tous les faits ayant rapport au 


| Traits de Liblyo, que Lon trouve ſous le regne- 
de Jagellon.. Te, LH; 


(1) Dlug. Lib. 11, col. 513. %u. & col. 526-7. 


Lentrevue des deux Rois s'&toit faite en Volhynie 


a Lucko , Ville que, de. concert avec Vitold , le 


Roi de Hongrie avoit propoſce pour cette entrevuez 
Sigiſmond s'y rendit au mois de Fevrier. Dans cette 
entrevue, Sigiſmond engagea le Grand Duc de Li- 
thuanie d'accepter la Couronne Royale; il la lui en- 
voyoit Fannèe fuivante 1430; mais Jagellon ayant 
fait veiller ſur toutes les routes, les Ambaſſadeurs 
Imperiaux ne purent point paſſer. Vitold mourut la 
meme année 1430, le 27 Octobre. Apres ſa mort 
h Padolic fut rEunie a Ja Couronne de Pologne. 


14 
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Ce Prince mourut en 1434 le 31 Mai, & 
eut pour ſucceſſeur ſon fils aine Ladiſtas , apt 
de neuf ans (1). Depuis la mort de Jagellon 
il ne fut plus queſtion du Traite de Lib ho. 
Sigi ſinond mourut en 143 7, le 9 Décembre (2) 
ceſt-a-dire environ quatre ans après le Roi de 
Pologne. Dans cet eſpace de pres de quatre ans, 
le Traité de ;Liblyo ne fut renouvellé ni avec 
le Roi ni avec les Etats de Pologne; & on ne 
voit pas mème que ee ait demande un 
Congres. 
Sigiſmond ent pour ſacceffenr Albert d'Au- 
rriche , ſon gendre, & qui a cre depuis Empe- 
reur auſſi, ſons le nom d' Albert II. Ce Prince 
regna pres de deux ans en Hongrie: les cinq 
années de treve pour la Ruſſie, ou les cing 
annees dans leſquelles le Roi ou les Etats de 
Hongrie devoient produire leurs titres ſur la 
Ruſſie & ſur la Podolie, expirèrent ſous ſon re- 
gne le 31 Mai 1439. Albert vecut ſix mois 
apres , Etant mort le 27 Octobre de la meme 


_— — 


— 
2 —— — 


* 


(1) Jagellon mourut à Grodek , dans le Palatin 
de Ruſſie. Ladiflas qui lui ſucceda Eteit ne à Craco- 
vie le 31 Octobre 1424. Dlug. Lib. 11, cal. 481, 

651. | 
( 2) nan mourut à Zuaim en Moravie. 
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année 1439 (1). & ni le Traite de Liblyo ne 
fur renouvelle non plus avec Albert, ni le ter- 
me des cinq ans pour la production des t titres 
ſur la Ruſſie ne fut proroge. 

1440. Apres la mort d Albert „les dae de 
Hongrie appellerent ſur leur Trone le jeune 
Ladiſlas , Roi de Pologne, au commencement 
de 1440. Les Ambaſſadeurs Hongrois preſen- 
terent à ce Prince, a Cracovie , une capitula- 
tion 4 ſigner, par laquelle le nouveau Roi, 
après avoir promis de maintenir les droits, li- 
bertes & prerogatives , tant Civiles e 
faſtiques des Hongrois, devoit s engager a re- 
couvrer tout ce qui avoit 6&6 demnbre de la 
Hongrie. Cet article donna lieu à une clauſe 
par laquelle Ladiſlas excepta la Ruſſie. Ce 


prince dit dans cette Capitulation: : - Promitti- 


a re 


— — 


(1) Albert fut couronne Roi de Hongrie le pre- 
mier Janvier 1438; Roi des Romains le 31 Mai, & 
Roi de Boheme le 29 Juin de la meme anne. Pray, 
P. II, p. 325-327. Un parti des Bohemes avoit ap- 
pelle à cette derniere Couronne Caſimir, frere de 
Ladiſlas, Roi de Pologne. Id. ibid. p. 326-3 28-3 30. 
Albert mourut avant d avoir termine ſon differend 
avec Caſimir. Il decedale 27 Octobre 1439, a Neſ- 
mel, ou! Langendorff, pres de Bude. Id. ibid. p. 236. 

Turocꝭ, p. 240. 
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mus etiam & ſpondemus quod omni diligentia, 


Laborare volumus pro recuperandis omnibus ju. 
ribus & pertinentiis Regni Hungarie d quibuſ. 
cunque occupatis ; & etiam ſegnanter expreſſo , 
quod terre Ruſſiæ & Podolia remaneant in pa- 
 eifica poſſeſſione ficut hactenus fuerunt , Repni 
Polonia, ſine prejudicio Hungaria & Polonig 
Regnorum , quouſque inter Prælatos & barones 
utriuſque Regni , & quando Prefato Domino 
Regi videbitur , celebrari poterie conventio pro 
declaratione juris & tituli terrarum prædictarun 
cui regno competant. Donne a a Cracovie, le 9 
| Mars 1440 (1). 

Cette CHirulation de Ladiſſas, par laquelle 
on yolt encore la neceſlite de produire des ti- 


1 — — ——_— . —_— — — 


— 


(1) F. FExp. des Droits, preuves, pag. 80. 
Cette Capitulation eſt donnee d' après l' original qui 
ſe trouve dans les Archives de Hongrie. Les Actes 
Hongroiĩs relatifs à election & au couronnement 
de Ladiſlas en Hongrie, ſe trouvant dans les Archi. 
ves de Pologne, & le P. Dogiel les a publics T. I, 
p- 53. „u. No. XIV-XV-XVI. Ladiſlas fut cou- 
ronne de la couronne de S. Etienne, le 17 Juillet 
1440, à Albe-Royale, que les Allemands ont appel. 


lee Stuhlweiſſembourg, & que Cluvier dit avoir eu 


le nom d'Alba, pour avoir été batie par les Alba 


nois. Pray, P. II, p. 345. Dogiel, T. I, p. 56. [46+ 
No. XVI. 
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tres primitifs ſur leſquels la Hongrie ait pd - ta- 
blir des droits ſur la Ruſſie & ſur la Podolie, 
eſt le dernier Acte dans lequel il ſoit fait men- 
tion du differend entre la Hongrie & la Polo- 
ene ſur ces Provinces. 
| Ladiſlas , Roi de Pologne & de Hongrie, 
perit a Varna en Bulgarie, le 10 Novembre 
1444, a läge de vingt ans (1). Apres fa mort, 
les Etats de Hongrie confièrent a Jean de Hun- 
niade ( Chateau & Ville en Tranſylvanie, & 
leu principal d'un Comtè de ce nom) ou Jean 
| Corwin, la Regence duRoyaume pendant la 
minorite de Ladiſlas le Poſthume , fils de Em- 
pereur & Roi de Hongris Albert L, & qui 
toit alors dans fa quatrième anne (2). 


1453. Ladiſlas Fl Autriche, ſecond Roi de 


1— 8 


1 — 


(1) Pray, P. II, p- 45. 

(2) Ladiſlas le Poſthume , fils de I Empereur Al- 
bert II. & d'Eliſabeth, fille de Sigiſmand , vint au 
monde le 22 Fevrier 1440, C'eſt- à-dire quatre mois 
apres la mort de ſon pere. Sa mere Eliſabeth: Vayoit 
fait couronner à Albe-Royale trois mois apres fa 
naiffance , le Dimanche apres la Pentecote , & elle 
Favoit envoye en Autriche. J. Pray, P. II, p. 339, 
342, 49. Les Etats de Hongrie confererent la Re- 
gence à Jean de Hunyad ou Jean Corvin en 1446. 


Pray, P. III, p. 45. Et Rantan i in Ferie. Rer. Hung. 
Vien. FT; L, p. 38. 
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Hongrie de cette Maiſon, ou Ladiſtas le Poſ⸗ 
thume , prit les rènes du Gouvernement de la 
Hongrie en 1453, dans une aſſemblée des 
Etats de ce Royaume tenue a Presburg le 6 
Fevrier de cette annce (1). On ne voit pas quil 
ait été plus queſtion du renouvellement dy 
Fraite de Liblyo ſous le regne de ce Prince, 
que ſous celui de ſon pere Albert; on trouye 
au contraire des Actes de Ladiftas , dans leſ- 
quels les droits de la Pologne ſur la Ruſſie ne 
font pas moins avoues par ce Prince quils 
Font été par les Etats de Hongrie dans leur 
Trane de 1403 avec les Etats de Pologne. 
La meme année 1453 Ladiſlas fianca f. 
ſœur Eliſabeth & Caſimir IV. Roi de Pologne, 
frere de Ladiſlas mort à Varna, & qui awoit 
ſuccèdè à ce frere en Pologne en 1447 (2). Le 


— nk — Cc * 


(1) Pray, P. III, p. 128, 130. Ladiſlas fut cou- 
ronne Roi de Boheme le 28 Octobre de la meme at- 
nee 1453 à Prague. Id. ibid. p. 135-6. Depuis la mon 
de 'Empereur Albert II. la Boheme avoit été gou- 
vernce par George de Podiebrad, qui, apres cele 
de Ladiſlas, devint Roi en 1458. Id. P. II, p. 336 
& P. III, p. 223. & Pfoffel , ſous les annees 1456" 
. | 0 
(2) Caſimir, Grand Duc de Lithuanie depuis 
1440, fut couronné Roi de Pologne à Cracovie l 
26 Juin 1447, dans ſa vingtieme anncke. 
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Inis de ce mariage fut conclu 4 Breſlau le 
$ Aovtit 1453, & il fur ratifiè par le Roi de 
Pologne a Cracovie & par le Roi de Hongrie 
 4Vienne , le meme jour 12 Aout de la meme 
année 1453. Dans la ratification de ce Traite, 
le Roi de Hongrie, dit: Ladiſlaus, Dei gratid, 
Hungariæ, Bohemie &c. Rex : Dux Auſtriæ- 
cum Sereniſſimo-Caſimiro Dei GEratid Polonia 
Rege, magno Vuce Lithuanis & herede Ruſſia 
fratre (1). 

Dans un autre Acte ſous la mime date, ou 
Ladiſias s engage a payer a Caſimir dans un 
tems convenu la dot de fa ſceur, le meme Roi 
de Hongrie dit encore : Ladiſlaus Hungarie , 
Bohemie „ Dalmatiæ, Croatia, &c. Rex, Dux 
profitemur quod Sereniſſimo-Caſimiro-Regi Po- 
lonie, Magno Duci Lithuania , heredi Ruſ- 
fie (2). 


(1) Dogiel, T. I, p. 1 56-7. No. VI. Le P. Do- 
viel a donns cet Acte d'apres [original , lequel ſe 
trouve dans les Archives de Pologne. Ex Arek. Reg. 
Lib. 3. No, IF, fol. 5. 

Caſimir & Eliſabeth renoncerent 3 la ſucceſſion de 
Ladiſlas en faveur de ſes deſcendans males ; V. la 
ratification de Caſimir. Dog. ut ſup. p. 156, col. 1. 
& la renonciation d*Eliſabeth en 1454. Did. p. 1 59 . 
No. IX. Ladiſlas n'en laiſſa aucuns. 


(2) Dogiel, ut ur ſup. p. 1 57. * VII. Le P. Do- 


® * 
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II nya pas d'autres Tranſactions entre ces 
Princes; mais il paroit que ces Actes , dans 
leſquels le Roi de Hongrie donne à celui de 
Pologne le titre de Souverain hereditaire de |, 
Ruſſie, heres Ruſſie , portent un aveu très- 
clair par ce Roi des droits de la Couronne 
de Pologne ſur la Ruſſie. Le Lecteur voudr, 
bien ſe rappeller Laveu des memes droits, fair 
un ſiècle auparavant, par un autre Roi de Hon. 
grie, Louis d' Anjou, en 1355 (1). 
La diſlas le Poſthume mourut en 1457 (2), 
& eut deux ſucceſſeurs en Hongrie, Mathias 
de Hunya , ou Mathias Corwin, fils de Jean 
Hunya , Regent de Hongrie ſous la minorit 


—— ILINSES-2 


J g IS; 
* ; ; 


giel a donne cet Ace d'après Foriginal auſſi. Extat 
in Archev, Cancell. Reg. Lib. 3. tit. C. No. Il, 
8 

01) Ci-deſſus , P. II, ſous Fannee 1355. 

(2) Ladiſlas mourut a Prague le 23 Novembr: 
1457 , dans ſa dix-huitieme annee. Il devoit epouſer 
Miagdelaine de France, fille de Charles VII. Pray, 
P. III, p. 208, & Piſtor. In Ir ſcript. Rer, Hung. Vien, 
T. I, p. 769. 

Ce Prince laiſſoit deux ſceurs , dont Pune Anne, 


marice depuis 1443 à Guillaume, Duc de Se, 


Margrave de Miſnie , & l'autre au Roi de Pologne 


Caſimir IV, depuis 1454. V. Pfoffel , ſous le rege 


d Albert II. col. d enfans, & ſous an 1457. 


& 
\ 

a 
tu 
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de Ladiſlas ; & Frederic d' Autriche , troifieme 
Empereur de ce nom, & qui avoit cte tuteur 
de Ladiſlas. 

Mathias fut &lu en 1458 „& Frederic en 
1459 (1), Frederic qui avoit la Couronne de 
Hongrie entre ſes mains, fut couronne la meme 
année 1459 (2); & Mathias ne le fut qu' en 
1464. L'annee precedente , Frederic avoit paſle 
un Traite avec les Hongrois & avec le Rot 
Mathias, par lequel, en reconnoiſſant Mathias 
pour Roi de Hongrie, & en $engageant de re- 
mettre aux Hongrois leur Couronne, Frederic 
ſtipula pour lui & pour ſes deſcendans la ſuc- 
ceſſion au tröne de Hongrie, au cas que Ma- 
thias vint a deceder ſans enfans males. Les 
Etats de Hongrie confirmerent cette Tranſac- 
tion le 3 Avril 1464 4 Albe Royale, & Ma- 


„ 


| — 


* 5 
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» 


60 "EEE P. nm. p. 214 & p. 232-3. 

(2) Eliſabeth de Luxembourg, veuve d' Albert. 
II avoit derobe la Couronne de Hongrie en 1440, 
& elle Lavoit engagèe pour la ſomme de 2500 ducats 
al Empereur Frederic III, qu'elle avoit auſſi conſti- 
tue Tuteur de Ladiſlas le Poſthume. Pray . F, H, 
P: 343 K P. 349-10. 

Frederic fut couronne 3 Neuſtadt en Hongrie, le 
Dimanche de . 1459. Pray , P, HI, p. 2323. 


—— — — — OI —— 
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thias . la confirma auſſi 4 Bude, le $ 


Mai ſuivant (1). 


Six ans apres ce Traite , Frederic III en 


' paſſa un avec le Roi de Pologne Caſimir IV. 
1470. Par ce Traits Frederic & Caſimir con. 

venoient d'une paix & d'une alliance petpt- 

tuelle entre eux, leurs deſcendans & heritiers, 


leurs Royaumes , Duches ou Principautés, & 


autres Domaines qu ils poſſedotent actuellement 
ou qu'ils pourroient poſſẽder a Vavenir ; & il; | 
sengageoient à n'entreprendre jamais rien [un 
contre les Etats de autre. Voici les termes 
memes de ce Traite , qu'on verra renouvellt 


plus d'une fois. Fridericus Romanorum Inpe- 


Fator-Hungarie , Dalmatiæ, Croatia Rex, 


Auſtriæa, Stirie Dux, & Caſimirus Rex Po- 


— 


* a — 


— e — — 


(i) Pray. P. III, p. 282-298, & p. 308-zu. 


Mathias fut courenne a Albe-Royale, le Jeudi Saint 
de Fannée 1664. Id. ibid. p. 30088. 

L'extraction des Hunyad eſt incertaine. V. Pray, 
P. II, p. 185-6. Sous Ladiſlas, fils de Jagellon, 


7 


Jean, pere de Mathias, ètoit deja rev&tu des digni- 
res de Palatin de Tranſylvanie & de Ban de Zeve- 


rin. ſe diſtingua dans les guerres contre les Turcs 
| ſous ce regne. On a vu qu'il eut la Regence du 
: Royaume e en 1446. Il mourut en 1456. 


lonit 2 
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lonie , magnus Dux Lithuanie Ruſſise Dominus 
& hareſ. -nos invicem univimus, obligavimus ,, 
promiſimus, alligavimus & confederavimus , ac 
per praſentes unimus ,obligamus . Ita &taliter 
quod ex nunc ut in antea , perpetuo , realiter & 
cum affectu invicem mutuo obligati & confæderati 
fmul& erimus & inter nos, liberos, hæredes, & 
ſubditos noſtros , nec non regna , Principatus & 
Dominia noſtre que nunc poſſidemus, & Deo con- 
cedente in futurum acquiremus & poſſidebimus , 
firma , conſtans , perpetua indiſſolubiliſque 
6 Chriſtiano pax eſſe & ſervari debet ac debe- 
bit nec ullus noftrum quidcunque , faciet , cu- 
piet, pertractabit aut molietur quod contra alte- 
rum noſtrum ejus liberos , heredes , regna , 
principatus „ dominia , ſubditos ; fit aut tendere 
poſſit. Neque aliquis ex nobis alteri noſtrum ip- 
fus liberis-Regni principatibus Dominiis ſubdi- 
tis bellum , damnum , aut quodvis aliud nocu- 
mentum inferet ; nec d ſuis quovis quaſito co= 
lore inferri permittet = praterea .nu!lus naſtrum 
ad alterius hereditaria regna , principatus Do- 
minia , aſpirare aut anhelare debet. Ce Traits 
dans lequel le Lecteur voudra bien obſerver 
que! Empereur & Roi de Hongrie Frederic ne 
prend ni le titre de Calicie, ni celui de Lodo- 
merie , & où le Roi de Pologne prend celui 
Tome II. K 
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de Ruſſie, eſt donne 4 Grery le 10 Odcby 
3470 {1). Quatre ans apres Mathias en pal 
un autre avec le meme Caſimir. 

1474. Mathias, Roi de Hongrie, eut aye 
les enfans de Caſimir IV. des demeles qui troy 
blerent la paix entre les Royaumes meme de 
Pologne & de Hongrie. Apres la mort du Roi 
George de Podiebrad, ( Chateau & Ville en 
Bohème) en 1471, les Etats de Boheme ap- 
pellèrent à ce Trone Ladiſſas, fils aint de (a 
mir IV. & d Eliſabeth d Autriche, fille de 
IEmpereur Albert II , & ſur de Ladiſlas | 
Poſthume , tous deux Rois de Boheme, ain 
que de Hongrie; & une faction appuyce pare 
Pape Paul II. y appella le Roi de Hongrie Me- 
 zhias, Une autre faction de mecontens en Hon. 

grie appella dans ce dernier Royanme N 11 
meme année 1471, Gn, frere puine de 
Ladiſlas. 
Lexpeèdition de Caſimir en Hottle yers l 
Kin de 1471, meut Fo de 5 „& ce Prince 


0 * — 


1 this r 1. p- 163-4.N No. XIII. Le P. Doge 


a donne ce Traits d apres F Exemplaire Autrich. &* , 


vriginali, extat in Archivo Reg. Lib. 8. tit. 2, 
No. IX. fol. 180. L'Exemplaire Polonois de ce Tra 
v6 doit ſe trouver dans les Archives de Vienne. 


tevint en Pologne la mème annee (1); mais la 


delaPologne:— hy 


guerre entre Mathias & Ladiſlas pour la Bohè- 


me, continuoit en Moravie & en Siléſie, & 
e Roi de Pologne entroit en cette guerre. Les 


polonois, ainſi que les Hongrois, craignoient 
que cette guerre n'amenat une rupture entre 
ces deux Royaumes, & depuis 1472 le Senat 
de Pologne avoir propoſe au Conſeil du Roi de 
Hongrie de travailler a la reconciliation des 

Rois (2) dans un Congres tenu 4 Troppau en 
dlene entre les Commiſſaires de Hongrie, de 
Boßeme & de Pologne; les Hongrois & les 
Polonots convinrent de maintenir la paix entre 


leurs Royaumes, ur Regna Polonia & Hunga- 


rie federa ſua vetuſta cuſtodiant & pacifice in- 
ter ſe conſiſtant (3); & pour le maintien de 
cette paix, il fut tenu entre les Commiſſaires 
de Pologne & de Hongrie au commencement 
de 1474 un autre Congrès aux lieux accourumes 


f— 


e erer 


(t) Dive. Lib. 13, col. 470-2 - 477. & Bonkini 
Dec. 4. lib. 3. V. auſſi Dogiel, T. I, p. 60.1. No. XIX. 
Le Prince Caſimir eut dans cette expedition des 


© troupes Allemandes ſtipendiaires. Dlug. uz ſup. col. 


473, ce qui apparemment ne devoit pas Etre cenſs 
hire rupture entre les deux Royaumes. 1 
(2) Dlug. Lib. 13, col. 480. 8 13 

(3) Bid. col. 47. e 
1 K 2 
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| Be Schramowice-& de Stara.vies on Altendorff 


Tes Commillaires y conclurent par la me- 


diation du Pape Sixte V, un Traité de pair 
perperuelle entre les deux Rois, les deux Royau- 
mes & les Provinces y appattenantes: in primi 
quod deinceps & in perpetuum pax ſtabilis, fr. 
ma & inviolata perſeveret inter hec duo inchis 
regna ſcilicet Hungaria & Polonie „ Nec non 
inſòs ſereniſſimos principes & Dominos Mathian 
Dei gratiã Hungarie, Bohemie, Dalmatie, Cru 
tiæ &c. Regem 5 ac Caſimirum eadem gratid pri- 
: fati regni Polonia Regem, nec non omnes Reges 
Futuros, Prelatos , Barones , ac incolas diftorim 
regnorum, & quas libet Provincias , Principe , 
Dominos ac incolas , ad ipſas ſacras coronas 
gualitercunque pertinentcs ſeu adherentes. . On 
defendir par ce Trait lesinvaſions & les depti 
 dations dont il $'troit commis, pendant la mi. 
ſintelligence des deux Rois ſur les deux frontie- 
res, de part & d'autre. - On regla la maniere 
dont la Juſtice ſeroit rendue ſur les differend 
entre les Sujets ou Habitans des deux Royal 
mes. On fit quelque Reglement ſur le Com- 
merce, tendant 4 empecher ls defraudance ce 
Douanes. 
Il neſt plus mention de la Ruſſie dans & 
Trairk, Le dernier article porte ſeulement que 
SU s Clevoit jamais quelque differend entre 1 
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ent Rois ou les deux Royaumes, ſur quelque 
province, ou à quelque autre ſujet que ce ſoit, 
& ſur lequel les deux Rois ne pourroĩent pas 
convenir entre eux , il ſeroit tenu alors un 
Congres entre les Seigneurs des deux Royau- 


mes, aux lieux accoutumés, of la Juſtice ſe- 


toit faite à l'un & + Fautre fur leurs titres: Iten 
| quando inter Reges , & regna ipfa , orth fue- 


| rit aligua differentia ſive ſuper juribus alicujus 


Provincia vel rebus quibufcanque ; aut ft alter 
regum- ab altrio, five regnum , aliquid fibi de- 
beri putaverit ; ft per internuntios & literas mu- 
tuas concordare non poterunt, tunc more vereri 


predeceſſorum regum Prælatorum ac Baro- 


num utriuſque regni confuetudine , dicta in locis 
conſuetis teneatur , in qua Pralati & Barones 


conyeniant & bond fide , juribus & rationibuæ 


uriuſque partis' e amicabiliter concor- 
dant. 


Il paroit par Fanentiin de cet article meme 
de: ſij jamais il s levoit: i quando orta fuerit 


differentia , que le differend ſur la Ruſſie & 


fur la Podolie , ſuſcite par le Roi Sigiſmond 
de Encembioung en 1412, Etoir oubliè par les. 


Hongrois; & quand le Roi Mathias eut prẽ- 


tendu comprendre ces Provinces fous Vexpref- 
hon generale de: ſuper Juribus alicufus Provin- 
ae „ ſous laquelle on n entendre tout 
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io aan 
auſſi- bien la Moldavie, queſtiongte entte [4 
Hongrie & la Pologne ſous le regne de Sigiſ- 
mond de Luxembourg, ainſi que les treize vil- 
les du Comre de Zips, hypothequees a la po- 
logne par le meme Prince en 1412; objets ſur 
leſquels on va voir qu il s toit ẽlevè quelque 
conteſtation entre les deux Rois; encore alors 
voit- on qu en vertu de cet article meme il eit 
fallu produire des titres par leſquels la Partie 
qui auroit conteſté les droits de + autre, eit | 
pu conſtater les ſiens; & de tous ces renyois ? 
memes à de nouvelles conferences on peut, 
fans. doute, inferer raiſonnablement que Ma- | 
tlas wayoit pas plus de titres à produire ſur la . 
Ruſſie & ſur la Podolie , que navoit eu Sg 
mond. g 
Ce Traité FR.” d apres U Hom 
grois, eſt dare du Lundi avant la Fete de la 
Cbaire de S. Pierre, laquelle tombe au 22 Fe- 
vrier Lan 1474, in antiqua-Villa, ceſt-a-dire 
à Stara-wies ou a Altendorf; & il fut confirme 
ou ratifie par le Roi Marhias, le Dimanche 
apres la Fere de Saine Mathias, laquelle tom- 
be au 24 Février, 4 Barthfe, lieu voiſin de 
Stara-wies, & d'o le Roi de Hongrie veil- 
ok 9 ſes e 2 
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Deux jours apres la ſignature de ce Traité, 

l fut pafle entre les deux Rois une convention 
au ſujet de la Moldavie & des treize villes du 
Comtè de Zips. De cette convention, qui eſt 
datèe du Mercredi avant la meme Fere de la 
Chaire de S. P ierre 1474, & au meme lieu de 
S:ara-wtes , on ren trouve encore que le titre 
dans Sommersberg , & voici ce titre: Commiſ- 
ſarii Regis Mathia, cum Commiſſariis Regis 
Polonia in antiqua-Villa infra ſcriptos articu- 
los concludunt ; primo Caſtrum £migrod per 
Hungaros. interceptum dimittendum vero. eſſe- 
Domino ; Praſidiarii ſecuri excedant Caſtrum 
Mufyyna Epiſcopo Cracovienſi reſtituant (1). Da 


% — 


VII. XXVII. 9 auſk 6 Dlug Lib. 13, col 
507-8, 

L Auteur de F Exp. des Droits, p. 25, accuſe à tort. 
le Roi Caſimir d'avoir refuſe en 1473 des Confe- 
xences que, ſuivant cet expoſe, , lui propoſa le Rob 
Mathias, puiſqu il sen tint au. commencement de: 
1474 où ce Traits fut conclu. Au reſte, Dlugoſz-,. 
fous Vannee 1473, ne dit rien de ee que lui attribue 
cet Exp. Le fait de Venvoi des Commiſſaires Polo- 
nois a Sandecz , dont il y eſt mention, ſe trou-- 
ve dans Dlugoſz ſous Fannce 147 n & on en par- 
lera. 

(1) Emigrod & Muſzyna ſont Jour Chiteaux N 
Ville du Palatinat de C racovic „ proche la frontiere 
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injuriis in conventu utriuſque regni ad Feſſun 


Narivitatis B. M. V. anno ſequente incidendy 
tranſigatur. Palatinus Valachie & Moldavia ad 
duos annos induciashabeat ; neuter regum bello 
illum infeſtet; de juribus utriuſquè regni fuper 
iſtam Provinciam in conyentu ſupra dicto ſta- 
ruatur. Inſcriptiones tredecem civitatum omni ex 
parte ratæ ſint. Datum in antigqua-Milla feria 
quarta ante feſtum Cathedre B. Peri anno 
1474 (i). 
On voit que dans cette convention, il ne 
pas queſtion de la. Ruſſie. Le Congres qui y 
eſt indique pour le jour de la Nativize N. D. 
ou au 8 Septembre de Pannee ſuivante 1475, 
& ou l'on devoit arranger le differend ſur la 


Moldavie, n'eut pas lieu. Caſimir y envoya fes 


Commiſſaires, au nombre deſquels croient 
F'Hiſtorien Jean Dlugoſſ, Chanoine de Cra- 
covie. Cer Hiſtorien dit que les Commiſſaires 
Polonois avoient ordre de voir les titres du 
Roi de Hongrie, tant ſur la Moldavie que fur 


2 —— 
: — 


de la Hongrie. Le Roi de Hongrie S toit emparẽ 


de ces deux chiteaux ſur la fin de 1473 , & il en 


avoit ſaccage les environs. Dlugoſz dit que les Hon- 


grois brülèrent alors pres de deux cens Villages. Dl. 
bb, 19, col. 507-8. 
(1) Somerſb. T. II, in Matiſſa, p. 83. 
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ja Ruſſie, mais que Mathias n' envoya perſon- 
ne à ces Conferences. Ce Prince s excuſa fur 
la guerre dahs laquelle il toit engage contre 
les Turcs; ce qui pouvoit ſans doute ne pas 
empeècher ſes Commiſſaires de traiter avec la 
Pologne (1). 

Au reſte, le differend ſar la Moldavie reſta 
indecis. Le Palatin Etienne, qui poſledoit la 
| Moldavie & la Valachie , & qui avoit prete le 
ſerment de fidelite a Caſimir en 1462, renou- 
vella ce ſerment au meme Roi en 1479 (2). Ce 
differend ne fut accommode qu au commen- 
cement du ſiècle ſuivant, entre le Roi de Po- 
logne Sigiſmond I. & ſon frere Ladiſlas , Roi 
de Bange & de Bohème; & cet accommode- 
ment meme ne fut que proviſionel (3). 

1479. On trouve encore un Traite de paix 
entre Caſimir I & Mathias J, paſle en 1479. 


A 


* * 2 — 2 


(1) Dlug. Lib. 13, col. 535. C'eſt ces Commiſ- 
. faires qui ſe rendirent à Sandecz en 1475. V. VExp. 
des droits, pag. 26. Dlugoſz dit: Machias literas 
Caſimiro , miſit- ſigniſicans ſe Turcarum bello impedi- 
tum didn aliam pro feſto Sancti Martini confeeuiſſe , | 
quam Caſimirus Rex fuſtidivit ſuſcipert. 
(2) V. Dogiel, T. I, p. 663. 
(3) Id. ibid. p. 104. 45 Il ſera fait encore ici plus 
bas, mention de cet t accommodement. 
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La guerre entre les Rois de Hongrie & de Bo- 
heme continuoit; & Mathias , pour occuper 
Caſimir chez lui, avoit excite a la revolte N. 
colas de Thungen, Eveque de Varmie , Sujet 
de ce Prince (1), & conclu un Traits q allian- 
ce contre le meme Roi, avec le Grand-Maitre 
de Pruſſe, Martin Truchiſes, Vaſſal de la Po- 
logne (2). On prevint la rupture entre les deux 
Rois, par une convention qui fut conclue 2 
Bude vers la fin du Careme 1479, & dont yoi- 
ci la Prèface: in nomine Domini Amen. Hic 
ſequuntur quidam articuli C. Tractatus in qui- 
bus, pro bona amicitia & fraternitate ſervienda 
inter ſereniſſimos principes Caſimirum Polonia 
& Mathiam Hungaria Reges , eorumque regno- 
rum & terrarum pace & tranquillitate, & pre- 
ſertim pro ſedandis litibus , convenerunt Pra- 

fatorum Regum Conſiliarii & oratores. 
On y convint de differens articles relatifs a 
'Eveque de Varmie & a Ordre Teutonique; 
& on y ajouta: item conventum eſt; quod ſuper 
omnibus differentiis gue eſſent inter Majeſtates 
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« (x) Dlug. Lib: 13, ad an. 1476 8 1477 , * Dos 
T. I, p. 75-6, Ne. MN. 

(2) Dlug. ad an. 1477. Lib. 13, 801. 555-6. & 
ad an. 1478. Jhid. col. 564. u. V. auſh Benfica. 


4. Lib. 5 p. 4395 col. 2. 
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Negias 3 & hec duo inclyta regna videlicet Hun- 
garie & Polonia , Prælati & Barones utriuſque 
regni convenire debeant ad loca conſueta ſuper z 
die S. Martini proxime venturo cum juribus & 
iris doctis & ibi deſinire omnino debent de om- 
nibus differentiis que. eſſent inter Regias majeſ- 
tates & inſa regna, ut de cetero quiere & paci- 
fice in bona fraternitate & perpetua pace tam 
Reges quam regna conſiſtere & perfeverare poſ- 
fine , nec ulla res que occaſio alicujus differen- 
tie aliquando eſſe poſſe t, remaneat _— 
& indetrerminata (1). 

Le Congres indique FW cette convention 
neut pas lieu non plus. La paix entre les Rois 
de Boheme. & de Hongrie avoit été conclue a la 
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(1) J. Dogiel, T. I, p. 77, u. No. XXX: V. 
aft Dlug. Lib. 13, col. 577-8. Le P. Dogiel a donne 
cette convention d'aptès Exemplaire Polonois , 
comme le Lecteur sen eſt appergu ſans doute. Ex 
origin. Sigill. 3. Elle eſt datfe du Vendredi avant le 
Dimanche des Bameaux 1479, à Bude. Il paroit que 
cet Exemplaire devoit ſe. trouver dans les Archives 
de Hongrie; mais I recur de FExp. des Droits qui 
en fait mention, n'en patle que d apres le P. Dogiel. 
V. ces Exp. pag. Au reſte, cet Auteur ſemble croi- 
re, que dans tous les demelés entre les Rois de Hon- 


TR & ceux de Pologne, il n etoit queſtion que de 
uſſie. 
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fin de Vannte precedence 1478 (1) ; & PEM. 


que de Varmie s toit ſoumis au Roi de Polo. 


gne le 15 Juillet 1479 4 Piorrkow on Petri- 
cau, dans le Palatinat de Siradie (2). Le Grand 


Maitre Trucnſes avoit fait la ſoumiſſion au Roi 


le 9 Octobte de la mtme anne à Korcyyn, 
dans le Palatinat de Sandomir (3); & on a deja 
vu que le Palatin de Moldavie , Etienne, avoit 


renouvellé Thommage A Caſimir cette mème 
annee 1479. 


r ——_— 2 
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- (1) Cette paix fut ſignèe 3 Olmutz en Moraviele 
7 Decembre 1438. V. Dumont, T. III, P. E, p. bt. 


auſſi Dlugoſz , Lib. 13, col. 566-7. & ** 
Dec. 4. Lib. 5. p. 439. 


(2) Foyer Dogiel, T. I „ page 182. ſp. 
Nè. CXXXIV. & Dlug. Lib. 13, col. 574-5..j$1. 
Dlugoſz dit que le Roi de Hongrie ſe plaignit de 

cette deſertion de PEveque de Varmie , & qu il me- 
| Naga de le depoſer , ut ſup. col. 58 1. 


(3) Dlug. ue ſup. col. 584-6 , & Dogiel, T. y, 


5 p. 185. Ne. CXXXV. Le Traite d' alliance entre le 
Grand-Maitre & le Roi de Hongrie fut remis au 


commencement de Fannee ſuivante, tant de la part 


de ce Roi que de celle du Grand-Mattre , 3 Rodol- 


phe, Eveque de Breſtau , qui dechira ces Actes en 
preſence de J. Laſocki , Ecolaſtre de Gneſhe & No- 


tare , Depute du Roi Caſimir. ur ſep col 


„ 


de . 7 
II paroft que Mathias neut plus d objer de 
negociation environ le 14 Octobre de la meme 
annce 1479. Les Turcs firent une irruption en 
Tranſylvanie; & il y a apparence que le Roi 
de Hongrie trouva encore dans cette guerre une 
excuſe pour ne pas envoyer des Commiſſaires 
au Congres de la S. Martin (1). = 
Il ne fur plus queſtion de Congres pendant : 
le reſte du regne de Mathias, qui vecut en- 
core pres de onze ans, & mourut en 1490 (2). 
On peut juger par les trois Tranſactions de 

ce Prince avec la Pologne, qu'il neut point de 


— ** 
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(i) Dlug. Lib. 13, col. 586-7. J. auſſi ! Exp. des 
Droits „ p. 26. Cette irruption ne reufſit pas aux 
Turcs. Ils furent defaits pres de Sobinow, par Ba. 
beyſthvan , Général Hongrois. Dlug. ur ſup. 

(2) Mathias mourut à Vienne le 5 Avril 1490, ne 
laiſſant qu'un fils naturel, appelle Jean Corvin. Bon- 
Fni, p. 473, col. 2.6 Piſtor. in Poe. rer. Hung. 
Vien. T. I, p. 771- 

Jean Corvin portoit le titre de Duc d' Eleroate, 

& il poſſædoit le Duché de Troppau en Siltfie. . 
Dogiel, T. I, p. 80, col. 2. Il eſt mort en 1503. 
ſans laiſſer d enfans. Ialevanf. Reg. Hung. Hiſt. p. 32s 
„ 

Le Roi Machias eut pour frmms: Bearrice , file 

| Naturelle de Ferdinand d'Arragon , Roi de Naples „ 
bls naturel auſſi d'Alphonſe , Roi de Naples. 


/ 
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titres 4 produire fur la Ruſſie; & par toute la 
conduite des Etats de Hori a Vegard de la 
Pologne depuis le règne de 8 Igifmond de Lu- 
xembourg , ainſi que du refus conſtant de cex 
Etats de rompre avec ce Royaume. On peut ju- 
ger que les Etats de Hongrie ne penſotenr pas 
avoistles droits ſur la Ruſſie.- Croira- t on que 
la Cour de Vienne puiſſe produire aujourdhui 
des ritres que le Roi Sigifmond & Mathias, 
n'ont pe pu agua A ya trois a wh ng hie- 
n 

1498. Apres la mort de Marias, il y eu 
deux Princes de la Maiſon de Jagellon qui ont 
regnẽè ſucceſſivement en Hongrie. Ladiſlas, fs 
de Cafimir IV. & petit- fils de l' Empereur & 

Roi de Hongrie Albert II. lequel on a vu ap- 
pelle an Trone de Boheme en 1471 , & fut 4 
celui de Hongrie en 1490 (1). Ce Prince palla 
en 1498, avec ſon frere Jean Albert, Roi de 
Pologne, un Trane qui aſſuroit la paix entre 
les deux Royaumes : inter regna & Dominia 
noſtra fir & habeatur fœdus, pax & tranquilli- 
tas perpetuc (2); & en 1507, ce mème Prince 


: 4 
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(10 Ladiſlas fut couronne a Albe-Royale le 21 Sep- 
tembre 1490. Bonfini, Dec. 4, Lib. 10, p. 403. 
(2) Dog. T. I, p. 93 . Ce Traits ſignè a Cracovie 
le 20 Juillet 1498, a été rat iftè par le Roi de Hon- 
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& les Etats de Hongrie en paſsèrent un autre 
avec Sigiſmond J. & les Etats de · Pologne, dans 
lequel les deux Rois, pour eux & leurs heri- 
tiers & ſucceſſeurs, & les Etats de l'un & de 
fautre Royaume, faiſoient entre eux une allian- 
ce defenſive perperuelle , & ſe garantiſſoient 
encore de part & d'autre tous les Etats qu'ils 
polledoient actuellement. Dans IExemplaire 
Hongrois de ce Traite, le Roi Ladiſlas dit: in- 
ter nos Prefatos Vladiſlaum Hungarie & Bohe- 
nia regem ab una, ac ipſum Sereniſſimum prin- 
cipem Dominum Sigiſmundum Polonia Regem , 
partibus , ab altera, noſtroſque heredes & ſuc- 
Ceſſores , cum oratoribus & Conſiliariis præfatæ 
Majeſtatis Poloniæ, cum pleno mandato plena- 
que & omnimoda facultate a ſua Majeftate uni- 
vefſoquè regno & ſtatibus Polonia, ininfra ſcrip- 
tis negotiis ad nos miſſis-has Confederationis & 
Socieratis perpetue leges-i Afra inſertis articulis 
inſcriptas , eo qui ſequitur tenore , ſancivimus. 
In primis quod nos cum prefato-Rege Polo- 
nia, & ſimiliter inter regna & Dominia noſtra , 
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srie à Bude le premier d'Aoilt de la meme annee. Le 
P. Dogiel a donné ces deux Actes d'apres les origi- 
naux Hongrois qui ſe trouvent dans les Archives de 


Pologne. Dog. ut ſup. p- 86, Nau. No. XXIII. & 


p. 2, ſq. N. XXXVI. ; 


5 re Hungaria 6 Poloniæ ac man Duct 
35 tus Lithuania (Sigiſinond J. etoit Roi de Polo. 
© gne & Grand Duc de Lithuanie) ft & habee- 
tur ferdus pax tranguillitas perpetua , & quod 
nos contra quem libet hoſtem-Hungarie & Po- 
lonia regna, principatus , terras , Dominia qui 
noſtra que nunc-uterque noſtrum poſſidet-ac que 
ac ad nos regna que noſtra nunc pertinent-inya- 
dentem invadereque volentem-nos & regna noſ 
tra adjuvabimus & auxilia invicem faciamus (1), 
C'eſt par le meme Traite que le differen fur 
la Moldavie fut accommode proviſionnellement 
entre les deux Rois (2). 


(i) Dogiel , T: I, p. 105, col. 12. Ce Tnite 


eſt date du Vendredi avant le Dimanche de la Tri 
nite 1 50%, à Bude. Le P. Dog. Va donné d apres 
TExemplaire Hongrois. Ex Originali ſub ſigillo Regis 
Vladiſtai & aliis 18, Conſiliariorum. V y a trente trois 
ſeings des Seigneurs Hongrois à cet Exemplaire. /. 
Dog. ut ſup. p. 104, 108. Ne. XLII. 

(2) Sigiſmond conſentit que les Palatins de Molds 
vie relevaſſent de la Couronne de Hongrie tant que 
Ladiſlas & a poſtérité male porteroient cette Cou- 
ronne; que cependant on pourroit traiter d'un accom- 
modement plus ſolide ; & que cette conceſſion de di- 
giſmond ne prèjudicieroit point aux droits de la Cou- 
ronne de Pologne. V. la ratification de ce Trait 
par la 5 1 dans Dogiel. ut ſup. p. 113. fa. N. 

Ladiſt, as, 
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125 iſles „ que les Chronologiſtes Hongrois 
appellent Ladiflas II, quoiqu'il y eur eu avant 
ce Prince fix autres Rois de Hongrie qui ont 
porte ce nom, mourut en 1 516, & eut pour 


ſon ſucceſſeur ſon fils Louis (1). Louis II perir 


K 


— 


XIII. Cette ratification qui n'a ete donne que deux 


ans apres. Le Traitè eſt date du premier Avril 150 ½ 
31a Diéte de Petrikau , & elle eſt fignee par trente- | 


huit Senateurs , & elle de trente- trois ſceaux. 
En conſequence de ce Traite , la Moldavie revint 


Alexandre, Prince de Moldavie, rendit hommage 
T. I, p. 618-9. Ne. XIII, & elle continua a etre 
mes, juſqu'a ce que les Turcs $en ſoient empares. 
thvanf. p. 52, col. 1. Il eut pour femme Anne de 
Candale, fille de Guillaume, Comte de Candale , 
& de Catherine de Foix, fille de Gaſton , Comte 
de Foix , & de Magdelaine de France . fille de Char- 
Jes VII, laquelle avoit été promiſe a Ladiſlas le 
mourut en 1506 , en couches de Louis. Ladiſlas 


Mai 1506; il avoit ètè couronne Roi de Hongrie le 
4 Juin 1507 , & Roi de Boheme le 11 Mars 1509. 


= Tem ZE | ©: 1 


Ak Couronne de Pologne en 1554, que Pierre 
de cette Principaute a Sigiſmond-Auguſte. J. Dog. 
encore objet de diſſenſions entre les deux Royau- 


(1) Ladiſlas mourut a Bude le 6 Mars 1516. I | 


Poſthume. Anne avoit été marice en 1502, & elle 
laiſſa deux enfans , Louis & Anne: Louis ſucceda 


à a ſon pere a Vage de dix ans: il etort ne le premier 


Piſtor. in ſcript. rer. Hung. Vien. T. I, p. 773. Etien- 
ne Batori, Comte ou Gouverneur de Temeſwar , 


1 
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A la baraille de Mohacz „Bourg firue au con: 
=p fluent du Danube & dela Drave, en 1 526(1); 


& 1a ſœur Anne, marice a Ferdinand Archiduc 


d' Autriche, porta la Couronne de Hongrie dans 


cette Maifon , dont ce Royaume n'eſt plus for- 


ti (2). 


Ferdinand L. Roi de Hongrie, & Apen pre- 
mier Empereur de ce nom, eut pour Compe- 


titeur en Hongrie, Jean bs Zapolia ou Zabo 
la, Ville dela Tranſylyanie , Comte de Sce- 
pus & Palatin de Tranſylvanie (3). Jean mow 


„ 


_— 2 — — — . 


eres Palatin de Hongrie en 1517, gouverna le 


Royaume pendant la minorite de Louis. ne, 


p. 555, col. 2. 
(1) Louis perit le 29 Aoũt 1 os Piſtor. ut ſup, 


p. 773 » Iſthvanf, p. 81-2, 
\. (2) Anne Jagellon , nec en 1503 , marice en 1921 


43 Ferdinand, dont eſt deſcendue la branche Alle- 
mande de la maiſon d' Autriche, a porte dans cette 
maiſon les Royaumes de Hongrie & de Boheme 


cette Princeſſe mourut à Prague le 27 Fevrier 1547. | 


(3) Jean de Zapolia, fils d'Etienne de Zapolia, 


Comte de Scepus & Palatin du Royaume de Hon- 
grie ſous Ladiflas , fur proclamè Roi apres la mort 
de Louis, & couronne a Albe-Royale le jour de | 


S. Martin, ou le 11 Novembre 1 526. Iſthvanf. p. 
$5. Ferdinand fut couronne dans la meme Ville le) 
Novembre de Vannee ſuivante 1527 . id, p $7, 


col. 3 


of. 


de 2 Pologne. 163 
füt en 1 $46 (i) „& depuis, Ferdinand regna 


ſeul en Hongrie. 


1549. En 1549 Ferdinand I, arrière- petit 
fils de 'Empereur Frederic III, paſſa avec le 
Roi de Pologne Sigiſond Auguſte , un Traité 
avec lequel il renouvella celui que Frederic III 
ayoit fait avec Caſimir IV, ayeul de Sigiſmond 
Auguſte en 1470 (2) : Ferdinandus Romano- 
tum Rex & Germanie , Hungarie , Bohemie , 
Dalmatie , Croatia &c. Rex, Infans Hiſpano- 
rum, Archidux Auſtria , & Sigiſmundus Au- 
guſtus-Rex Poloniæ » Magnus Dux Lithuaniæ, 
Ruſſie - Dominus & ' heres-padta & fædera que 
inter Fredericum & Caſimirum conſtituta fue- 
runt, id quod felix , fauſtum-ſit utrique noſtrum 
imperiis regnis-populis & nationibus = continua- 


. 8 8 4 4 — * * 3 
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(1) Jean de Zapolia mourut le 21 Juiller 1540 A 
Sebeſwar dans le Comte de Colos en Tranſylvanie , 
laiſſant un fils appelle Jean auſſi, qu Iſabelle de Po- 


logne venoit de mettre au monde le 5 du meme mois, 


Iſthvanf , p. 140 , col. 1. Iſabelle, fille de Sigiſ= 
mond I, ayoit été marice au Roi Jean en 1539, 


Vey. Dog. T. I, p. 137, Hu. Ne. LXII. 
Ce Prince avoit fait un accommodement avec 


Ferdinand en 19535. Iſthvanf, p. 128, col. 2. 


(2) Yoy. ci: deſſus, P. III, ſous 8 1470. 


Sigiſmond Auguſte ſucceda a foa pere Sigiſmond I. 
en 1548. 


Ls 
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mus , confirmamus ex hoc tempore perpetud rea- 


liter & cum effectu invicem & mutuò obligati, 
alligati & Confederati ſumus & erimus, & in- 
ter nos, liberos, haredes & ſubditos naſtros, 
nec non ns principatus , Dominia , qus 
nunc uterque noſtrum poſſidet , & que-in futu- 
rum acquiremus & poſſidebimus , conſtans per- 
petua, indiſſolubilis -pax eſſe debet & debebit- 
nec alteruter noſtrim quidquam faciet , cupiet, 
pertractabit aut molietur quod contra alterum 
naſtrum, ejus-regna , principatus Dominiaaſt, 
aut eſſe aut tendere paſſit. Neque aliquis ex no- 
bis alteri noſtrum iꝑſius. regnts , Dominiis- 
| bellum aut quodvis aliud nocumentum inferet , 
nec d ſuis quovis queſito colore inferri permitter. 
preterea nullus noſtrum ad alterius hereditaria 
regna , principatus » Dominia aſpir are aut an- 
helare debet. | 
Le P. Dogiel a donne ce Traité d'apres IE- 
xemplaire Autrichien. Cer Exemplaire eſt date 
du 2 Juillet 1549, ſans date du lieu, & il eſt 
ſigné par les deux Rois, & ſcellé de leuts 
ſeaux (1). On voit encore que dans ce Trait, 
dont chacun de deux Exemplaires a etc figne 


1 


(i) Dog. T. I. p. 213, 219, No. L. Le P. Dog. 
Ta donne d apres y original Autrichien , ex origindli 
5 Sigill, 2. | 


> Y a = 
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par les deux Rois, le Roi de Hongrie ne prend 
pas les titres de Galicie & de Lodomerie , & 
que le Roi de Pologne y prend celui de R 
fie(1). | 
L'Empereur Charles- Quint, qui portoit auſſi 
le titre de Hongrie, approuva & confirma ce 
| Traite la meme annee : la confirmation de 
Empereur Charles- Quint eſt donnee du 12 
Decembre 1549, à Bruxelles (2). 


2 


: q n 
— — _ „ ͤ— 


(i) Ferdinand I. n'a porte preſque pas dans ſes 
actes pour la Hongrie meme, les titres de Galicie & 
de Lodomerie. On trouve dans Werbocz , corp. jur. 
Hung. des decrets ou des conſtitutions de Diètes de 
Hongrie de ce Prince , depuis 1527 qu'il monta 
ſur le Trone de Hongrie, juſqu'en 1564 qu'il mou- 
rut, au nombre de vingt; & Fon n'y voit que le 
decret de 1560, od il a pris les titres de Galicie & 
de Lodomerie dans le decret ſuivant de 1563 qui fut 
le dernier de ſon régne, il ne le pris pas. Voy. Wer- 
bocz, corp. jur. Hung. Tyrnav. 1751, T. I, Page 
354, qu. | 

Depuis 1560 , aucun des Rois de Hongrie n'a 

Porte ces titres dans leurs actes meme pour la Hon- 
grie juſqu'en 1741, que FImperatrice Reine regnante 
aujour@hui Fa repris. V. I Expoſé des Droits, p. 47. 
Cela fait un renoncement de 180 ans, ou de près 
de deux fiecles aux titres, de tout tems vains, de 
Galicie & de Lodomerie. 

(2) Dogiel, . L, pP. 219 3 No. 51 „ ER e | 
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On voit quelques anntes après en 1 6533 


Ferdinand J. lui-m&me donner 4 Sigiſmond 
Auguſte le meme titre que Ladiſtas d Autri- 


che, ou Ladiſlas le Poſthume , avoit donne 4 
Caſimir IV. ayeul de Sigiſmond Auguſte , un 


fiecle auparavant, en 1453 ; Ferdinandus Ro- 
manorum Rex & Germanie , Hungarie , Bob. 
mie , Dalmatie , Croatia, Sclavonie &c. Rex. 


cum Sereniſſimus princeps , Sigiſmundus Auguſs 
tus Rex Polonie , Magnus Dux Lithuania &c. 
Ruſſiæ, Pruſſie , Maſovie Dominus & hares, 
C'eſt un Trane de mariage entre Sigiſmond 
Auguſte & Catherine d Autriche, fille de Fer 


dinand J. ſignè par ce Prince a Vienne, le 23 
on 1563 (1 


1589. Par le Traits qui far conclu en 1589 

entre le petit- fils de Ferdinand I, Rodolphe Roi 
fe Hongrie, & ſecond . de ce nom, 
& le Roi de Pologne Sigiſmond III; Rodolphe 


s'engagea enfin expreſſement a n'attenter ja- 


mais ſyr la Nuſſie. L election de V'Archidue | 
Maximilien , frère de Rodolphe, contre Sigiſ- 


mond II. en 1587, donna lieu a ce Traitc, 


_ Sigiſmond Yaſa , petit- fils de Guſtave Vaſa 


1 de Jean V. Wu ou Jean III. Roi de Suede, 


bf Ea 3 * = 


ut — — 9 9 „ß es 1 * 


(1) lien, T. V, p. 209 No. 125 ex 6 
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ne de Catherine Jagellon, troiſième fille de 
Sigiſmond J, fut élu par les Etats Roi de Po- 
logne en 1587, le 19 Aoũt, & trois jours 
après, le 22 du mème mois, un parti procla- 
ma Maximilien , frère de I Empereur Rodol 
phe II. (1). Maximilien entra en Pologne par 
la Silefte au mois d' Octobre, & il attaqua Cra- 
covie le 24 Novembre ſuivant. Un parti Hon- 
grois qui venoit joindre ce Prince devant cette 
Capitale, attaqua & prit chemin faiſant, le 
chateau de Lubowla ou Liblyo , principale des 
treize Villes du Comte de Zips, poſledees 
par la Pologne, y mit garniſon Hongroiſe (2). 
Dans ſa retraite de Pologne, Maximilien fut 
attaquè & defait par le Grand General Za- 
moj ſi a Bycx yna ou Pitſchou, Ville du Du- 
che de Brieg en Sileſie, Province de la depen- 
dance de la Boheme, le 24 Janvier 1588, K 
il fut fait priſonnier le meme jour dans la 
meme Ville où il $'etoir jettre (3). Ces hoſtili- 
tes de part & d autre entre les Royaumes voi- 


1 — — 


(1) Heidenſt. rer. Pol. p. 261-2, & Vol. Leg. 2. 
Sous Van 1587, p. 1080, Ju. Sigiſmond fut cou- 
ronné à Cracovie le 2 5 Decembre de la meme année | 
1589. 

(.) Iſthvanf, p. 349 , 350. 
(3) Wdem. p. 350-1, Heidenſt. p· 280, 282. 5 
L 4 
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fins , ainſi que la detention de Archiduc Ma- 


ximilien , amenerent au commencement de 


1589 les Conferences de Bendzin , Ville du 


Palatinat de Cracovie , frontière de la haute 
Silefie , & de Birom ou Bythom, ou Beuthen, 
Ville principale d'une Seigneurie de ce nom, 
frontiere du Palatinart de Cracovie. 
Les Plénipotentiaires de Empereur Nodol- 
phe autoriſes par ce Prince, par la Maifon 


d Autriche & par les Etats des Royaumes de 


Hongrie & de Boheme &c. & ceux de Sigiſ- 
mond III. autorifes par ce Prince & par les 
Etats du Royaume de Pologne & du Grand 
Duchè de Lithuanie &c. traitèrent a Bithom 
& à Bendxin, du retabliſſement de la paix en- 
tre Empereur Rodolphe, la Maiſon d' Autri- 


che & les Royaumes de Hongrie & de Bohe- 


me d'une part; & Sigiſmond III le Royaume 
de Pologne & le Grand Duche de Lithuanie 
dlautre part. Voici comment ces Plenipoten. 
klaires s 'expriment 2: 

Mos infra ſcripti , Sacratiſſimi- Romanorum 
Imperatoris Rudolphi ſecundi-Hungarie , Bohe- 
mieque Regis, Archiducis Auſtriecuniverſequt 
Sereniſſimæ domus Auſtriaca-Regnorumquè Ce- 


ſareæ Majeſtatis, Hungarie , Bohemia, Cater | 


rarumque Provinciarum deputati Commiſſari 


ex una parte, ex altera yerò nos Serei.illunt 
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Sigiſmund; III. Regis Poloniæ, magni Ducis 
Lithuania , Ruſſie , Pruſſia , Maſovie , Samo- 
gie , Livonie , &c. - nec non commemoratt 
Regit , magni Ducatus Lithuaniæ, cæterarum- 
que ditionum ejus nomine deputati Commiſſaril 
ad controverſias & diſſenſiones , que inter prin- 
cipes noſtros ditionesque eorum nuper exorte fuec- 
rant , componendas plena & omnium rerum Ii 
bera cum facultate utrinquè legati- pro facultate 
a principibus noſtris , ordinibus Regnorum & 
Dominiorum eorum de omnibus tam controver- 
ſis & diſſenfe onibus quam cauſis earum , hiſce- 
que ſequuntur conditionibus compoſuimus » tran- 
ſegimus. 
Imprimis ut non ſolum cauſe offenſio onem om- 
nes inter principes naſtros ditionesque eorum- 
in perpetuum abolit & ſublatæ fint, verùm firma 
etiam, fincera , & conſtans pax inter eoſdem 
colatur ob ſerveturquè (1). 

Les Pleniporentiaires conviennent que Ar- 
chiduc Maximilien renoncera a ſon droit quel- 
conque à la Couronne de Pologne, & qu'il ne 
portera pas le titre de Roi: commemorato titu- 
lo, & jure quodquocunquè modo perveniſſe ad ſe 
arbitratus fuit , abſtineat & nunquam in paſte- 


—— 


—— . — 


(y Dogiel, T. I, p. 23 1-2. 
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rum utatur (1). Enſuite Empereur Rodolphe 
deſavoue Foccupation de Lubowla par les Hor 
grols „& on convient du jour gel ce Cha- 
tèau & cette Ville ſeront reſtitués à la Polo- 
gne : de Lubowla deinceps hunc in modum con. 
venit. Imprimis ut Caſtrum id cum oppidis Ji. 
 lifque ad id pertinentibus , quemadmodum in juſſy 
Ceſaree Majeſtatis ac præter voluntatem eju 
occupatum eſt, ita in priſtinum uſum & poſſeſ: 
fionem Regni Poloniæ quemadmodum d tot ſe- 
culis quieti ac ſine ulla controverſea id in ea pop 
feſſione fuit , iterum tradatur conſignerurque ; 
fupellex item reliquum que inſtrumentum omne, 
maximè autem tormenta tam minora quam na- 
Jora reſtituantur - ad poſſeſſionem autem eam ac 
cipiendam utriuſque partis conſenſu , dies Vige 

 femus primus menſis Juli profigitur (2). 
Apres cela, on renouvelle les anciens Trai- 
tes d'alliance defenſive paſſes entre les Royau- 
mes de part & d' autre: cumque-ur non ſolun 


— 


(1) mia p- 232-3. TE 
(i) Dog. ur ſup. p. 233, 1 2. Ce reſt qu aptẽs 
cette reſtitution que J Archidue Maximilien de- 
voit Etre remis en liberté. Le jour auquel ce Prince 
devoit Etre rendu à Piſtchen ou Byczyna , od i 
avoit été pris, ou à Bythom 0 _ le 28 Tulle, 
. P. 2355 col. * 
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diſſenfi ſones & controverſia omnes ſopiantur, ve- 
im priſtina etiam amicitia-utrinque reſtituatur , 
aum inter nos fuerit ut pacta & fœædera, que 
ab aliquot ſæculis utriuſque regnis & ditionibus 
interceſſerunt - iterum renoventur confirmentur- 
que, placuit & convenit (1). 

Enfin voici Particle par lequel les plenipoten- 
faires Autrichiens promettent pour leurs com- 
mettans, qu' ils n entreprendront jamais rien con- 
tre la Ruſſie , ſous quelque prerexte que ce puiſſe 
etre: quibus quidem rebus cum priſtina amicitia 
integre reſtituta utrinquè eſſe debeat promitti- 
mus-ſpondemusque nos quidem Cæſareæ majeſ- 


| tatis „& univerſe-Domus Auſtriacæ Commiſſarit 
cum memoratæ Cœ ſareæ Majeſtatis , caterorum- 


que Auſtriacorum Principum nomine. | 

LEmpereur Rodolphe n'avoit pas denfans, 
il netoit pas mème marie, & il ne le fur pas 
depuis, & il avoit des freres : les Archiducs 
Erneſt , Mathias, Maximilien- Des oncles: 
Ferdinand, Archiduc d'Inſpruck ou du Tyrol; 
& Charles, Archiduc de Gratz ou de Stirie ; 
& des couſins; Ferdinand fils de FArchiduc 
G Inſpruct, leſquels pouvoient ſucceder a Ro- 
dolphe dans ſes Royaumes , comme en effet 
ſon frere Mathias & ſon couſin Ferdinand y 


— — 
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(1) Dogirl, us ſip. p 10 0 = 
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ſacceddrent. C'eſt donc „tant au nom de Ro: 
dolphe quien celui de tous ces Princes, que les 
Plenipotenriaires Autrichiens continuent : Ma- 
Jeſtatem , ſerenitatesque ſuas finceram cum Re- 
gle majeſtate Poloniz ordinibusque amicitiam 
conſervaturas , neque vi- aut armis quocungue 
tempore, vel quacunquè ex cauſa colore , pre- 
textu Regnum Poloniæ Ruſſi iam: cæteraſque dis 
_ riones-Sereniſſimi Poloniæ regis. - In feſtaturas 
vim aut injuriam Ulaturas - Verum omnia que 
tranſactione hac, pactis perpetuis ac fœdere com- 
prehenduntur-obſervaturas. Similiter nos (1). 
On ſtipula apres cela que TArchiduc Maxi- 
milien ſeroit remis en liberté, & que rendu 
ſur la frontière de la Siléſie au tems dont on 
convint, il y ratifieroit ce Traité (2). 

Par le dernier article de ce Traité, les Par- 
ties de part & d autre exceptent des obligations 
impoſces par des alliances contractèes prece- 
demment entre leurs Royaumes (3), Autriche 


—— 


* — 


1 — 


(Ii) Dogiel , ur ſup. 233, col. 2, p. 234, col. 1. 
(2) Did. p. 235, col. 2. Le tems convenu ętoit le 


vingt-huitieme jour de Juillet 1589 , comme on 
Ta deja dit dans une des Notes precedentes , & le 
lieu Byczyna , ou Bythom, a la volonte de PAr- 
chiduc. 


G) Voy. ci-deſſus le Traits de 1507 , entro Lv 


<> 


Mm 
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le grand Prince de Moſcovie : Magnum Moſ- 


chorum principem ; & la Pologne, le Prince de 


Tranſylvanie Sigiſmond Batori, neveu du der- 


| nier Rot Etienne Batori &c. (1 . 


Cette paix negocice ſous la mediation du 
Pape Sixte Quint par le Cardinal Hyppolite 
Aldobrandi , a ete ligne a Bythom & à Beud- 
in „le meme jour 9 Mai 1589. Elle a été ſi- 
once par le Cardinal mediateur ; &, de la part 
de Empereur Rodolphe, par huit Pleniporen- 
tiaires , dont deux des Etats de Hongrie: Pierre 


Evèque de Javarin , Chancelier de Hongrie , 


x 'Hiſtorien Nicolas J. S/thvanſt , pro-Palatin 
de Hongrie: Offici: Palatinatus , Regni Hun- 


| garie locum tenens (2); de la part du Roi Si- 


„ 


diſlas II & Sigiſmond 1 , par celui de 1549, entre 
Ferdinand I & Sigiſmond Auguſte ; ces deux Princes 
$toient engages auſſi à ſe donner des ſecours mu- 
tuels contre leurs ennemis. Voy. Dog. T. I. p. 215, 
au commencement de la col. 2. 

(1) Dogiel , ur ſup. p. 236. On a preſente ici les 
details de ce Traitè pour que le Lecteur voye qu'il 
ne s y agiſſoit pas ſeulement de la renonciation de 
Maximilien à la Couronne de Pologne, comme 


Auteur de FExpoſe des Droits s' efforce de le faire 


croire. Voy. cet Exp. pag. 31. 
(2) Celt le titre qu'il prend au commencement , 


ou dans la Preface du Traité. J. Dogiel, ut ſup. 
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giſnond, & des Etats de Pologne & de Ii. 
thuanie, elle a &6 ſignee par ſix Pleniporentiai 


tes (1). 


On a vu que dans ce Traite les Plenipoten- 
tiaires Autrichiens ne donnent pas a I'Empe. 
reur Rodolphe les titres de Galicie ni de Lodo- 
merie , & que les Plenipotenttaires Polonois y 
donnent au Roi Sigiſnond celui de Ruſſie. Il 
a ſept autres Actes de l Empereur Rodolphe re- 
latifs a ce Traite , dans leſquels ce Prince lui- 
meme donne au Roi de Pologne le titre de 
Ruſſie , ſans prendre de ſon core ceux de Gu- 
licie & de Lodomerie. Le premier de ces deur 
Actes eſt la ratification meme de ce Trait, 
L'Empereur y dit: Rudolphus II. Electus Ro- 
manorum Imperator ac Germanie , Hungari , 
Bohemie , Dalmatia, Croatia, Sclavonis &, 
Rex, Archidux-ſignificamus , - inter Commiſ- 
ſarios Sereniſſime domus noſtræ ab una, & St 
reniſſumi-Sigiſmundi III. Regis Polonia, magni 


p. 2571 , col. 2. Il fut Cleve à cette dignité en 1584 
dans une aſſemblée des Etats de Hongrie a Preſ- 
bourg. Voy. Iſthuanf, Rer. Hung. Hiſt. p. 341, 
col. 1: il appelle cette dignitè, Magiſtratus Polonia. 
(i) Poy. ce Traite dans Dog. T. I, p. 2317, 
No. 56. Le P. Dogiel Va donnè d apres FExenplir 
Hongrois, ex * Sigill. * 
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| Ducis-Lithuaniz , Ruſſie-ab altera. Cett ratifi- 
cation fignee Rudolphus , eſt donne à Prague- 
le 26 Mai 1589 (1). 

Dans fix autres Aces que ron trouve dans 
Dogiel , donnés tous d- après les originaux, 
| [Empereur Rodolphe ne prend pour lui que les 
memes titres qu on a vùs, & il donne toujours 
a Sigiſmond celui de Ruſſie (2). 

Les Archiducs Erneſt, Mathias Nene 
d Inſprucſ & Charles de Gratz , donnerent leurs 
ratifications de ce Traite la meme annee 1589 
6) LArchiduc Maximilien qui devoit le rati- 
her a Bycz yna, refuſa de donner la ſienne des 


qu'il fut en liberté (4); & il ne la donna a 
| neu? ans apres, en 1598 (5). 


— — — 

(1) Dogiel, T. I, pag. 245-6 , No. 61: ex origi- 
) Foy. tous ces actes dans Dog. T. I, p. 257, 
Hu. No. 67-8-9 , N. 77 , 91, 94. L Empereur Ro- 
dolphe ne prenoit pas meme dans ſes actes pour la 
Hongrie, les tires de Galicie & de Lodomerie com- 
me on peut le voir dans Werbocz, corp. juris Hung. 
o Von trouve quatorze decrets de Dictes de Hon- 
grie ſous le nom de ce Prince. 

(3) Dog. T. I, p. 252 , Ne. 63 & 66. 

Voy. Heidenſt, p. 285-6, & Iſthuanf, P- 252 
col, 1. 


O Dog. ut ſup. p. 281 ſax. No. 88, ETED 
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Le Roi d 'Eſpagne Philippe I Il ratifia aull le 
Veal de Bychom & de Bendzzn , ou de 158, 
La ratification de Philippe II. eft donnde 1 
Bruxelles le 8 Juiller 15 98 (1). 


a SES * as a 2 . ; 1 3 1 FLY . 
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Voy. auſſi Heidenſt, p. 344 , col 2. Maximilien ne 
donna fa ratification que quand Sigiſmond III eut un 
fils; Ladiſlas Sigiſmond , qui regna apres ſon pere 
| ſous le nom de Ladiſlas IV, Etoit n& en 1595. 
 FArchiduc Maximilien eſt mor: Grand Maitie 
de I'Ordre Teutonique en 16 : 

(.) Dog. T. I, pag. 286, Ne. 93. L. Auteur de 
F Exp. des Dritt pretend invalide: ce Traite de 
. I5$9, en diſant qu'il y manque la ratification des 
Etats de Hongrie. Voy. cet Expe pag "4T; II eſt vni 
que ! Empereur Rodolphe s' toit engage à faire ju- 
rer ce Traité par les Etats de Hongrie, mais auſſi 
- ee Prince voulut que, quand meme ces Etats ne le 
jurerotent pas, ce Iraite ſoit obſerve & ait la me- 
me valeur que sil avoit et jure par ſes Etats dans 
un des actes relatifs à ce T raite & de la meme an- 
nee 1589. Rodolphe dit: Cum autem ea remporis ad 
Juramencum ab Hurgaris ordinibus vel ab eis deſtinan- 


dis proceribus praſtandum deſtinati prorogatio fada . ſt; 


expreſſe hiſce literis noſtris cavemus , nthil hanc tempo- 
ris immutationem tranſationi jam à nobis ſuſcepts & 
roborate nocere aut derogare poſſe; verim eam ejuſmodi 
roboris ac Valoris fore ac ſs juramentum illud preſti- 
tum fuiſſet , in quorum fidem. Donne 4 Prague le 14 
Juillet 1589, & ſigné Rodolphe V. Dogiel, I. I, 
p. 259, 260, Ne. 69: ex originali. 


La 
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La mime annde 1589, Rodolphe paſſa avec 
Sigiſmond III. unſecond Trane , par lequel les 
deux Rois renouvellèrent & confirmerenr ceux 
conclus entre I'Empereur Frederic III. & le 
Roi Caſimir VV. en 1470; & entre 'Empereur 
Ferdinand JI. & le Roi Sigiſmond-Auguſte en 
1549. L Exemplaire Autrichien de ce ſecond 
Traite eſt donne a Prague le 26 Mai 1589, & 
ignẽ par Rodolphe. Ce Prince ny prend que 
les memes titres qu il a pris dans ſa ratification 


: _— 


—_ 
0 ' od * 
2 


Au reſte c eſt 3 Toccaſion de ce defaur d 3 
tion du Trait de 1589, par les Etats de Hongrie, 
ſur lequel appuye L Exp. des Droits, qu'on prie le 
Lecteur de ſe rappeller toutes les 1 e du 
| Traite ſubreptice de Liblio ou de 1412, ſur lequel 
inſiſte principalement le meme Expoſe. On a vu que 
non-ſeulement ce Traite na pas ete approuve non 
plus par les Etats de Pologne , mails que meme il a 
&e conclu & figne par des perſonnes non autori- 
ſees par ces Etats. La neceſſitè de Fapprobation des 
Etats de Pologne pour des I raites de quelque im- 
portance avoit ete reconnue des le quatorzieme Hie- 
cle. En 1343 Caſimir le Grand avoit convoquè ces 
Etats à Inowrolcaw pour donner la legalite neceſ- 
faire au Traite qu'il avoit conclu la meme annee 4 
Kaliſz avec les Chevaliers Teutoniques. Foy. Dlug.. 
Lib. 9, col. 1066-1967 , & Dog. T. IV, p. 68, /qu. 
No, 72, 75. Cette neceflite n'a fait qu augmenter 
en Pologne, & elle na fait que diminuer en Hongrie. 

Tome II. 1 M 
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du premier Trait, & Sigi 1 II. y prend 
; celui de Ruſſie (1). 

1613. Mathias, n de Rodol phe 
Tis ſes Royaumes, ainſi que dans] Empire, (2) 
renouvella & confirma en 1613 les memes Trai- 
res des Empereurs Frederic III. & Ferdinand], 
ainſi que ceux de Rodolphe II. Dans ce nou- 
veau Traité de 1613, Mathias ne prend pas 
non plus les titres de Galicie & de Lodomery, 
& Sigiſmond II. y prend celui de Ruſſie: nos 
Mathias-Electus Romanorum Imperator ac Ger- 
mania, Hungarie , Dalmatie , Croatia, Scla- 
vonia &c. Rex, Archidux , -& nos Sigiſmundus 
III. Rex Polonie Magnus Dux Lithuanie Ruſ- 
fi (3). Deux n de ce Traite furent 


<< Voy. 3 T. 1. p- 247 » 1 Ne. 4 ex 
originali. 

I..) Mathias aveit été couronne du vivant de 

Rodolphe, à Preſbourg en 1607 , & a Prague en 
1611. Il fut élu & couronne Empereur apres li 
mort de Rodolphe en 1612. 

Maximilien II, Pere de Rodolphe & de Mathis, 
 couronne Roi hs Hongrie du vivant auſſi de fon 
pere Ferdinand I, a ere le premier Roi de He 
couronnè a Preſbourg. 

_ (3) Dog. T. I, p. 294, fax. No. 9y, er off. 
ab ſigill. 2, extat in arch. cancel. * Lib. 126 — 

Ne. 127, fol. 3, & Vol. leg. 3, p. 209, Ju. 
L Empereur Mathias ne prenoit pas non plus les 
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ignẽs le mime jour 23 Mars 1613, Fun 4 
deen „ l'autre a Cracovie. L Exemplaire 
Aurrichien qui ſe trouve en Pologne eſt ſigné 
e e » & Sigiſmond HI Y a mis 1 
fon ſeing. 

1633. Ferdinand Fr J qui ſucceda F Ma- 
thias (1) , renouvella en 1633, avec Ladiſlas 
IV. fils de Sigiſmond III (2), les Traités de 
Frederic III, de Ferdinand IT, de Rodolphe II. 
& de Mathias; dans ce Traite de 1633, Fer- 
dinand II ne prend pas plus les titres de Gali- 
cie & de Lodomerie , que ne Font pris les Em- 
pereurs Frederic III, Ferdinand J, Rodolphe II, 
& Mathias; & Ladiſlas V prend celui de 
Ruſſie , comme ont pris les Rois Caſtmir IV, 
Sigiſmond- Auguſte , & Sigiſmond III. Ce Trai- 
te a étè ſignè comme celui de Mathias, le 


titres de Galicie & de  Lodomerie dans ſes actes 
pour le Royaume de Hongrie, ainſi qu'on peut le 
voir dans Werbocz , où Fon trouve quatre Decrets 
de Diète de Hongrie ſous le nom de Prince. 

(1) Ferdinand II, fils de Charles, Archiduc de 
Gratz , & couſin de Empereur Mathias, avoit èt 
couronne du vivant de Mathias a Prague en 1617, & 
. Freſbourg en 1618. Il fut lu & couronne ar 
— reur apres la mort de Mathias en 1619. 

\ (2) Ladiſlas IV fut &lu le 13 Novembre 1632 £ 
es d couronne a Cracovie, le 6 Février 163 3. 
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meme jour 12 Février 1633, 4 Vienne & J 
Cracovie. L Exemplaire Autrichien qui ſe trou- 
ve en Pologne porte auſſi les ſeings des 4 
Rois (1). 

1677. LEmpereur Leopold. petit - fils de 
Ferdinand II, renouvella & confirma, avec 
le Roi Jean Sobieskiou Jean III, en 1677 (i), 
tous les Traités precedens. Il y a dans ce Trai- 
te de 1677 des differences qui ont reſultè du 
changement de la conſtitution en Pologne. Si. 
giſmond-Auguſte , dermier deſcendant mile de 
Jagellon , a ete le dernier Roi de Pologne qui 
a ports le titre de Heres ; &, depuis ce Prin- 
ce, les Rois, en contractant des engagemens 
perpètuels, ne contractoient plus en leur nom 
& en celui de leurs enfans & heritiers , liber 


Pp . r frame eee 
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(1) Yoy. ce Traits dans Dogiel, T. I, p. 300, 
Hu. Ne. 98, ex originali , extat in archi. canc. Reg. 
Lib. 178., No. 179, fol. 109. 

Dans quatre Decrets de Diete de Hongrie, fo 
le nom de Ferdinand II, qu'on voit dans Werboci; 
ce Prince n'y prend pas non plus les titres de Gali 
cie & de Lodomerie. 

(2) Leopold etoit Roi de Hongrie depuis 165, 
Roi de Boheme depuis 1656, & il fut Empereur en 
1658 à {age de 18 ans. Jean Sobieski fur élu le 2 
Mai 1674, & couronne le 2 Janvier 1676. 


co Cy 
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& haredes ( 1) „ mais en leur nom & en celui 
des Rois leurs ſucceſſeurs, ſucceſſores. En par- 
lant de leurs Royaumes &. autres Etats, ils ne 
les qualifioient non plus d'hereditaires ; here- 
ditaria Regna; mais ils parloient een 
de leurs Royaumes & autres Etats. On va don- 
ner quelques extraits du Traité de 1677, leſ- 
quels font aux differens actuels entre la Cour 
de Vienne & la Pologne parce que c'eſt le 
meme Traits qui a été renouvelle depuis = 
[Empereur Charles VI. 

Dans ce Traite,l'Empereur Leopold ne prend 
pas non plus les titres de Galicie & de Lodo- 
merie (2) , & le Rot Jean Sobiesky y prend 


ceux de Ruſlie & de Podolie : nos Leopoldus- 


Flectus Romanorum Imperator-ac Germania, 
Hungarie , Bohemia , Dalmatie , Croatie , 
Sclayonte &c. Rex, Archidux-& nos Joannes 
II. -Rex Polonie , Magnus Dux Lithuanie ac. 


Ruſſie , Pruſſi de, Maſoviæ, Samogitia, Livo- 


1— — 


— 


(.) On 2 vu ces W an les Travls de 


Caſimir IV avec l Empereur Frederic III en 1470, 
& de Sigiſmond Auguſte avec FEmpereur Ferdi- 
nand I, en 1 749. 

(2) — On voir dans: Wen quatre Decrets de 
Diete de Hongrie ſous le nom de Leopold, & ce 
Prince n'y prend pas non plus ces titres. 
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nie, Smolenſcie , Kijovie , Volkynie , Pod- 
lie , Podlackie ,, Severie , Qerniechovieque(1), 

Les deux Rois renouvelerent, en leur nom 
& en celui de leurs ſucceſſeurs , tous les Trai- 
res paſſes entre les maiſons d' Autriche & de 
Jagellon dont on a vu ici la ſuite. Ea pacła ò fa- 
dera que inter- Fredericum-Ferdinandum Rudol- 
- phum II. & Mathiam , necnon Ferdinandum Il. 
Imperatores-atque Cafimirum-Sigiſmundum. Au- 
guſtum-Sigiſmundum III. ac Vladiflaum obſer. 
vata fuerunt , inter nos quoque & pro nobis & 
| ſacceſſoribus noſtris, continuanda , renovanda, 
_ Corroboranda & amplificanda duximus ; ita ut 
continuamus preſentium per tenorem (2). WS 


— — 


(ii) Dogiel, T. I, p. 332, col. 1. Le premier Rot 
de Pologne qui a pris tous ces titres, eſt Michel 
Wiſniowiecki, élu en 1669. Foy, Vol. leg. ad a 
1670, p. 5 N Dog. T. I, p. 330, col. 1. 
(2) Dog. ur ſup. col. 2. L'Auteur de I Exp. des 
Droits trouve que le Traite de 1412, ou de Liblio, 
paſſe, comme on a vu, entre Ladiſlas , Jagellon & 
Sigiſmond de Luxembourg, ne pouvoit pas man- 
quer d'&tre confirmE à chaque renouvellement des 
Traites paſſes jadis entre les Maiſons d' Autriche & 
de Jagellon , parce que, dit- il, Ladiſlas a été I'Au- 
teur des Jagellons. Yoy. cet Exp. page 41. | 
Quand chacun des Jagellons , dont on a vu col 
_ firmer les Traités avec la Maiſon d' Autriche, he 
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Ils s'engagent de ne porter jamais da guerre 
Ian dans les Etats ſoumis a Vautre,, & de n'y 
commettre aucunes hoſtilites pour quelque cauſe 
que cela puiſſe tre: nequè committemus un- 
quam ut alter alteri ejus Vaſallis-Regnis & Du. 
catibus , terris ei ſubjectis & ſub ejus obedien- 
tia & defenſione conſtitutis, quacunque ex cau- 
ſa bellum inferamus-aut haſtiliter cos impeta- 
;; £81 SY 
| Us ſeront toujours allies & maintiendront 
k paix perpttuelle entre leurs Etats, tant ceux 
que chacun poſſedoit actuellement que ceux 
qu'il pourroit acquerir &c. Ex hoc tempore 
ipſo , perpetuo- invicem allegati & confœderati 
ſumus & erimus, & inter nos, ſubditos noſtros , 
opus » Principatus , Dominia que nunc uter- 
que poſſidet & que in futurum acquiremus _ 
tans , perpetua , indiſſolubilis.... pax eſſe & : 
fever debet & debebit ; & in omnibus utriuſque 
noſtrum honorem-ſlatum. Concernentibus - mutuò 
nobis auxiliabimur. (On convient plus bas de: 


ſe trouveroit pas nommè expreſſẽment dans ces re- 
nouvellemens ſueceſſifs, on laiſſeroit encore au Lec- 
teur de porter le j 2 qu il convient fur < cette 
logique. 

(1) Dog. ur ſup. p. 333 , col. 1. 
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la manidre dont on ſe ſecourrera mutnelle: 


ment (1): ) nec alter noſtrum quidquid faciet, 
cupier-· quod contra alterutrum noſtrum Regna, 
Principatus Dominia: ſit, aut eſſe aut tendere 


poſſit- nullus noſtrum ad alterius.- Regna , Prin- 


cipatus & Dominia aſpirare aut anhelare di- 
bet (2). On voit que ce ſont les memes expreſ. 
ſions que dans le Traite de 1470, & aurque- 

les les Prin es de la maiſon d' Autriche ont tit 
hdeles pendanr trois ſiccles. 

S'il arrivoit que les Rois memes , ou les 
Royaumes & Provinces , ou leurs Sujets, euſ- 
ſent quelques demeles , on regle la maniere 
dont ces demeles devront ètre accommodes : { 
alter noſtrum , ejus Regna , Principatus, aut 


ſubditi contra alterum 3 inſus ſubditos Princi. 


patus aut Dominia , actionem realem ſeu per- 
ſonalem, Civilem ſeu Criminalem , aut qualem- 
cumquè „ querelam habet aut in poſterum habue 
rit , fi ſuper ea non potuerimus amicabiliter con 
cordare , tum neque ipſi-contra alterum ipſusque 
| Regna Principatus & Dominia quidguam via 
facti attentare neque ſibi juſdicere ſed ſuper eo 
de jure & non aliter experiri debent (3). Voici 


— 


DO 


une — 


_ (1) Bid. 8. Ordinamus. 
(2) Dog. ur ſup. p. 333, col. 1, 2. 
(3) Bid. p. 333, col, 2. 
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la manière darranger les differends*quelcon- 
ques entre les Rois , Royaumes & Provinces: 
Porro fi inter noſmet ipſos Reges ſeu forſan 
Regna & Provincias noſiras , tum metarum & 
terminorum , tunc commerciorum ſeu quarumli- 
bet aliarum tam veterum quam novarum cauſa- 
rum , jurium vel obligationum occaſione , quere- 
le ſuborirentur , tunc alter noſtrum qui vel cujus 
Regnum ſeu Provincia jus vel querelam pretendit , 
alium per nuntios vel literas. - amicabiliter in- 
| formare , ac pro tollendo-gravamine-requirere 
debet ; quod ſi obtinere nequeant , tunc qui libet 
noſtrum ſtatim intra duorum menſium ſpatium , 
a facta amicabili requiſitione, tres Confiliarios 
e proceribus regnorum , Hungarie , Bohemie , 
Moravie , Silefie , vel ex aliquibus harum , pro 
ut quodquè negotium ad aliquam harum Provin- 

ciarum attineat- ab una; Regnique Poloniæ & 
Magni Ducatus Lithuaniæ ab altera partibus , 
ad diem & locum par partem-querulantem nomi- 
nandum-mittere debeat (1). 


1— 


al. 


(1) Dog. ur ſup. p. 334-5. C'eſt à cer article qu'il 
faut rapporter la ſtipulation de proceder 3 un ar- 
rangement definitif ſur les differends , tant anciens 
que nouveaux, dont parle l Exp. des Droits, p. 45. 


Cet article du Traits de 1677 n'eſt que rẽpetẽ 
dapres les Traites depun 1549. 
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On a vu dans ces derniers tems que la Com 


de Vienne a parle de differenres pretentions an- 
ciennes, & autrement peu connues, de ſes 
Couronnes ou Royaumes de Hongrie & de Bo- 
heme fur la terre de Sandecx, faiſant partie du 
Palatinat de Cracovie, & appartenant de tout 
tems au Royaume de Pologne, ſar les treize 
Villes du Comte de Zips; enfin ſur les Du- 
| ches d' Oſwiecim & de Zator , autrefois de- 
membres du Duche de Cracovie , reunis de- 
puis à ce Duché, & que la Cour de Vienne 
pretend ètre des demembremens de la Silthe; 
& la Pologne pouvoit également former des 


pretentions ſur toute la Sileſie (1). II y avoit 
@ailleurs d anciennes querelles de part & dau- 


tres au ſujet des limites, tant du core de la 
Hongrie que du core de la Sileſie (2). 


_ 


8 (1) En 1421, Ladiſlas Jagellon avoit redemande 
Ia Siltfie à FEmpereur Sigiſmond de Luxembourg, 


alors Roi de Boheme. Yoy. Dlug. Lib. 11, col. 


439 , 4423 & Dogiel, T. I, pag. 8, col. 2, ad an. 


TEE 1421. La Siléſie, ancienne Province de Pologre, na 


EtE alience de ce Royaume qu environ le milieu du 
quatorzieme ſiècle. 
(.) Voyet dans FExpoſt des Droits, pag. 42, le 
terte Latin de la Note (1), il eſt bon 4 y obſerver 
la difference des idees que preſente le texte Francois 


de cet Expoſe » davec celles que preſente ce texte 


| 
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Les détails de la maniere de proctder dans 
les differends entre les Rois ou Royaumes , re- 
ples dans ce Traite, ſont longs; mais il con- 
vient de les rapporter. Qui utriuſque noſtrum 
Conſiliarii ſummam inprimis diligentiam adhi- 
beant ; quo hujuſmodi querelæ inter nos, Regna 
& Provincias noſtras amicabili compoſitione tran- 
figantur ; ea vero non ſuccedente , tunc leſa pars 
coram pradictis ſex Conſiliariis actionem ſuam 
ſtatim- juridice exhibendi habeat poteſtatem id- 
que duplicatis ſcripturis , quarum unam Conſc- 
liarii penes ſe retineant , aliam vero parti ree 
tranſmittant. Quo facto pars rea reſponſum ſuum 
etiam ſcriptis duplicatis ſapedictis Confiliariis 


"IT 


Latin meme , quoique tronque. Voy. auffi ce der- 
nier texte dans Werbocz : ce texte entier y porte, 


comitatus ſecpuſienſis, Saaros , Liphtovienſss & Trin- 


chinenſis (tous ces Comtes confinent avec le Terri- 
toire de la partie de celui de Zips ou Scepus , qui 
eſt poſſed&e par la Pologne, ou qui I ẽtoit juſqu en 
1772. ) Suplicant ſus Majeftati Cæſarea ut juxta lite- 
ras publicarum conſtitutionum, differentia inter Hua- 


gariam & Poloniam ac tredecem oppida ratione meta- 


rum per Commiſſarios antea nominatos , vel denuo no- 
minandos revideantur & refificentur quia Poloni in 
dies magis magiſque inſoleſcunt. Foy. Werbocz, T. I. 
ad an. 1 596, p. 595-6, art. 47. Les Etats de Hon- 
grie avoient nommè leurs Commiſſaires a cet effet 
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intra ſpatium duorum menſium-mittere teneatur 
we ſcilicet actor replicas , reus vero duplicas ſuas; 
ac preterea utraque pars tertiam quoque conclu- 
ſionem de bimeſtri in bimeſtre offerre queat. 
Oblatis tandem ſucceſſive ab utraque parte 
erinis ſcripturis in quibus utrinque omnia jura ex- 
plicabune , ſex illi Commiſſarii partibus ad pro- 
mulgandam ſententiam inter proximum ſequens 
bimeſtre diem indicent , quo partes per Procura- 
tores ſuos comparere & ipfe Conſiliarii; viſe 
Fecripturis & diſcuſſis actis rotius cauſe , parts 
rurſum ad amicabilem compaſitionem inyitare 
debent. Quod fi ne tunc quidem inter partes ob- 
 tinere queant ad ferendam ſententiam procedant, 
ac id quod juris & juſtitia fuerit , cognoſcant ò 
decernant ipſe Conſiliarii non terminos prorogan- 
di poteſtatem habcant excepto caſu quo partes 


* : y S ; . L * | | __ vs | — . 
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en 1588, ibid. p. 272, col. 2, art. 33; & les Etats 
de Pologne, les leurs en 1591. Vol. leg. 2, p. 1375, 
art. 18. On voit par le texte de cet art. 18, que de 
leur core les Polonois ſe plaignoient auſſi des Hon- 
grois. Il y a eu en differens tems poſterieurs encore 
des Commiſſaires pour les limites, nommes de part 
8e d'autre, comme on peut le voir dans Werbocz 
& dans Vol. leg. Pol. Les limites conteſtees entre 
la Grande Pologne & la Siléſie ont été reglces en 
1726. Foy. Dogiel. Limites Regni Polonia Vin 
1758 , in- 4, p. 24 „Au. & p. FO, 2. 


* 


dle la Pologee 189 


1 les producere neceſſe haberent quidquid autem 
per ipſos Conſi ltarios noſtros ſeu majorem eorum 
partem decretum fuerit id ratum maneat , ac ſta- 
tim debite demandetur executioni debent autem 
Confiliarii per nos & quantum ad quamlibet noſ- 
trum ſpeftat , ab obedientiæ & juramenti debi- 
to ab eam cauſam tantum ,' abſolyi ac pro ad- 
miniſtranda juſtitia Nova conſuetoquè juramento 
obſtringi (1). On voit au moins par ce moyen 
determiner les différends quelconques entre 
les Royaumes de Hongrie, de Boheme & de 
Pologne, moyen qui avoit deja ere convenu 
entre 'Empereur Ferdinand I. & le Roi Sigiſ- 
mond-Auguſte en 1 549 (2), & qui a Ete repere 
dans tous les Traites ſuivans; qu'aucune des 
deux Parties ne devoit ſe faire raiſon elle-mtme, 
& que les prerentions que l'une des deux pou- 
voit avoir ſur Vautre , devoient ètre diſcurees. 
Ce Traitè a été ſignè le meme jour 24 Avril, 4 
Vienne & a Varſovie (3). 

Six ans apres ce Traite, en 1683, TEmpe- 
teur Leopold en conclut avec le Roi Jean So- 


3 « : 
Lo 
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(1) Dogiel, ut ſup. p- 334. 

(2) Lid. p. 216, 217. 

_ (3) Ce Traits ſe trouve dans Dog. T. I, p· 3315 
337 „ 125 ex original Sigill. 2. | 
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Zieski un àutre portant alliance offenſive & 
defenhve contre les Turcs. Ce Traite fut ſigne 
a Varſovie le 31 Mars, & ratifie par Leopold 
le 2 Mai ſuivant, a Laxembourg. Non: ſeule- 
ment dans ce Traite Jean Sobieski prit les ti- 
tres de Ruſſie & de Podolie, mais auſſi Leo 
pold les lui donna dans fa ratification: Nos 
Leopoldus - Electus Romanorum Imperator ac 


Hungarie , Bohemie , Dalmatiæ, Croatie, Stla. 


_ vonie Rex, Archidux-notum facimus-quod cun 
Sereniſſimo ac Potentiſſimo principe Domind 
Joanne III. Rege Poloniæ Mugno Duce Lithua- 
nie , Ruſſie , Pruſſie , Maſovie , Samogitie, 
| Kiovie, Volhinie , Livonia, Podoliæ (1). 
1732. Enfin tous les Traites dont on a vu la 
ſuite ici, depuis l Empereur Frederic III. & le 
Roi Caſimir IV. ou depuis 1470 juſqu'a I Em- 
pereur Leopold & le Roi Jean Sobieski , ou 
juſqu'en 1677, ont ere renouvelles par ['Empe- 
reur Charles VI. avec le Roi Auguſte II. en 
173 2, par unTraite dans lequelon ne fit qu in- 
ſerer celui de 1677 ( inſeritur per totum Trac- 


— 


ha 


(1) Dog. T. „ $7957, N*. 113; ox Archiv. 
Mag. Ducatus Lituania. Extat in Archiv. cancell. 
Reg. Lib. actorum ab anno 1683 , ad an. 1669, fol. ol. 
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ratus anni 1667). Ce dernier Traits de 1732 
a6 figne 4 Varſovie, le; Novembre 1732 (1). 
Depuis la mort de Jagellon en 1434, on ne 
trouve donc le Traite de Liblyo ou de 1412, 
nomme ni rappelle dans aucun de ceux qu on 
a vus ici; & on trouve dans tous ceux depuis 
1470 , la poſſeſſion de la Rufſie aſſurce 4 la 
Pologne. II y a depuis la mort de Jagellon jul- 
qu'a preſent cent ſoixante-dix-neuf Traites on 
| autres Aces connus , paſles entre les Rois de 
Hongrie de differentes Maiſons & ceux de Po- 
logne , & dans aucun de ces Actes on ny voir 
mention du Traite de 1412 (2). 
Dans ce nombre de cent ſoixante-dix-neuf 
Tranſactions, il y en a quatre-vingt-douze de 
pallees entre la Maiſon d' Autriche, depuis 
1527 que cette Maiſon regne en Hongrie ſans 
Interruption , & entre la Pologne, &, dans 
une de ces Tranſactions, il n'eſt pas plus fait 
mention du Traitce de 1412 que dans les au- 
wee.  - 5 . 
Depuis Ladiſſas d Autriche ou Ladiſias le 
Poſthume , ou depuis 1453, C'eſt-à-dire, qua- 
rante ans apres le Traite de Liblyo & vingt ans 


(1) Dogiel, ur ſup. p. 337, ſqu. ex originali. 
(2) On peut voir tous ces actes dans Dogiel , T.I, 
tit, Hungaria & tit. — 


En 1538 le meme Ferdinand doe tine] 


1 _ 'Partage + 
apres la mort de Jagellon , on voit tous cet 
des Rois de Hongrie, de la Maiſon d' Autriche 
dont on trouve quelques Tranſactions avec les 
Rois de Pologne, donner à ces Rois le titre dle 
Nuſſie. On a deja vu que Ladiſlas le Poſthume 
Ia donned Caftmir I. en 1453 Frederic Ill 
a donne au mème Cafimir en 1470 & en 
1474 (1). Ferdinand I. à Sigiſmond I. en 15 30 
en 1 538 We e en 154 
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oy KEE a vu le Traits de 1470. . 1474, Feb 
deric en paſſa deux autres avec Cafimir , Fun & Tau- 
tre d'alliance , contre Mathias Cheri, Fredericf- 
gna le premier de ces Traités à Nuremberg, le 13 
Mars, & ſe ſecond à Augſbourg au commencement 
de Juillet 1474: Dog. T. I, pag. 164. No. 1 
. 
(i) En 1590, Ferdinand 1 Janna 3 A Sigifmond Ile 
titre de Ruſſie dans deux actes, dont le premier et 
le plein pouvoir e de Ferdinand pour traiter du ma- 
riage de a fille aince Eliſabeth, avec Sigiſmond Au- 
guſlle , fils de Sigiſmond 1. Pay, Dog. T. I, p. 183, 
au. Ne. 26. L'autre acte eſt la ratification d'une 
Treve conclue entre Ferdinand & Jean de Zapolia, 
par la m&diation de Sigiſmond I, id. ibid. No. ſt. 
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Sigiſmond 1, dans Ia ratification d'un Traité relatif 

| a la Boheme, conclu entre ces deux Princes a Glo- 
gau, & ratific par Ferdinand a Ts; „ id, ibid. pag. 
| B's N? 32. > | 


3 
1 
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| en 1653 b en 1556 & 1557 (1), Rodolphe II. 


2 Sigiſmond HI. en 1589, en 1590, en 1592, 
en 1598 (2), Mathias au meme Sigiſinond III. 
en 1613„ Ferdinand II. 3 Ladiſlas IF. en 
1633 (3) 5 Ferdinand 111, du meme Ladiſias, 

en 1637 (4), Leopold 4 Jean Cafimir „ en 
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© On a vn 1 © tall Je 1549 & * 1553. * 5 
actes de 1556 & de 157 , ſont deux lettres de Fer - 
dinand I à Sigiſmond Auguſte au ſujet de la Livo- 


nie. Foy. Dog. T. Vip. 200, Ne £ uy OIL AS 


Ne. 129% 


(2) On a FRE 1 has la ns drow * 
en peut les voir dans Dog. I-. I, 245 , flu. Ceux 
de 1589 „ No, 61, 67, 68, 69; celui de 1590, 
No. 77; celui de 15924 No. 84. C'eſt un trait de 
de Gratz, fille de f Archiduc Charles, & ſœeur de 
FArchiduc Ferdinand, qui a été depuis Empereur 
ſous le nom de Ferdinand II: les aBtes de 1598 ſont 
fous les Ne. 1148114. E 

(3) On a vu les deux Traitds > 1613 & 1633. 

(4) Dog. T. I, pag: 3 10, ,. Ne. C. C'eſt la 
ntification de Ferdinand III du Contrat de mariage 
entre Ladiſlas IV & FArchiduchefſe Cecile-Rence, 
ſceur de Ferdinand III. Cette ratification eſt donnee 
a Vienne le 10 Aour 1637. Ferdinand” II etoir more 
cette annee- le 13 Février. 

(5) Dog. ut ſups pag. 316, Ne. 102. Cc «ſt le | 

T ome II. N 
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(1), & à Jean Sobieski en 1675 & 1683 (2), Joo 
ſeph & Charles VI. le donnotent a Auguſte Il; 
le meme Charles VI. & Marie-Thereſe qui - 
gne aujourd'hui le donnoient a Auguſte III. & 
la meme Princeſſe Va donne auſſi au Roi te- 
gnant aujourdhui (3). Jamais les Rois de Po- 
logne nont donne a ceux de Hongrie les titres 
de Galicie ou de Lodomerie ; & depuis que les 
Princes de la Maiſon d Autriche regnent en 
Hongrie, aucun de ces Princes ne les a ptis 
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plein pouyoir de Leopold , Roi de . & de 
Bohème, pour traiter de Falliance avec Jean Caſi- 
mir contre Charles Guſtave. 
(I) Dog. ut ſup, T. I, pag. 1 Ne. 105, 
1c & 107. Le premier de ces actes eſt le plein 
pouvoir de Empereur Lèopold, pour traiter du 
mariage . entte le Roi Michel & FArchiducheſle 
Eléonor, ſœur de Leopold; le ſecond eſt le traits 
meme , & le troiſiꝭme eſt la ratification de ce traits 
par Leopold. F 
(2) On a vu plus haut has rraites. de ces deut 
annces. 
(3) Depuis 176 F que 8 Reine a le- 
connu le Roi reguant , elle lui a toujours donne les 
titres de Ruſſie && de Podolie. Les lettres de cette 
Princeſſe ſe trouvent dans les Archives de Pologne. 
Ces titres meme ont te donnès apres une negocia- 
tion ſur les titres pleins , & ſur les titres moyens 
que Von ſe donneroit des deux parts, 
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duns leurs Actes ae avec : a Palos 
1). 20 
. meme ne he TOR pay 
dans leurs Aces de Hongrie. LEmpereut Al. 
zert U, premier Roi de Hongrie de la Mai- 
ſon d Autriche, & qui ſucceda à fon beau; pere 
Sigiſmond de Luxembourg , en 1 4373 Ladiflas 
le Poſthume , ſucceſleur d' Albert II, ne les pri- 
tent "ROM ha Wale, 1, n wo la 
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(1) Cela peut ètre verifie par les ates que on 
trouve dans Dog. T. I, tit. 1. Auſtria, depuis la 
pag. 154 , Ne. IV. Le premier Roi de Hongrie de 
la Maiſon d' Autriche toit PEmpereur Albert II, 
qui a ſuccede à Sigiſmond de Luxembourg en 1437. 

Sigiſmond de Luxembourg lui-meme n'a pris ces 
titres qu une fois dans fon Exemplaire du Fratte de 
Liblyo ou de 1412. Voy. Dogiel, T. I, pag. 46, 
No. IX. Jagellon prit dans le ſien celui de Ruſſie: 
Ruff Dominus & heres. Foy. TExp. des Droits, 
dans les Preuves, Ne. VI. On ne voit plus Sigiſ- 
mond prendre les titres de Galicie & de Lodome- 
ne, meme dans ſon Exemplaire Hongrois du renou- 
vellement du Traits de Liblyo en 1423. Dog. ur ſup. 
b. $2, Ne. 13, tandis que Jagellon prend dans le 
en le meme titre: Ruſs Dominus & heres , Expoſe 
des Droits, ut ſup. No. 9, pag. 88. | 

1) Yoy. 11 actes des Diètes de Hongrie ſous les 
noms de ces Princes en 1439 » en 1453 , & en 1454, 
Gans Werbocz , T. I. 
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Couronne de Hongrie n'eſt plus ſortie de li 

Maiſon d'Autriche, monta ſur ce tröne en 
1517, & regna juſqu'en 1564; iſe tint pen- 
dant ce tems vingt Diètes en Hongrie, & dans 
aucun des Decrets ou des Ordonnances de ce 
Dietes, on ne voit donner à ce Prince les ti- 
tres de Galicie & de Lodomerie (1 ). On tes lui 
voit donner dans un Edit pour la Hongrie, dats 
de Vienne, & hors le tems de Diète en H6n- 
grie en 1560 (2); & Ceſt le ſeul Roi de Hon- 
grie de la Maiſon d' Autriche a qui on voit, & 
cette ſeule fois, 1 porter les titres de Calide & 
de Lodomerie. Depuis Ferdinand I. ou depuis 
1 560 juſqu'a Charles VI, qui mourut en 1740, 
de ſept Rois de Hongtie de cette Maiſon , dont 
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C 9 On peut uber e cela par les actes wy ces Dit- 
tes publices/par Werbocz , T. I, depuis la p. 354: 
(i) Voy. cet Edit dans Werbocr T. I, pag: 
494 & voy, I Exp. des Droits, pag. 47. Cet Edit 
concernant les biens Eccleſiaſtiques en Hongrie, 
envahis par les Reformateurs du ſeizieme ſiècle, elt 
donné a Vienne le 13 Avril 1560, il s'&toit tenu 
une Diète à Preſbourg aux Rois de Fannée prece- 
dente 1559, & il &y en tint une autre trois ans 
apres en 1563; ni dans les actes de Pune, ni dans 
les actes de Lautre, Ferdinand ne porte les titres 1 
Galicie & de Lodomerie. A t 
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on voit les noms aux quarante- deux Actes des 


Dieres de * aucun na porte ces th 


tres (a)... 


$1 on extepte donc rordonnance de 1 560, 
on peut dire qu aucun Roi de Hongrie de la 
Maiſon d Autriche n'a ports les titres de Ga- 
licie & de Lodomerie ; & 4 dater ſeulement 
depuis 1560, cela fait encore un oubli de ces 
titres pendant deux ſiècles (2). lids 


W —_ * 1 r n - * . Wer 


(% Yoy. les actes des Didtes ſous les noms de 


Maximilien II, de Rodolphe II, de Mathias, de 


Ferdinand II, de Ferdinand III, de Leopold , de 
Charles VI, 4 Werbocz, F. I & II. Foy: auſſi 
FExp. des Pros, pag. 46. 


(2) LImpèratrice Reine regnante aujourd'hui re- 
prit ces titres aux actes de la Diete de Preſbourg a 
fon avenement en 1741. Yoy. le meme Expoſe des 
Droits „ p. 47 , & Werbocz T. II, p. 191, col. 1. 
Voici les titres qu'y prend cette Princeſſe: Nos 
Maria Thereſſia Regina Hungaria, Botemiaæ, Dal- 
matia Croatia, Sclavonie , Roma, Servie , Galli- 
cia a Fg Cumania 3 Archidus Auf- 
tie. 

Dans Fate de ſon Serment du Sacre, cette Prin- 
eeſſe ne prit que les titres que voici: Nos Maria 
Thereſſia Dei Gratid Hungaria, Bohemia , Dalma- 
tia, Croatia Sclavoniæquè, & c. Regina Archidux. 
Werbocz, T. U f. 192 , col. 1, Il ny a pas dans 


N ; 


"ay Parage 
Telles ont bs les ſuites qu'a eu le Trait 
de * ou de 1412. 


Werbocz 4: autres addes Gut le nom de Marie-The 
reèſe; & le fait des ſceaux nouvellement grave en 

5 „ rapport dans I Exp. des Droits, meme 
page, peut prouver ſeulement qu en 1769 la Cour 
de Vienne avoit deja adoptẽ le 1 * elle a mis en 
he execution en 772. 
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RESUME 
P AR tout ce qu'on a pu trouver dans I Hiſ- 
toire de faits relatifs au differend ſur la Ruſſie 
& ſur la Podolie ſuſcitè à la Pologne par le Roi 
de Hongrie Sigiſnond de Luxembourg en 1412, 
& renouvellè par la Cour de Vienne en 1772, 
ceux de ces fairs ſur leſquels Sigiſmond pou- 
voit fonder ſes prètentions a la Ruſſie & a la 
Podolie , ou ſur leſquels la Cour de Vienne 
peut fonder aujourdhui les ſiennes, ſont; * 

1185. Loccupation paſſagere du Chirean de 
Halicꝭ par un Prince Hongrois en 1185, il ya 
fix ſiecles, & dont ce Prince fut chaſſẽ en 1188, 
ily a fix ſiècles auſſi. 
1214. Une autre occupation du mime Cha- 
teau par un autre Prince Hongrois, environ 
1214, il y a 559 ans, & dont ce Prince fut 
depofſede auſſi en 1275, il y a 558 ans. 

1377. Loccupation paſlagere encore de la 
Ruſſie & de la Podolie , ou a-peu-pres de ce 
qu'on appelle aujourd'hui les Palatinats de 
Ruſſie & de Podolie ſur le Royaume de Polo- 
gne , par le Roi de Pologne & de Hongrie 
Louis , en 1 3775 il ) a quatre ſiècles; leſ- 
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quelles Provinces, reclamdes en 1383, furent 
recouvrees & reunies au meme Royaume en 
1390; il y a pres de quatre ſiècles auſh, 
1412. Le Traité de Liblyo on de 1412, 
Traité ſubreprice » paſſe, tombè & oublic My 


a plus de trois ſiècles. 
Enfin les titres de Galicie & de Lodomdrie 4s 


portes par quelques Rois de Hongrie, & oublies 
auſſi depuis deux a trois fiecles , & fans que 
on ſache mème encore pourquoi ces Prince 
ayent ports le titre de Lodomerie. 


Ceux de ces fairs ſur leſquels la Pologne a 


toujours pu fonder ſes droits ou ſur leſquels 
elle les peut fonder aujourd'hui, ſont: _ 
1018. Danciens droits de Suzeraineté de hk 


Couronne de Pologne ſur tout ce qu'on appelle 


la Ruſſie Rouge, la Podolie „ la Volhinie, le 
Palatinat de Kiow , la petite Ruſſie &c. ac- 
quis des Pan 1018 eee en differens tems 
poſterieurs , & ach par Paccord unanime 
des Hiſtoriens ; & nommement , trois inveſti- 

tures de Halicy par les Rois de Pologne, con- 

igntes dans THiſtoire en 1182 & 1 188, & en 
1198. 


5 que d'une grande partie de la Ruſſie 3 qui ne 


dependoit pas du Chateau de Halicꝭ au Royatr | 
me de Pologne, par Caſimir le Grand, ou Ca- 


1340. L annexion OY Duché de Halicy aink 


ſe 
D 
1 


4 la Pologne. 201 


ſemir III en 1340, après que la poſterite du 
Duc Romain, inveſti du Duche de Halicy par 
Tefgko le Blanc en 1198, eur ere éteinte. 
1355. Laveu autentique des droits de la Po- 
logne ſur la Ruſſce , fait par le Roi de Hon- 
grie Louis en 135501). 
' 1403. Laveu des memes droits & la garan- 
tie de la poſſeſſion de la Ruſſie à la Pologne 
par les Etats de Hongrie, au Traité de Za- 
lathfack en 1403 (2). | 5 
La garantie des memes droits & poſſeſſion 
au meme Royaume , par les memes Etats de 
Hongrie, au Traite de Bude en 1507; & Ta- 
veu des memes droits par les memes Etats 
dans celui de Bendzin & de Bythom ei 1 589. 
Laſſurance des poſſeſſions actuelles de la Po- 
logne par tous les Rois de Hongrie de la Mai- 


(1) Donec poſſeſſionem, ſeu dominium prout prede- 
ceeſſores veſtri habuerunt , obtinere valueritis regni Ru- 
 thenorum , prænotati. Voyez ci-deſſus, P. II, ſous 

Fannce 13177. 

(2) Et regnum utrumqu? circa jura dominiorum & 
poſſeſionum quarumlibet , que nunc tenet poſſidetque pa- 
ciſicum perpetuè conſervetur. Ci- deſſus, P. III, ſous 
Fan 1403. La Reine Hedvige avoit recouvre la Ruſſie 
en 1390; & cette Province ctoit poſſẽdee par la Po- 
logne en 1403. 
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| fon d' Autriche depuis 1470, & Paven des 
droits de la Couronne de Pologne ſur la Nuſſie 
par les m&mes Princes depuis Ladiſlas le Pof. 
_ thume , par l'attribution du titre de Ruſſie au 
Roĩs de Pologne depuis 1453 juſqu à preſent; 
æctribution non interrompue durant le « cours 
de plus de trois ſiècles. 
Le refus conſtant des titres de Galitis & de 
Todomerie par tous 5 les Rois de Pologne i ceux 
de Hongrie. 
Enfin la poſſeſſion rranquille dela Ruſſie pat 
: la Pologne, depuis l'incorporation de cette Pro- 
vince au Royaume en 1340 juſquen 1377, 
pendant trente-ſept ans, & depuis la reunion 
en 1390 juſqu'en 1772, pendant 392 ans(1). 
On voit encore par ces recherches, que I'n- 
ſage immemorial entre la Hongrie & la Polo- 
gne , maintenu par la pratique conſtante des 
deux Royaumes , a été de diſcuter & darran- 


ger dans des Congres Nationaux, tous les de 


_ 


(1) Dans diferentes invaſions de la Pologne de- 
puis 1390, par les Rois de Hongrie, Sigiſmond de 


Luxembourg & Mathias de Hunyard , on ne volt 


pas que ces Princes meme aient jamais rien entre- 
pris, ſoit ſur Halicz , ſoit ſur quelque autre partie 
de Ia Ruſſie. 
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melts qui pouvoient s clever entre ces deux 
Etats; & que les differens Traites paſſes entre 
les Rois de Hongrie de la Maiſon d Autriche 


meme & la Pologne, nont fait que conſacrer 


cet uſage; & on voir auſſi qu en conformite de 
cet uſage & des expreſſions formelles de ces 
Traités, la Cour de Vienne étoit engagee ſo- 
lemnellement à ne pas ſe faire raiſon elle-me- 
me ſur le differend que cette Cour a voulu cle- 
ver aujourd'hui entre la Couronne de Hongrie 
& la Pologne, au ſujet de la Ruſſie & de la 
Podolie (1). | 


— 


(i) On remettra ici ſous les yeux du Lecteur, 
les expreſſions du Traite de 1677, renouvelle en 


1732. Si vero alter noſtrum (Regum) ejus regna contra 
alterum ipſius dominio , actionem aut qualemcumquè 


querelam habuerit , neque quidquam via facti attentare, 
neque ſibi ipſs jus dicere debet , ci“ deſſus, P. III, 


ſous Pan 1677. LImperarrice Reine de Hongrie 


ayant , des le mois de Juin 1772 , fait occuper par 


ſes troupes une grande partie du Royaume de Polo- 


gne, cette Princeſſe fit preſenter à la Cour de Var- 


fovie, au mois de Septembre ſuivant, une déclara- 


nion portant: qu'elle a communique ſes droits aux 
Cours de Peterſbourg & de Berlin, & que de con- 
cert avec avec ces Cours, elle ſe Faiſoir raiſon ſue 
ces Droits. 


— — — — —2— — — 


| | 
Z 
[ 


"we | P artage 
On laiſſe au public à tirer les concluſions, 
tant des faits les plus averes, que des Tails 
& conventions les plus ſolemnelles qu on lui 
a preſentes fidelement dans ces Recherches, 
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A, 
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SUR LES DUCHES 


D'OSWIECIM ET DE ZATOR, 


Pour Lact and de ſuite aux Recherches far 


A 5 Kc. 


1179. 3 b & ville du pa- 


latinat de Cracovie, diſtant de huit milles de 
cette Capitale, Etoir une ancienne attenance 


du Dache de Cracovie , quand le Roi Caſimir 


le Juſte on Caſimir II. ayant en 1179 tenu ſur | 
les fonds de Bapreme un fils de Mieciſlas, Duc 


d Opole ou d' Oppeln, ou de la haute Siléſie, 


ſon neveu 0, donna ce chireau & ſon diſtri | 
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(i) Mieciſlas &toir un des trois fils de Ladiſlas II, 
Duc ou Roi de Pologne en 1139, depoſe en 1146, 
par ſes cadets, qu'il avoit voulu depouiller. Boleſ- 


Jas IV , ſon puiné, & qui fut Roi après, lui donna 
pour partage la Silefie en 1159. Ladiſlas mourut la 


meme année à Altembourg en Franconie, proche 
Bamberg, laiffant d' Adelaide Chriſtine, fille de 


VEmpereur Henri V, trois fils qui partagerent la 
Silchie, Bolellas eut Wroclaw ou Breſlau, ou la : 
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à ſon filleul, 2 qui il donna a ſon nom de 


Cafemir : Cafimirus Polonia Princeps Mieci iſlao 
duos diſtrictus 4 Cracovienſi Provincia ab ſtrac- 
cos 5 Bicomienſem \, videlicet & Ofwiecimenſen 
 largitus eft , cujus filio noviter nato ad Bapiiſ- 
teriorum ſolemnitatem invitatus » nomen ſeu 
Ne roars dedit (1). 

_ "Ofviecim neut le titre de Duché qu' au com- 
mencement du quatorzième ſiècle & environ 
1306, que ce Diſtrict devint le partage dun 


des quatre fils d'un autre Caſimir Duc d' Oppeln 
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Moyenne Siléſie; Conrad, Glogow ou Glogau, ou 
la Baſſe; & Miéciſlas, Opole ou Oppeln, on la 
Haute Siléſie. Foy. Hennel, ap. Sommerſberg, 
T. II, p. 236. Caſimir le Juſte e Etoit le cadet de 
quatre freres de Ladiſlas II; & il eroit oncle de Mie 
_ ciſlas, Duc de la Haute Silefie. 9 7 7 

(1) Dlug. Lib. 6, fol. 538-9, & Hennel apud 
Sommerſb. T. II, pag. 239. Hennel place ce fair 
ſous Vannce 1182. L Auteur de FExp. des Droits, 
p. ſo, dit que Caſimir II ceda à J Micciſlas le Duche 
d'Ofwiecim en toute Propriete & à titre de de- 
dommagement; mais, ni les Ecrivains Polonois, 
ni les Ecrivains Silefiens qui ont écrit q apres les 
Polonois , ne parlent, ni de propriete , ni de de- 
dommagement ; & le titre de cette ceſſion n exiſte 
ons Au reſte pour ce qui eſt de la proprictc elle 

toit pas cenſce alors Erre au detriment du Royau- 


D 
le 
Se 
& 
or 
& 
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Bron » petit- fils de Cafe mir, le filleul de 
Caſemir le Juſte (1). 


Le Duche d' Civics fur partagt « encore, 


environ 1433, entre les fils d'un autre Cafimir, 
dont I'un appelle Janus eut Ofwiecim'; un au- 
tre Venceſlaus, eut Zator ; & un troifieme Pre- 
miſſas, eut Thoſt ou Tefte (2); c'eſt ſous les deux 
freres Janus & Venceſlas, qu'Oſwiecim & Za- 
tor revinrent a la Pologne. 

Depuis I'erabliſſement des enfans de Ladif- 


is IT, de la Maiſon de Piaſt en Silche, en 


_ — : 


n 


© 4 


me, dont la Sildfie faiſoit partie, quoiqu'elle ait te 


au 8 du Duche de Cracovie. On peut re- 
marquer ſur le texte de Dlugoſz que la Seigneu- 


rie de Bythom ou de Beuthen qui fait partie de la 


Haute Siléſie, eſt un demembrement du Duche de 


Cracovie. 5 
(i) Foy. Sommerſb. FT. 3 p- 666. Calimir ; fil- 


leul de Caſimir le Juſte , mourut en 1251. Son fils 


Vladiſlas mourut en 12883 & ſon petit · fla Caſimit 
en 1306. 

(2) 3 T. x; Wi \hb6 ; ad. 670. Calimir, 
Duc d'Ofviecim., wore de ces trois Princes, Etoit 


le quatrieme deſcendant de Caſimir mort en 1300. 
Sommerſb. donne le Duche de Zator a Premiſlas , 
& celui de Toſte 3 Vinceſlas; mais c eſt une erreur ,. 
on voit dans un T. I, que Zator étoit à Vincellas , 


& Toſte a Premiſlas. Hey. Vol. Leg. Pol. p. 189. 


OO — — — 
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1159 ces Princts dime appellé des colong 
Allemands dans cette Province (1). Vers le mi- 
lieu du ſiècle ſuivant , les principales Villes de 
la Sileſie furent peupltes d'Allemands auſſi (2); 

& dans le meme tems Boleſlas le Chauye „Duc 
de Glogau-Lignitz , ou de la baſſe Sileſſe, & 
pendant quelque tems Duc de Breflau auſſi, 
| mrroduiſir en Silẽſie beaucoup de Nobleſſe Al 
lemande (3). Bienror après les Princes Siléſiens 
commencèrent à ſe ſeparer de la Pologne & 1 
ſe ſoumettre a la ſuperiorir6 des Princes Ecran- 
Sers. 

Orr trouve differens Adtes 4c ces s ſoumiſlion 


_ a * 0 K . nds 1 e rr . Ac 2 - EY 


60 Hennel, 8 Wi p. 1 | 

(z) Les Allemands ont été reciis à Breſlau yers 
1245, ſous Henri III, Duc de Breflau , fils de 
Henri le Pieux, & quatrieme deſcendant de Ladif: 
las II, apres la depopulation de la ' Silefie par les 
Tartares eh 1241; Frociſlauia novis tunc manibus 
eingẽbatur & jure Teutonico civibus , + Germania paſ- 
ſim conſtituentibus , Wer Kaps. Hennel , ut eri . 
p. 253, ad an. .. 

(3) Boguphal , Eveque' de Poſnanic : Ecrivain de 
de ce ſiècle, dit Boleſtaus cepit reutones inducere 6 
zpſius predia Ciara tribuere , ut contra fratres ſuos ſ bi 


leſlas le Chauve, frere de Henri III, commenca 3 


regnet en 1241, & mourur en 1278. 
dans 


auxilium preberent. ap. Sommerſb. T. II, p. 63. Bo- 
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am Dumont, T. I. p. 1. ſous les années 1311, 
1317, 1322, &c. & Ton y trouve auſſi ſous 
cette derniere celle de Jean d Oſwiecim, E.o- 
ktre de Cracovie , & qui portoit au moins le 
titre d Oſiviecim au Roi de Boheme Jean de 
Luxembourg (1). Vers le milieu de ce quator- 
neme ſiècle, preſque tous les Princes de Sile- 
he etolent devenus Vaſſaux des Rois de Bo- 
heme. | 
Ce dètachement illegal d'une grande pro- 
vince du corps du Royaume de Pologne, fut 
conſenti auſſi illègalement par le Roi Caſimir 
le Grand ou Caſimir H, en ii, en 1 
& en 1356, que ce Roi, dans des Tranſac- 
tions paſſèes avec celui de Boheme Jean de 
Luxembourg , & avec ſon fils Charles , Mar- 
quis de Moravie , depuis Empereur Charles IV. 


res 


_ 


— 


3 


(1) Dumont, T. I, G. I, p. 97. On trouve le 
meme titre dans Sommerſb. T. III, p. 807, N®. 33, 
Cet Abbe Jean Etoit fils de Boleſlas, Duc d' Cſwié- 
cim, l'un des quatre fils de Caſimir, Duc de Bi- 
thom, dont on met la mort a Fan 1306. Vey. Som- 
merſb. T. I, p. 666. Le Duche d' C ſwiècim paſſa à 
Caſimir, un des oncles de l' bbé Jean, ou à Ca- 
ſmir III, & Caſimir le tranſmit à ſes enfants; un 
autre Caſimir IV, arrière petit - fils de Caſimir III, 
en fit le partage entre ſes fils Janus Venceſlas & 
Pnemiſlas en 1433. Voy. Sommerſb. ur ſup. 

lome II. 0 
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' renonca aux droits de la Couronne ſur la &. po 


leſie (1), ſans conſulter les Etats du Royaume, 0 
Le conſentement des Etats pour des alienz- Wi 
tions ètoit reconnu neceſlaire en Pologne, com- 
me il l'etoit dans tous les autres Ftats de IEu- dt 
rope. Pour lẽgaliſer une ceſſion bien moins im- de 
portante, qui étom celle de ce qu'on appelle WM 14 
aujourd'hui le Palatinat de Pomeranie , le D 
meme Caſimir convoqua ces Etats en 134; ( WM m 
Ceſt- a- dire quatre ans apres la ceſſion dune du 
grande partie de la Siléſie en 13 39, & treize Wil qu 
avant celle du reſte en 1356 (3). ou 
 Ladiſlas a rt reclama les er de 1: Wl co 
de 
HD 5 me 
(i) On trouve le premier de ces actes de 133 du 
dans Dumont, T. I, P. J, p. 150, ou dans Som- 2 
merſb. T. III, p. 774, Ne. I. On peut voir celui 
de 1339, dans FExpoſe des Droits, Preuves, Ne. ( 
XIV, & dans Sommerſb. T. III, p. 875, Ne. Il. p. 
Il y en a deux de 1356, dont l'un dans Dumont, rep 
T. I, F. .,., 387, [autre dans Sommers). ( 
. 5 Ill, p. 365, No. 91. me 
(2) 7 oy. le Precis des . ſur la Pome- ( 
ranie , & les Notes Juſtificatives. Note ſur la pag. run 
On peut voir les actes de cette ceſſion dans Dogiel I gro 
T. IV, p. 68, ſq. Ne. 62, 648 66. p. 
(3) Par le Traite de 13 wy qu'on trouve dans Prg 


Sommerſb. Caſimir ceda les Duches de Jaur & de 
Schweidukz. et 
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pologne ſur la Siléſie en 1421 (1) , & ſon fils 


Caſimir I recouvra au 1 moins les Duches d'O/- 


yiscim & de Zator. 


1454. Venceſlas d ie iris , dela branche 


{Oppeln , Duc de Zator , rendit hommage 
de ſon Duche de Zator a Caſimir V. en 


1454 (2) ; & trois ans apres, Janus, ſon frere, 
Duc d'Ofwiecim , vendit celui d'Ofwiecim au 

meme Roi. Le Contrat de cette vente eſt daté 
du Lundi avant la fete de Saint Mathias, la- 


quelle rombe au 24 Février 1457 , a Gliſwice 


ou Glewirz , dans le Duchè d' Oppeln. Le prix 
conyenu par cet Acte, de cinquante mille marcs 
de gros de Boheme , a quarante-huir gros par 


marc, ſomme qui revenoit a deux cens mille 


ducats monnoie d' aujourd'hui (3), a été payé 


* 


(1) V. Dlug. Lib. 11, col. 439, /qu. Dog. 1 if . 


p 8, col. 2, ad an. 1421. L Empereur Sigiſmond 


rconoit alors en Boheme , 4. 
(2) Voy. Leg. I, ad an. 1454, p. 184-5 3 & Som- 
merſb. T. III, p. 870-$11 , No. XXXVI. 8 


(3) G millia marcarum latorum groſſo- 
rum pragenſium numeri Polonicalis , quadraginta offo 
groſſos in quamlibet marcam computando. Voy. Leg. 1 - 
p. 190, Sommerſb. T. III, p. 808, & Przyluski de 
Provinc. Pol. ap. Mitzler , T. I, pag. 773. On peut 


voir la comparaiſon des monnoies de ce tems avec 


celle q aujourd hui dans le P. Pray, P. II. p. 237, 


Oz 


* —— Gà  — ——T 
——u— — — — 
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au Duc 1 1 Cracovie , & la quittance de 
ce Prince eſt datèe de cette Ville le Jeudi apres 
les Cendres de la meme annee 1457 (1). Le Du- 
che d'Oſwiecim fut rèuni des-lors au Royaume, 
Dans I'Ade de cette vente, le Duc Janus dit 
que lui & ſes ancètres poſſedotent Ofwiecim 
en toute ſouverainetè, & c'eſt avec le mime 
droit qu'il vend ce Duche: cum omni jure Du- 
cali, Dominioque mero & mixto ſupremo & in- 
fimo , titulo ac proprietate , prout eandem ter- 
ram & Ducatum nos & noſtri predeceſſores te- 
nuerunt & habuerunt. 
| Ladiſlas d' Autriche, ou Ladiſtas le Poſt 
me, regnoit alors en Boheme, on il avoit &c 
couronnè en 1453. Ce Prince mourut vers k 


— 
3 


**— 


ſqu. dans les Notes. On ne ſait pas pourquoi, dans 
FExp. des Droits, pag. 58, cette ſomme eſt dimi- 
nuee de trois cinquiemes. L Auteur de cet Expoſe 
ne la porte qu'a vingt mille marcs. Au reſte Focca- 
ſion a laquelle cette vente y eſt attribute, prouve 
ſeulement la conquete * ce Duche , titre encore 
legitime. 
_ (1) Poy. racte de cette vente, & la uy | 
du Duc de Janus, Vol. Leg. 1, pag. 186, 191; & 
dans Sommerſb. T. III, p. 808, 810, Ne. 34, J. 
Janus porta depuis le titre de Duc de Gleibitz & & 
Zator. Sommerſb. T. I, p. 695, Nota 57. 
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fin de 1457 „le 23 Novembre, 4 Prague (1); 
& on ne volt pas que depuis 1354 a 1457 ce 
Prince ait reclame , ſoit contre la ſoumiſſion 
du Duche de Zator par Venceſlas, foit contre 
la vente de celui d'Ofwiecim par Janus. 
Quelques années apres , George Podebrazki 
ou de Podiebrad, qui ſucceda a Ladiſtas d Au- 
tricke en Boheme , paſla avec Caſimir IV. un 
Traite d'alliance detenfive contre les Turcs. 
Dans un des articles de ce Traité, il eſt queſ- 
tion des Duchts d'Oſwiecim & de Zator , & 
wici la teneur de cet article; Caſimir y dit: 
Item pro Caſtris & fortalitii Oſwecim ( Ofſwie- 
cim) Wolek , Szeweo ; ( Siewico) , Zator ; 
Berwald , If; ywecy (Zywiec) cum terris , op- 
pidis , Villis, Vaſallis, Diſtrictibus & ſubdi- 
tis earundem ad ipſa pertinentibus , ſicut nunc 
tenemus & poſſidemus , quemadmodum Domi- 
nus Rex Bohemie nos inculpabat quod hac ad 
Regnum & Coronam ejus pertineant , in hanc 
concordiam & unionem deyenimus ut pro. eiſ- 
dem Caſtris que modo tenemus & poſſidemus d 


Domino Rege Bohemie non impetemur nec amo- 


15 


1 


— 


(.) Pray , P. III, p. 208. Ladiflas avoit &t6 cou- 
ronne a Prague le 28 Octobre, 1453 , Id. ibid. pag. 
1 b 
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vebimur , quinimo præfata Caſtra quemadmo- 
dum nunc tenemus tenebimus & poſſidebimus tun 
guia (1). Ce Traité eſt donné 4 Glogau, in 
majori Glogovia , dans la baſſe Sileſie, le 20 
Mai 1462 (2). 
1489. George mourut en 1471, & eut pour 
ſucceſſeur Ladiſtas Jagellon ou Ladiſlas I. fils 
de CaſimirIY. (3). Ladiſlas paſla avec Caſimir, 
en 1489, un autre Traité d'alliance defenſive 
contre Mathias, Roi de Hongrie; il n'eſt pas 
queſtion d' Oſiviecim ou de Zator dans ce Traits 
qui a été ſignè a Prague le 23 Aotit 1489 (4). 
1494. Caſimir IV mourut en 1492 „& Jean 


— 


(1) Voy. Dog. T. I, p. 19. 

(2) Les deux Rois s toient rendus à Glogau, ol 
ils conclurent ce Traite. Le P. Dogiel Va donné 
dapres les deux Exemplaires Polonois & Boheme, 
T. I, T. Bohemis, p. 14.17. N®. 15 & 16 „Fun 
& autre dapres les originaux, ex originali. 


6) George mourut a Prague le 22 Mars 1471, 


& Ladiſlas y fut couronne le 21 Aoũt ſuivant. Dlug. 
Lib. 13, col. 465 & 469. 

(4) Dogiel , T. I, pag. 32, ſegu. NO. 23. C'el 
Fexemplaire Boheme ; il eſt figne par beaucoup de 
Barons, & par les Deputes des principales Villes 
de Boheme. Ex originali cum Sigil, JV. ladiſtai Re- 
8s, & aliis Sigillis , 34+ 


Albert fut Cleve à ſa place la mème annce (1). 
Deux ans apres , Jean Albert acheta le Duche 
de Zator. Janus, ancien Duc d' Oſwiecim, & 


qui portoit le titre de Duc de Glewitz & de 


Zator , avoit ſuccede dans ce dernier Duché 
1 ſon frere Venceſlas. On ne ſgait pas Vannce 


de la mort de Yenceſlas, mais Janus étoit en 


poſſeſſion de Zator en 1494. Il paſſa cette an- 
nee, avec Jean Albert, un Contrat de vente 
du Duché de Zator. Le Roi lui paya de ce 
Duche quatre-vingt mille ducats, & s enga- 
gea de plus à lui payer annuellement une rente 
viagere de deux cens marcs, argent de Polo- 
gne, ou de trois cens vingt ducats, aſſignée 
fur les Salines de Wieliczka & de Bochnia; 
de lui donner par an auſſi ſeize picces de ſet 
(bancos Salis); & de le laiſſer en poſſeſſion 


de Zator fa vie durant. L'Acte de cette vente, 


la quittance de quatre-vingt mille ducats, & 


en mème · tems la reincorporation de ce Duchè 


au Royaume (2) ſont donnes 4 Cracovie, le 


1 


(.) Caſimir IV mourut à Grodno le 7 Juin 14923 
Jean Albert, ſon ſecond fils, fut Elu à Petrikau le 
27 Aoũt, & couronne à Cracovie le 23 Septembre 
de la mime annce 145 * rer. Pol. T. III. 
* Ze 
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Mardi avant la fete de Saint Pierre- s. len 
1494 (1 _- 

Le Duc Janus mourut en 1498; & apres ſa 
mort Jean Albert entra en n poſleſfion du — 
de Zator (2). 


Ferdinand I. ayant ſucceds en Bokime à ſon 


beau-frere Louis Jagellon, en 1527 le 24 Hl. 
vrier (3), paſſa le Carème ſuivant un Traite 


avec Sigiſmond J. qui regnoit en Pologne de- 
puis 1507. Ce Traite, dans lequel, en modi - 


fant pluſieurs articles de celui de 1462 , on 


(1) Voy. Cet acte, ainſi que ceux de ſerment de 


fidelite du Duc Janus, & des Etats de Zator. Vol. 


Leg. z, p. 241, 6, & dans Przyluski, T. I, pag. 


370, 373, & p. 376. Sommerſb. n'a donne que latte 
de la vente, T. III, p 8.1, ſeg. Ne. 37. 


(2) Lud. 8 ap. Piſtor. rer. Pol. ſcript. T. II, 


p. 318. Decius met la mort de Janus à Van 1513, 
ſous Sigiſmond I. Sommerſb. croit que Janus eſt 


mort environ 1498, T. I, p. 695. On a cru deyolr | 


ſuivre cet Ecrivain Silefien. 
Les Duchès 4Ofwiecim & de Zator furent an- 
' nex6s en 1563, ſous Sigiſmond Auguſte , au Pala- 
tinat de Cracovie, Province dont ces Duches avoient 
_ Ete demembres. Voy. Vol. Leg. 2, p. 633 , ſegu. 
(3) Ferdinand fut couronne à Prague le 24 Fe- 
vrier 1527, &a Albe Royale le 28 Octobre ſuivant. 
Script. rer. Hung. Vien. T. I, p. 774. 
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renouvelloit ce dernier Traite ſans faire men- 
tion expreſſe des Duches d'Oſwiecim & de Za- 


tor, eſt donne a Prague le Mercredi après le 


Dimanche d' Oculi 1 5 27 (1). 


Le meme Ferdinand, en qualics de Ro1 de 
Boheme encore, paſſa avec le meme Sigiſmond 
en 1538, un ſecond Traite de paix & d' union 
entre les Couronnes de Bohème & de Pologne 


& les R5yyaumes & Provinces en dependans. 


Dans ce ſe:ond Traité on convient de la ma- 


niece de maintenir la ſurere & la tranquillite 


5 les frontières reſpectives de deux Royau- 


, fans y faire plus mention ni d'Oſwtecire 


. js Zator , ni meme des Traités de 1462 


& de 1527. Ce Traits ſigné 4 Glogau par les 


P.cnipotentiaires de deux parts le 8 Mai 1535, 
na cte ratifié par Ferdinand que 0 ans 


apres , le 17 Juin 1538, à Breſlau (2). 


Dans aucuns des Traités poſterieurs paſſes ; 
entre les Rois de Bokeme & de Hongrie de la 
Maiſon d. Autriche & ceux de Pologne de dif- 


/ . 
ferentes Maiſons, & entre les Royaumes , 


| CIT 2 
* - — 


——_— 


(i) Dog. T. I „ p- 30, ſequ, N. 31 : ex originals. 
(2) Dog. T. I. p. 32, ſequ. Ne. 32, ex Archivo, 
Reg. Lib. Legat. Lit. G. fol. 14. Le Traite de 1462 


nelt rappelle non plus dans aucuns des Iraites poſ- 
terieurs. 


| 
| 
| 
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Duches , Principaures & autres Domaines de 
part & dautre , il n'eſt queſtion non plus des 
Duches d'Ofwiecim & de Zator, & dans tous 
ces Traites , depuis ce meme Ferdinand [. 
paſle avec Sigiſmond - Auguſte en 15 49 , les 
poſſeſſions — de * & d' autre ſont al- 
W 1). 

Dans les Traités de Bendzin ou 4 Bytom, 
ou de 1589, les Plénipotentiaires de la Cou- 
ronne & des Etats de Boheme ſtipulèrent pour 
leurs Rois, leur Royaume & les Provinces qui 
en dependent , qu' ils n' entreprendront jamais 
rien ſous quelque couleur ou prerexte que ce 
puiſſe ꝭtre, contre les Etats de la domination 
de Pologne, comme les Plénipotentiaires de ce 
dernier Royaume ſtipulèrent les memes ſuretes 
à la Bohème, pour les Rois & pour les Etats 
de Pologne (2). On a vu les engagemens du 


5 n 


— 


(1) On a vu ces Traites dans les recherches ſur 
Halicz & ſur Wlodzimirz , ſous année I549 , & 
les ſuivantes. 

(2) Les 8 des Etats de Boheme, 
a Moravie , de Silé ſie & de Luſſace, qui ont figne 
ce Traite ont été Guillaume des Urſins de Roſem- 
berg, Grand Burgrave ; & Chriſtophe Banz de ! Ob- 
korvitz , Grand Chambellan de Boheme z Staniſlas, 
| Eveque d'Olmutz ; Sigefroi , Comte de Prownus 
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Traite de 1677 , renouvelk en 1732 : nequs 
committemus unquam ut alter alteri ejus Reg- 
nis & Ducatibus quacumque ex cauſa bellum 
inferamus aut hoſtiliter eos impetamus inter nos, 
nec non Regna , Principatus & Dominia , que 
nunc uterque noſtrum poſſidet , perpetua pax eſſe 


debet & debebit , nulluſque naſtrum, ad alterius 


Regna , Principatus ac Dominia aſpirare aut 
anhelare debet (1). Dans aucun de ces Traites 
il n'y a pas dexception pour les Duches d'O/- 


wiecim & de Zator. Ce ſilence de pres de trois 


hecles de la part des Rois de Boheme ſur ces 


Duches, vaut certainement une reconnoiſſance 
formelle des droits de la Pologne ſur les me=- - 


mes Duches. 


Les droits les plus anciens de la Pologne ſur 
les terres d'Oſwietim & de Zator ; la poſſeſ- 


ſion tranquille de ces Duchès depuis trois ſiè- 
cles; le ſilence des Rois de Boheme depuis trois 


iecles auſſi, & les ſüretés pour cette poſſeſſion 


reiterèes dans tant de Traites depuis 1549, ſont 
donc les titres que la Pologne peut alleguer 


1— — 


Baron de Pleſſ, de Sorau & de Triebel. Voy. Dog. 
T. I, p. 141, col. 2. On a vu ce Traité auſſi dans les 
Recherches ſur Halicz, ſous Fan 1589. 


(1) Dans les Recherches ſur Halicz , ſous Fan 
1677, 8 


4 
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pour ſoutenir ſes droits ſur les Duches d O, 
wiecim & de Zator. Exceptè la force qui ne 
fait pas droit, la Cour de Vienne ne peut pas 
produire de titres plus legaux que la poſſeſſion 
& les memes Traités en faveur des droits de 
la Boheme ſur la Silefie. 


RE PONS E 


AExpoſè de la conduite de la Cour 
Imperiale de Ruſſie, vis-a- vis la Sere- 
niſſime Republique de Pologne; avec 
la deduction des Titres ſur leſquels 

elle fonde ſa priſe de poſſeſſion d'un 


equivalent de ſes Droits & Preten- 


tions, d la charge de cette Puiſſance. 
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REPONSE 


A PExpoſe de la conduite de la Cour 
Imperiale de Ruſſie, vis-a-vis la Sere- 
niſſime Republique de Pologne; avec 
la deduction des Titres ſur leſquels 
elle fonde ſa priſe de poſſeſſion d'un 
equivalent de ſes Drous & Preten- 
tions, ala charge de cette Puiſſance. 


Que le fort dit au foible. « Tu feras ce- 
v ci, car je le veux. » Le foible ſe conſulte, cal- 
cule ſes moyens de reſiſtance , & s'il les trou- 
ve nuls, il cede ; il fait un acte de prudence 
il ſouffre le mal crainte de pire; il obeir a li- 
nevitable neceſlice. Mais file fort dit au foible: 
Je veux ceci, non parce que tels ſont & ma 
» convenance & mon plaiſir , mais parce que 
» du droit que j'ai de Vexiger derive , quant 
» 4 toi, l'obligation de Vaccorder. » Dans ce 
cas, le fort admettant une autorite ſuperieure 2 
celle de la yolonte , (celle de la juſtice & de 
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la raifbn publique) ſoumet ſes droits preten- 
dus a la diſcuſſion du foible; Pinvite à I'exa. 
men de ſes obligations, & s' engage par une 
conſequence neceſlaire a ſe deſiſter de ſes pre. 
tentions, ou a les moderer , du moment qu'il 
ſera prouve qu'elles ſont ou haſardces ou exa- 
gerces. Le ſilence du foible dans une telle oc. 
caſion ne pourroit ètre attribue qu'a une lache 
condeſcendance ou a [ignorance de ſes droits 
E& de ſes obligations. C'eſt pour eloigner ce 
blame de la Nation Polonoiſe qu'on va proce- 
der a Fexamen des pretentions que la Cour de 
Ruſſie formea fa charge, & dont elle a depolc 
les titres de T'Ecrit intirule : Expoſe de la con- 
duite de la Cour Imperiale de Ruſſie, vis-a-vis 
la Sereniſſime Republique de Pologne, avec la 
deduction des titres ſur leſquels elle fonde la 
_ priſe de poſſeſſion d un equivalent de ſes droits 
& pretentions d la charge de cette Puiſſance. 
Les griefs enonces contre la République, en 
r2paration deſquels la Ruſſie s'eft appropriẽ᷑ des 
Provinces Polonoiſes a titre d' equivalent ſont: 
1. Un empierement de territoire de 13000 
verſtes quarrces d'etendue au-dela des limites 
deſignées par les Traités, depuis lembouchure 
de la Dwina juſqu A la petite Ville de Stoika 


ou de Stoyki, ſiſe ſur le Dnieper , cinq milles 


au- deſſous de Kiow. On pretend queceterrein 
e „ 


4 
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Joit etre, depuis plus de ſoixante anntes, 06- 
| cups & cultivẽ an profit des Sajets de la Repu- 
| blque, & au e a. deu de * Ruſſie; z 

EK 
ꝛ, Les Sojets peloneis fe - Tone A egal. 
un terrein de 8000 verſtes quarrees , qui ap- 
partenotent aupatavant A la Ruſſie, & que cel- 
le-ci-avoit df par Particle VII. du Traits de 
1686 abandonner , pour ſervir de barridre en- 
tre les deux Etats, & que: 
ze. Les Sujets Ruſſes habitans les dont 
ſont accueillis dans leurs fuites & débauchés 
par les Polonois, leur nombre Evalue 2 a 300000 
hommes, & qu'il ya eu, 

4. Deni de Juſtice commis dans les Tiibu- 
naux Polonois envers les Sujets de la perite 
Ruſſie, dans les ebenen qu' ils ont eues à 
faire valoir en Pologne 3 titre de ſueceſſion f 
de 5 , acquers &c. 

». Qu' il a ere fait infraction aux articles 
Fa Traites concernant le Commerce , tant par 
des impoſitions nouvelles & arbirraires , que 
par la tranſlation frequenre & non ne des 
Bureaux de Douane &c. 

60. Les droits qu'on pretend é etre iel 
par la Nobleſſe Polonoiſe, tant ſur la terre que 
lur les Rivieres, & les pertes des Marchands 


Ruſſes de Ries & autres lieux, ocoaſionnees 
Tome 1 J. 1 
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par la mauyaife foi attribute aux Polonois „& 
eſtimces 4000000 d'ecns. 
Telles ſont les differentes branches + FA 
mages que la Ruſſie pretend avoir ſoufferts, & 
_ qui( cvalues apparemment par approximation) 
capital & intérèt de ſoixante ans compris, ” 
vent former un Equivalent aux Provinces, 
certe Cour a ſouſtraites au Domaine de la 10 
publique & s ĩeſt adjugees. 
Les articles 1 & 2 font mention d un empic 
tement de territoire (qui date de ſoixante an. 
nckes) fait par les Polonois au ;Prijugue des 
| Ruſles. | 
IL. Europe aura appris avec e que 1 
Pologne, dont elle voyoit depuis pres d'un i- 
ele la degradation & les progres vers ſa ruine, 
Etendoit au loin ſes frontières, & faiſoit ſans 
bruit des conquites ſur un Etat voiſin, dont 
les progres dans un ſens contraire, la portoient 
dans le meme periode de tems vers la force & 
Paccrotfſement. Ce phenomene politique ſeroit 
en effet ſingulier; mais malheureuſement pout 
ceux qui aiment 4 obſerver ces phcnomenes, 
celui-ci n'exiſte point tel qu'il eſt decrit. 
Il eſt naturel qu'entre Etats voiſins les Peu- 
plades limitrophes, trop Eloignces des Capita 
les pour ètre toujours efficacement ſuryeillces, 
avancent par degres leurs etabliſſemens a- del 
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dune dimarcation vague 8:mal.delignce; mais 


ces ſortes d empictemens doivent ètre & ſont 


| en effet reciproques , parce qu elles derivent du 


beloin, de la bienſcance & de la facilite com- 
munes aux deux Parties. Si la forme de Gou- 
vernement met entre elles quelque difference , 


elle eſt en faveur de celui dont Iattivite & le 


reſſort impriment aux demarches de ſes moin- 
dres Sujets un caractere d'autoritè & d appui 

qui en impoſe. Mais enfin ſappoſons la Ruſ- 
he lezee, on commencera entre Peuples poli- 

ces le 0 de ſe faire juſtice ſoi-meme ? Juſ- 
rice arbitraire & toujours odieuſe, mais quel- 
quefois autoriſèe par la neceſlite. Ceſt lorſ- 
que roure eſptrance de diſcuſſion & de repara- 
tion amicale ſera perdue; c'eft-a-dire après le 

refus formel de lune des deux Parties d y pro- 
ceder. Or loin qu'un tel refus ait jamais ere 
fait par la République; elle a au contraire ſo- 
lemnellement declare & conſtituł en 1764 4 
la Dicte de coutonnement, une Commiſſion 
pour traiter en ſon nom, tant de la derermi- 
nation que de la Palice des frontieres. Les 
pleins pouvoirs des Commiſſaires ſont encore 
juſqu à preſent en vigueur, & leur inaction 
elt louvrage de la Ruſſie meme , qui a neglige 
de nommer les ſiens. Lorſque le Comte Rze- 
** partit en 766 pour reſider en Ruſſie 

1 
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en qualitè de Miniftre:du-Roi & de la Repu- 
blique, il fut charge par ſes inſtructions de 
Hater la confection d'un arrangement deéfinitif 
au ſujet des frontières. Il le ſollicita en con- 
ſequence, mais il lui fut repondu :»» que Taf. 
» faire des Diſſidens devoit marcher avant 
„ rout autre, & que ce ne ſeroir qu aptẽs que 
V celle- ci auroit ere terminèe que le Trait 
>» pourroit ſe negocier. „ L'inertie & les vices 
de la conſtitution Polonoiſe n'ont donc point 
Ité à la Ruſſie les voies 4 une juſtice amicak 
& diſcutèe, comme elle le repere plus d'une 
fois dans la deduction. Il eſt vrai que par cette 
conſtitution. les principales affaires devant tre 
| rapportees en Dieète, les Puiſſances qui ont 4 
 rraiter avec la Republique , doivent attendie 
qu' elle ſoir repreſentce par ces Diètes; mais 
depuis ſoixante ans, époque des laquelle k 
Ruſſie commence à dater ſes griefs & ſes per- 
tes, la Nation a ere diverſes fois afſemblce, 
| & il a dependu de la Ruſſie de faire valoir ſes 
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droits & dg demander reparation de ſes dom- | 
mages. Elle leut fair ſans doute avec ſucces d 


la Diete de 1717, à laquelle un Ambaſſadeur 
Y Ruſſe fe trouvoit erre mediareur entre le Roi 
de Pologne Auguſte II. & la Nation Polonoiſe, 
Elle eur pu le faire depuis aux Dieres de 1718, 


1724 & * a la Diete de Pacification de 


de la Pologne. 219 

1736 , ot elle eur la plus grande influence me- 
nagee par la reconnoiflance d Auguſte III. vain- 
queur par elle de ſon rival au Trone, & par 
|a preſence alors effective G Ruſſes en 
Pologne. _ PIES | 

Aux Diètes de 1964's 1766 & 1768, la. 
Ruſſie n'a pas reclame non plus de la Republi- 
que les dedommagemens qu elle en exige au- 
jourd hui; preuve inconteſtable que ſes preten- 
tions ont Ere formees apres coup, & que leur 
origine ne remonte pas au- dela des con- 
ventions pour le partage de la Pologne, Ceſt- 
a-dire au tems ou elles ont du erayer le 
procede le plus injuſte , à moins toutefois 
qu on n'atme mieux fuppoſer au Miniſtere de 
cette Puiſſance ſoixante ans d'indifference ou 
Tignorance. de ſes droits, ce * ſerou abr 
ſurde. 
10 police Sur! a laquelle appartient la 
matière des transfuges ëtoit, ainſi que de la 
demarcation meme des limites, de la compe- 
tence de cette Commiſſion nommèe en 1764 
par la Republique. 11 n'a-donc renu.qu'a la Ruſ- 
lie d arranger encore cet article a Vamiable , & 
sil ne Veſt pas, elle ne peut en tirer un grief 
contre la Republique. Mais il y a plus; cette 
meme Ruſſie qui demande aujourd'hui juſtice 
ſur cet objet ſe Feſt deja faite des en 
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4 e repriſes , & de la tmanitre la plus 
prejudiciable a la Republique. Il conſte par une 
multitude de plaintes & de MeEmoires preſen- 
res 4 la Cour de Varſovie, ſous trois regnes, 
par ſes Sujets voiſins de la Ruſſie, & par les 
notes Miniſtériales qui ont été delivrees en 
_ conſequence de la part du Miniſtere Polonois, 
que le Gouvernement Ruſſe a maintefois en- 
. des derachemens de ſes troupes en Polo- 
gne', ſous prerexte d'y chercher des transfuges, 
mais en effet elles y ont enleve des payſans Po- 
lonois par milliers, & dépeuplé des Villages 
entiers. On concoit de quelles circonſtances fi- 
cheuſes pour les Polonois ont dit ètre accompꝛ- 
Andes ces invaſions ſoudaines, & quelle propor- 
tion cette juſtice miliraire a dũ garder entre le 
tort reel & la reparation. Il eft probable que la 
Nobleſſe Polonoiſe a reſiſte quand elle [a pu, 
quand les detachemens Ruſſes erotenr petits; 
' & les faits que la déclaration Ruſſe met à fi 
charge, ſont aſſez juſtifies par la n&ceflite. Ce 
grief eſt encore de la meme nature que les pre- 
_ cedens ; il eſt reciproque, & la Pologne aura 


_ certainement 400000 transfuges au moins a 


répëter de la Ruſſie, fi celle-ci peut avec ra- 


ſon lui en demander 300000. Cette difference 
paroitra bien moderee fi on fait attention aux 


meſures priſes des deux parts pour empècher 
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femigration. Les frontières du cõté de la Polo- 
one ſont partout ouvertes, fans defenſe, ſans 
precaution 3 celles du core de la Rucke ſont 
formees par des abatis, des chevaux de friſe, 
| & ſemdes de poſtes garnis de troupes toujours 
occupees à rejetter les emigrans versTi interieur 
du Pays , & 4 favoriſer L vaſien de cewt qui 
quittent la Pologne. Il ſeroit eronnanr après 
cela que la balance des pertes fut contre le cote' 
le mieux pre cautionnè, ſurtout quand en ſe 
tappellera combien de fois depuis la date du 
Traite de 1686, les armées Ruſſes ont guer- 
| roye & ſejournè pour diferentes raiſons en Po- 
logne : d abord pendant la guerre que Pierre le 
Grand a fait 4 Charles XII; enſuite, apres la 
mort d' Auguſte II, pendant une grande partie 
du regne d Auguſte III, & enfin dans le 0 cours 
des troubles actuels. 

Le quatrième grief porte kur un cal 
deni de juſtice de la part des Fribunaux Polo- 
nois aux habitans de la petite Ruſlie , dont les 
pretentions qu' ils ont 4 faire valoir en Polo- 
gne a titre de mand. fucceſſi jon, ac- 
on ec. | 


II eſt à remarquer que la PPE Jes raifon- 


nemens de la deduction Ruſſe ont le defaur de 
conclure preſque toujours du particulier au ge- 
ral, de prèſenter os ro faits iſolés pour 

Pz 
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des deckt habituels, 4 e & conſtans; 


en un mot, l'abus de la Loi pour la Loi mhin 

Loe dem 4 Juſtice pris à la rigueur , eſt le 
refus que fait un Tribunal de juger une Cauſe 
dont il doit-connoitre ; & on nie que les ha- 
bitans de IA petite Ruſſie ayent eu de tels re- 
fus à eſſuyer. Dans un ſens moins exact le deni 
de Juſtice ſe prend pour une Juſtice mal admi- 


niſtree. Il ſe peut que ſous cette acception les 


habitans de la petite Ruſſie ont ſouffert quel- 


que deni de Juſtice , mais ils ont cela de com- 
mun avec beaucoup de Polonois. L'ignorance 


& la corruption ſont de tout Pays, & ſe gliſ⸗ 
ſent dans Fadminiſtration, meme la mieux ſur- 


veillee. Il ſe peut encore qu il ait eu dans cer- 


rains cas quelque preference du Polonois Juge, 
en faveur du Polonois Partie de 1 Erranger; en- 

core faudroit-il les prouver, ou du moins les 
citer; mais en tout cas ce ne ſont que des abus 
& non des Loix, les vices de Thomme & non 
de la Juriſprudence. Ce n'eſt qu autant que de 
pareilles leſions ont été autoriſces & appuyces 
par le Gouvernement, qu'elles peuvent deve- 
nir des griefs d Etat à Etat; or c'eſt ce que la 


_ deduction Ruſſe na pu "__ au Gouverne- N 


ment Polonois. 


Les cinquième & "Py ixième 30686 5 ha Ruſſe 
p_— font mention dune pretendue violation des 
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Traitès de Commerce concernant les deux Puiſ- 
| ſances , tant par des Etabliflemens nouveaux 
on des tranſlations d'un hen a un autre des, 
Chambres des Douanes , que par des impoſi- 
tions arbitraires exigees par les Employes aux 
Donanes , ou - meme par la Nobleſſe; enfin 
les pertes des Marchands Ruſſes occaſionnces par 
la mauvaiſe foi des Polonois, pertes ralucesZ: 
4000000 d'ecus f | 
Pour que Finfea@tion un Traits: ane un 
article tel que celui dont il eſt ici queſtion 
puiſſe donner mariere à un grief ſolide d Etat 
3 Etat, il ne ſuffit pas de dire & meme de 
prouver que l'infraction a ere faite; il faut 
prouver encore que la-reparation a ètè deman- 
de & refuſee ; or c eſt ce W la — ne 1 
avancer, i, 9 | prac 
Flle ne produira jamais une ſeals: note ou 
plainte fondee faite par elle à ce ſujer, qui ſoir 
demeurce ſans effet. Des departemens ſubalter- 
nes peuvent bien ſortir de la regle , mais des: 
qua la requiſition du voiſin aggrave les torts: 
ſont redreſles, ils doivent ètre cenſes non ave- 
nus. Enfin il faut encore reperer ici que sil 
manque ſur ce point quelque choſe à la Ruſſie 
& à fa ſatisfaction, elle ne peut sen prendre 
qu'a elle meme, d avoir neglige d entrer en n- 
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a goctation avec les Condit nerds par 
KH d l wn oy nnn des odjets fuſ- 
_ dirs. 

- Quanr aux abet & aux ris des 
 Officiers des Douanes, il eſt injuſte d'en faire 


hs ls Nationale. C'eſt un abus odieux fans 


doute; mais par cela meme qu'il eſt abus, il 
neſt pas un tort d'Etat à Etat: le Gotwetne- 
ment Polonois Va toujours reprime autant quil 
a ct en lui. Deux fairs entre beaucoup d auttes 
Wr fervir de preuves. 


En 1767, le 27 Juin, la Commiſion du 


Treſor de Lithuanie rendit un Arrèt à U inſtan- 
c )ètv& de certains Marchands Ruſſes contre les an- 
ciens Employés de la Douane, par lequel elle 
à⁊adjugè audits Marchands la ſomme de 1857: 
florins de Pologne, percue en diverſes occafions 
aà titre de prefens , gratifications &c. 
En 1768, le 7 Septembre, on a ſatisfait 3 
la plainte d'un Marchand Ruſſe contre le Sur- 
Intendant des Douanes du Tréſor de Lithus- 
nie à Mohilow, nommé Volodzko , en le caſ- 
| fant de fon emploi & en obligeant à payer 
1315 florins 18 gros, feulement pour avoir 
fait arreter ſts quelques tonneaux 
d huile. / 


En Pologne , comme knour llers, tous 
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les Em ployes des Douanes ne ſont pas inte- 
gres, mais il sen trouve. Lorſque la Ruſſie a 
pris en dernier lieu poſſeſſion de Homel, od 
{tor une Chambre de Douanes frontières, le 
General Ruſſe Kochovski, ( dont apparemment 
les recherches devoient trouver des autorites 
aux griefs de {a Cour contre la Pologne) fir 
examiner ſoigneuſement le Prepoſe de cette 
Douane; il reſulta des depoſitions meme des 
Marchands Ruſles , que. ce Prepoſe Eroir ſans | 
reproche , & il fur renvoye muni d'un remot- 
gnage honorable de ſa probité. De ce qu'il y 2 
quelques extorſions & quelques abus, il ne faut 
donc pas conclure que tout eſt abus & extor- 
ſon; le fait qui precede le prouve, d'autres 
pourrotent le prouver encore, ſi le tems & le 
lieu le permettoient. | 

La deduction Ruſſe fait ici mention FE Pi- 
rateries, brigandages &c. exerces ſur la rive 
Polonoiſe de la Dzwina au prejudice des Sujets 
Ruſſes, & imputès a la Nobleſſe adjacente en 
| contravention du Traite de 1705. Premiere- 
ment, on ne peut ſupprimer ict Feronnement 
que doivent cauſer à tout Lecteur impartial ces 
paſſages de I'Expoſe de la Cour de Ruſſie, s 
elle cite aux pages 17 & 19 le Traité de Var- 
ſovie de 1705, lequel fut fait, non pas entre 
la Pologne & la Ruſſie, mais entre Charles XII 


2 + = - Peake 
Roi de Suede & Staniſlas Leſzczynski, ahh a 


Roi de Pologne, mais dont la Royaute na ja 


mais ètè reconnue par la Ruſſie, & dont les 
Actes Royaux ſont reſtés annulles & ſans au- 
cune trace dans les Conſtitutions de la Reha- 


blique de * par les ſoins dex cette meme 
Ruſſie. a 


La Diete de 1710, 4 en qui, à la de- 


mande de l Ambaſſadeur de Ruſſie Dolgoruki, 
a ratifis les Traités de 1686 & de 1704 (%% 
caſſe nommément ce Traire de 1705. Mais 
enfin, quand mème on voudroit & pourroit 
tirer une induction quelconque de ce Traits l, 
comme fait par les Maitres reſpectifs d alors de 
la Pologne & de la Livonie , il ten eſt pas 
moins vrai que ces memes brigandages ſur la 
Dzwina, dont la Ruſſie ſe plaint aujourd'hut, 
ſont , de notoriete publique, pratiquee ſur la 
rive oppoſce par les Ruſſes qui Vhabirent. On 
fcair avec quelle induſtrie les Naturels de h 
Livonie Ruſſe ſont accuſes de ſcavoir diriger 
vers Lecueil les barimens de defluitation, & 


—_— 1 


4 1) On trouvera 4 PN fin de cet Ouvrage Pate 
meme de cette Ratification , dont il importe efſer- 
tiellement au Lecteur avoir une connoiſſance 


exacte. 
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wee quelle barbarie ils s approprient les effets 
naufrages, ſouvent meme aux depens de la vie 
du Matelot qui les defend de la ſubmerſion. 
Ces abus Etant reciproques , il appartient à la 
police frontière des deux Etats de mettre fin a 
ces deſordres. . 
Enfin la Ruſſie reclame de la Adpiiblizus 
4000000 d'ecus , ſomme à laquelle elle fair 
montet les pertes des Marchands de ſes Pro- 
vinces occaſionnees par la mauvaiſe foi des Po- 
lonois. On a de la peine a croire que Ton ait 
pu alleguer ſerieuſement un grief de cette na- 
ture pour autoriſer le demembrement de la 
Pologne. C'eſt le droit de conquere etabli ſur 
une baſe juſqu' ici inconnue , mais que toute 
Nation puiſſante, eſt, il eſt wud , intereſlee a 
admettre. Peut-erce la Pologne, par la verifica- 
tion des fairs, pourroit a fon tour, avoir des 
droits bien poſitifs a faire valoir ſur ſes voi- 
fins, ſi malheureuſement ces droits n'avoient 
beſoin de Vappui, de la force, que la Republi- 
que ne peut donner aux ſiens. Quoi qu'il en 
foit, les Regiſtres publics font foi, que depuis 
1769 juſqu'en 1771, la ſeule Commiſſion du 
Trefor de Lithuanie, ſans comprer les autres 
Tribunaux de la République, a adjuge aux 
| Marchands de Riga ſur ceux de la Pologne 
113376 florins; preuve que la mauvaiſe foi 
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trouve en Ons un frein qui la reprime lo 


qu elle eſt miſe en Evidence. 
"Tel ſont les griefs alleguts dans la deu 
tion Ruſſe, & telles les refurations abregtes 
qu on a cru devoir leur PT pour le prt- 
ſent. 
De Vexamen * de ce qui prickde nail 
ſent les notions ſuivantes. Les limites entre li 
Pologne & la Ruſſie ont beſoin d'etre determi- 
nees avec plus de preciſion que par le paſſe, Le 
abus & les deſordres qui ſe ſont mulriplies ſur 
les frontières aux depens des deux Nations, de- 
mandent des reformes & une Police miew 
adminiſtree. Mais de-Ià au droit de Sappro- 
prier les Provinces de la République, la di. 
rance eſt immenſe. Si la Ruſſie peut a ce titre 


deèmembrer la Pologne, la Pologne au meme 
titre peut demembrer la Ruſſie; car ce droit, 


Sl exiſte, derive pour l'une & pour autre 
d'une circonſtance qui leur eſt commune, un 
mal reel, & une rẽparation à exiger. Si donc on 
veut ètre impartial, on trouvera pour reſulta 
unique des allegues de part & dl autre, la 
preuve du beſoin de I'crabliflement d'une Com- 
miſſion frontière, qui remédie à tous les de- 
ſordtes dont ſe plaignent les deux Nations. 
Dans tous les raiſonnemens ou la Ruſh 2 
beſoin de juſtiſier le parti qu'elle a pris il y 3 


1 
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ſept mois, elle ne manque pas de ſe recrier o 
i Ja ſepr mois , contre I'inertie, les longuear: 
& Lincoherence de la Conſtitution Polonoiſe. 
Cette affectation rappelle avec quelque ſurpriſe 
que c eſt pourtant cette meme. Conſtirution 
dont elle a voulu perperuer la durce par ſa ga- 
rantie de 1768. N 
De tout ce qui a ere dit akon ici, 1 reſulte 
que le procede par lequel elle evalue de ſa plet- 
ne autorite & ſans diſcuſſion les capitaux & les 
intkrets arbitraires de ſes prẽtendues pertes; la 
demarche par laquelle, de concert avec deux 
puiſſances comme elle, fans aucun droit prou- 
ve ni meme avance & annonce d'avance ſur les 
Domaines de la Republique & ſans ere en 
guerre avec celle- ci, elle ſe deligne un equi- 
valent aux depens de la Pologne & ſe Vappro- 
prie, Ce procede ſans modele & cette demar- 
che n'ont-ils pas les caractères de Finjuſtice la 
plus violence ? Les titres de la Pologne, au me- 
pris deſquels elle eſt demembree, ſont d'une 
evidence la plus inconteſtable; elle Sappuic 
ſur une poſſeſſion de pluſieurs ſiècles jamais 
conreſtee , & reconnue ſolemnellement par des 
Traités. Si on objecte que ce n'eſt pas comme 
lui appartenantes originairement que la Ruſſie 
d approprie les Provinces de la Republique, mais 
comme echange ou équivalent des poſſeſſions 
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qu'elle reclame; on obſervera 19. Qu' il a a 
'Ets prouvè que la Pologne ne doit en aucune fi- 
gon des dedommagemens pour des pretentions 
auxquelles elle peut en oppoſer au moins de. 
quivalentes. 20. Les dommages ſur leſquels | 


Cour de Ruſſie fonde ſes droits, datent de fon | 


aveu de 60 annees; ils exiſtoient ſans doute en 
1764, lorſque Sa Majeſté Imperiale ratifa 
Tacte du 23 Mai , fait en ſon nom par le 
Comte de Keyſerling ſon Ambaſſadeur & le 
Prince Repnin fon Pleniporentiaire , dont I's 
nonce porre en termes expres ; « Que loin que 
„ les titres de S. M. I. de toutes les Ruſſies 
„ puiſſent jamais porter le moindre prcjudice 
» a la République pour ſes Domaines & poſ- 
„ ſeſſions actuelles, ſelon qu'elles lui furent 
„ aſſurces par le Traite définitif de 1686; $a 
„ Majeſte Imperiale lui accorde une garantie 
„ ſolemnelle envers & contre tous, de toutes 
„ ſes poſſeſſions & de tous ſes Domaines, en 
» general tels qu'ils ſont de fait „ ou qu il 
v peuvent etre de droit, &c. 

Garantir en 1764 os Provinces i la Re- 
publique & ſe les approprier en 1772 , ſous 
pretexte des dommages cauſes depuis 60 ans, 
ſont des demarches qui n'auroient pas du pat- 

tir de la m&me main. C'eſt cependant au mc- 
pris de ces titres & de ces engagemens , [f- 
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des juſqu ici comme ſacrts & inyiolables 3 
ceſt en vertu des droits dont les fondemens ont 
ut examines ci-deſſus, que la Ruſſie 4 pris en 
fa propricte & poſſeſſion effective les terres æ 
pays enoncés dans ſa deduction pages 7 & 8. 
la deduction Ruſſe pretend degager cetts 
Cour des obligations de la garantie de 1764, 
en diſant que celle de 1768 a tt tejettte. On 
ripord 2 cela que la garantie de 1764 & cells 
de 1768, ſont abſolument indépendantes Pune 
de autre, & different eſſentiellement dans 
leurs objets. La première n'en avoir d autre que 
[integrits des Domaines de la Republique; la 
ſeconde ètoit deſtinee 2 perpetuer la forme im- 
poſce alors à ſon Gouvernement. Celle de 1764 
fut le prix de la conceſſion volontaire du titre 
Imperial donné par la Nation Polenoiſe à la 
Souverainete de la Couronne de Ruſſie, & Vef- 
fer d une ſtipulation libre, reciproque & egale - 
ment agréable aux deux parties. On ne pretend 
point ici $&rendre ſur la difference des cir- 
conſtances qui ont produit & accompagne ces 
deux diverſes garanties; il ſuffit de montrer 
que la ſeconde ne fut jamais idenrificea la pre- 
miere, & ne peut, quel que ſoit ſon ſort, en 
aucune maniere en altérer la nature. rf 
Il manqueroit un article eſſentiel à cer ecrir, 
ſi on n y rappelloit les prerentions que la Ré- 
„ 2 


8 Page | 
publique peut a ſon | rour ROO: 4 Is ar 


de la RuſſieQ 
. 1%, Des 8 * retritoires 1 no 
bre, les pertes cauſces à L Etat & à la Nobleſſy 


par Penlevement 4 main armée & contre la 


tenear des Traités des payſans Polonois, ainſi 
que des transfuges favoriſes & recelẽs dans leuts 
fuĩtes; les infractions faites aux Traites dang 
les matières de commerce; en un mot; les 
memes griefs que la Ruſſie allegue 4 la char 
ge de la Pologne, allegues par celle- ci 1 la 


charge de la Ruſſie, forment une maſſe de 


pretentions immenſes. Et ce qui demontre que 
ceci n'eſt pas avance lègèrement, c'eſt la ſuite 
des M&moires, notes, ſollicitations adreſſces 

à la Cour de Ruſſie par les Ambaſſadeurs & 
MNiniſtres Polonois, depuis Wollovien en 1711 
& Chomentowski en 1720, & leurs ſucceſs 
ſeurs juſqu au tems preſent, ainſi que par rot! 
tes les pieces ſemblables , remiſes ici par le 
miniſtère de la Republique aux Ambaſſadeurs 
& Miniftres de la Cour de Ruſſie, | 
2. Les armees Ruſſes, qui depuis 70 ans 


vont & viennent ſans ceſſe Tat: le territoire de 


la République, y ont gommis les deſordres les 


plus ONEreuX ; les ſom es tant anciennes que 


modernes reclamces par les Particuliers, mu- 
nis des quirtances des Officiers & Generaus 


de la Pologne. ET 243 


| pour les livraiſons qu ils ont fourni & qui ont : 
nourri , ſoit dans les paſſages , ſoit dans le 


ſcjour , le les armees Ruſles ; tous ces articles for- 


ment un total de aornthgds. & de prerentions 


difficiles 4 dererminer z mais en ſuivant Vexem- 


ple donn du calcul par approximation & en 
ajoutant pareillement les interers , monte- 


ront ſirement au moins a quelques — 
de Milte 


. Enfin la Livonie entiere que [ Empereut 
ih I. Seſt ſolemnellement oblige par le 


Traire de 1704, de rendre a la Republique 


lorſque ſes armes en auroient fait la conquẽte; 
cet objet en fournit un des prẽtentions & des 
droits de la derniere importance. La Républi⸗ be 
que les a expreſſement reclames en divers tems, 
& nommement en 1711 & 1710, inutilement 


2 la verité, mais ces reclamations conſtatent 


que la Republique ne sen eſt jamais relachee, 
& que Fuſufruit , dont la Ruſſie jouit depuis 


bo & tant d années, eſt un objet de reſtitu- 
tion & de dedommagement que la Republique 
na point oublic, 


Que Vequire prenne maintenant la balance, 


& juge entre les deux Nations; la Po: * 
h "rs pas de ſes arrẽts. 


Q a 
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REMARCUESG 


: GENERALES 
| SUR LES TRAITES, 


| Qui ſeryene de baſe aus griefs cis 


dans la Dedudion Ruſſe. 


| L. s Traites ſur leſquels la Ruſſie appuye ſes 
griefs contre la Pologne au ſujet des limites & 
du commerce &c. ſont : par rapport à la Livo- 
nie, les Traités d'Oliva & de 17055, & celut 
de 1686 pour les autres frontières. 

On a vu plus haut quel étoit ce Trait de 
1705 ; il eſt evident que la Republique ne 
Vayant jamais compre parmi les Ackes obliga- 
toires; la Ruſſie meme n'ayant jamais reconnu 
le Monarque, ſous le regne incertain duquel 
il fut conclu; ce Traité ayant été de plus ſo- 
f lemnellement annulle en 1710 à la requiſition 
de cette meme Ruſſie, elle ne peut legitime: 


ment ni raiſonnablement fonder ſur lui ni i ſe 


Z griefs ni ſes pretentions. 
Le Traitè d Oliva, dans les articles qui con- 
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cernent la Livonie, a ſtipule entre la Pologne 


& la Suede; c'eſt donc comme ayant ſuccede 
aux droits 4 la Suede ſur la Livonie que la 
Ruſſie en appelle a ce Traite; mais ona vu 


plus haut que cette Province appartient indiſ- : 
putablement à la Pologne, & que ce n'eſt qua 


la faveur de l'uſurpation & contre la teneur du 


Traite ſolemnel de 1704, que la Ruſſie Va re- 


tenue au prejudice de la Republique. Ainſi c'eſt 
par un abus bien errange que cette Puiſſance 
d autoriſe d'un Traite qui ſuppoſe des droits 
qu'elle n'a pas, contre la Pologne, qui a pour 
elle tous ces mèmes droits qui manquent a la 
Ruſſie. Puiſer des griefs dans des ſources de 
cette nature, c'eſt aſſurement dectler la foi- 


bleſſe de ſa cauſe. 
Quant au Traite de 16 86, il FE a remar- 


quer qu il ne fut rarific par la Republique qu'en 


1710 a la nequifition du Prince Dolgoruki, 
Ambaſſadeur de Ruſſie, & encore condition- 
nellement & conjointement avec le Fraite de 
1704. Voici cette ratification tirèe du ſxième 
volume des Conſtitutions, pag. 145 „& tray 
duite lirteralement. 


Dautant qu au nom 1 de Sa Majeſtt Czarien- 


ne, fon Ambaſſadeur le Prince Dolgorouki , 


nous demandant à nous & à la Republique le 


tencuvellement des Traites derniers „le per- 


* 
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peétuel (1) & te paſſager (2), relatif 4 la guerte 
actuelle contre le Roi de Suede, en vigueur dy 
plein pouvoir à lui donnè à cet effet, a dichart 
& aſſare de bouche & par èerit, que les deux 
Traites ſuſdits ſeront executes & maintenus du 
core de S. M. Czarienne dans tous leurs points, 
articles & paragraphes, ainſi que toutes les 
promeſles poſterieures , declarations & aſſu- 
rances, particulièrement a Fegard de Tevacuz- 
tion des troupes Ruſfes , pour les faire mar- 
cher en Pays ennemi ou dans le leur; a He- 
gard de la reddition des fortereſſes & des ca- 
nons de la Republique , du payement des mil 
lions promis (3) pour Farmée & autres points; 
or c'eſt ſur ce fondement & ſous Vaccomplifſe- 
ment de ces conditions, que pour montrer no- 
tre amitiè reciproque & conſtante, & celle des 
Etats de la Republique , non-ſeulement nous 
' ratifions & confirmons les deux Traites ſuſdits 
par Vautorire de la preſente afſemblee ſolem- 
nelle, & nous permettons de les inſerer & im. 
proves 2 les [ſanGions du Conſeil a actuel 
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(1) C'eſt le Traits de 1686. 
(2) Celui de 1704. 
0) Par le Trane de 1704. 


dela Polen. os 
choſe , Dieu aidant \ + la Diète prochaine , 


fauf Vintegrire de la Sainte Egliſe Catholiqus 


Romaine , des deux Rirs Latin & Gtec, ſelon 
letat & condition ou elle fe trouve aujour- 
hui, le tour ſans prejudice au Traits de Car- 
lowitz avec la Porte. 


La plus grande partie des conditions ftipu- 
es ci-deſſus n'ayant jamais te accomplies , 


comme le prouvent les Notes & les Memoires 


preſent6s en differens tems, pour en reclamer 
Fexecurion, & le Traite de 1 704 erant juſqu'au- 
jourd'hwi fans effet du core de la Ruſſie, il 


benſuit que celui de 1686 n'eſt au fond point 
_ obligatoire pour la Pologne, la Ruſſie ayant 


elle · meme ſupprime ce qui devoit donner au- 
forite 4 ce TFraite , & lui menager a elle le 
droit de le citer 4 fon avantage. 


RE PONS E 


A PEXPOSE DES DROITS 


DE SA MAJESTE 
IE ROI DE PRUSSE, 
JVC 

DE POMERELLIE, 

Ee ſur pluſieurs autres Diſtrifts du Royaume- 

DE POLOGNE. 
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REPONSE 


4 L'EXPOSE DES DROITS 
D * A M A 1 E $ T1, 


LE ROI DE PRUSSE, 
SUR LE DUCHE 
DE POMERELLIE, 


Et pliſeurs autres Diſericts du Royaume 
D E PO LOGN . 
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3 titres ſur leſquels Sa Majeſté Pruſſienne 
pretend fonder ſes droits au prejudice de la 
Pologne , erant le reſulrat de fairs & d'induc- 
tions tires de l'antiquitè de I'Hiſtoire , on a 
di les combattre par 'Hiſtoice meme z & c'eſt 
ce qui a et executs, comme on le verra ci-def- 
ſous; premierement dans le Precis des R- 

cherches ſur la Pomeranie; ſecondement, dans 
les Recherches ſur la Nouvelle-Marche, l'un 
&æ Vautre annexes à la piéce preſence, 


2 . 2  Pariage 

Le ptemier de ces Ecrits | proviverk que. 95 
55 puis 1290 juſquen 1772, cet. 4. dire, pen- 
dant Feſpace de pres de cinq fiecles , ni les 
Ducs de Stettin, ni les Electeurs de Brande- 
bourg, comme heritiers de leur droit, n oft 
revoquc en doute la legitimité de la poſſeſſion 

de la Pomeranie par la Pologne, & bien moins 
encore ont- ils forme des e ſur cette 
Province. 
Le ſecond prouvera 4 meme , que loin 42 
voir uſurpe des Provinces & des Diſtricts fur 
le Domaine de J Electorat de Brandebourg, la 
Republique auroit au contraire 4 revendiquer 
la majeure partie de cet Electorat, comme 
etant compoſe de pluſieurs Diſtricts deraches 
fans. titre de la Pologne, & dont celle-ci na 
jamais fait la ceſſion par aucun Traité. 

Les fondemens detruits, tout Ldifice des 
pretentions Pruſſiennes tombe & $anncantit: 
il eſt peut- etre ſuperfln de multiplier apres cela 
les preuves qui depoſent en faveur de la Re- 
publique; puiſque du moment qu'il eſt demon- 
tré que le Roi de Pruſſe n'a point de droit fur 
les Domaines de la Pologne qu'il s'eſt appro- 
priés ʒ il s enſuit quelle les poſſedoir legitime- 
ment; & que ce n'eſt qu'au mepris des titres 
les N ſacrés qu elle en eſt depouillee. Cepem 
dant, pour ne rien negliger dans une matiere 
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k importante „ od il eſt queſtion de ſourenir | 
des. droits qui n ont d'appui que leur &vidence, 
contre la fotce qui les opprime; on va choiſir 
dans le nombre de moyens de defenſe qui ap- 
partiennent à la cauſe de la Republique, quel- 
ques- uns de ceux qui detnendent le moins de 
| diſcuſſion & de détail. - 
Sa Majeſte Pruſſienne, dans Flyers de 6's 
pretentions , les appuye par des Traites 8 des 
conventions, Elle admer donc leur antorite ; & 
du moment que ce Prince pretend la faire reſ- 


poor: quand elle prononee pour lui, il ſe ſou- 
met a cette meme autoritẽ lorſqu elle e 


ne.. 

Prral "bo as Tan dien qui TY 
gent les relations politiques de la Pologne avec 
Sa Majeſté Pruſſienne, le Traité de Wehlau 
ſe preſente ici des premiers. L idee la plus na- 
turelle qui rẽſulte de ſa lecture, eſt cette queſ- 
tion: Pourquoi ne trouve t on dans ce Traité, 
qui devoir tre eternel , aucune trace des droits 
aujourdhui prerendus ſur la Pologne par la 
Maiſon Royale & Electorale de Brandebourg? ; 
Ceſt qu'une ſtipulation faite en 1657 &roir plus 
voiline de tout un ſiècle qu'elle ne Feſt aujour- 
&hui de ces tems, od Sa Majeſte Pruſſienne va N 
puiſer Forigine de ſes droits; & que par con- 
ſequent ils euſſent te recon; * mal fon· 


2% Panage 
des, dautant plus facilement qu'une moindre 


obſcurits pouvoit les envelopper: On ne peut 


certainement ſoupgonner Frederic Guillaume 
d avoir neglige les moyens &æ les circonſtances 


qui pouvoient favoriſer Taggrandiſſement de 


fa Maiſon il paroiſſoit meme les avoir épui⸗- 
ſes, & il n "dopatrenoit qu'a celui de ſes deſ. 


cendans qui eſt aſſis aujourd hui ſur ſon Trone, 
de effacer en reſſources & en activité. 

Quoi qu'il en ſoit, le Traité de Wehlau 
porte, article premier; « que non-ſeulement 
„ les deux Parties ne feront rien au prejudice 


„ Funede autre, mais au contraire , contri- 


» bueront par tous les moyens poſſibles a leur 
„ gloire , utilite & ſurere reciproque. | 
La Pologne certainement a te fort utile, & 
de diverſes manieres , 4 la Maiſon de Brande- 
bourg, Celle-ci a bien peu contribu à la gloire 
& a Tutilitè de la Pologne; & la maniere dont 
Elle veille de nos jours à la ſurete de cette der- 
nière, n'eſt ſurement pas puiſce dans Teſprit 
de ce Traite. La quantité & la nature des plain 
tes portées en Mémoires, Notes & Requiſi- 
rions de toute eſpèce, par le Miniſtere de Polo- 
gene à celui de Berlin, depuis un ſi grand nom- 


bre d'annees,, feront monument des torts que 


la Pologne a recus de la reparation qu'elle en 


a demande, & de l'inutilité de ſes demarches. 
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I eſt dit dans les articles X & XI. “ Qu en 
p lieu & place du ci. devant Vaſſelage, le $62 


» teniſſime Electeur & ſes deſcendans ſeront 


v unis pat ce Traitè éternel & inviolable au 


» Roi & au Royaume de Pologne; en ſorte que 


» le Screniflime Electeur & ſes deſcendans cul- | 


y tiveront une amitiè & une union fidele avec 
» le Roi & le Royaume de Pologne, & ne fe- 


v ront ni directement ni indirectement aucun 
» Traitè au prejudice du Roi & du Royaume 
» de Pologne. »» On voit aſſeʒ combien la con- 


vention du demembrement de la Pologne du 5 
d Aout a derogè à ces articles. 


Enfin le XVIII. act. porte « que s il nait quel- 
que doute ou quelques differends au ſujet des 
limites entre la Pologne & les Electeurs ou 


» leuts deſcendans , ils doivent ètre compoſes 
v amicalement par des Commiſſaires reſpec- 
p tifs „. 


Les pretentions 1 Sa Majeſts pruſſienne ne 


font en effer que des differends au ſujer des 
| limites, mais de la plus grave importance. Les 
Commiſſaires qu'Blle a envoye pour les termi» 


ner ont Er des Soldats. Elle a ſubſtirue la con- 
quete a la diſcuſſion de ſes droits; ce ne fur 
jamais 1a compoſer un differend 4 Vamiable. 


Le Traize d'Oliva fournit encore un titre 


eſſentiel 4 la Pologne, dans la garantie qu y 
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ſtipule PEle&eur « en x favour FR ha Pologne, 20 
ſujet de la reſtitution de la part de la Suède 4 
la Pologne, des memes pays que Sa Majeſte 
Pruſſienne s 'eſt appropriẽs aujourd'hui. Mais 
on ne s tend par la- deſſus, pour arriver plu- 
tot aux Tranſi&ions memes & aux Declata- 
tions du Roi de Pruſſe rẽgnant, parce qu elles 
formeront un contraſte bl autant plus frappan 
* ſes procedes. 

Sa Majeſte pruſſienne a fait publier 4 Var- 
ſovie, par ſon. Miniſtre , ſous la date du 11 
Janvier 1764 la Declaration ſuiyante. 
Lees faux bruits qui ſe ſont repandus dans 
„ le Royaume, & que les ennemis de la trans 
„ mquillité publique ne ceſſent pas de divulguer 
„ de plus en plus comme quoi les Cours de 
„Pruſſe & de Ruſſie vouloient profiter des cit- 
55 conſtances preſenres pour demembrer la Po- 
„ logne ou la Lithuanie , & que le concert de 
» ces deux Cours tendoit uniquement a faire 
„ des acquiſitions aux depens de laRepublique; 
» ces bruits, dis-je, qui ſont auſſi deſtituẽs de 


v vratſemblance que de fondement, ont porte 


„ le ſouſligne Reſident de S. M. Pruſſienne pres 
* de la Serèniſſime Republique de Pologne a 
»y contredire , non-ſeulement de bouche, 
» mais auſſi par une Note prealable remiſe 2 
» ſon Alteſſe le Pri nce Primat; & le ſouſſigne 


5 en 


W KF 8 
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| 5 en ayant kalt toe de faite rapport au Roi 


» ſon Maitre; Sa Majeſte juſtement indignée 
» de ces ſortes de bruits, fi contraires 4 ſa fa- 
» gon de penſer , a non; ſeulement approuvs 
» tout le contenu de la fuſdite Note, mais Elle 
v a auſſi chargé le ſoulligne de. la renouvellet 


» en ſon nom C' eſt en conf&quence de ces or- 
» dres expres de Sa Majeft6 le Roi de pruſſe, 


» que ſon ſouſligne Reſident declare de nou- 
» veau par la Preſente , que Pamirie intime & 
» la bonne harmonie qui ſubſiſtent fi heureu- 


„ ſement entre les deux Cours de Pruſſe & de 


» Ruſlie , ſont fondces ſur un principe trop 
» juſte & trop Equitable , pour qu on diit ſeu- 
» lement preſumer qu'il ait jamais été queſs 
» tion entreelles d'un pareil deſſein. Qu'au con- 
» traire , loin de ſonger 4 Saggrandir , Sa 


a 


„ Majeſte le Roi de Pruſſe ne travaille & ne 


„Etats de la Republique en leur entier , & à 
„ conſeryer les Conſtitutions & les liberres de 
» Ia Nation Polonoiſe. Sa Majeſte Impera- 
» trice de toutes les Ruſſies, ayant le meme 


„objet pour but, ce n'eſt que dans une pa- 


» travaillera conſtamment qu d maintenir les 


» reille vue que le Roi s eſt concertè avec cette 


» Souveraine &c. &c. 
Ce mots « Ce n *eſt que dans une perath 1 


Kc, rendent néceſſaire d'inſérer ici la Declaz 
Tome I J. e 
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ration publice par Sa Majeſte e de 
toutes les Ruſſies, & ſignèe par ſes Miniſtres 
PAmbaſſadeur Comte de Keyſerling, & U En- 


wvoye Prince Repnin , par ordre expres & au 


nom de Sa Majeſte Inmperatrice, parce qu elle 


Enonce encore avec plus de detail les vues & 
les intentions reunies de ces deux Cours. On 


va la tranſcrire i ici: " 


x 


DECLARATION. 


« Si jamais A we de concert avec h 


57 


57 


menſonge , a pu controuver un bruit abſoly- 


ment rome c eſt afſurement celui qu'ona'oſe 


5 epandre dans le Public, comme ſi nous 


n'etions reſolus d appuyer I Election d'un 


| Piaſte, qu'afin que par ſon ſecouts & conni- 
vence, nous puiſſions enſuite nous faciliter 
les moyens d'enyahir quelques Provinces du 
Royaume de Pologne & du Grand Duchs 
de Lithuanie, de les demembrer & de les 
| * ealaite a Nous & a Notre Em- 


5 fs ſeul 4%bur 7 notre ak ſuffit pour 


detruire dans leur principe ces ſortes d in- 
ventions , & pour les denuer de toute proba- 


| bilire & fc By Nous ſentons que la 
| proſperice d'un Peuple ne conſiſte pas dans 
la conquere des Pays Ecrangers 
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„ Nous femmes intimement convaincus 
* qu un Prince n'eſt Grand qu autant qu'il di- 
„ rige les reſſorts du Gouvernement au bien 
„& à la felicitè de ſon Peuple; Nous voulons 
» que la juſtice, Le quitè & Thumanité règnent. 
» pres de Nous ſur Notre Tone ainſi en nous 
» repoſant ſur une gloire ſi bien crablie , Nous 
» pourrions ſans doute n'ecouter que Notre. 
„ magnanimitè, & enſevelir ces fauſſes inſi · 
» nuations dans le ſilence & le mépris. 
» Mais pour que la verite & la Parete de 
» nos vues ne demeurent pas inconnues à la 
» Serenifſime Republique , & que Ferreur & 
» le doute ſoient bannis a jamais des eſprits 
» peu Eclaires, Nous n'ayons pu Nous diſpen- 
» ſer de faire connoitre.de la maniere la plus 
» folemnelle , que Nous ſommes ſincerement 
» Ginalterablement reſolus de maintenir la Se- 
» reniſſume Republique dans Vetat actuel de ſes 
» droits , libertes & Conſtitutions , ainſi que de 
» ſes poſſeſſions , conformement au Traite de 
» 1086 ; & autant que Nous avons d caur la 
» conſeryation de ce qui appartient d la Cou- 
» ronne de Pologne & au Grand Duche de Li- 
» thuanie , autant ſommes Nous eloigne's de 
» ſouffrir que qui que ce ſoit y porte jamais des 
» atteintes, &c. &c. Ce 27 Decembre 1763. | 
Le Roi de Pruſſe ayant regu de la Republi 
R z 
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que en 1764 le titre de Roi, ratifla le 12 du 
mois de Juin de la meme année, la Deæclara⸗ 
tion donnee par le Prince de Carolath ſon Am- 
baſſadeur près de la Republique , & M. de Be 
noit, ſon Reſident, le 17 de an » porrant , 


comme ſuir; 


» NosPrinceps de Catolarh... &c. Ex quo de· 


v teniſſima Reſpublica Poloniæ in corpore, ad 


» exemplum omnium aliarum Potentiarum, ti- 


„ tulum Regium Boruſſiæ recognoſcere decre- 
» vit, ea tamen lege, ne hæc recognitio, nec 
fñuribus, nec poſſeſſionibus Reipublice ſit dam- 
» no vel præjudicio; hinc nos infraſcripti 8. 
„ R. Majeſtatis Boruſſiæ Miniſtri vigore hujus 
» declaramus, ſuz Regiæ Majeſtari nec ani- 
» mum nec mentem eſſe uſu hujus tituli Trac- 
„ tatibus & conventionibus inter illam & Se- 
„ reniſſimam Rempublicam feliciter exiſten- 
„ tibus, quidquam præjudicii afferre , quin 
v potius omnium Reipublicæ jurinm que ac 
„ libertarum guarantiam ſeu tuitionem ptæſ- 
5 tituram & manutenturam eſſe, &c. &c. 
Garantir expreſſẽment tous les droits de la 
Republique , c'eſt promettre d'empecher que 
d'autres n 'olurpenc ſes poſſeſſions legirimes, & 
Sengager à les reſpecter ſoi-meme. 
Il eſt demontte par des preuves évidentes, 


Foyer Precis des Recherches ſur la Pomera- 


„ 


8 as! 
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nie ; & les Recherches ſur la Nouvelle- Mar- 
che) que la Republique a les droits les plus in- 
conteſtables ſur la Pomèrellie & tous ſes autres 
Domaines. II ètoit donc de obligation de Sa 
Majeſte le Roi de Pruſſe „de les reſpecter & 
de les proreger ; & c'eſt au mépris de fes enga- 
gemens les plus poſitifs & les plus notoires, 
qu'il les uſurpe. Ceci paroitra encore mieux par 
la Lettre que ce Monarque ecrivit au Primat 
en 1764, pour le remercier du titre de Roi, 
que lui avoit accorde la Republique, & dont 
on va tranſcrire une partie ci- deſſous. Il sy ex- 
prime ainſi: „ 

e Nec vana ſpes FY quam dds vette 

„» > concepit deanimi Noſtri Sentenria erga Rem- 
» publicam veſtram; fed hæc expectationi veſ- | 
» trz plane reſponder. Firmiſſimè enim Nobis 
» ſemper conſtiturum fair eritque, non ſolum 
» pacem , pacta & fœdera a Majoribus noſ- 
» tris cum Sereniſſima Poloniæ Republica ini- 
» ta, & ad Nos tranſmiſſa, Sancta & invio- 
» lata fervare, ſed etiam vicinitatem & ami- 
» citifm, cum inclyta Polonorum gente, quam 
» maximi ſemper fecimus , omni Qfficiorum 
» genere excolere, imo, ſi fieri poteſt augere: 
» & in primis omnem quæ in Nobis eſt ope- 
» ram narrabimus , ut præſens interregnum 
» auſpicata electione futuri Regis feliciter f 


KR; 
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* niatur, & ut libertates, & poſſeſſiones Ke 


publica, ſartæ omnino & intactæ maneant. 
* Hz: eſt fincera & conſtans animi noſtri Sen. 


» tentia, quam Celſitudini veſtræ hiſce profi- 
„ temur, rogantes ut eam, data occafione, 
„ Reipublicæ exponere & gratitudinem Noſ- 
» tram ei teſtari velit. Quod ſupereſt , celficy- 
„ dini veſtræ fauſta quævis apprecamur. „ 
v Berolini die 24 Julii, anno Domini 1764. 

„ Celſitudinis veſtræ benevolus amicus. » 


FREDERICUS REX. 


Quelques ſolides qu on voudra fſuppoſer 
(malgrè les preuves les plus fortes du contraite) 
les prerentions de Sa Majeſtè Pruſſienne ſur les 
Domaines de la Republique , a Fepoque d'ou 
ce Prince deduit leur origine, ne ſont- elles pas 
ancanries par toutes les Tranſactions & Decla- 
' rations authentiques qu'on vient de lire? Et la 
queſtion n'eſt-elle pas decide, du moment que 
le Roi de Pruſle s'eſt ſolemnellement engage 
en 1764, comme ci-deſſus, 4 travailler fl 
cacement à la conſervation de PFintegrice des 
poſſeſſions de la Rëpublique: operam narabi- 
mus , ut poſſeſſiones Reipublice farce omnina 
& ns: maneaut 5 
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SUR 1 


POMERANIE. 


L 1 Lettres Patentes ſignees du nom 1 Roi 
de Pruſſe, ſous la date du 13 Septembre 1772 
a Berlin, & imprimees dans toutes les Gazet- 
tes, ont donne occaſion à des Recherches fur la 
Pomeranie, ſur les deux Maiſons Ducales de 
ce nom, ſur les poſſeſſions reſpectives de ces 
Maiſons , ſur les Pactes de ſucceſſion entre les 
Maiſons Ducales de Stettin, & enn de 
Brandebourg. | 

Pour ce qui regarde os premiers t tems de bs 
Pomeranie & des Princes qui ont porte ce nom, 
on a conſuire les Hiſtoriens des onze , douze 
& treizième ſiècles, ainſi que le peu de titres 
de ces tems, qui exiſtent. Ds la fin du trei- 


Panage 
me. ſacle on a trouve beauconp plus de ſn 
mières; & depuis le een on a pu voir 
forr elair. as 
On va preſenter au Public le Precis , on le 
'reſulrar abrege de ces Recherches , avant que 
la Deduction des Droits, annoncce dans les 
Lettres-Patentes du 13 Septembre 1772, & 
qu on na pas vu patoſtre encore: ait mis dans 
le cas de donner de plus amples eclairciſſe- 
mens ſur ces diffexens objets. 
Le nom des Pomeranierns , qui veut dire 
Habitans des cotes , weſt connu que par les 
Ecrivains du onzième ſiècle; & la Pomeranie, 
qui veut dire Region n ne Teſt que 
par ceux du douzieme. Le premier Prince 
des Pomeranleno , connu , eſt ortiflas , que 
Fon ne connoit que depuis Van 1125, qui eſt 
Pepoque de Vintrodudtion du Chriſtianiſme 
en Pomeranie : c'eſt ce Vortiſlas qui eſt la tige 
connue de la Maiſon des Ducs de Srertin. La 
Pomeranie , où la Religion fur introduite Tan 
11255 en grande partie ſous les auſpices de 
ce Prince ou Chef, s'erendoir le long de 10. 
der, juſqu'a la mer Balrique ; & 4 Orient de 
FOder,'le long des cdtes de la mème Mer, 
juſqu'a la riviere de Perſante fur laquelle el 
Colberg. On appelloir Pomeranie auſſi, la ſuite 
de ces cores es -juſqu'a 1 la rivière de Leba ou Lo- 
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be , ſur laquelle eſt Lavenbourg; mais cette 
Pomeranie , ou cette Region Maritime appar- 
tenoit alors à la Pologne; & il parole que la 
Religion y Eroit deja ctablie. 

On ne fair rien de extraction de V r 
las I, & on ignore juſqu'au nom de ſon 
pere. On ne volt pas que ce Vortiſſas ait eu 
des frères; on ne fait pas non plus l'année 
de fa mort; mais on fair qu'il laiſſa deux 
fils, dont l'un s'appelloit Caſimir , & autre 
Boguſlas. Ces premiers deſcendans de Vortiſ- 
las Saggrandirent a I'Occident de Oder vers 
le Mecklenbourg , 8 vers ce qu'on appelle au- 
jourd'hui la Moyenne Marche de Brandebourg , 
ou ils Ecendirent la Religion; & ils furent crèës 
Princes par l Empereur Frederic I, fous le titre 
de Ducs des Slaves, environ Van 1180. On dit 
que ces Princes regnerent à Demmin, Ville 
ſar la Pene , & quv<ctoir une conquète de ces 
Princes ſur les ilzi, Slaves idolàtres juſqu'au 
douzieme fiecle. L'un de ces Princes, Coftmir 
mourut en 1181 on 1182, & ne laiſſa pas 
de poſterire; ou il en laiſſa une qui ne conti- 
nua pas long · tems. L'autte; Boguſlas , mort 
enviton 1190, laiſſa deux fils, qui portèrent 
auſſi les noms de Caſimir & de Boguſlas. Cet 
autre Caſemir mourut dans la Terre-Sainte , 
' environ 1217, & fa poſteritefinit dans ſon fils 
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e, De Boguſtas , * on met k 
mort a Fan 1222 ou 1228, ; ſonr deſcendus 
les Ducs de Stettin, Ville qui paroit n tre 
paſſce ſous la domination de ces Princes que 


vers la fin du treizieme ſiecle. 


Voila tout ce que I Hiſtoire fournit de plus 
certain ſur origine de la Maiſon des Ducs 
de Pomeranie, qui ont regne a Stettin, qui 
deſcendoient de Yortiſlas I, & dont la Mai- 
ſon finit en 16 37. C'eſt auſſi ce que ! Hiſtoire 
fournit de moins douteux ſur les poſſeſſions 
Peine de cette Maiſon. 

La Maiſon de Pomeranie qui a regne a 
Dantzik , moins ancienne que celle qui a 


regne a- Stettin, n'eſt pas deſcendue de Vor. 


ziſias I, La tige connue de cette Maiſon eſt 
un Comte Sambor, qu'on ne voit qu'environ 
1175 , & dont on ne connoſt pas plus le pere 
que celui de Vortiſtas I. Sambor ètoit Gou- 
verneur, pour le Roi de Pologne; Caſimir le 
Juſte, d'une Province qui stetendoit le long 
de la Viſtule, & e ee la Marche 
de Dantzik ; cette Province n'etoit pas de la 
Pomeranie. Svantepelk, fils, ou petit-fils de 
Sambor, & qui gouvernoit la mème Province, 
depuis environ 1212, cpouls la fille d'un au- 
tre Gouverneur, nomme Janus, lequel gou- 


vernoit la Caſſubie; & apres la mort de ſon 
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bean- pere, 8 Svantopelł s empara de cet autre 
Gouvernement, environ 1220. La Caſſubie , 

Province de la Pologne, s etendoit entre la 
Perforce & la Leba ; & cette Region Mariti- 
me etoit appellce auſſi Pomeranie , comme on 
la dit plus haut. | 

Environ la meme TIO 1240, Syantapelk 
Sallia avec Ladi/tas , dit le Cracheur , Duc de 
Poſnanie. Ce Prince, expulſe alors de ſon 
Erar pat un autre Ladiſlas, dit le Haut, ſon 
on:le , epouſa une ſœur de Svantopelk , nom- 
mee Helinga: &, quelques annees apres, Svan- 
topelk , aide de ce beau-frere , ſe revolra con- 
tre Le/zko le Blanc, Duc de Pologne, regnanr 
2 Cracovie , & à qui appartenoient les Provin- 
ces de Dantzik & de Pomerante , ou de Caſ- 
ſabie. Leſiko marchant pour reduire Svanto- 
pelk , perit près de Gonſawa , lieu ſitué au 
Nord de Gneſne , en 1227, par les mains des 
meurtriers envoyés, dit-on , pat Syartopelk ; 
& il laiſſa pour ſucceſſeur un fils age de fix 
ans, appelle Boleſlas, & qui fut ſurnommé 
depuis le Pudique. Depuis ce meurtre, Syan- 
 topeik uſurpa la Souverainete dans ſes Gou- 
vernemens; il s affermit dans cette uſurpation 
pendant la minorite de Boleſlas, & prit le 
titre de Duc de Pomeranie. On lui voit porter 
ce titre en 1248. Il mourut en 1266 ou 1268, 


— 
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& il tranſmit ce titre à ſon fils Mſckag, qui 


appelloit en Latin Meftvinus. 
Apreès la mort de M/cxug ou Meſtvin , ſes 


cond. Duc de Pomeranie , les Provinces de 
Caſſubie & de Dantzik revinrent à la Poly: 
gne, ſous le titre de Duche de Pomeranie, 


mainz qui navoit point d enfans, appella 
a ſa ſucceſſion en 1290, & cinq ans avant (4 


mort, Premiſlas II, Duc de la Grande-Polo- 


gne & de Cracovie, depuis Roi, petit: fils de 


Ladiſſas, Duc de Poſnanie , & d' Helinga , 


ſcur de Svantopelk , lequel avoit uſarpe la 


Marche de Dantzik & la Pomeranie , & tante 
de Meſtvin. Premiſlas Etoit neveu de Meſtvin 
& la mode de Bretagne; il etoir fils de Premiſ- 
las I, Duc de Poſnanie , lequel e etoit coulur 
germin de Meſtyin (1). N | 
| Premiſlas II recur le ſerment de fidelite des 
| Pomeraniens , la mème année 1290; & on 


lui voit exercer les droits de Souverainete en 
Pomeranie en 1294. Meſtvin mourut Vannee 
ſuivante 1295, & Premiſlas entra en poſſeſſion 


pleniere de la Pomèranie la meme annte. Voila 
encore ce que ['Hiſtoire fournit de plus certalt 


* 
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. 
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(i) Premiſlas I, Duc de Poſnanie ; ne de Ladiſ- 


las le Cracheur & d'Helinga , étoit mort en 1257- 
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ſat la Maiſon des Ducs de Poméranie, qui ont 
rigne 4 Dantxik , & qui finit dans le ſecond 
de ces Ducs en 1295. Tous les Ecrivains Po- 
lonois s accordent à dire, que les Gouverneurs 


des Provinces, dont fur forme le Duché de 
pomeèranie en 1227, ont été d'extraction Po- 


lonoiſe, & que ceux de la Caſſubie ẽtoient des 


armes des Griphon; armes d'une Maiſon an- 


cienne & illuſtre de la Petite Pologne, & dont 
ctoit encore le dernier Grand- General Bra- 
dicks 
Il y avoir FRO le tems de la mort Fu Me- 
fvin deux Princes deſcendus de Yortiſlas I, 
dont l'un appelloit Boguſlas IV , & autre 
Othon J. Le premier de ces Princes regnoit V 
Demmin , Vautre a Stettin. Ils eroient tous 
deux fils de Baruim I, & petit- fils de Boguſ- 
las IT, qu'on a indique plus haut, & que lui- 
* etoit petit. ſils de Yortiſlas J. Ces Prin- 
qui ne portoient ſeulement pas le titre 
& * de Pomeranie , mais qui portoient 
celui de Ducs de Slaves, & ceux des Villes 


ol ils r6gnoient , ne e we point de pre- 


tention à la ſucceſſion du Duc Meſtvin » Parce . 
que ſans dou e ils ne ſe croyoient pas ſes col- 
lateraux ; on qu'ils ne croyoient pas avoir de 
droit à 4 anciens Domaines de la Couronne, 


uſurpes afſez recemment. par Syanzopelk , * 


qu on ne trouve pas que la Pologne eut cid; 
a Svantopeik ou a ſon fils par aucun Traits, 
Si quelqu'un avoir, pu diſputer a Premiſlas la 
la ſucceſſion du Duche de Pomeranie, cer 
te Ladiflas Lokierek , alors Duc de Cujavie 

& de Siradie; & depuis Roi. Lokietek toit 

le plus proche hericier de Le to le Blanc, & 
de Boleflas le Pudique , ſur qui la Marche de 
Dantził & la Caſſubie avoient Ere uſurpees. 
Le Duché de Pomeranie a été poflede tran- 
quillement par la Pologne pendant les regnes 
très· agitẽs de Premiſlas, lequel fut aſſaſſin 
par les Margraves de Brandebourg Orton & 
Jean en 1196, de Venceslas Ottocare qui gou- 
yerna le Royaume par des Lieutenans (1); & 
de Ladislas Lokietek qui ſucceda a Yenceslas 
en 45036 & ce Duch6 a &6 poſſede ainſi juſ- 
qu'a la rebellion des £xwenzza (2), qui appel- 
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- (1) Venceflas fur couronne à Gneſne au commen- 
cement de 1300; il retourna en Boheme la meme 
annee. , & ne revint plus en Pologne; 3 il mourut! 
Prague en 137. 

(2) Pierre Senta, Chancalier PR Pomeranie ; 
ge un autre Suuentga, Palatin de Gdansk ou Dantzil. 
La Pomeranie avoit alors ſon Chancelier particulier 
comme toutes les autres Proyinces du Royaume, 
ge elle avoir deux Palatins , > Dautit & de 
Sweep. 2 


[arent 


8 


rere 


die la Pologne. 8 
Prent en Pomeranie, non les Ducs des Slaves, 
mais le Margrave de Brandebourg Yoldemar 
Anhalt, vers Van 1309, & dans le tems où 
Ladislas Lokietek ètoit occupe a recouvrer la 
| Grande-Pologne, que les Ducs de Silefie avoient 
envahie depuis 1305. Yoldemar , auquel les 
Swentza avoient livre la ville de Danzxik , fur 
chaſſe de cette Ville par Boguſ7 ou Boguslas , 

Gouverneur du Chateau, aide par les Cheva- 
liers Teutoniques a qui Conrad, Duc de Ma- 
ſovie, avoit donne un etabliflement entre la 
Pruſſe & la Maſovie environ quatre-vingts ans 
auparavant; mais ces Auxiliaires s'emparerent 

eux-memes de Dantzik, ainſi que des princi- 

pales Villes de la Viſtule, en 1 3 10. Tous les 
voiſins ſe jettèrent alors ſur la Pomeranie : les 

Chevaliers envahirent a-peu-pres ce qui com- 

poſe aujourd'hui le Palatinat de Pomeranie ; 

les Margraves de Brandebourg , ce qui com- 
pole la partie Septentrionale de la Nouvelle 
Marche , le long de la rivicre de Drawa ou 
Drage; & les Ducs des Slaves s emparèrent 
de ce qu'on appelle aujourdhui les Duches de 
Caſſubie & de Venden ou de Vandalie (1), & 


5 — 


. 


(9 Il faut voir os Carte du Brandebour & de 
la Pomeranie s Pa Homann. 
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qu'on a appell long - tems la Potideranic de 


Stolpe, ou le Duche de Stolpe. La partie du 
 Duche de Pomeranie envahie par les Chevaliers 


Teutoniques, & qui ſeule conſerva long-tems 


le nom de Pomeranie tout court, fut cedee 4 
cet Ordre par Caſimir le Grand , & par un 


Traits paſſe a Kalifq en 1343; & cet Ordre la 


receda a la Pologne, ſous un autre Caſimir, fils 
de Jagellon, & par un autre Trane paſſe à 
Thorn en 1466. C'eſt alors que cette Province 


fut Erig&ce en Palatinat ſons le nom de Pome- 


ranie, Le nom de Pomerellie , dont les Lettres- 
Patentes appellent ce Palatinat, neſt que du 


ſeizieme fiecle. Ce Palatinat a ere appelle aink 


alors par les Geographes Allemands. 
La partie uſurpee par les Margraves de Bran- 
debourg, eſt poſledee encore par les Electeurs 
de ce nom, fans leur avoir jamais été cede 
par aucun Traité; cette uſurpation fait partie 
de I Electorat de Brandebourg. Celle dont se- 
toient empares les Ducs des Slaves, leur a cc 
conſervèe par la connivence des Rois de Polo- 
ene avec leſquels ces Princes contractèrent ſou- 
vent des alliances (1), ſans qu'il y ait cepen- 


(1) Boguſtas V., Duc de Stolpe, Epouſa en 1343 


Eliſabeth de Pologne, fille de Caſimir le Grand. En 
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Gant aucun titre non plus , qui eut legaliſe ce 
demembrement. C'eſt 4 raiſon de cette partie 
du Duche de Pomeranie que ces Princes ajou- 
terent 4 leur titre celui de Pomeranie. Apres 
Fextin&tion de la Maiſon de ces Princes, cette 
partie du Duche de Pomeramie paſſa auſh aux 
Electeurs de Brandebourg, & elle fait aujour- 
hui encore partie de la Pomeranie — 
bourgeoiſe. 

Depuis les viciſſitudes qu eſſuya le Duchs 
de Pomeranie au quatorzieme ſiècle, ce qui 
regarde. la Pomeranie de Dantzig juſqu à pre- 
ſent eſt parfaitement connu. Les Princes de la 
Maiſon de Stettin, non - ſeulement ne recla- 
merent point contre la ceſſion de la Poméra- 
nie aux Chevaliers Teutoniques, faite par Ca- 
ſimir le Grand, en 1343 , A Kaliſ;, & confir- 
mee par les Etats du Royaume , la meme an- 
nee, a Jnovroclaw ; parce que ſans doute ils 
ne croyoient pas y avoir de Droit, mais auſſi 
pluſieurs de ces Princes entrèrent dans d'autres 


— — 


— — 


» 


1390. Vortiſlas VI & Boguſlas VI, qui poſſedoient 
le Duche de Stolpe, s'engagèrent à ſervir Jagellon 
contre les Chevaliers Teutoniques. Eric II a eu 
pour femme Sophie de Pologne, fille de Jagellon, 
dans le quinzieme ſiecle 4 Le. 
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Traités paſſes a Vegard de cette Pomeéranie; 


entre la Pologne & I'Ordre Teutonique. Bo- 
guslas, que les Genealogiſtes de la Maiſon 
de Pomeranie appellent Boguslas IX „& qui 
poſledoit la Pomeranie de Stolpe, on Vancien 
Gouvernement de Caſſubie , prit part a deux 
Traitts où les droits des Chevaliers ſur la Po- 
meranie , en vertu de la ceſſion de 1343, 
Etoient confirmes a cet Ordre put la Pologne. 
Lun de ces Traites fut paſle a Lachen en 


14335 ſous Jagellon; Vautre le fut a Brxeſcie 
en Cujavie, en 1436, ſous Ladislas , fils de 


Jagellon. Le premier de ces Traites ctoit une 
Treve ; le ſecond a ere une Paix perpeétuelle. 
Boguslas entra dans ces deux Traités, comme 

partie avec la Pologne, & dans aucun de ces 
Traités Boguslas ne ſe réſerva ni a lui, ni 

aux Princes de {a Maiſon , aucun droit a cette 

Pomeèranie. 1 

Eric II, qui polſsdeit le les Duchẽs de Seettin , 
de V. olgaſt & Stolpe, eſt entre de meme, com- 
me partie avec la Pologne, & ſans aucune re- 

ſerve auſſi, dans le Traite de Thorn de 1466, 

fous Caſimir autre fils de Jagellon, & par lequel 

Fordre Teutonique reſtituoit la Pomeranie a [a 

een Depuis cette reſtitution encore, juſ- 

qu'a la mort de Hogislas AI, dernier Duc 
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te Stettin , en 1637, c'eſt-à-dire pendant pres 
de deux cents ans, aucun des Princes de cette 
Maiſon ne pretendit, ni avoir droit au Pala- 
tinat de Pomerante , ni revoquet en n doute les 

droits que la Pologne y avoit. | 
Les Electeurs de Brandebourg, qui, en ver- 
tu des pactes de ſucceſſion entre ces Electeurs 
& entre les Ducs de Stettin, devoient ſuccé- 
der à ces derniers Princes, nont jamais recla- 
me non plus de droits a cette Pomeranie. Le 
Traite, en vertu duquel les Electeurs de Bran- 
debourg devoient ſucceder aux Ducs de Stet- 
tin, au defaut de hoirs males de ces Ducs , 
avoit ètè conclu, ſous l'Electeur Louis Paine 
de Baviere en 1338, ceſt-a-dire,. cinq ans 
want le Traité par lequel Caſimir le Grand 
cedoit la Pomeranie aux Chevaliers Teuroni- 
ques en 1343, & I'Ele&teur Louis, ſucceſſeur 
eventuel des Ducs de Stettin, ne fit ancune 
proteſtation contre cette ceſſion. 
La Maiſon de Hohenzollern poſſedoit I'Elec-- 
torat de Brandebourg, depuis 1417; & c'eſt 
depuis que cet Electorat fut entre dans cette 
Maiſon, que furent palles les Traites de 1433 , 
de 1436 & de 1466, dans leſquels il a && 
tanſive de la Pomeranie, entre la Pologne & 
Ordre Teutonique; & les Electeurs de cette 
1 
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Maiſon , ſucceſſeurs eventuels auſſi des Ducs 
de Stettin, ne proteſtèrent pas non plus contre 
ces tranſactions. 7 
Depuis l'extinction de la Maiſon Ducale 


de Stettin en 1637, les Electeurs de Brande- 


Bourg ayant ſuccede, en effet, a tous les droits 
des Ducs de Stettin la meme annce, & a quel- 


ques-unes de leurs poſſeſſions en 1648, ces 


Princes ne prerendirent pas avoir herite de ces 
Ducs, d'aucun droit au Palatinat de Pomera- 
nie. Bientot apres ces evenemens Frederic Guil- 
laume, appelle le Grand Electeur, fit de 1655 
a 1657, c'eſt-à- dire dans l'eſpace de deux ans, 
fix Traités, ranror avec la Suede , contre la 
Pologne, & rantor avec la Pologne contre la 
Suede ; & enfin un ſeptieme en 1660 a Oliva. 
Dans tous ces Traités il fur queſtion du Pala- 
tinat de Pomeranie, dont Frederic Guillaume 


sefforcoit tantòt d aſſurer la conquere à Char- 


les Guſtave , & tantòt de procurer la reſtitu- 
tion a Jean Caſimir ; & dans aucun de ces 
Traites Frederic Guillaume ne forma ſeulement 
pas de prerention a ce Palatinat; par le dernier 
de ces Traités il en garantit meme la poſſeſſion 
à la Pologne. Par ce dernier Traite , conclu 2 
Oliva, la Pologne rentra en effet en poſſeſ- 
ſion de la Pruſſe-Polonoiſe & de la Pomcranic, 
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& elle Va poſledee tranquillement juſqu'a ce 
Depuis 1290 juſqu en 1772 le 13 Septem- 
bre, dans l'eſpace de cinq ſiècles, il ne s'eſt 
trouve donc ni Duc de Stettin, ni Electeur de 
Brandebourg qui eùt dit avoir des droits ſur 
le Palatinat de Pomeranie , ou qui eur revoque 

en doute ceux que la Pologne y avoit. 
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NOTES JUSTIFICATIVES 

POUR LE PRECIS 
DES RECHERCHES 
| SUR LA POMERANIE 


P AGE 265, le nom des Pomeraniens n'eſt conni. 
Adam, Chanoine de Breme , Auteur d'une 
: Hiſtoire Eccleſiaſtique des Dioceſes de Ham- 
bourg & de Breme , & qui vivoit en 1077, eſt 
le premier Ecrivain qui ait nommè les Pomé- 
raniens, Pomèrani; & c'eſt le ſeul Ecrivain 
du onzième ſiècle qui les ait nommé. Adam 
de Breme decrit les peuples qui habitoient les 
cores de la mer Baltique; il dit que les Pome- 
ranie $'etendotent a l' Orient de VOder , fans 
dire juſqu'ou, & que de ce cote ils confinoient 
avec les Polonois. Adam de Breme ne dit pas 
autre choſe des Pomeraniens. Yoyexz Adam 


Fn Hiſt, Eccl. Helmſtad. 1670, 1 K. b. 1 


8 145. 
Le nom Latin de Pomerani , dont eſt venu 
5 le Francois de Pomeraniens, a ètè forme, fans 
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dJoute, du nom Slave ou Polonots de Pomor- 
zanie & Pomorzanie , qui veut dire Habitans 
| des cõtes. De la denomination du Peuple eſt 
venue celle du pays, qu'on a appelle Pomera- 
nia. Pomerania veut dire Region Cõticre ou 
Region Maritime, en Polonois Pomorze. Les 
anciens Pomeraniens étoient des Slaves; a 
Orient de VOder ils confinotent avec les Po- 
lonois , & a l'Occident de- cette rivière, avec 
diferentes autres Tribus Slaves, qui s'éten- 
doient depuis Oder juſqu'a I Elbe. 
Pag. 265. La Pomeranie ne Veſt que par ceux 
du douzieme fiecle. Un des Compagnons de S. 
Otton, Evèque de Bamberg, dans les deux voya- 
ges que cet Evèque fit en Pomeranie en 1125 & 
1128, pour la converſion des Pomeraniens , a 
fait connoitre la Pomeranie fort en detail dans 
[Hiſtoire qu'il a faite de la vie de S. Otton. 
On ignore le nom de cet Ecrivain, mais la 
vie de S. Otton a été imprimèe ſous le titre 
de Hiſtoria Anonymi cujuſdam de vita S. Otto- 
nis, par les ſoins de Valer. Jaſchius , a Col- 
berg 168 1, in-49. On trouve à la tète de cette 
Edition une autre Vie de S. Otton, ecrite par 
Andre , Abbe de Bamberg: Ce dernier Ecri- 
vain eſt de la fin du quinzieme ſiècle, il a ecrit 
vers 1499. Valer. Jaſchius , Editeur de ces 
deux Vies, ètoit membre du Conſiſtoire Evan- 
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gelique de Pomeranie , & Recteur du College 
de Colbert. 
Pag. 266. Vortislas, tige connue de la Mai. 
Jon des Ducs de Stettin. C'eſt auſſi le Comps 
gnon & Hiſtorien de S. Otton, qui a parle le 
premier de ce Vortislas. On ſait avec certitu- 
de, mais ce n'eſt pas par cet Ecrivain que ce 
Vortislas eſt la tige des Ducs de Stettin. 
Pag. 266. La Pomeranie,, od la Religion fu 
introduite en 1125 , & il paroit que la Religion 
y eroit deja erablie, Que la Pomeranie ol 8. 
Otton a preche la Foi , s'ttendoit le long de 
Oder, & a VOrient de cette Riviere juſqu'l 
Colberg, ou juſqu à la rivière de Perſante, cel 
Te voit par l Hiſtoire de la vie de S. Orton, ecrite 
par Anonyme, citce ci-deſſus. Que les cotes 
de la Baltique, depuis la Perſante a la Leba, 
Etoient appellees auſſi Pomeranie ; cela ſe voit 
par un titre de Van 1188. Ce titre eſt une 
Bulle du Pape Clement III, dans laquelle ce 
Pape déſigne les limites de I'Eveche de Pomc- 
ranie, dont le Siege étoit a Cammin; tote Po- 
meranie uſque ad Lebam ; & cette Bulle ſe 
trouve dans Rangon. Origin, Pomer. Colberg. 
1684, in-4®, p. 159; 160. Enfin que la Po- 
meranie d' entre la Perſante & la Leba appar- 
renoir à la Couronne de Pologne; cela ſe voit 


par tous les Hiſtoriens Polonois , & par toute 
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a ſuite de I Hiſtoire de ce Royaume, depuis 
e regne de Miccis/as II, & depuis environ 
[an 1030, c'eſt-a-dire dephis un ſiècle avant 
la converſion des Pomeraniens d' entre la Per- 
ſante & l' Oder, juſqu au tems de cette con- 

verſion. Voy. Hartknoch de Rep. Pol. lib. J, 
| cap. G, art. , ſequ. edit. Lipſ. 1698 , in-8®. 
p. 137 » ſequ. Voy. auſſi Cromer de rel. Pol. 
Colon. 1589 , p. 40 , 47. Dlug. Tip). T. I, 
Lib. 25 col. 1589 , p. 46, 47. Il faut ſuivre 
Dlugoſz & Cromer depuis le regne de Mie- 
cislas II. e 

Au dixidr'e ſidcle, 1 Rigo Maritime en- 
tre la Perſante & l'Oder, juſqu'a Cammin, 
ayoit appartenue a la Pologne auſſi. Cela pa- 
toit par I'Hiſtoire de Pologne, par des Ecri- 
vains Etrangers meme , & par un titre du on- 
zieme ſiècle; mais il ne s var pas de prouver 
cela ici. | 


Au reſte le Diocèſe de 3 8 ktendoĩt 
en 1188, depuis Demmin fur la Pen, juſqu'à 
la Leba ; on voit cela par la meme Bulle du 
Pape Clement III, qu'on a indiquee plus haut. 
Le Siege de I'Eveche de Pomeranie avoit été 
en 1141 a Vollin. Voy. Rangon. ut ſup. p. 102, 
& on le voit transfers à a Cammin en 1188, id. 
p. 159, 160. 


On peut della que la ae toir eta- 
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blie entre la Leba & la Peg „avant 1125) 
parce que S. Orton n'a pas ere precher dans 

cette partie de la Pomeranie, & qui on n'y yoit 
| pas de miſſion plus tard. 

Pag. 267, Dont Pun 5 appelloi Caſe mir 6 
 Pautre Boguslas, L'Hiſtorien de S. Otton parle 
de la femme de ortislas , ſans la nommer; 
il dit de plus, qu'outre cette femme, Yortis- 
las avoit vingt-quatre concubines; mais il ne 
dit rien, ni des ancètres de Vortislas, ni de 
ſes frères, ni de ſes enfans. On trouve ces deux 
fils de Vortislas dans Helmold , Ecrivain du 
meme douzième ſiècle, mais poſterieur a TA. 
nonyme. Helmold, Cure de Boſow „dans le 
Holſtein, ecrivoit environ 1170, qui eſt Tan- 
nee ou finit {a Chronique des Slaves. II parle 

de Caſimir & de Boguslas ſous Vannce 1164, 
4 Toccaſion d'une guerre que Voldemar J, Rot 
de Danemarck, & Henri le Lion, Duc de Saxe, 
faiſoient aux Slaves du Mecklenbourg, a l- 
quelle ces Princes prirent part; & il dit que 
Caſimir & Boguslas etoient fils de Vortislas, 

lequel avoir introduit ou. favoriſe Vintroduc- 

tion du Chriſtianiſme en Pomeranie. V. Chron. 

Slavor. Helmold , Bresbyt. Boſow. Lubec. 1659, 
in-. p. 221, 222 
Pag. 268. Et ils furent crees Princes A le 


titre de Ducs des Slaves enyiron I 180, Cet 


„ K I, ond fray 
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aggrandiſſement & cette Elevation de Caſimir 

& de Boguslas ſe trouvent rapportes par Saxon 
le Grammairien, dans ſon Hiſtoire de Dane- 
| marck , imprim&e 4 Copenhague ſous le titre 
de Saxon. Grammat. Hiſt, Dan. 16 44 , in-fol. 
5. 370 , 377. Saxon ne marque pas Vannee de 
Televation de ces Princes; des Ecrivains poſté- 
rieurs la placent en 1180 & 1181 , quoiqu' il 
ſoit probable qu'elle a precede Pannee 1175 (1). 
Saxon, Danois de naiſſace, Preyor de Roſ- 
child, toit contemporain de ces Princes. Son 
Hiſtoire de Danemarck finit ſur les fairs que 
lon place communement ſous année 11863 
& on le croit mort en 1204. 325 

Pag. 268. Que ces Princes regnerent d Dem- 
min. Voy, Eicꝶſt. Epitom. Annal. Pomer. Grip- 
ſwald. 1728 , in-4%. p. 20 , 21. 

Pag. 268. Caſimir mourut en 1181 o ne, & 


(1) On voit dans Rangon un titre de cette anne 
1175 , dans lequel un de ces Princes, Caſimir, prend 
le titre de Duc des Slaves: Caſimirus Dei gratid , 
Dux Slavorum. V. Rang. orig. Pomer. p. 152 , 153. 
Par ce titre on voit auſſi que Caſimir Etoit fils de 
Vortislas I. Caſimir y dit: Pater miſericordiarum per 
 ſollicitudinem felicis memoris V artislai patris naſtri > 
eduxit nos de tenebris. Le titre eſt la fondation d we. 
Egliſe Collegiale 3 A Cammin. 
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ne laiſſa pas de poſteritèe, ou en laiſſa une * 


ne continua pas long-tems. Boguslas mort en- 
viron 7190 laiſſa: Aucun des Ecrivains con- 
temporains n'a marque les années de la mort 
de ces Princes, comme aucun na marque celle 
de la mort de FVortislas I; & elles ſe trouvent 
déterminces difteremment dans les Ecrivains 
des quinzieme & ſeizième ſiècles. L Editeur 
Helmold met la mort de Caſe mir 1 ſous Vannte 

1181, Voy. Helmold, p. 290 (1) ; Eickſert la 

met a lan 1182. Eickſt. Tab. Geneal. Krang 

& Bugenhagen placent celle de Boguslas I 1 
Tan 1178; & Krantz dit que Caſimir I eſt mort 

avant Boguslas 1. Suivant Eickſterr, Boguslas 
neſt mort qu'en 1188. Voy. Alb. Krantz Vur- 
dal. edit. Tracaſ. ap. Andr. W echel Tg, pag. 
1S7, & ap. Jaſch. in vita S. Ott. P. 478. _ 
& Eickſterr, Tab. Geneal. 

II paroit par Saxon le Grammairien , que 
Caſimir I ne laiſſa pas de poſterire. Yoy. Sar. 
Gram. Hiſt, Dan. ut ſup. pag. 37 5. Krang dit 
auſſi que 80 mir 7 ne . . Contam f 


— 


1 


44 C eſt 1 la Contipaticn 4 Helmold. [Au 
teur de cette Continuation eſt Arnauld , Abbe & 
| Lubec , & cette Continuation finit à Van 1269. L. 
diteur "ds cette Chronique eſt Henri Bangert, Pro- 
feſſeur 3 Lubec ; & Fon a deja dit que edition a 
« Fan 1649. 
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Krantz Vandal. ut ſup. Eickſtert lui donne un 


fls, & un petit-fils. Eickſt. Tab. Geneal. 4 
les fils de Boguslas I. Yoy. les Tables Geneal. 
4 Bugenh. & dEickſtett, Ces Tables ne S ac- 
cordent pas; Bugenhagen convient que la ſuite, 
ainſi que la Chronologie des Princes de la Mai- 
ſon de Stettin ne commencent a ctre certaines 
que depuis la fin du treiſième ſiècle, ceſt-a- 
dire environ deux ſiècles après l'introduction 
du Chriſtianiſme en Pomeranie. Voy. J. Bu- 


genh. Pomer. Gripſwald. 1728 , in-4. p. 124. 


Pag. 269. De Boguslas II, dont on met la 
mort d Pan 1222 & 1228 , ſont deſcendus les 
Ducs de Stettin. Eichſtett met la mort de Bo- 
guslas II, à Van 1222 ; Bugenhagen a Van 
12233 Krantz à Van 1228, Eichſt. & Bugenh. 
Tab. Geneal. & Krantz Vandal. ut ſup. p. 157. 
Pour la deſcendance des Princes de la Maiſon 
de Stettin, depuis Boguslas II, on peut la ſui- 
vie dans les memes Ecrivains, ainſi que dans 
Rangon , &c. 
Alb. Krantzius ou Kr rantx, abe ; 
keriroit ſur la fin du quinzieme ſiècle. Ses Ou- 
Yrages ont Et imprimes pour la premiere fois 
en 1502 & 1505 (Moreri); Jean Bugenha- 
gen, Moine 4 Belbuc en Pomeranie , pres de 
Trepcow ſur la Rega,ecrivoiten 1517 & 1518. 


Valet. d'Eichſtert , Chancelier de Philippe I, 
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Duc de Folge, a Ecrit-vers' 1553; & Nan 


Rangon, Avocat a Colberg, vers 1684. 


Pag. 279. S. tettin, ville qui paroit n'#tre paſ- 


ſee. ſous la domination de ces Princes que vers 
la fin du treixieme ſiecle. On voit dans Vhiſtoire 
de la Vie de S. Orron, que dans le tems de 


la converſion des Pomeramiens , Stettin ètoit 


une Ville libre , dont Verar So fort étendu, 


X qui ſe gouvernoit en Republique. Les bo- 


merauiens de Stettin faiſoient ſouvent la guerte 


aux Polonois , & aux autres Poméèraniens me- 


me. Voy. Jaſch. in vita S. Ottonis, p. 130, 
202 , 208, 209 , 290 , 297, 310 & ſeq. Les 


Villes de Volgaſt, &'Uſedom , de Vollin, de 
Cammin ſe gouvernoient en Republiques auſh; 


les habitans de ces Villes exergoient la pirate- 
rie ſur mer. Il paroit au moins que Stettin ne 
paſſa ſous la domination des deſcendans de 
Vortislas I que dans le treifieme- fiecle ſous 
Barmin I. Suivant les Genealogiſtes Poméra- 
niens , ce Prince, fils de Boguslas II, paryint 
au Gouvernement en 1222 ou 1228, & il re- 
gna juſqu'en 1278, c'eſt-a-dire pendant 504 

60 ans. V. Eichſt. Tab. Geneal. & Krantz ut 

ſup. p. 157. Otton I, ſecond fils de Barmin 1, 
commenqa la ligne de Srettin ayant eu cette 
Ville en Partage; ſon aine Boguslas eut Den- 


min, qui ętoit un plus ancien Domaine de 
cette 
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cette Maiſon. Voy. Eichſtett, p. Ir, & Tab, 


Gendal. La branche de Demmin a yore depals 


le titre de Volgaſt. | 
Pag. 269. Voila ce que ve PHitoire FOR: * 


plus certain ſur l origine. Ce que les Ecrivains 


poméraniens des ſeizième & : dix- ſeptième ſiè - 


cles diſent de la genealogie des Ducs de Ster- 


tin, avant Yortiſlas I, eſt abſolument haſarde, 
Krantz qui a fait, dit- il, toutes les recherches 
fur ces Princes, ne commence leur genealogie 
que pas Voriiflas I. Krane Vandal. ut ſup. 
p.157 Bugenhagen, qui a écrit par ordre de ; 
Bogyſlas X , Duc de Stettin, de Yolgaſt ; & 
de Stolpe; en 1517 & 15783 4 qui toutes les 


Archives des Ducs de Pomeranie ont été ou- 


vertes; qui a fouille dans toutes celles des Cou - 
vents & conſulre tous les manuſcrits, n'a ofe, 
ni remonter au- delà du meme Yorriſlas I, ni 
lui donner des frères; & il avoue qu il n'a pas 
trouve de grandes lumières ſur les deſcendans 
memes de ce Prince juſqu à Barmin I, mort 
en 1278, Bugenh. Prafat- & p. 1195 121, 124 
Voy. auſſi ſa Tab. Geneal. | 1 i . 
Micrellius convient que le plus ancien | tha- 
nuſcrit pomranien eſt celui d'un Allemand 


de Stettin, qui vivoit environ 1468, & qui 
na jamais ErE imprimẽ. Voy. Micrell. von Al- 


ten. Pomerl. Stect. & Teig. gas, in-. p. 1. 
Tome II. FO T 
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4 la fin de TAvis au Lecteur, an dem Life, 
#oy. auſſi Rang. p. 2, . 3.Cedifenr de m& 
moires n'a cependant pas empeche qu Eichen 
wait donn un pere & des freres à Vortiſtas ; 
& ile meme defaut n'a pas emptche que Ii 
crullius n ait fait un gros volume de la ſeule 
Hiſtoire Ancienne de Pomeranie, & qu'il ut 
trouvè des ancttres 8 u 7 Nane = 
15 R ol _ 
Mficrellius dit e. ee Hi 
toriens Polenoh, vint, environ 680, L la the 
une armee demander en mariage la Reine de 
Pologne ; Venda qui a été refuſc & battu par 
cette Princeſſe, & que tous ces Hiſtoriens ont 
cru avoir ere un Prince Allemand, a &@& un 
Duc de Pomeranie, & que Vovrriſtas Teſt del 
cendu de ce Duc. n Tir. 2 pag: 17. , 
— a cet e Hiſtorien dans la ſuite 
— des Puiſſances d la Haye, 1715. 


*I. T. HI. chap. 2. p. 135. $ 30. Jean Mi- 


cxellius, Recteur a Callige Denis, wor 
voĩt environ 1640. 


Pag. 279. La tige ws cette Mae 


dont on ne cannoſt pas plus le pere que celui it 
Fortiſlas I. C'eſt Tadlubeæ, Hiſtorien Polo- 


nois du douzieme ſicle, qui eſt le premict 


un Sambor quo ne voir qu environ 1175 ,0. 


Gm. om A . 
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Ecrivain qui parle de ce Sambor, dont il toit 
conrempotain ,, & qui dit que Cafimir le Juſte 
lui donna le Gouvernement de la Marche de 
o_ 1175. Kadlube ne dit pas qui toit 
pere de Sambor, mais il dit que ſon oncle 
= 5 la Maſovie & la Cujavis 
pour Leſtho, Prince mineur, neveu de Caf 
mir =. Juſte. V. Kadlub. Liv. IV. chap. 8. ad 
calc. Dlug, Ligſ. T. II. col. 778. V. auſſi Cro- 
mer, p. 110. III. Miechovita appelle ce Siron, 
Hiro Comes Maſovia ap. Piſtor. T. II. p. 7r. 
Cromer n Zira & * Cromer ar 
fo. 
| "Nin Kadlubeck dion fs c= 4 5 
Jufte , & dans le tems que Sambor gouvernoit 
I Marche de Dantzick. Il a écrit par ordre do 
Cafimir , lequel eſt mort en 1194. Il a etè Eve. 
que de Cracovie ſous. Leſxko le Blanc, fils de 
Caſimir , en 1208 ; il fe demir de cer Eveche 
en 1218, & il eſt mort Moine a Ardryeion en 
1223. $a Chronique finit à Van 1202. Les 
Ecrivains Pomeraniens mettent la mort de 
| Sambor A Van 1205. V. Eickſtert. Tab. gen. 
| Kadlubek eſt auſſi le premier Ecrivain qui 
at nomm la Ville de Dancziek , qu'il appelle 
Gdansk. Elle donnoit alors le nem 4 la Pro- 
Hance qu on appelle aujourd hui le Palatinat de 
T 2 
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& la fin de T Avis au Lecteur, an A Lefer. 
#oy. auſſi Rang. p. 2, n*. 3. Ce defant de me- 
moires na cependant pas empeche qu'Eickf/tere 
wait donné un pere & des freres à Yortiſlas I; 
& le meme defaut n'a pas empeche que Mi- 
crellius ait fait un gros volume de la feule 
Hiſtoire Ancienne de Pomeranie, & qu'il x'ait 
trouvè des ancerres à F eit 1 1 80 . 
| 1 r ee | 
Micrellius dit que Ruziger 3 Auel Hiſ- 
coriens Polenois, vint , environ 680, L la tete 
une armee demander en mariage la Rane de 
Pologne; Venda qui a étè refuſe & batru par 
cette Princeſſe, & que tous ces Hiſtoriens ont 
cru avoir étè un Prince Allemand, a été un 
Duc de Pomeranie , & que Yortiſlas Teſt del- 
cendu de ce Duc. Mierelt. Liv. 2, pag. 107 , 
$. 22. 
J. Rouſſet a bai cet Hiftorien dans la ſuite 
des inzerees des Puiſſances d la Haye, 1735. 
-I. T. MI. chap. 2. p. 135. $ 30. Jean Mi- 
crellius, Recteur du * de Stettin „ Ecri- 
voit environ 1640. 
Dag. 279. L tige connue de cette 1 Maiſon ef 
un Sambor qu on ne voit qu environ 1175 , & 
dont on ne cannoſt pas plus le pere que celui de 
Vortiſias I. Ceſt Kadlubek , Hiſtorien Polo- 
nois du douzitme ſiecle, qui eſt le premier 
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Ecrivain qui parle de ce Sambor, dont il etoit 
contempotain, & qui dit que Cafimir le Juſte 
lui donna le Gouvernement de la Marche de 
Gdansk ou de Dantzit, Marchia Gdanenſis, 
environ 1175. Kadlubek ne dit pas qui croit 
le pere de Sambor , mais il dit que ſon oncle 
Siron adminiſtroit la Maſovie & la Cujavie 
pour Leih, Prince mineur , neveu de Caſẽ- 
mir le Juſte. V. Kadlub. Liv. IV. chap. 8. ad 
calc. Dlug. Ligſ. T. II. col. 778. V. auſſi Cro- 
mer, p. 110. 111. Miechovita appelle ce Siron, | 
kiro Comes Maſovie ap. Piſtor. T. II. p. 71. | 
Cromer Vappelle Zira & Ziroſlas. Cromer ut | 

Vincent Kadlubeck ècrivoit ſous Caſemir le 
Juſte , & dans le tems que Sambor gouvernoir 
la Marche de Dantzick. Il a écrit par ordre de 
Caſemir , lequel eſt mort en 1194. Il a ere Eve- 
que de Cracovie ſous Leſxko le Blanc, fils de 


E 

„ cCaſimir, en 1205; il fe demit de cet Eveche 
en 1218, & il eſt mort Moine a Andmeion en 
. 1223. Sa Chronique finit a Van 1202, Les 


Ecrivains Poméraniens mettent la mort de 

Lambo à Tan 1207. V. Eickſterr. Tab. gen. 

8 Kadlubek eſt auſſi le premier Ecrivain qui 

4e ut nommé la Ville de Dantziel, qu'il appelle 

}- Wl Gdansk. Elle donnoit alors le nom à la Pro- 

er WW vince qu on appelle aujourdhui le Palatinat de 
; T 2 
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| Pomeranie. On ne trouve cette Ville appelle 
| Danejich quen 1294. V. Dogiel. Cod. Dipl. 

Reg. Pol. T. IV. p. 36. col. 1. Ceſt. A- dire dans 


le tems que les Allemands y Etoient & ja meles 


avec les Slaves. En 1294 Gdandsk ou Dantxicł 
 n'&toir encore que Bourg, protégé par un Cha- 
teau. Le Roi Premiſlas la fit entourer de mu- 
railles de bois en 1295, & elle devint Ville. 
V. Dlug. Liv. VII. col. 874, & Schutz. Rer. 
Pruſſ. Hiſt. Gedan, 176g , in: fol. p. 118. 
Au reſte la Marche de Gdansk ou de Dant- 
ick en 1175, paroit avoir ee une Imitation 
des Empereurs d Allemagne, qui erabliſſoient 


des Marches ſur les frontières. Cette Marche 


s $'trendoit le long de la Viſtule juſqu's la Cu- 
javie, & elle coir frontière de la Cujavie & 
de la Pomeranie , du cote de la Pruſſe. La Po- 
merante depuis la Leba a la Perſante, que la 
Marche de Dantzick couvroit contre les Pruſ- 


ſiens, Etoir alors à la Pologne auſſi. Cela fai- 


ſoit un autre Gouvernement 


Pag. 269. Certe Province n*eroit pas de la 


Pomeranie. On a vu plus haut par un titre de 
1188. qu'a cette epoque ce qu'on appelloit Po- 
merania ſe terminoit a la rivière de Leba , & 


on voir ici par un Ecrivain contemporain qua 


la meme epoque ,' environ 1175, le Pays qui 


1 
| 
c 
0 
6 
« 
1 


s'crend entre la Viſtule & Leba crou appellc 
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Marchia Gedanenſes & non Pomerania. Ce qui 


prouve encore que ce dernier pays n ẽtoit pas 
de la Pomeranie, c'eſt qu il netoit pas du Dio- 


ceſe de Poméranie. La Marche de Dantzig 


froit alors comme elle eſt encore aujourd'hut 


du Dioceſe de Cujavie (1). L'Eveche de Cuja- 
vie a été fonde , ſuivant les Ecrivains Polo- 


. : > - * 5 : 


(1) Toute la Region qui 5'ttend entre la Viſtule 


& la Leba, eſt du Dioceſe de Cujavie. Oliva qui 
eſt le Monaſtere le plus ancien de cette Region , & 
dont Dlagoſt dit que le titre de fondation && donne 
le 15 des Calendes d Avril, ou le 18 Mars 1178, 


année les Dominicains 3 Gdansk, pres J Egliſe de 


S. Nicolas. Miechovita dit que cette fondation a ètè 


faite du conſentement de FEveque de Cujavie, Mi- 
chel Godzzemba ; & que le titre de cette fondation 
ttoit donné le 23 Janvier 1227. Miechovita apud 
Piſtor. T. II, pag. 86. Dlug. Lib. VI, col. 635. Si 


le titre de la fondation du Monaſtere COliva exiſ- 
toit, on y verroit ſans doute auſſi le conſentement 
de 'Eveque Diocèſain de Cujavie. Les Eveques de 


Cujavie avoient des Terres ſur la Leba meme. Dlu- 
goſt dit que la Leba fe jettoit dans la Baltique, Pres 
d'un Village appelle Giechnow , qui appartenoit a 


FEveche de Cujavie. Plugeſi Lib. I, col. 15, ad 
lit, A. 
ans | T 35 


Foy. Dlugoſ, Lib. VI, col. 337, a toujours etc, 
comme il eſt encore de ce Dioceſe. Swentopelk qui 
uſurpa la Souveraineté de la Marche de Danezig en 
1227 , comme on le verra plus bas, fonda la meme 


, 
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nois; au dixidme ſiecle, & ſuivant les ber 
vains Allemands en 1052 (1). 

Pag. 270. Sventopelk , fils ou petit - fs 2 
Sambor. Cette filiatien n'eſt pas bien connue. 
Les Ecrivains du treizième ſiècle contempo- 


rains de Syentopelk , comme Boguphal , Eve- 


que, & Baſcko , Cuſtode de Poſnanie , ne di- 
ſent pas de qui Syentopelk Etoit fils. Bugenha- 


gen le fait deſcendre de Megſtvin, & Meſtvin 


de Sambor qu il appelle auſſi Fubiſlas. V. Bu- 
genhagen , Tab. Gen. Miechovita, Ecrivain Po- 
lonois, qui vivoit entre le quinzième & le 
ſeixième ſiècle, dit auſſi que Sventopelł ètoit 
| fils de Mſcrug ou Meſtvin , lequel avoit gous 
verné la mẽème Province de Dantzig. Miecho- 


vita, ap. Piſtor, T. II. p. 87. Au reſte, Bugen- 


| hagen ne remonte pas plus haut que Sambor, 
pour la genealogie de cette Maiſon. 


Mathias a Miechovia ou M iechoviea , Cha- 


noine Regulier à Miechow , dans le Palatinat 
de Cracovie , Medecin & Aſtralogue de Sigi/- 
mond J, eſt mort a Cracovie en 1523. fort age. 


1 


(10) Foy. FAbr. Chr. de FHiftoire de Pol. 3 


1 Schmidt) Varſov. & Dreſd. 1763 , ſous Fan 1032; 


ele meme Abrege en Polonois par Alberrandi ſous 


la meme année. 
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$a Chronique 2 Etc la premiers des Hiſtoires 
de Pologne imprimee. Sa premiere Edition * 
ft 2 Cracovie, 1521. 

pig 270. Environ 222. C'eſt environ cette 
aunce que les Hiſtoriens Polonois diſent que 
Leftho le Blanc, fits de Caſimir le Juſte , donna 
ce Gonvernement 4 Svenzopelk, Baguph. ap · 
Sommerſ. Tom. II. pag. $6 , $7. Dlug. Lib. VI. 
col. Co g. Neugeb. edit. Hanau, 1018 , p. 118. 
Boguphal , Ecrivain contemporain, dit: Lefgko 
albus flatuit loco ſui Capitaneum Sventopetko- 
nem. Boguphal , Eveque de Poſnanie e en 124 
eſt mort en 12533 

Pag. 270. Epauſa la fille d'un autre Gouver- 
neur nomme Janus » lequel gouvernoit la Caſſu- 
bie „ & S'empara de cet autre Gouvernement. 
V. Leuthing. de Reb. Marchie Brandeb. Fran- 
cof. & Lipſ. 1729 gin-4*. P. I. Topogr. March-- 
p. 40. & 730. Ce Janus qui gouvernoit la Caſ- 
ſabie environ 1220, a Echappe aux Genealo- 
giſtes de la Maiſon de Pomeranie. Nicolas Lew. 
Ginger, neA e 1547 eſt mort en 
1612. 

Pag. 270. La Caſſubie s biendoit. Le premier 
Ecrivain, dans lequel on trouve cette partie 
de la Pomeranie , appellee la Caſſubie , eſt 

e * de Poſn. Ecrivain du trei- 
4 


zidme fidcle „& a on a donné la notice plus 

haut. V. Boguphal , ut ſap. p. J. 

| Pag. 270. Sventopelk S allia avec Ladis, C 
Duc de Poſnanie. Ce Prince. V. Boguphal , 
p. 57 , $8. Dlug. Lib. VI. col. TAO 1 
p. 132. col. 2. p. 133. col. 1. . 
Pag. 270. Le lo perit en 1227. Leſtlo far 
aſſaſſinẽ le 14 Novembre 1227. V. Boguphal, 
p. $7 , & Dlug. Lib. VI. col. 63. V. he ord 
thing , P. E. p. co. S. 130. 3 

Pag. 270. Sventopelſ prit le titre de Duc de 
Res e Boguphat , p. 57. Leuthing , p. 
$43. Leuthinger dit: Pomerania defecit a Polo- 
nis circa annum 1226. Auckore & ventopelco, » quit 
primus nomen Ducis Pomerania uſurpavit. 
Pag. 270. On lui voit porrer ce titre en 1248, 
Ceſt dans un Traite de paix avec les Cheva- 
liers Temtoniques , Erablis nouvellement (de- 
puis 1230) dans la Terre de Culm. Ce Traité 
eſt dare , in Harena juxta Inſulam Fabri, le 
Mardi d'après la S. Clement ( ſur la fin de 
Novembre) 1248. V. Dogiel, Cod. N 
Reg. Pol ., 33. 

Pag. 270. 1! mourut en 1266 ou 1268. Baſs. 
ko , continuateur de Boguphal , met la mort 
de Svenzopelk en 1266, Cet mn contem- 
porain de Sventopelt, dit: Eodem anno Sven- 
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topel kus proditor Dux Pomeranis , qui nomen 
Ducale ſibi prodicionaliter uſurpaverat , tranſ- 
vit vam carnis univerſe. Dlug. & Cromer met- 
tent cette mort ſous l'année 1268, & Dlug. 
en marque le jour, r4. de Juil. Dlug. Lib. VII. 
col. 78 5. Crom. p. 104. col. r. Cromer dit: que 
Sventopelk eſt mort dans un age deècrépit. 
Schutz „ Hiſtorien de la Pruſſe, lui donne 97 
ans, mais il met ſa mort en 1266, au troiſik- 
me des Ides de Janvier, ceſt-a-dire, au 3 Jan- 
vier : Schuty , Re. Pruſſ. Hiſt. Gedan , os 4 
in-fol. p. 34. 

Pag. 270. A ſon fils M omg, » gu*on e 
en Latin Meſtwinus. Que Mſczug ou Meſtvin , 
dont il eſt queſtion, a cre fils de Sventopelk , 
cela n'eſt point douteux. Cela ſe voir par des 
Ecrivains. contemporains & par des titres. V. 
Boguph. p. 61 & 67. Ceſt le rectt-de Baſiko, * 
continuateur de Boguphal. Cer Ecrivain paroit 
n etre mort qu'apres 1296, mais fa continua- 
tion finit a Van 1271. V. auſſi Dogiel , T. I. 
p. Id, col. 2. Ceſt le meme Traite paſle entre 
Sverzopelk , Duc de Pomeranie & Tordre Teu- 
tonique , en 1248. II y eſt queſtion de Meſt- 
win , fils de Sventopelk. Au reſte , Meſtwin eſt | 
n par differens Ecrivains Mſez yng , Mſcx- 
nion Mſcrug , Mſc:win, & Meſtwinus. 

Pag. 270. Meſiwin appella d ſa Juccgſſ ton en 
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1290 Premiſlas II. Premiſias regut le ſerment de 
fidelite la meme annee. V. Dlug. Lib. VII. col. 
#53. Bugenhag. p. 148. Dlugoſ7 dit que Meſt- 
vin _navolt pas de femme, & qu'il vivoit avec 
nne Religieuſe de wy 5 n Sul ta. 
Olug. ur ſ ep. 
Pag. 271. On lui voir exercer tes 8 de 
Souverainetè en 1294; Cette annte Premiſlas 
confirma aux Elbingeois quelques franchiſes 
pour le Commerce que leut avoit accordées 
Tannée precedenre 1293 dañs ſes Domaines , 
Vifemir , Duc de Pomeranie , que Premiſlas 
appelle ſon oncle. Ce Viſimir, a cchappe auſſi 


aux Genealogiſtes de Pomeranie; il y a cepen- 


dant apparence qu'il eroir frere ou couſin de 
Meſtvin. On ne ſcaic pas au reſte ce que c toit 
que ſon Domaine; mais ſon privilege aux El- 
| bingevis eſt nal a Gdansk en preſence des 
Palatins & Caſtellans de Gdans&k- & des Pala- 
tins & Caſtellans de Swecze, Pan 1293, fans 
date du jour. V. Degiel, T. N. 25 35. No. 41. 
Celui de Premiſlas eſt donnè à Dantzick le 
jour de S. Calixte, Pape, ou le 14 Octobre 
1194, denx mois & demi avant la mort de 
Meſtwin. Dog. T. IV. p. 35, 30. No. 42. Ceſt 


dans ce privilege de Premiſlas qu'on voit la 
premiere fois la Ville * Gdansk , appellee 


n 


A. 2 
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pag. 271. Premiſtas entra en poſſeſſion ple- 
niere la meme annee (1195). V. Dlug. ſous 
année 1294. Lib. VII. col. F 94. Bugenhag. 
p 147. 

Dlugoſſ met la mort de Meſtwin ſous l an- 
nee 1294 au & des Kalendes de Janvier, ce qui 
revient au 25 Decembre 1294. Cette manière 
de dater a fait croire à la plipart des Ecrivains 
que Meſtwin Etoit mort au mois de Janvier 
1295 , & c'eſt ſous cette detniere annee qu'ils 
ont mis cette mort. Elle ſe trouve rapportce 
ainſi dans Bugenhagen, Tab. Geneal. & p. 149. 
Dans Eickftert , Tab. Gen. & p. 51. Tous deux 
poſterieurs2 Dlugo/7,. Jean Dlugoſy , Chanoine 
de Cracovie, Precepteur des enfans de Caſi- 


mir, fils de Jagellon , ecrivoit au quinzieme 


ſiecle. Il a Ere-nomme a FArcheveche de Leo- 
pol en 1479, & il eft mort en 1480. Schutz, 
Ecrivain de la fin du ſeiième ſiècle (1), mer 
la mort de Meſtwin auſſi ſous l'année 1295 , 
octavo Calendas Januarii , & C'eſt, dit- il, d' a- 
pres le monument d Oliva; mais ce monument 
poutroit avoir ere fait lui-meme ſur le texte de 
8 mal entendu par les Moines. V. ce 


—— 3 


th. 


— 


— — 


( r) 8 abr W de h Ville de 
Desi » cſt mort en 1 1594+ 
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monument dans Schury , R. Prufſ. Hi iſt. Geden; 
7709, in-fol. p. 118. & V. auſſi le rexre de 
Dlugofe „Lib. VII. col. $74. | 
On ne ſcait pas dans quel tems les monu- 
mens d'Oliva ont ere conſtruits; Schur ra 
porte toutes ces inſcriptions ſepulchrales, p. 33, 
34, 79 , 87, 118 & 1195 de édition Eatine 
indiquee plus haut; & on voit par le texte de 
ces monumens memes , qu' ils ont été dreſſes 
long: tems apres la mort des Princes IN on Y 
trouve nommès. 
Au reſte, on a ſuivi * le texte as ces 
Recherches N commune, ſur Fannee de 
la mort de Meſiwin , en la placant ſous Fan 
| ne 1295. Cette ecreur eſt indifferente _ les 
droits dont il s'agit. 5 
Pag. 27 1. Et que ceux de la caſſubie e etoient 
des armes de Griphon. V. Boguphal , ut ſup. 
p. 46 & 57. Le premier des Gouverneurs de la 
Caſſabie connu, eſt un Boguſlas , que Kadlw 
bek appelle auſſi Beodorus , inftirue environ 
1175 , auſſi par Caſimir le Juſte. V. Kadlub- 
ad Cal. Dlug. T. II. col. 778. Boguphal, Ecri- 
vain du fiecle ſuivant, dit que ce Boguſſas 
etoit : de ſtirpe en „& de cognatione 
Griphonum. Boguph. p. 40 & 57. Dlagoſi di dit: 
Caſimirus ulteriorem Pomeraniam que hactenus 
Slupsko vocitatur , Comiti Boguſlao de domo & 


\ 
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genere Grpibnun commiſit. Dlug. Lib. VI. 
col. 538. & Miechovita : eſt autem ulterior Po- 
merania , quam Slupsko Poloni vocant, cu 
Dux Caſimirus Boguſlaum nobilem de domo & 
genere Griphonum prefecit , ap Piſtor. T. II. 
pag. 71. La Pomeranie dont il eſt queſtion dans 
Dlugoſ & dans Miechovita eſt celle d entre la 
Leba & la Perſante, dont la capitale eroir 
$lupsko ; que, depuis, les Allemands ont ap- 
pelle Stolpe; c'eſt la meme Province que la 
Caſſubie de Boguphal. Il y a apparence que Ja- 
ug, dont Syentopelk epoulſa la fille, eroit fils 
de ce Boguslas , premier Gouverneur de la 
Caſſubie. _ 

Pag. 271. Maiſon ancienne & illuftre de la Pe- 
tite Pologne. Il y avoit , environ 1175, trois 
Seigneurs de la Maiſon de Griphon en place. 
Etienne Griphon , Palatin de Cracovie, & Ge- 
deon Griphon , Eveque de Cracovie, occu- 
potent ces places lors de Tavenement de Caſi- 
mir le Juſte, en 1175. Janislas Griphon , Ar- 
cheveque de Gneſne, étoit mort en 1167. J. 
Nieſiecki, T. I. ſous les titres de cette dignite, 
On ſcair que c'eſt au douzième ſiècle que Fu- 
ſage des armoiries s etendit; un des Seigneurs 
de cette Maiſon , nomme Jaxa, s toit croiſe 
dans ce ſiècle avec Henri, Duc de Sandomir; 
Jaxa amena de Jeruſalem un des Chanoines da 
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S. Sepulchre, & il fonda un Monaſtere pour 


ces Chanoines dans fa terre de Miechow , en 
1162, J. Nakieski Miechovia , p.146 yy. 
Pag. 271. Le dernier Grand General Branicki, 
Jean Clement Branichi, Comte de Rufzcya, 
de Tykocim & de Branice , Chevalier des Or- 
dres de I'Aigle. blanc, de la Toiſon d'or, & 
«de S. Andre , Caſtellan de Cracovie , Grand 
General de la Couronne, Staroſte de Bransk, 
de Bielsk , de Moſciska , de Janow , de Kro/- 
no & de Bogulaw , dernier de cette Maiſon , 
mort dans ſon chateau de * le 9 Oc- 
tobre 1771. . 
Pag. 27 1. Mais gui porepient al tex Duce 
des Slaves. On voit dans Rangon un titre de 
Barnim 1. & de ſon fils Boguslas IV, de 1276, 
dd ces Princes ſe qualifient de Ducs de Sla- 
yes : Dei gratia Barnimus & ſuus filius Bugiſ- 
laus Duces Slavorum. C'eſt un acte de dona- 
tion de la Ville de Colberg a FEveque & I- 
gliſe de Cammin. Cet Acte eſt donné a Cam- 
min, Van 1276, ſans date du jour. V. Rang. 
p. 10 f. Dans un autre ate de 1285, le meme 
Baguslas IV. prend auſſi le titre de Duc des 
Slaves : Bugiſlaus Dei gratia Dux Slavorum. 
| C'eſt un acte par lequel Bogi/las I. aban- 


donne aux Moines de Belbuc & aux Alle- 


mands Erablis à Treprow , ſous le droit de Lux 


as mv. > M3 Aa, A On © a£T © 


tous les droits Regaliens , & il recoit l'autre 


moitié de la meme Ville en Fief, du Monaſ- 
tere de Belbuc. Cet acte eſt donnè 4 Belbuc , 
le 6 des Ides de Mars ou le 10 Mars 128 5, V. 
Rangon, p. 190. ſeq. 

MNlicrelius fait mention de pluſieurs t titres 
d Occon J. de 1301, de 1306 & 1308, dans 
leſquels ce Prince ſe qualifie de Dax Slavie , 


Deminenſuum, Stettinenſium. Mere. E; 6 


Dedicat. du Liv. VI. 5 
On a dèja dit plus haut, que ces deus fils 


de Barnim 1. regnèrent, Fun Boguflas 54 Dem- 


min, & autre Orton, a Stettin. 

Pag. 271. Premiſlas , lequel fut aſe ine en 
1296. Ce Prince avoit été couronné Roi 2 
Gneſne en 1195, le 26 Juin, & il fut aſſaſ- 
ins le 6 Février 1296 2 Rogoxno , Maiſon de 
chaſſe, dans le Duche de Poſnanie. Les Mar- 
graves de Brandebourg s emparèrent alors du 
Chateau & de la Chatellenie ou Caſtellanie 
de Sarzok , qui fait encore partie de la Nou- 
velle-Marche. V. Boguph. Chron. ap. Sommersb. 
T. I. p. 78. V. auſſi Garceus de reb. geſſ. Mar- 
chion. ad calc. Leuthing , p. 98 & 9. Les Mar- 
graves dont il eſt mention Eroient Electeurs; 
Orton IF. qu'on appelle auſſi Orton le long, & 
les Margraveꝶ Jean & Orton ſes neveux. Les 
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Margraves Jean & Otron boiewr neveux auſſi 

du Roi Premiſlas , par Conſtance de Pologne, 

ſœur de ce Prince, femme du Margrave Con- 

rad, frere d' Otton IF. & mere de Jean & de 
cet autre Otton. 


Pag. 272. Les Ducs des Slaves S*emparerent 


de ce qu'on appelle aujourd*hui les Duches de 


Caſſubie ou de Vandalie. Yortiflas IV. Duc de 
Demmin ou de Volgart, fils de Boguslas IV. 


s'empara vers 1314 des Chateaux & Ville de 
Stolpe, de Bugenvalde , de Schlawa , de 


Polnou, &c. V. Eickſtere , p. 56. 


Cette partie du Duchè de Pomeranie , en- 
vahie alors par Yortislas IF. a porte long · tems 


le titre de Pomeranie » de Stolpe & de Ducke 
de Stolpe. 

Pag. 272. Par un Traite paſſe a Kalif; en 
1343. Ce Traité dare du 8 Juillet 134; , ſe 
trouve dans Dogiel , T. IV. p. 68. Ne. S. La 
partie du Duche de Pomeranie que Caſimir le 
Grand cedour aux Chevaliers, y eſt appellce 
| Pomeranie tout court, ainſi que dans pluſieurs 
autres Traites "3086S | 

Pag. 272. Par un autre Trait paſſe 2 Thorn 
en 1466. Ce Traitè date du 14 Octobre 1466, 


ſe trouve auſh dans Dogiel, T. * Þ- 103 & 


ſeq. Ne. 122. 


Pag. 272. Erigee en Palau Sue le nom de 


Pomeranie. 


„ A wy 0 NH a= ye 


1 Al tc Wa . 


A la Polopne. ä 


Pomdrante. Il ya dans Dogiel un titte de 1476 
dans lequel on voir un Palatin de Pomeranie:? 
preſentibus-Ocha de Machevity Pomerania, Lu. 
dovico de Mortang Culmenſi „ Palatinis. Dogs 
T. IVV. p. 18 1. col. 1 

Pag. 267. Le nom de Pometellie u 100 que du 
ſeizieme fcle. Le nom Allemand de Pomerel- 
len, dont on a fait le Latin de Pomerellia & 
le Francois de Pomerellie , n'a été donné au 
Palatinat de Pomeranie que dans le ſeizieme 
ſiecle. Le premier ficrivain ol lon trouve le 
nom de Pomerellen eſt Eickftetr , qui écrivoit, 
comme on a deja dit vers 1553, on trouve ce 
nom dans {a deſcription de la Pomeranie , & 
Fickftere qui a Ecrit en Latin, n'a pas oſè en- 
core en faire le Latin de Pomerellia. V. Eich. 
p. 124. Cette denomination n'a P48 etẽ 1 
tee en Pologne. 

Pag. 267. Avec leſquels Ces | contrac- 
erent ſouvent des alliances. Boguslas V. dont 
le pere Yortislas IV. avoit envahi la Pomera- 
nie de Stolpe , épouſa en 1343, 4 Poſnanie, 
Eliſabeth , fille ainèe de Caſimir le Grand. 
Dlug. Lib. IX. col. 106g , loo, & Dogiel , 
85 J. P. 568. No. . & les fils de ce Bogus- 

Vortislas & Boguslas , yengagerent en 
ED a ſervir le Roi Jagellon contre FOrdre 
Teutonique. Dogiel , T. I p. 70, M. 2+ 

Tome * 3 
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En 145 2 Boguslas IX, Sed de Bogus. 
1 V, epouſa Marie-Emilie de Maſovie , fille 
de Zemowir, Duc de Maſovie Plocko & dA. 
lexandra de Lithuanie , ſœur du Roi Jagellon. 
Jagellon maria ſa niece 4 3 * 4 wa 


nie auſſi, Dlug. Lib. II. col. boy. 
Piſtorius donne à Eric II, de la 83 de. 


V olgaſt , qui, apres la mort de Boguslas IX. 
en 1448, avoft occupe le Duche de Stolpe, 
pour femme en ſecondes ndces, ſans doute(1), 

une fille de Jagellon , qu'il appelle Eliſabeth, 
V. Piſtor. Tab. Gen. Regum. Pol. d la fin du 
J. II. V. auſſi Dlug. lib. 13. col. far. 
Enfin Boguslas &, fils unique de cet Eric, 
Epouſa en 1490, Arne 5 cinquième fille de 


96 s F4 *. „** * * D * 


n * . — 
* 144 8 E 5 , : mn 
p # 0 Sad i . \ 


— (1) Suivant Bugenhagen & Eickſtett „Eric I epouſa 

environ 1446 Sophie de Solpe, fille unique de Boguſ- 
las IX & d Emilie de Maſovie; & du chef de cette 
Princeſſe il ſuccẽda à Bogus/as IX, au prejudice 
d'un autre Eric de la branche de Stolpe , & couſin 
germain de Boguslas IX. Bugenh, p. 173. Eichſt. 
p. 98. Cet autre Eric avoit regne e en Suede, en Da- 
nemarck & en Norvege , apres la mort de Main: 


rite en ns Il avoit &t6 depoſt en Danemarck en 


1439, & en Sudde & en Norvege en 1440, & il 


eſt mort A Rugenwalde » dans le Duchè de Stolpe. , 


en 1459. 


ds la biber A 367 
Cafe mir, fils de Jagellon. Le Traité de es fla- 
riage eſt date du 7 Mars 1490, a Grodno, V. 
Dogiel, T. I. p. $76. V. auſſi Decius „ ap. — 
tor. T. II. pag. 295. © » 
Pag. 267. C'eſt d raiſon de cette partie da 
Diche de Pomeranie, que ces Princes ajoutè- 
rent d leurs titres celui de Pomèranie. Bugen- 
hagen dit, que les enfans de Vortislas IV, 
ayant partage, Boguslas, Y qui ent Stolpe, prit 
le titre de Duc de Pomeranie. Dux hinc Po- 
meranie dictus. Bugenhag. p. 154. Tous les au- 
tres Princes de la Maiſon de Stettin porterent 
depuis ce titre auſſi. Voic les titres que pre- 
noient les enfans de Vortislas V, dans le 
Traitè de mariage de Boguslas V, aine de 
ces Princes, avec Eliſabeth de Pologne, fille 
de Caſimir le Grand en 1343. Nos Bugezlaus, 
Barnym & W arzeslaus , Dei gratia Duces Ste- 
tinenſes , Slavie , Caſſubiorum & Pomeraniæ 


Principeſque Ruianorum. V. Dog. T. I, p. 568, 


col. 2, No. I. Boguslas Y eroit Duc de Stolpe, 
Barnim IV & Vortislas V, ſes freres ctoient 
Dues de Volgaſt, & Princes de Rugen. Your 
eh p- 78, & Tab. Gen. 

E 268. Confirmee par les Etats du Royaume 
la meme annee' d Inovroclaw. Cette aſſembles 
des Etats du Royaume fut ouverte le 22 Juillet 
1343. Voy. Ding, Lib. IX , col. 1067s. 

V 2 
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Pag. 2 68. L'un de ces T raites fut paſſe d Lene- 


y ca en 1433, Pautre a Brzeſcie en 1436. Ces 
deux Traites ſe trouvent dans Dogiel , I. IV, 
p. 119, No. 96, p. 123, No. 97. 

Dans l'un & dans l'autre de ces Traites, Bo- 
guslas IX eſt qualifie de Dax Stolpenſſis. 
Pag. 268. Dans le Traite de Thorn de 1466, 
Voy. ce Traite auſh dans Dogiel, T.1V p. 
165, Ne. 122, Eric II. Y eſt qualific auſſi de 
Dux Stolpenſis. 

Pag. 268. Le Traite, en vertu duquel les Elec. 
teurs de Brandebourg devoient ſucceder , ævoit 
ete conclu en 1338. Voy. Mem. pour ſervir d 
Hiſt. de Brand. 1750, in-8%, P. J, p. If. II 
y a deux editions de ces Mémoires ſous Han- 
nce 1750, Fun & Tautre fans lieu dimpreſ- 
ſion; & elles different Pour les numeros des 
pages 


doit PEleQorat depuis 1417. Mem, de Brand. 
ur ſup. P. J, p. r. 
Pag. 269. Frelldrit-Culllgumie fe de 105 d 
16 57 , fix Traites ; tant6r. On peut voir ces fix 
Traites dans Dumont, ſous les annees 1655, 
1656, 1657. Le premier a été ſigné le 12 No- 
vembre (nouv. St.) 1655, 4 Marienbourg ; le 
ſecond le 17 Janvier 16 56, 4 Konisberg ; le 
trtoiſième le 25 Juin de la meme annèe, a Ma- 


Pag. 26 9. La Maiſon de Hohenzollern poſſe- 


. A pay wh 
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rienbourg encore; le quarrieme le 20 Novem- 
bre de la meme annee a Laubau ou Libau ; le 
cinquieme le 19 Septembre 1657, 4 Fehlau; 

& le ſixieme le 6 Novembre 1657 > auſſi a 
Bydgoſc ou Bromberg. 

Pag. 269. Un ſeprieme en 1660 8 Oliva. 
Ce dernier Traité a eté figne le 3 Mai 1660. 
On le trouve auſſi dans Dumont. 

Pag. 270. Dans tous ces Traites il ſut queſ- 
tion du Palatinat de Pomeranie. Le principal 


objet de Charles-Guſtave dans la guerre qu 11 


porta en Pologne en 1655, a cte de s emparer 


de la Pruſſe Polonoiſe, dont le Palatinat de 


Pomeranie faiſoit partie (1). Ea Pomeranie de 
Dantziſ toit devenue Pruſſe, comme la Mar- 
che de Danzzik eroit devenue Pomeranie. Des 
ſept Fraites paſſes par Frederic-Guillaume dans 
le cours de cette guerre, le premier a cte pour 
conferver la Pruſſe Polonoiſe, les trois ſuivans 


8 2 


2 — — 


— — — * — — . — 
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(1) Guſtava- Adolphe avoit acheve la conquere de 
la Livonie ſur la Pologne, en s' emparant de Riga 
en 1621. Le meme Roi avoit acquis a ſa Couronne 
la Pomeranie qui fut aſſuree à la Suede par le Traite 
d Oſnabrug en 1648. Lobjet de_Charles-Guftave a ets 
d' acquèrir a la meme Couronne les deux Pruſſes, 
pour avoir ainſi toutes les cores de la Baltique & 
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pour aſſurer 4 conquete de cette Prufle à la 


Suéde, & les trois derniers pour la faire reſti- 
tuer a la Pologne encore. 


Pag. 270. I ne Seft trouve ni Electeur de 


Brandebourg qui eũt dit avoir des droits ſur le 
Palatinat de Pomeranie , ou qui eiit revoque en 
dauoute ceux que la Pologne y avoit. 


Ourtre ce qui a été dit dans ce Precis pour 


montrer que les Electeurs de Brandebourg n'ont 
jamais prerendu avoir aucun droit au Palatinat 
de Pomeranie , & que ces Princes n'ont jamais 


mis en doute les droits que la Pologne y avoit, 


voici encore une ſuite de faits, qui concour- 
rent a prouver les memes verites. 


Par le Traite de Bidgoſ7cx , ligne le 6 No- 


vembre 1657, LElecteur Frederic- Guillaume 
obtint pour lui & pour ſes deſcendans males, 
du Roi Jean Caſimir , les Prefectures ou Gou- 
vernemens ou Staroſties de Lawembourg & de 
Butow , en fief de la Couronne de Pologne. 
Voy. Dumont fous Fan 1657, a la ſuite au 
Traitéè de Velhau, & Nazis, T. IV, p. 493, 
Neo. 3 29. Voyex auſſi le meme , ; oP p. $92 
8 

Lawembourg & Wi 3 parties de la Pomt- 
ranie bien e avoient cte donnees en 1455 
pendant la guerre avec les Chevaliers Teuto- 
niques, par le Roi Caſimir fils de Jagellen ou 
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Caſimir IV d Eric II, Due de Stettin dont it 
a Cre deja queſtion dans ces Notes, ad fideles 
manus ; & pour ètre tenues ainſi par ce Prince 
tant qu il plairoit au Roi. Voy. Dagiel, T. I, 
p. 574, Ne. 8. Voy. auſſi Lengnich, Hiſt. Pol. 
Gedan. 1750 , in-8% p. 46 ; Eickſtett , p. Too, 
707 ; Micrellius , Lib. III, p. 280 (1)... 
En 1490, Boguslas &, fils unique d Eric II, 
avoit Epouſe Anne de Pologne, fille de Cafe- 
mir IV comme il a deja été dit plus haut dans 
ces notes auſſi; & Caſimir IV avoit laifſe ſor 
gendre A dans la polleſſion de Lawem= 
fourg & de Butow. | 


＋ * 1 


2 „—— * — 


1 ta villes & blen de 4 33 
& de Butou/ avoient ete envahies ſur la Pologne par 
les Chevaliers Teutoniques en 1310, & dans le 
tems que ces Chevaliers avoient envahi tout ce 
qui compoſe aujourd'hui le Palatinat de Pomeranie. 


Ils ont poſſede ces Valles juſqu'en 1454 , que tous 


les Etats de Pruſſe renoncerent à Vobeiffance de 


F Ordre Teutonique pour ſe ſoumettre a la Pologne. 


Cette revolution dans la Pruſſe amena entre la Po- 
logne & Ordre Teutonique une guerre qui a dure 
treize ans; & c'eſt la ſeconde annee de cette guerre 
que Caſimir IV confia la garde de Lawembourg & 
de Butou au Duc Eric II. L'Ordre Teutonique ceda. 
ces Villes à la Pologne par le Traite de Thorn, qui 
termina cette guerre en 3 J. 404 ot gn T. 4 F's | 
P.rg0 , col. 1. 4 P 
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Enfin en 1526 Sigiſmond J, fils du meme 
Noi Caſimir V, & qui devoit aux enfans de 
| fa ſœur Anne quatorae mille ducats pour le 
reſte de la dot de cette Princeſſe, confera en 
extinction de cette dette aux Ducs George I & 
Barnin IX ſes neveux, fils de Boguslas X & 
d' Anne, les mèmes villes de Lawembourg & 
de Burow avec leurs dependances „en fief de 


la Couronne de Pologne, & pour &tre poſſedees 


à ce titre par ces Princes & par leurs deſcen- 


dans males. Yoy. Dogiel, T. I, p. 583, No. 


XII. Voy. auſſi Lengaich , Pas. 58. Eickſter , 
Pag. 117. 

Les Ducs de Stertin nolſdddrent ces fiefs jul- 
qui au dernier Prince de cette Maiſon , Bogus- 


las XIV (1) , arriere petit- fils de George l Bo- 


guslas XIV mourut en 1637 le 10 Mars; & 
la meme annèe Lawembourg & Butow hls 


rent a la Pologne. A la Diète qui fur ouverte a 


F 
9 
—_— r * w by 
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(1) On trouve dans Dogiel les actes de renouveþ 
lement de ces fiefs ſous les Rois Sigiſmond-Augufit 
en 1542, & Etienne Batori en 1578. Foy. Dogiel, 
T. I, pag. 585 , Ne. 14. Piaſecki, Eveque de Pre- 
miſlie, contemporain, dit: que Bogus/as XIV preta 
. paur ces fiefs au Roi Ladislas IV, apres 
ſan couronnement a Cracovie en 1633. Pzaſeck: , 


adit. Crac. 1648, p. 549. Vox. auſſi Lengn. Po 106, : 
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Varſovie , environ la mi-Mai , & termince le 
3 Juin de cette annte 1637. Ladiſlas 1/ reu- 
nit ces Diſtricts au Palatinat de Pomeranie , 
dont ils avoient Er& Yemembres, comme on Ia 
vu depuis 1455. Voy. Volg. Leg. III, fol. org, 
Tit. Reinkorporacya poviatow Lemburku y By- 
te & fol. 931. Tit. Kommiſſya do Bytowa y 
Lemburka. Voy. auſſi Micrell. Liv. V, p. 234, 
& Liv. VI, p. 430 , 437 ; & ni la Couronne 
de Suede qui occupoit alors le Duche de Ster- 
tin, ni IEle&eur de Brandebourg George-Guil- 
laume, qui devoit ſucceder au Duc Boguslas 
en vertu des pactes de ſucceſſion, & qui 
teclama ſes droits au Duche de Stettin contre 
la Suede apres la mort du Duc Boguslas. Voy. 
Mem. de Brand. P. JI, pag. 73 , 74 7, ne 
formèrent aucune oppoſition a la reunion de 
ces demembremens au Palatinat de Pome- 
ranie. e > 
 Lawembourg & Butow ont ere polledes par 
la Pologne juſqu en 1657, que VEle&eur Fre- 
derlc- Guillaume qui s engageoit à tourner ſes 
armes contre la Suede obtint du Roi Jean Ca- 
mir, outre pluſieurs autres avantages, ces 
Prefectures, comme il a deja ere dit, pour les 
tenir en fief de la Couronne de Pologne (1). 
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314 Partage 

L infeodation de — & de Burow 
a Frederic Gaillaume par Jean Caftmir en 1657 
a ᷑tè renonvellee au meme Electeur en 1670; 
par le Roi Michel Wiſniowiecki. Voy. Dogiel, 
T. IV. p. 50%, No. 341 , en 1077 , au meme 
Electeur encore par le Rot Jean Sobieski; ibid. 
p. 508, Ne. 344; en 1698, a FEleQenr Fre- 
deric III, qui ſe fit depuis Roi de Pruſſe, par 
le Roi Auguſte II, ibid. p. 5 12, No. 345 (1); 
Tous ces Electeurs ont reconnu tenir ces pot- 
tions du Palatinat de Pomeranie , fief de la 


Couronne de Pologne, proprictaire de ce Pa- 


portions (2), & loin d'en pretendre de quelque 


1 


— 2 
— — 


croyoit que Lau embourg & Buro furent donnes en 


1657 a Frederic-Guillaume en toute Souverainete, Voy, 
Hubner, Geogr. univ. Basle, 1757, T. VI, v. 414. 
La en d Allemands qui ont écrit ſur la Pologne, 
ont preſents mal les affaires de ce Royaume. 

(x) L'infeodation de Lawembourg & de Butow n'a 
pas été renouvellee par le Roi Auguſte III, parce 
que ce Prince en qualite de Roi de Pologne ne re- 
connoiſſoit pas le titre de Roi de Pruſſe qufavoit 
pris FEle&eur Frederic III en 1701 , & que la 
Chancellerie de Pologne ne pouvoit ni recevoir de 
la Cour de Berlin aucun acte portant ce titre, ni en 
expedier pour cette Cour avec ce titre. 

(2) L Auteur des Memoires de 8 ne 


de la Pologne. 315 


nature que ce * etre ſur le Palarinar de 


Pomeranie meme, 
On voit dans les Memoires a Brendebourg 
que l Auteur meme de ces Memoires n'a pas 


douté, environ 1758 encore, des droits de la 


Pologne ſur ce Palatinat. Dans le Supplemenr 
à ces Memoires , imprimè en 1758, cet Au- 
teur dit, que quand à occaſion de la double 
leftion en * en 1733, il fut W 


_ _ I" 


pretend pas que Frederic- Guillaume eut demande en 
1657 les diſtricts de Lawembourg & de Burow , com. 
me faiſant partie de la ſucceſton feodaie des Ducs de 


Stettin; mais comme un dédommagement de I Ev» 
che de Varmie , que Frederic-Guillaume avoit obtenu 
de Charles-Guſtave en fief de la Couronne de Suede, 


par ſon Traits de Koenisberg avec ce Prince en 1656, 


dont il ètoit encore en poſſeſſion en 1657, & qu'il 


reſtitua a la Pologne par le Traite de Weklau. Mem. 
de Brandeb. P. I, p. 100. Charles-Guſtave avoit don- 
nè a Frederic - Guillaume PEveche de Varmie en re- 


compenſe de quelques Villes fortes de la Pruſſe Po- 
lonoiſe, que l' Electeur de Brandebourg s toit en- 


gage par le Traite de Marienbourg du 12 Novem- 


bre 1655 à garder pour la Pologne, & a defendre | 
contre la Suede , & qu'il avoit livrees aux Sucdois 


au commencement de 1656. Au nombre de ces Vil. 


les ont &te Cxczow , ou Dirſchau C7luchow ou Slo- 


chaw & Lawembourg , toutes trois du Palatinat de 
Pomeranie, 
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au ſecond Roi de Pruſſe , Frederic-Guilleums; 
de prendre en ſequeſtre la Pruſſe Polonoiſe, 


92 


dont le Palatinat de Pomeranie fait la plus 
grande partie; ce Prince rejetta cette inſinua- 
tion comme tendant a lui faire commettre une 
injuſtice. Voici les termes mèmes de cet Au- 
guſte Ectivan : « La France eſſaya, dit: il, de 
v porter le Roi a faire entrer un corps de trou- 


pes dans la Pruſſe Polonoiſe, & de la garder 


en ſequeſtre, de mème qu'il en avoit uſe 
avec la Pomeranie (en 1713); mais Frede- 


ric- Guillaume ne voulut rien donner au ha- 
fard; il cratgnoit de s'engager dans une 
guerre qui pourroit le mener trop loin, & 
qui diſtrairoit ſes forces d'un autre core, 
tandis que I'Ele&teur Palatin, infirme & deja 
fort age , pourroit venir a mourir. Il croyoit 


ſes droits ſar la ſucceſſion de Juliers legiti- 


mes, & Ventrepriſe ſur la Pruſſe Polonoiſe , 
injuſte. „ Supplement aux Memoires de Bran- 


debourg 1758 , ſans lieu d edition, in- &. p. 73. 
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Pour nk de ſuite au Precis des Recherches 
on 5 50 la Pomeranie. 


. ne fair tas crop ce qu'c 'on Wa os 


par renoncè des Lecrres-Parentes datdes du 73 
ee 1772 4 Berlin; : ou il eſt dit, ce que 
» ſacles 3 poſſede & retenu, à la 
v Maiſon Electorale de Brandebourg , le Diſ 


v trick de la Grande- Pologne entre la Drage 


0 & la Netze » , & plus bas « quant au Diſ- 


v „trick de la Grande - Pologne | fitue entre la 
„ Drage & la Netze, il a originairement ap- 


» partenu d la Nouvelle-Marche Brandebour- 
» geoiſe , & les Margraves de Brandebourg en 


„ ont ètẽ rranquilles poſſeſſeurs juſqu'au com- 
» mencement du quinzième ſiècle que Sigiſ- 


» mond, Roi de Hongrie & Electeur de Bran- 


2 1 „ ayant hyporheque la Nouvelle- 


\ 


» Marche a TOrdre Teutonique; les Rois de 
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„ Pologne & occaſion de leurs guerres avec 
„ret Ordre, ſe ſont emparts de force de ce 
» Diſtri&t , & l'ont garde ſans que ni I'Ordrg 
» Tearonique , ni les Electeurs de Brande- 
""M bourg, „ni I Empire d'Allemagng le leur ait 
v jamais cede par aucun Traite (1), 

Dans le mème tems que le Roi de Pruſſs 


a fait occuper par ſes troupes le Palatinat de 


Pomeranie le 13 Septembre 1772 , ce Prince 
a fait occuper auſſi trois Diſtricts de la Grande- 
Pologne qu on peut regarder comme ſituẽs en- 


tre la Drava ou la Drage & la Noteſ ou 14 
| Netze (2); ces trois Diſtricts ſont ceux, do 


p 
" e : * 88 5 n "IM 8 * — WATTS, 
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(1) Voy. toutes les Gazettes de Vannee 1572 ; 
nommèment celle d Uereck: , Ne. LXXXVIII, An. 
des Frontieres de la . le 13 Septemb. 


(2) La Drawa, que les Allemands Etablis dans | 


ces contrees depuis le treizième ſiècle, ont appellee 
Drage, eſt une petite rivière qui ſort du Lac de 
Dramsko, au Nord de la Nouvelle. Marche; & dans 


ce qu on appelle le Cerele de Schifelbein. Elle coupe 
la Nouvelle Marche du Nord au Midi, & elle ſe 
joint à la Noteſt ou Norec ou Netze, vis-à-vis de 


Drzen ou Drieſen. Voy. la Carte de Brandebourg 2 
de la Pomtranie , par Homann. 


La Noteſt que les Allemands appellent Nerze, eſt 


une riviere qui ſort du Lac de Goplo , celebre dans 
THiſtoire ancienne de Pologne. Elle ſe joint 2 l 


Marta, 


de la Fn ES 1 
Pal, que les Allemans appellent Krone 
ville au Nord de la Noreſq ou Netxe , 4 envi- 
ton cinq milles de cette rivière & celle de 
Drew ou de Drage, appartenant au Palati- 
nat de Poſnanie; de Naklo ou Nakeel , ſur la 
Notes; , appartenant au Palatinat de x alis ; 


& de Bydgoſicx ou Bromberg. „ ſur la Barda , 
faiſant partie du Palatinat d Inowroclaw. = 


Les Margraves de Brandebourg ont bien 
uſurps beaucoup de terres ſur la Pologne; c'eſt. 
en grande partie de ces uſurpations que fut 
compoſce au treizieme & quatorzieme ſiècles, 
ce qu on appelle aujourdhui la Nouvelle- Mar- 
che Brandebourgeoiſe ; mais ces Margraves na- 
voient jamais uſurpe ces trois Diſtri&3, ni au- 
eun de ces trois diſtricts; & certainement Si- 

. giſmond de Luxembourg, Electeut de Brande- 
bourg , qui vendit ou hypothéqua a TOrdre 
Teuronique la Nouvelle- Marche au commen- 
cement du quinzieme ſiècle, n'a ni poſſede, 
ni vendu, ni hypotheque a FOrdre Teutoni- 
que aucun de ces trois Diſtricts. Cela ſe verra 
plus bas par les détails de cette vente ou de 
cette W , que Pon trouve dans les Ecri- 
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re ets; ** —— 


Wang 4 fous le Chateau de * ou 2 ney 86 


avec la Wart elle ſe jette dans I Oder, vis Nis 7 
Cuſtrin. 


Lome II. | X 
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vains Brandebourgeois; en atten dant, vec k 
peu- près ce que les Margraves de Brandebourg 


ont hn fur la Couronne de ie 
5 1 


Le Margraviat de Salgrwedel en 1134 ; origine 
4 Margraviat de Brandebourg. 5 


Le : Margraviat qu 'on appelle de Bren- 
Bourg, a porte d'abord le nom de Saltzwedel, 


qui toit celui d'un Chateau ſur la petite ri- 


viere de Jetze, dans ce qu'on appelle la Vieille. 
Marche. Le Chateau de Saltgwedel ou Sol- 
wedel , &oit le lieu principal d un Diſtrict D 
faiſoit la Marche de ce nom. 
L Empereur Lothaire II donna, environ 
Yan 1134, le gouvernement de ce Chateau & 
de ce Diſtrict a Albert d Aſchersleben ou d An- 
halt , ſurnommè VOurs (1) ; & Lon voit en 


* 11 


I" 
3 


— 


5 —_ ke ad 


<0 N ſur les anc. Habit. des March. Berlin | 


2753 , in-4®. p. 36, Hubner dit qu'Aſcherfteben & 
Anhalt , qu'on appelle en Latin Aſcania , ſont la 
meme choſe ; que c'*ttoit un Chiteau auſſi, fituc 
dans ce qui fait aujourd'hui la Principaute de Hal 
Berſtadt, à laquelle il appartient. Voye Hubner, 


| Geogr. Univ, Baſl, 175d, in-8e, Tom. VI. Pe 236- 
887 * . 


4 146 Albert O wi le titre de Mas- 

grave de Saltzuedel (1). Cette Marche qui 

toit frontière de la Slayie, ou des Slaves, 

leſquels s'trendoient entre ! Ele & Oder (i) 
bornite 4 l' Orient par I'Elbe , ne $'&tendoir pass 
elle meme alors en de ce dernier fleuve. 


ag ; "gt 5 
| Margraviat de 6 Brandon environ Ti. . 


Environ. le milieu de ce ſeöcle, & duns le 
tems que Henri le Lion , Duc 45 Saxe; ſou- 
mettoit les Slaves du Mecklenbourg , „Albert 
Fours prit ſur les Slaves du Havel le Chateau 
de Zgorzelec , que les Allemands ont appellé 
Brandhiborg Brandenborch , & Brandenburgk. 
Ce Chateau, firue ſur la rivière de Havel, 
aun coule à Orient de . ; avoir Cre _ 1 


# ? 
* ti 6 Ws BP” — 88 BY PIE" ne" ® ph $42 4 4 EY 


Ry 


(i) Diſſert. . jake: p. 13. Voy. HIS 
mold, Chr. Slav. Lubec 1743 , in-4®. p. t 47 & 226, 
M. Poff:l dit qu en 1142 ou 1143 3 ce Margraviat 
fut ſouſtrait à la ſupériorité des Ducs de Saxe, & 
erige en Principauté de Empire. Voy. Abr. Chron, 

de Hiſt. 4 Allemagne, ſous les ann. 1142-1143. 
(.) On voit dans les Hiſtoriens des onzième 8& 
douzième ſiècles, comme Adam Bremen & Hel- 
mold, toute cette région appellee” Slavie ou Sla- 


vonie. wt Fog 
X 2 


ö * 7 
rage > 


prit de ce Chateau le titre de Margrave de 
Brandebourg, que fes ſucceſſeurs ont continud 


Orient de VElbe , fe trouvoit augments & 
peu-pres de ce qu on appelle aujourd hui le 
Havelland ou le en du Havel de 


"0 Dise. ur foo. p. FIR Us. Ectivain Pols- 
mois du treizième fiècle, Baszko, Continuateut de 
-Boguphal , appelle le C hiteau de Brandebourg Þ 
Branthborg alias - Zgorzelee. ' Voy. Beguphal , 
Paſu. Chr. Pol. ap. Sommersb, T. II, p. 523. 5 
Zelec, nom Slave, & Brandebourg , nom Allemand, 
ſignifient la meme choſe , Bourg  brile. Quelques 
Ecrivains Allemans ont pretendu que le nom de 


 Brandebourg toit venu de celui de Brennus, Duc 


ou General des Gaulois au quatrieme ffiecle * Ro- 
me. Voy. Hubner, p. 382, T. VI. Au reſte, c eſt 
environ Fan 1157 que F Auteur de la Diſſertation, 
.citte ci-deſſus, place Lacquiſition du Brandebourg 
par Albert I Durs. Alelmold, Ecrivain contemporain, 
ne dit rien de toute cette acquiſition ; & ſous Tan- 
nee 1166 de fa Chronique, il appelle encore A. 
bert Ours, Marchio 4 en Mex. Helmold, 


. 226. . 


(2) Diſſert. p. 30 & 40-48, POM Sahni les Ae. 


rens accroiſſemens du Margraviat de Brandebourg, 
il faut prendre la Carte du Brandebourg & de l 
Pomeranie par Hamann. | 


Nielned/Ttin Pater Steg,; om Proy44c: 
da ou Pribislas. Le Margrave de Salxwiedel 


A porter (1). Ce Margraviat erendu alors 4 


Acroienee it Mergreviar 4 Bran bow 'Y 


Les froediours Alber POurs , daquel os on 


dirent encore ce Margraviat ſur les Terres de 


hirent ſucteſſivement, & qui compoſent les 
Cercles de Prignitꝝ & de Rupin, la Marehe- 


nim de Teltow, &c: qu on appelle —_— 
 ne-Mavohte.t:1Ces dernières acquiſition 
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(.) LE Gareaue de w"Y oY Marchion Ka * 1 
( On voit dans Garcæus que le Margrave. Ab 
bere II, petit: fils d Albert. ( Qurs,, ravagea en 1216 
le pays de PUder » Qut-appartenoit alors 3 Boguſlas 
IL, & 3,Cafimic II, Darn den Slaves» per An 1 

| en J, Gare. v. e ee 


1. Auteur dela Diſſert. far le Wi Hab. des Mar- 
thee, dit que Bamim I, qui etoit. fils de Boguſlas IL 4 


fut oblige de ceder ce pays en 1250, au Margraye 
Jean I, fils d Albert II „ Pour: les pretentions, gue 
Jean avoit au Duche de FP olgaſt , du chef de ſa troir | 


fieme femme fille de Barnim J. Diſere. ut ſup: p- 46. 
Var au Gareeus » v. 23 . 


Le meme. Auteur r o'a Pas PU determiner; da exace 


X 3 


met la mort à Tan 1168 ou 1270 (1), ten- 


differentes autres Tribus Slaves, qu ils enva- 


Uetruene, les Cercles du Haur & Bas- Bar- 


au douzidme apathy ace e ces Mar- 


1 


— — —— — 
whom 


8 a 2 » ? ** * * 
| F L 6 Pari. 4 76 =D 2 
— p \. + * 


graves de l Oder & des Terres de (Nen & 
les uſurpations de ces Princes fur ce Royaume 
commencerent au mome douzième ſiècle. 


01 0 | AZ 'Y a, V. Diel 
| 2. end 4 Lebus. 


5 Mm Jetin I ys, artro-perie-fl 4 4¹ 
* Ours „ s empata, environ 1250, du 
Chateau de Lubuſi ou Lebus, ſur la rive gau 
che ou Occidentale de l Oder (1). Labuſi 6 etoit 
un ancien Domaine de la Couronne de Polo- 
gne; Mieciflas I. y avdit fendé un Eveche au 


: dirieme becle . & le e 880 


Ss et . — 4 2 1 gu 4,6 10 4 n Dr as — 


tement les tems s de acquiſition des pays de Barnim, | 


de Teltow , 8c. qui approcha ces Margraves de la 
Pologne; mais il attribye ces acquifitions auſſi au 
meme Margrave Jean T , qui cammietiga à regner en 
1220, & finit en 1266. Diſſert. p. 42-43. I! paroit 


par ee qu on va dire des uſurpations des Margraves 


ſur la Pologne, que les Pays de Barnim, &c. eroient 
foumis par le Margrave Jean J, avant le milieu du 
rreizieme ſiècle, qui eſt le tems of ce Prince com. 
ane a s' etendre en Pologne. OP 


(1) Voy. Boguph, ut ſup; p. 63. & nw, edit. 


Folon. 1589, p. 153, col. 1. 


(2) Voy. Leuting. Topogr. March, 5. 271, 6 com- 


ment. P. 65, pag. 316, col. 2. Dans une Aﬀemblce 
generale des Etats de Pologne, tenue en 1 180 3 


de la Pologne. 327 | W | 
#frendoit 21'Occident de I Oder vers la Spree ' 
& vers ce qu on appelle le Haut Barnim. l 
Sous la protection du Chateau de Lubuft.. > WS | 
bes Margraves, infeſtoient la Grande. Pologne W | 
depuis 1251 (1) ; &, ſous la meme protec- Mg. 0 
tion, ils commencerent à batir ſur les Terres Wd) | 
de Pologne, la ville de Francfort ſur I'Oder 14 
en 1253 (2). Le Diſtrict de Lubuſy fait partie AT 
de I Electorat de . » fous le nom (WY 
de Cerele 1 Lebus. pl 0 0 
n „ 
I Evite de me | 174 
"Ya . de Bande ne ng 3 
rent pas A $'ftendre 4 Orient de Oder. Un 55 
Wa par Caſimir 1 1; on yoit Coda "Ele bi bis; 
de Lubus; , avec les autres Evèques de Pelsgus. 4 
Voy. Kadlubek ad calc. Dlug. Lipſ. T. II, col. 779. FR 
Dlug. T. 1 ib. 6, col. 541, &c. en 1369, * 
ſous Coſpmir le "Rath les Eveques de Lebus recon- 1744 
noiſſent les Rois de Pologne pour leurs Seigneurs. 19 
Dogiel, T. I, . $49 n. 2. Cet Eveche finit envi- 14 
ron 1565, que I Electeur Joachim IT en attribua les Vw”: 
terres au Domaine des Electeurs de Brandebourg. {NW 
Iu Leuting. p. $07, & Hubner „ T. VI P. 3. hs 
(i) Voy. Boguphal, p. 65. 1s 
| (2) Leuthing, Topogr. p. 67] 4 
e X 4 11 
kl 
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avoir été un des neveux de Jean I, * en 

1269 ſur les Terres de Pologne, „entre Lebus 
& Miedyrgce ou Meſeritx, le Chateau de 
Sulenty, que les Allemands appellent Zilen- 
FA 6 ). Sous la protection de cet autre Cha- 
real, les Margraves S approptièrent differen- 
tes Terres de la Grande Pologne; qui compo- 
ſent le Cercle de Sternberg (2) & le Mar- 
grave actuellement regnant', a, depuis peu 
d'annces , enleve lui meme à cette Province 
pluſieurs Terres du reſſort de Mæſeritx, pour 
les N al * Cerele. * 


v I. 2 * 
Le Duc de oa. 


Ladialas » dir le Crackeur a Due de Poſnas 


5 6 " * 1 1 « 
. — 1 1 2 * * 2 wm * wm Tr — * rn 7 1 £ 
*. 


1 —— 
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* (55 Bark, p. yy; „ Dlug lib. wt My: Pais, 


F de Boguphal, & Ecrivain contempo- 
rain, dit que cet Octon toit fils d'un autre Otion. 


Margrave de Brandebourg. Les Eerivains Brande- 


bourgeois donnent au Margrave Jean I un frere 
qui ils appellent Oteon III, & il paroit qu Otton 


qui batit le Chateau de Sulenc crolt fils de cet 


Otton III. 


(2) Fey. la Carte de Brandeboung 333 


nie par Homann, 


dle ces Princes nome Dubs E qui parote 


de la Pologne. 329 
nie; avoit donnt aux Templiers, en 1235, la 


Terre de Kroſno on Croſſe (1), ville ſur O- 
der au- deſſus de Lebus. Apres Pabolition-de 
Ordre des Templiers; en 1312, les Ducts de 


Glogow ou Glogau, gemparèrent de Ctoſſen, 
qui devoit reyenir à la Pologne; & Henri XI, 


Duc de Glogau, fit préſent de cette terre à fa 
femme Barbe de Brandebourg, „ de la Maiſon 
de nme en . (2). Croſſen fait 


rn \ 


1 


88 
unn. 
_— 


od tt6ir"certe terre de Ou iſchem; & on ne la trouve 
ni ſur. les Cartes, ni dans aucune Gèographie; mais 


il dit qu'il a 1 en mains les, titres de ces. deux da- 


nati ONS, . 7,» 


3 1 avoient nr deja differs autres ta- 
bliffemens en Pologne. En 1154, Henri, Duc de 


Sandomir, avoit donné à cet Ordre la Commande- 
nie de Egliſe de Jugoſe ou Zagoſce ſur la Nida , 
dans le Palatinat de Sandomir. Dlug. lib. 5 , col. 487. 


Cromer; p. x01 , col. 1. On voit dans Dlugofy , qu en 
1237 cet Ordre poſſedoit la ville d' Opatow , avec 
ſeize Villages, dans le m&me Palatinat de re . 


Dug, lib. 6, col. 658. = 
- (2) n Topogr. a4, d 88: n princeſſo 


(toit fillo d Albert, ſurnomme Achille, troilieme | 


r (0 Din. wt PEO: Nur #.L;Auteur de 
cette | Difſertation. dit que le meme Duc de Poſna- 
nie Lad's!as avoit donné Vande precedente 1232 
aux I empliers auſſi, une autre terie qui s appelloit 


Quareſchem. Diſſert. ut ſup. Cet Auteur ne dit pas 
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partie de I Electorat de Brandebourg, ſous le 
titre de Duché. Ces differentes uſurpations 
ſur la Pologne s ctendent le long de l Oder, 
ſur les deux rives de cette rivière, au · deſſus 
de fa jonction avec la F' area. Ceſt au- deſſus 
de cette jonction que commence la Noevelie 
Merehe (1) 2 1 d' eee * 


Ta Nouvelle - Marche, 


3 5 


L Auteur dune Difſertation ſur hu anciens 
Hebinds des Marches , couronnte à Berlin en 
3752 3 & imprimte. Fats ſuivante dans la 
meme ville, dit que, les quatre premiers Mar- 
graves de la Maiſon d' Anhalt u 'onz rien poſſed 
dans la Nouvelle-Marche , & que, ſous les re- 
_ gnes des deux freres , AN & OTToON , 1 
Plus grande partie appartenoit d la Pomeranie 
4d la 3 (2) Ces deux freres etoient 


| * PETE: U 
- "I 4 wi. ee ha 4 wo 0 * £ T #* * fs + £464 
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Electeur de Brandebourg de la Maiſon de Hohenzo'- 
lum. Foy. Garcæus, p. 225. Albert, H Achille cot 
San dani Dent de for: 55412513. 96 
3)-On- ſuit encore ici is ons de Howann, is 
diquee plus haut. 
(2) Diſſert. ut ſup. pag. 44: -Ce que * te 
cette Diſſertation appelle Ia Pomerenie , Garcæus 


i 
3 


de ts Pologne: . 


Jean 7 & Orton II I, qui régnèrent enſemble , , 
& dont on met Fay#nement 4 Van 1220, & 
la mort en 1266 & 1267 (1): ils etoient tous 
deux fils d' Albert II J quarrieme Margrave de 
la Matſon d'Anhelr , „ qui eroir_perit-fils d'4/- 
bert POurs , 1 5 PG _ Seeg 
bourg, N ee 

L' Auteur de cette Diſſertation contre 
eſt difficjle de dererminer le tems anquel ces 


Margraves envahirent les Terres de la Pome- 
tanie qui s tendent à T Orient de Oder , qui 


paroifſent avoir 'ere du reſſort de Stettin, & 


qui compoſent la partie de la Nouvelle-Mar- 
r ee, Orioles ds Fanigabery 


& Soldin. Cette diffi ultè vient, comme on 


le ſent bien, du défaut des E-rivains, tant en 


D * 


Pomeranie que dans le Brandebourg, au trei- 


ziemp”fiecle: Les \uſurpations que les memes 


Margrayes firent dans ces parties ſur la Polo- 


gne , qui avoit des Ecrivains dans ce ſiecle * 


ſont allez faciles a. * + 


% . ; 5 > 4 eu n 
— — — — — - — — 
** NN FW”... * oi nn. p * \ E 
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Fappelle ha Caſlubie {Ul te? N ovam Marchiam ” 


antiquitus pars fuit. Garc. p. 203. | 
| Lesquatre premiers Margraves de la Maiſon d' at 


halt ont èté Albert Ours , Otron J, ſon fils, Orton 


I, fils d' Orton J, Albert II, e d' Octo I. 
(1 Diſſert. p: 24 
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* Coates) ede Br: 8, qua- 


trième fils de Jenn 1 01) wore el 260, 


Conſtance de pologne, fille de Premiſtas, Duc 
de Pofnanie. Bolefles le Pieux, Duc de Ka- 
Aust oncle & tuteur des enfans de Premis- 
las 1 (2) , aſſigna à cette Princeſſe une dat 
pour la ſùretè de laquelle il donna a Conrad la 
85 W de — berger le n de 


WY 2585 3 Coirad a ali a0 Chirea he 


Senok(s); 1 & E 4s n . en 1 26 9. 
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1 as 1 a eu cinq- oo a PREY 


5 Elegrum; Eric, Eveque de Magdebhourg; Conrad I. 


 Electeur, & Herman , Comte de Henneberg. Vet 


Care. p. 74, Tab. S. | 

(2) Premislas I, mort en 12 57 le 4 Juin, hill 
un fils qui naquit le 15 Octobre ſuivant, & a étẽ 
appellé Prémiſlas le Poſthume; & quatre filles, 
dont Conſtance toit Paine , ſuivant Piſtorius, 
Tab. Gen. à la ſuite du Tome rroiſpome.* Primislas le 
| erg ou EVI FI. TEE] Mu N Rat et en 
. b 

8 Boguphat p. 73: era tl 
- (4) Boguphal , p. > | Nx: | 


de la Pologne. 353 
engen ” de celui de Dden, ou Dreen, 
ou Drieſen (1); Tun & Fautre de ces Chireaux 
ſont ſituès ſur la Note ou la Netze. Drieſen 
far la rive gauche de cette rivière; Santot ou 
Zantok fur la droite, & vis-a-vis de la _ 
tion de la Note avec la Varta. 
 Premiſlas II, frère de Conſtance & oe? | 
frere de Conrad, parvenu a la majorire en 
1273 „ à voulu ravoit les Chateaux de Den 
& de Sanrok. Ces Chateaux furent pris & re- 
pris; & les Margraves ne crurent pas pouvoir 
mieux Sen aſſurer la poſſeſſion , queen aſſaſſi- 
nant Premiſlas, en 1296, le 6 de F&vrier, dans 
une de ſes maiſons de chaſſe, nommte Ro- 
gozno, peu Eloignee des frontiètes de la Nou- 
yelle-Marche (2). Leuthinger & Garcœus, tous 


1K i. —— 


n 
«tt 
* —_— N * 


th 


** tà-/ꝛꝛ 


00 3 25 Archid. Gueſs ap. Sommersb. T. IT, 5 
p.%g, ap. Garc. p. 86. 
(2) Boguphal, p. 58. Anonym. ut ſup. p. 90. Dlug. 
ad. an, 1296. Cromer , edit. Col. p. 182-183. Leuthing, 
Top. p. 29, S. 100, 6 Comment. p. 658-659, S. 0. 
Carc. p. 96, & p. 722-133. | 

Te fait eſt rapporte par tous ; les Hiſtoriens Polo- 
nois , ainſi que par ceux de Brandebourg meme. Ils 
W tous trois Margraves qui ont execute ce 
fait; c ẽtoient ! Electeur Orton IV, frere du Mar- 
grave Conrad, & les Margraves Jean & Otion, fils 
de Conrad & 20 Conſtance, Ces deux derniets crojent 


334 
deux Ecrivains Brandebourgeois ; diſent que 
dans le meme tems les Margraves 8 'empare- 
tent de la Grande-Pologne (i). | 


Le Margrave Conrud, qui a Fr Hleftene 


depuis en 1298 4 1304 (2), a eu de ſon mas 


riage avec Conſtance de Pologne, deux fils, 
dont Pun nommè Jean & autre Orton. Jean, 
qui a ere Electeur auſſi ſous le nom de Jean III, 
depuis 1304 4 1305 qu'il mourut, ne laiſſa 
point de poſterire ; & ſon frère Otton, qui a 
ere Templier , & qui eſt mort en 1308, nen 


laiſſa pas, ſans doute non plus (3). Après la 


5 "ASE — e. . 


2 


neveux du Roi qu' ils aſaſſindrent. Oteon G05 de 
Ordre des Templiers, Jean a été depuis Elefteur 
ſous le nom de Jean III. \ 

(1) Leuthin. p. 658-659, S. 10. Gare. p. 90.99. 
Vay. auſi Boguphal, p. 78. 
ch Vay. L Air. Chron. de 1. 4. Allem. col. des 
Electeurs. 

(3) Gare. p. 75. Leuth. dit que le Margrave Onon, 
Templier , qu'il appelle Orton VIII, eſt mort 4 
Templin dans la Marche-Yckerane en 1 508. Leuthin. 


Top. p. 31 „ 32, 8, 103. 


Voldemar I, qui ſucceda 3 T Electeur . 


ſon frere , Etoit fils de Conrad, de ſon ſecond mariage 


avec Brigitte, fille de T. terry F Margrare, 45 Luſace, 


Garc. p. 75. 


Toute cette branche de la Maiſon Aut, dont 


| Parrage by” "2 


de la Pologne, oY 
mort de ces s Princes; la dot de leur mere Conſe 


tance, ou les Terres de la — Sa | 


zok , devoient revenir 4 la Pologne; | 


Il paroit que le Roi Ladis/as Same; wy 


reſſaiſit de ces Tetres en 1326 (1); mais après 


la mort de Caſimir le Grand, en 1370, Ele- 


teur Otton de la Maiſon de Baviere, Sempata 


de nouveau du Chateau de Sanzok & de ia 


Charellenie (2). C'eſt cer Otton , troifieme 


1 #. F 
. . —— ks * : 8 n 1 
— * N — 


n Mead PRO n 


mY 


Garc. dit p. 91, qu'au commencement du quator- 


zieme ſiècle on comproit encore dix-neuf Princes 
ftoit Eteinte en 1322, & Fannée ſuivante 1323. 
L'Empereur Louis V de Baviere , donna le Margra- 
viat de Brandebourg a ſon fils Ans, appelle auſſi 
Louis, & qui a été depuis me le Fieux. 
(1) On voit par I Hiſtoire que cette année Lo- 
kieftek porta la guerre dans le Brandebourg. V. Crom. 
p. 196, col. 2. Garc. 121-123 5 & on trouve dans 
Dogiel un titre de 1365, par lequel Dobrogoſt, Ar- 
nold, Ulric & Berthold, frères, Comtes de Drieſen, 
reconnoiſſent tenit ce Chateau , ainſi que celui de 


Santok, du Roi Caſimir le Grand, en fief de la Cou - 


(2) Anonym. ap. Sommersb. ut ſup. p. 10 . Dlug. 
lib. X, col, 1, Crom. p. 232 , col. 1. Il paroit que cet 
Electeur ne s empara pas du Chateau Drieſen. On 


voit dans le Dogiel un autre acte de 1402, ſous le 


regne de Ladislas Jagellon, par lequel Utric de Drie- 
ſen , ſous la tutelle de ſa mere, reconnoit encore, 
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Electeur de Brandebourg de ha Maiſon 101 Baz 
viere, qui, en 1 373; vendit cet Electorat pour 
la ſomme de 20000 florins d or ou ducats, à 
ſon beau- père l Empereur Charles IV de Lu- 
xembourg, lequel en inveſtit, la meme année, 
ſon, ſecond fils Wan 0 5 age alors ha 


cn: ans. 
Alienation de la Nouvelle-Marche par s wh 
mond de eee 


En 1402, , PEleQenr Sigtſmond de ne 
bourg , alors Roi de Hongrie „ mais brouille 
avec les Hongrois „chercha 4 engager la 
Nouvelle Marche au Roi Ladislas Jagellon , 
pour dix mille marcs dargent (2); & la 
meme année ou deux ans apres, en 1404, 


—— et 


*** " *— .. FI 8 0 lt. ta. A 1 N — * 1 - — 


pour lui & ſes deſcendans, tenir ce Chateau en fief 
de la Couronne de Pologne , Dog. T. 1 pag. 2954 5 
N'“. III. 

(1) Pfofſul, Abrege Chron. de 7 Hig. 4 Allen. f 
anne 1373. | 

- (2) Voy. Dogiel, T. I, p. 596 , Ns. IV. Voy. 
4001 Crom. p. 259, & Garc. p. 143, En ſuppoſant la 
proportion entre For & argent au quinzième ſiècle 
comme 1 2 15, dix mille marcs d'argent valoient 
environ quarante · cinq mille ducats. 1 


cle la Polagne. 337 
m la vendit à YOrdre Teutonique pour cent 


mille ducats (1). Parvenu à Empire en 1410, 
i vendit cinq ans après, en 1415 , TElectorat 


meme de Brandebourg, pour quatre cent mille 


ducats, à Frederic de Hohenzollern, Bourgrave 


de Nurenberg (2). Ceſt de cette alienation de 
la Nouvelle- Marche par Sigiſmond , en 1402 
ou 1404 z que parlent les lettres-patentes de 
1772. Ces lettres prètendent qu'a Vepoque de 
cette alienation, que les Memoires de Brande- 
bourg appellent vente, & ces lettres hyporhe- 


que , il appattenoit à la Nonvelle- Marche un 
Diſtrict qui ſe trouve aujourdhui annexe a la 
Grande-Pologne , qui étoit originairement , 


diſent-elles , de la Nouvelle-Marche , & a ere 


poſſede tranquillement par les Electeurs juſ- 
qu en 1403 ou 1404, &c. Ces lettres ne nom» 


ment point ce Diſtrict, mais il paroit qu'elles 


1 _ * as. 


£844 ele — „ re nn 
— 


„ 


W 


(1) Les Memoires de W 3 cette 


vente à Lannèe 1402, & Leuthin. la place à lan 1404. 


Mem. de Brand. P. I, p. 9 & 13, n Tapogr. 


p. 29, $. 100. 

(2) Mem. de Brand. P. I, p. 10. Garc. 2 
Ffoffel, ſous Pan 1415. 

Frederic fut inveſti de cet Electorat en 1417 5 
Conſtance , oli ſe tenoit le fameux Concile de ce 
nom. Pfoffel ut ſup, 

Tome II. | Y 
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prerendent Xfipner le Diſtrict de Walcy , ink 
que ceux de Nak/o & de Bidgoſcz » dont le 
Roi de Pruſſe s eſt empare , independamment 


du Palatinat de Pomeranie , & de ceux de Culm 


&& de Marienbourg. 

On voit bien, par ce qui a ètè dit juſqu' ici, 
qu'a remonter a Forigine connue des choſes, 
une partie des Terres de FEle&orat de Bran- 
debourg , a appartenu originairement a la Pos 

logne, & que la Charellenie de Santok, ants. 
rieure à la Nouvelle-Marche, a appartenu auſſi 
au mème Royaume (1); mais on ne voit pas 
juſques-la que les Margraves de Brandebourg 
aient uſurpe ſur la Grande Pologne le Diſtrict 
de Falcx, & encore moins ceux de Naklo & 


. e 


— 


(1) La Chatellenie de Santok eſt anterieure au 
Margraviat de Brandebourg meme. On trouve San- 
to dans I' Hiſtoire ſous Fannee 1096. Ce Chateau 
appartenoit a la Pologne, Dlug. lib. 4, col. 337. 


Crom. p. 78 , col. 7. Le titre de cette Chdrellenie ou 


Caſtellanie Feſt conſerve dans le Royaume juſqu'a 


preſent. Il y a en Grande-Pologne un Caſtellan titu- 


laire de Santok, qui eſt au nombre des SEnateurs 
de cette Province. 


X. 


| Notice des Menz principaix de la Nouvelles 
Marche z environ 1404: 


On trouve * un Hiduoien . 


geois, natif de la Nouvelle- Marche, la notice 
des principaux lieux qui conſtituoient cette 


Marche, dans le tems que I'Ele&eur Sigiſ- 
mend la vendit a l' Ordre Teutonique. Ces 
lieux Enonces dans le contrat de la vente, ſont: 


Santok , Landsberg, Cuſtrin, Berlin, Konigs- 
berg , Schoneflis, Soldin, Friedeberg , Drieſen, 


Novo -V. edel, Bernſtein 4 Qwartz & Sat (1). 
| Konigsberg , Schoneflis, Soldin & Berlin 


ou Berlinichen, ſont du Cercle de K onigsberg 


& de celui de Soldin, dont les Terres ont été 


uſurptes fur la Pomeranie de Stettin. Cuſtrin 
ou Koſtrz yn (2), Siege de la Regence de la 
ne n 'eſt d'aucun Cerls 1 0 eſt. | 


—_ 


(1) Leuthing, p. 6:2 , Nic. Leuthinger, qui a con- 
ſerve cette Notice, Etoit ne a Landſberg, dans la 
Nouvelle-Marche; il y naquit en 1547, & il y mou- 
rut en 1612. 

(2) C'eſt ainſi que Dlugoſy x Calvin 1 a 
Deſcription de la Pologne. Dlug. lib. 1, col. 16, 44 
Lic, A. Dlugoſy ELiyit au quinzième ſiecle. 
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de la Pologne. 339 
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une uſurpation ſur la Pologne. Landsberg; 


Santot, Friedeberg , Drieſen , ſont des Cer- 


cles de Landsberg & de Friedeberg , compoſes 
des Terres de la Charellenie de Santok (i), 
Novo-Vedel ou Neu-Vedel , Bernſtein , Fat 
& Qwartz , ſont des uſurpations ſur la Caſſu- 
bie ou la Pomeranie de Stolpe, ancienne Pro- 
vince de la Pologne , dont les Margraves en- 
vahirent une partie en 13 10. Novo-Vedel & 
Bernſtein ſont du Cercle d Arenswald. Sat- & 
Quart M, ſont des Commanderies de I'Ordre 


de Saint Jean, dont la premiere fait aujour- 


| d'hui partie du Duche de Pomeranie. Voyez 


(i) L'Electeur Sigiſmond vendoit ce quiil ne poſ- 
ſedoit meme pas. On a vu dans une des Notes pre- 
C dentes qu en 1402, qui eſt Pannee'bni Jes Memoi- 

res de Brandebourg placent la vente de la Nouvelle- 
Marche par eet Electeur, Ulric de Drieſen rendit 
hommage de ce Chateau au Roi de Pologne Ladislas 

Jagellon. Cet acte eſt donne a Raciont, dans le Pa- 
latinat de Plocko , le jour de la Fete-Dieu 1402, 
Dlug. T. IJ. p. 595-596 , No. III. On ne fait pas 
auſſi exactement la date de la vente de la Nouvelle- 
Marche. Au reſte, Ordre Teutonique n' toit pas 
ſcrupuleux ſur les titres; à la faveur de leur contrat 
avec Sigiſmond, les Chevaliers s emparèrent de Drie- 
ſen : & on voit ce Chateau entre leuts mains en 
1411. 


Sa 


ae la Pologne. =”: 


Leuthing, Top. p- 30. Il y a apparence que 
Satz fut priſe ſur les Margraves par les Ducs 55 


de Stettin „ ou oy ceux has Stolpe (1 (1). 


=) 


X L 15 
Walcz ou Krone. 


' Non-ſeulement on ne voir pas que alc, 


qui, de trois Diſtricts de la Grande-Pologne 
occupes par les armes de Sa Majeſte Pruſlienne, 
eſt le plus voiſin de la Nouvelle-Marche , ait 
fait partie de cette Marche en 1402 ou 1404, 


mais auſſi on voir qu'il ne le faiſoit pas. Louis, 


Roi de Pologne & de Hangrie , parvenu au 


premier de ces Trones en 1370, apres la mort 


de Cafemir le Grand, fon oncle maternel, 
donna, en execution du teſtament de ce Rot , 
la meme annee 1370, a Caſimir , Prince de 


. © * — 44 


»; 


(1) Je rai pu trouver Qwarrz ſur aucune Carte, 


ni dans aucune Geographie. Leurhinger dit, que cette 


Commanderie eſt dans la Nouvelle- Marche. Leuthin. 


Top. p. 209. Ce pourroit etre Fancienne Ouartſchem, 
donnee aux Templiers par Ladislas, Duc de Poſna- 


nie, en 1232. Apres Fextinction de! Ordre des Tem- 
pliers , les Chevaliers de S. Jean s emparèrent d une 


grande partie des terres de cet Ordre. Voy. Leut h. 
Top. p. 2958. 99 »& Hubner, T. VI, 399 , 440. 
| „ 
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Pomeranie , Stolpe, petit- ale * Caſemir le 


Grand (1), les Chateaux & Diſtrict de Do- 


 brgyn , de Bidgoſic & de Wale, pour tre 


tenus par ce Prince & par ſes deſcendans ma- 


les en fief de la Couronne de Pologne (2). Le 


Prince de Pomeranie poſſeda ces Diſtricts ful- 


2 en 1377, qu'il mourut ſans laiſſer de poſ- 
tèritè, & ces Diſtricts revinrent a la Couronne 
la meme année (3). Falcx demeura a la Po- 
logne juſqu en 1460, que les Chevaliers Teu- 


toniques , qui Etolent en guerre avec la Polo- 


one depuis fix ans, sen emparerent (4); & ce 


Chateau fut repris ſur les Chevaliers avant la 


paix de Thorn qui fur conclue en 1466. Ceſt 


au commencement de cette guerre que le ſe- 


cond Electeur de Brandebourg de la Maiſon 


1 — 


1 . | 

— : a * wy * — *—— 
{ 
| 


(1) Caſimir de Stolpe , qu Eichſtett appelle Caf 2 


mir I/, etoit petit- fils de Boguſlas V, Duc de 
Stolpe, & d Eliſabeth de Pologne, * de Caſimir 
le Grand. 

(2) Anonym. ap. geen! T. IT, p. 103. Dlug. 
lib. X, col. 5 , 6 & 10. Crom. p. 223. L'Anonyme 


qui eſt un Ecrivain contemporain, dit que le Prince 


Caſimir regut Vinveſtiture de · ces Chiteaux au Cou- 
ronnement de Louis à Cracovie. 


(3) Voy. Plug. lib. 36, 37. Crom. p. x, N 
227, & p. 229 , col. x. 


(4) Dlug. ad an. 1460 , lib, I3 , col, 256. 


de la Pologne. 343 
de Hohenxollern, Frederic , ſurnomme Dent 
de fer, ſe remit en poſſeſſion de la Nouvelle 
Marche. Ce Prince profita de Fembarras ou ſe 
trouvoit l Ordre Teutonique par la revolution 
arrivee en Pruſſe, & qui prèparèe depuis 1440, 
eclata en 1454. Frederic IT $Sempara de la 
Nouvelle- Marche la meme année 1454 (1). 


— — - 


y—_ 


(1) Dlug. lib. 13, col. 144. Dlugoſy ecrivoit en ce 
tems. Foy. auſſi Leuth. Top. p. 30, S. 101, 102, 
& Crom. p. 359 6. Garc. p. 203. L'Auteur des 
Memoires de Brandebourg dit: que I Electeur Fre- 
deric II racheta alors la Nouvelle-Marche de I Ordre 
Teutonique, en rembourſant à cet Ordre les cent 
ducats pour leſquels Sigiſmond Fayoit vendu. Me- 
moires de Brandebourg , P. I, p. 13; mais aucun au- 
tre Hiſtorien de Brandebourg ne parle de ce rachat ou 
de ce rembours; & il faut bien que cette affaire ait 
pas etè bien termine en 1454 , puiſque l' Ordre Teu- 
tonique conſerva ſes droits ſur la Nouvelle-Marche. 
Juſqu'en 1518, que le Grand Maitre Albert de Bran- 
debourg Auſpach, ceda ces droits a la Maiſon Elec- 
torale de Brandebourg par une convention fignee à 
Berlin. J. Leuth. Top. p. roa, & Comment. X. p. 359. 
Il y a mème apparence que l' Electeur Frederic s em- 
para alors des Villes de Drambourg , de Falkenberg & 

de Schiffelein , 8c. qui font aujourd hut encore par 
tie de la Nouvelle-Marche. | 

L'Electeur Frederic IT avoit demands att Rot Caſi- 

mir 1 £ ſon agrement pour Faccupation de la Nou- 


V4 
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Naklo , dont 10 Diſtrict eſt ſepare de la Nous 

velle - Marche par celui de . „ & Bid- 

goſzcx , qui eſt ſeparee de la meme Marche par 

tous les deux, n'ont jamais plus appartenu à 
cette Marche que alcx. FE 


XII. 
Naklo , Nakie! ou Natel. 


| Naklo &toit un ancien Domaine de la Cou- 
ronne , quand Caſimir te Grand y conftruiſir 


un Chareau de Brique , I 1460 (1): ce 


* * = * att e aith3 6 ts Mad WY” . — 5 «a4 — 1 Ht) —— 


| velle-Marche , ſur laquelle Tklegeur ſavoit que la 
Pologne analy des droits, & le Roi ne lui donna 


pas cet agrement. Voy. Leuth. p. 359. Garc. p. 203. 
Voy. auf: Dlug. lib. 7 - cal. 44. & a 349 » 


col. 1 


Jagellon, pere de C Amir IV avoit redemandé 


aux Chevaliers, Santok & Drzen en 1411; & le 


Traits paſſe cette annèe avec Ordre Teutonique 


avoit remis cette affaire à un arbitrage que les Che- 
valiers paroiſſent avoir elude. Yoy. Dogiel, T. IV, 
p. 85 , col. 2. Voy. auſſi Limit. Reg, Pol. Vilna, 


1758 , in-4®. p. 4, fqu- Au reſte les Ecrivains Bran- 
debourgeois diſent que la Nauvelle - Marche revint 


au Brandebourg fort amelioree par les Chevaliers 


pendant les cinquante ans qu'elle Etoit reſtee ſous | 


leur domination. Leach. p. 29 , 8. 100. 


© Caſimir Grand qui à regne depuis 1333 | 
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Chateau devoit couvrir la Grande-Pologne con- 


tre les invaſions des Chevaliers Tentoniques , 
maitres alors de ce qu'on appelle le Palatinat- 
de Pomeranie , & les Margraves de Brande- 


bourg n envahirent j 3 ce Chateau. 
111 
Bidgoſcʒ ou B romberg. 


Bidgoſzcz, portion de l'ancien Duchè de 


Cujavie, a été, en 1278 , le partage d'un des 
enfans de Z incl de Moſavie, Duc de Cu- 


javie-Inowroclaw (1). Premiſlas, ſecond fils de 


n 


hs . 2888 p 4 


juſqu'à 1370, conſtruiſit quarante- cinq Chateaux de 
briques, & ceignit de murailles de briques auſſi 
vingt- ſix Villes. Dans le nombre des Chateaux conſ- 
truirs en briques par ce Roi, on trouve celui de 


Noklo. Foy. Dlug. Ab. g, col. 1163, 17164, & Ano- 


nym. ap. Sommersb. T. II, p. 98. Dlugoſy dit que la 
plupart de ces ouvrages ont ere conſtruits vers 1362. 
Foy. Dlug. ibid. col. 1132. 

(1) La Cujavie avoit ere partagee en 1268 en 
deux Provinces ou Duches par les enfans de Caſi- 


mir de Cujavie , cinquieme fils de Conrad I, Due 
de la Maſovie & de Cujavie. Un des fils de Caſi- 


mir, Duc de Cujavie , Zemomisl , eut Inowroclaw z 
un autre, Ladislas, ſurnomme Lokzetek , ou le Bref, 


eur Brzeſcie, Cela fait aujourdhui deux Palatinats, 
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Zemomisl , eut Bidgofycz avec le titre de Du- 
che (1). Caſimir le Grand conſtruiſit auſſi un 


Chateau de brique à Bidgoſ7cx , & ceignit la 
ville meme de murailles (2): C toit un autre 


boulevard contre les Chevaliers Teutoniques. 
On a vu quapres la mort de Caſimir le 


Grand en 1370, Bidgoſcx avoit Ee donnee 


en fief a Caſimir, Prince de Stolpe, & quelle 
revint à la Couronne en 1 377. Les Chevaliers 
Teutoniques s'emparerent de ce Chateau en 
1409 au mois de Juillet, & Ladislas Jagellon 


le reprit ſur eux le 6 Octobre ſuivant (3). Cela 
s' eſt paſſe cinq ans après la vente de la Nou- 
velle· Marche aux Chevaliers Teutoniques, par 
le Roi de Hongrie & IElecteur de Brande- 


bourg , Sigiſnond de Luxembourg. 
Valcz, Naklo & Bidgoſycx , avec leurs 


Diſtricts , ont été du Royaume de Pologne 


R 


— 
"—_ 
— 


dont Fun de Cujavie ou de Brxeſcie en Cujavie & 


Tautre d'Inowroclaw. Voy. Crom. p. 165, col. 2, & 


Tab. Gen, Piſtor. ad finem , T. III. 
(.) Lefſfko, ainè de Premiſlas , eut Inowroclaw- 
Caſimir , cadet, trois, eut Gniewkow. V oy. Anonym. 
ap. 8 3 i, P. III, & Tab. Gen. . Pif- 
torius ut ſup. 
(2) Anon. ut ſup. p. "ot; Dlug. lib. col. 29 
(3) Dlug. lib. 10, nl, 198 , 199. 
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avant L'exiſtence du Margraviat de _ 
bourg, lequel n'eſt que du douzième ſiècle, & 
avant que ces Margraves euſſent formè la Nou- 
yelle- Marche, dont la fondation eſt du trei- 
zieme & quatorzième ſiècle. 
Loin de rien retenir de FEleQorat de Bran- 
debourg, la Pologne auroit donc 4 revendiquer 
la meilleure partie de cet Electorat, comme 
erant compoſee de Terres que les Margraves 
de Brandebourg ont uſurpees ſur ce Royaume, 
& que la Pologne na jamais cedees a ces Prin- 
ces par 1 aucun Traité (1). 


6 


— 


(i) TLeutk. dit qu encore en 1571, Sigiſmond Au- 
guſte redemandoit 3 VEle&eur de Brandebourd Jean 
George, lequel venoit de ſucceder i ſon pere Joachim TT, 
les terres que les Margraves de Brandebourg avoient 
uſurpees anciennement ſur la Pologne. Leut h. pag. 
659 , 659; & depuis 1571, il n'y a eu aucune tran- 
ſaction avec les Electeurs de Brandebourg au ſujer 
* ces terres. 
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SUPPLEMENT 
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PRECIS 


DES RECHERCHES 


SUR LA” 


POMERANIE. 
LE Roi de Pruſſe fonde ſes prerendus Droits 


au Palatinat de Pomeranie : premierement, ſur 


Tidentitè des deux Maiſons Ducales, dont l'une 


a régnè à Stettin & autre a Dantzick ; & ſe- 


condement , ſur le droit de ſucceſſion feodale , 
| Inherent aux Ducs de Stettin, & deyolu : apres 
eux, aux Electeurs de Brandebourg , en vertu 


des Pactes de ſucceſſion palles entre ces Elec- 
teurs & ces Ducs (1 , FBS 


8 


(1) Foyer les Lettres - Patentes de ce Prince, pu- 
blices au mois de Septembre 1772. Le premier de 
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$32 Poms 
Il faut voir dabord i la pricendue ont 

"IH deux Maiſons de Stettin & de  Danezick 
eſt prouvce ou non. 
On a vu dans le Precis des Recherches fur 
la Pomeranie , crit, dont les aſſertions ſeront 
prouvees "WM les Nose Juſtificatives ci- après, 
que ſur le fait de la genealogie des Ducs de 
Stettin, on ne peut remonter avec quelque 
certitude hiſtorique, qua Vortislas ou Vra- 
tislas I, Chef ou Prince des Pomeraniens de 
TOder , connu en 1125. Dans les Hiſtoriens 
du douzième ſiècle, contemporains de Vortis- 
las J, on ne trouve rien, ni ſur Fextraion , 
ni ſur les ancetres de ce Prince. Les Hiſtoriens 
des trois ſiècles ſuivans n'en diſent rien non 
plus; & le dernier de ces Hiſtoriens, Crantzius, 
Hambourgeois, lequel écrivoit environ 1500, 
necommence la genealogie des Ducs de Stettin 


ces pactes a ètẽ conclu en 1338, entre l Electeur de 
Brandebourg , Louis de Baviere, & les Ducs de 
Stettin, Orton & Barnim. Memoire de Brand. 1750, 
p. I. Iz. Le ſecond en 1472 ou 1474, entre VElec- 
teur Albert P Achille, & le Duc Wolgaſt & de Stet- 
tin, Boguslas X. Abr. Chr. de Hiſt. d. Allem. ſous 
r 1472; & Garc. p. 222. Le troiſième en 1479, 
entre le mEme Ele&eur & Vratislas KX, Duc de 
Stettin, de Volgaſt , & Prince de Ruten. Gare Page 
A22 , Eickſt. p. 109. 
qu'l 


de la Polane. 35 


) 


qu Vortislas I (1). Le plus ancien des Hiſ- 
roriens Pomeraniens- connus, Bugenhagen; 
Moine à Belbuc, qui Ecrivit en 1518; dans la 
gentalogie qu il a donnte de la Maiſon des 
Ducs de Stettin, avoue qu'il n'a trouve , ni 


dans les Chroniques Poméraniennes, ni dans 
les Chartres, rien dont il ait pi s autoriſer 4 
remonter au-dela du meme Vortislas I; & ce 


neſt que ce Prince qu il donne pour e of 
la Maiſon des Ducs de Stettin (2). 


Vn autre Hiſtorien Pomeranien , Filkfee i 


1553 5 plus hardi que ce Moine 5 ll 


Vortislas un pere, qu il appelle Swantibor ; 
& c'eſt de ce Swantibor qu'Eickſtet fait deſ- 
cendre auſſi les Princes qui ont regne d Dant- 
zick. Cette pretendue tige commune des deux 


branches de la Maiſon de Pomeranie, ignorée 


du tems de Vortislas 1, & dans les trois ſiè- 


cles ſuivans, a donc Ete trouyee plus de quatre 


cens ans apres la mort de ce Prince ( 3). 


. * ® 
| e ” W 
ann FG" 11 - ls A : ha RPE «4M. FY * * 1 Ye 4g 


(1) Voy. Alb. Crantz de Vandali ; liv. VII 5 
chap. 17, Franc. ad Mzn. 1575, fol. 157, 
(2) Precis des Recherches ſur la Pomer. pag. 287, 


de Notes juſtificatives ſut ces pages » auſh la Table : 


Geneal. de Bugenhagen. 


(3) Eickſtere place la more de Veatſas 1. 47 
Tome Ih 2 


„% Fah 
La geènéalogie des Ducs de Pomeranie don: 
nee par Eictſtet, a été adopree par des Ecri- 
yains poſterients encore; & la Table genealo- 
gique qu'on voit dans Expoſe des Droits de 
Sa Majeſid le Roi de Pruſſe fur le Duche de 
| Pomerellie , pag. 175 eſt conforme à celle 
d' Eicłſtet. Pour: accredirer la Table: donnee 
dans cet Expoſe , Auteur dit qu'elle ſe con- 
| ſerve depuis plus de deux fiecles dans les Ar- 
chives de Stettin & de Berlin; mais cela prou- 
ve ſeulement que cette Table eſt du ſeizième 
ſiecle, & auſſi moderne que celle d'Eickſter ; 
&& la conformite de ces deux Tables prouve 


auſſi que c'eſt la meme que celle d'Eickfter, 


Cette Table, dreſſee plus de quatre ſiccles 
après SwWantibor & apres Vortislas, neſt ap- 
puyte, pour le degre d aſcendance qu elle 
ajoute à celle de Bigenhagen, ni ſur le temoi- 
gnage d aucun . 1. gegn ni ſur 
aucune Canine my” 


q 1 1 1 ; . 8 * , 
— W „ ry a th — 52 1 5 


1136 , & c'eſt 3 la meme annee que ha h_ auſſi 
4 Table Gentalogique de Expoſe de Berlin. On a deja 
vu qu Eickſtett Ecrivoit en i553, . 


(1) LAuteur de FExpoſe de Berlin dit que cette 
Table eſt fondee ſur beaucoup de Chartres, & cela 


peut etre pour les deſcendans de Vortislas 1 ; mais 


il n'y a point de Chartres de Vortislas I, & encore 


moins y en a-t-il de ſon pretendu pere Swaniibor. 


g * — - 


a = 8 N 


de la Pologne. $55 
La partie de cette gntalogie qui regards 
les Princes qui ont rẽgnẽ à Dantxick, eſt en- 
core plũs ideale que celle des Ducs de Stettin. 
H n'y a dans celle- ci qu un degré daſcendance 
Chaſarde, il y en a trois dans autre. 
Cette Table donne à Swantibor un ſecond 
fls nommé Bogislas , dont elle place la mort 
à Van 1150. A Bogislas elle en donne un, 
nommé Subislas, mort , ſuivant cette, Table, 
en 1187: & de Subislas elle fait deſcendre 
Meſtwin I, dont elle met la mort en 1220. 
A Meſtuin I elle donne pour fils Swantopelk , 
le meme qui, ſuivant le temoignage des Ecri- 
vains contemporains , fit aſſaſſiner Leſyko le 
Blanc en 1227, pric dans le mème tems le ti- 
tre de Duc de Pomeranie,, mourut en 1266, 
& laiſſa pour ſucceſſeur ſon fils Meſtwin , ſe- 
cond & dernier Duc de Pomeranie. 

La plupart des details de cette Table ſur les 
pretendus deſcendans de Su/antibor, au moins 
juſqu's Meſtwin I, doivent ètre ſuſpects. On 
peut bien prouver par des titres non douteux, 
que Meſtwin II a ere fils de Swantopelk ; que 
Swantopelk a été fils de Meſſu'in I, cela peut 
etre prouve par un titre auſſi; mais que Meſt- 
vin I ait été fils de Subiſſas I, cela ne ſe prou- 
ve que par les monumens d Oliva; & que Su. 
biſlas Lait ere fils de Bogiſcas „& celui ci fils 

Z 2 
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de Swanzibor-, * esl ne n be . * 


rien. der 81 
Ce dkfaur de deres pour Gude digits ſur 
85 que produit la Table genealogique'de l'Ex- 


poſe de Berlin, fait tomber la pretendue iden- 
tit des deux Maiſons Ducales de Stettin & 
de Danrzick, ou la prerendue communautè de 


tige des deux branches de la Maiſon de Pome- 


ranie ; communauté ſur laquelle Sa Majeſté 
Pruſſienne fonde ſes Droits au Palatinat de 
Pomèranie. 
On mettra ici ſous les yeux fu Lecteur les 
evan Olen qui font remonter la ge- 
nGlogie des Ducs de Pomeranie depuis Me- 
uin I, juſqu'a Subiſſas que ces monumens 
appellent I Ancien ou qui la font deſcendre de 
ce Subiſlas jaſqu'a Meſtuin TT , ce qui fait 


quatre degres. Le Lecteur verra lui-meme quel 


eſt celui de confiance qu'on peut donner à ces 
monumens, & c' eſt cependant le ſeul titre ſur 
lequel s appuyent tous les Gèncalogiſtes de Po- 
meranie pour faire deſcendre la Maiſon Du- 
cale de Danzzick , de Subiſlas qu'on voit dans 
ces monumens. Voici ce que ces monumens 


diſent de ce Prince: Noverint univerſe filii hu- 


jus domus quod illuſtris Dux Pomeranorum , 


Subiſlaus Senior primus Monaſterii in Oliva 
fundator extitit anno 1170 , qui paucis ſupet- 


* * 


5 wa 


N de la Pologne. 337 
viyens annir; in ſenectute bona moritur , & in 
ipſa quam fundaverat Oliva ſepelitur. De quo 


Principe nihil aliud in chronicis invenitur. Tra- 


ditur tamen primus inter Duces Pomeranie fe 
dem Catholicam ſuſcepiſſe (I): OR 
Ce monument ne marque pas edc 


année de la mort de Subiſſas, & il paroit 


que celle de la fondation de Abbaye n'y eſt 


miſe qu àu haſard. On ignore le tems auquel 
le monument de Subiſlas a ere conſtruit, mais 
on voit par le texte mème de berte inſeription 8 
ſepulchrale, qu elle na bags ere __ da rems de 


. nga A 
Ce que les cibines: monumens i ths 
. de Subiſlas l Ancien; reſt pas plus pr 


Fit 


cis: Subiflaus moriens duos: poſt ſe filios reli- 
quit Ie Samborium &. e I Kan 


fueſſe cum 268 Subiflao Juniors p _ 8 720 
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(i) Schu „ Hiſt. prull. Gedan. 1269 , in-fol. 
p. 31. Gaſpar Schutr; natif d Eiſlèben en Saxe 4 


ers. Secr6taire de la ville de Dantzik depuis 1565. 
juſqu' en 1594 qu'il mourut. Son Hiſtoite de Pruſſe; 


Ecrite en Allemand, avoit Ete imprimèe avant ry : 


mort en 1592, a: Zerbſt. La Traduction Latine, 


faite par ! Auteur meme , n'a ape er ; 


1769, 
2 
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Monaſterium Olivenſe magnifice ditaverunt, Tan 


dem vocante" Domino defuncti ſunt, eorumque 
corpora, in hoc tumuio requieſcunt (1). On voir 
encore par cette inſoription, où les annèes ſeu- 


lement de la mort de ces autres fondateurs ne 
ſont pas marques non plus ; que cette inſcrip- 
tion n toit pas * recemment * la mort 
de ces Princes (2). „5 


Loe premier des tend Abbaye d 0 


liva dont on trouve l'annte de mort marquee 
dans ces monumens, c'eft Meſtwin que ces 
monumens donnent pour ſecond fils de Subis- 
las Ancien, & qui dans les Tables Genealogi- 
ques d'Eickfter: & de I Expoſe de Berlin eſt ap- 


pelle Meſtwin I; defuncto Samborio ſuſcepit 


Ducatum Pomerania frater ejus Germanus Dux 
Meſtwinus, Princeps pacificus & devotus, qui 
Monafterium hac notabilibus poſſeſſionibus & li- 
bertatibus cumulauit. Is devotus Dux, expleto 


Ducarus ſui — ultimum clauſit diem & | 


3 N — 


-. an aA „„ „ r 
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(1) 1. ut y rare Þ 33. Ge nen & ce Su- 
þiflas II ſe rouve dans la Table Gent alagique d Ei- 
eulſtet. Ils ne ſe ttauvent pas dans celle de Expoſe 


de Berlin, parce que ce font das * inu- 


tiles a 1 a de cette Expoſitioůn. 

(2) Les anndes de mort ide ces Pee ainſi que 
de Subillas Ancien, ont été marquees au halard 
par Eickſter, ap 


* 
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fepulms eff in Oliya— an, dom. 1220. Hic reli- 
quit poſt: fe quatuor filios : Svantopelcum, Sam- 
borium, Rariborium & Wartiſlaum, inter guos 
illaſtrior extitit Svantopelcus (1). Encore cette 
inſcription ne marque t- elle pas le jour de la 
mort de-Meſtwin J, d'où Von peut preſumer 
qu'elle na pas été faite r£cemment non * 
apron. la mort de ce fondateur (2). 0 
Par Hepitaphe ſuivante de Svantopelk , ls 
aine de Meſtwin I, on voit encore que ces 
inſcriptions ont Ere compoſces long- tems après 
ce Prince: Erat Svantopelcus vir bellicoſus & 
adverſus omnes ſibi inſeſtos victorioſus' ſe de 
ſabjugio Principum Polonis excuſſit De hujus. 
Principis virtutibus, antiqui Monachi Oliven- 
ſes Patres Noſtri ejus contemporanei--- Talia 
nobis reliquerunt in ſcriptis: C eſt un ẽloge en 
mauvais vers Lëonins des vertus de Swanto- 
pelk , que d'ailleurs J Hiſtoire ne lui attribue 
pas. Cette inſcription dit enſuite que le Mo- 
naſtère d Oliva a ere brule de nouveau en 1236 
par les Pruſſiens : combuſta ef? iterum Oliva & 
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© Scharg — pag- 3. 

(2) C'eſt d' après les Jouenaux du Monaſtere a 
Zukow , dont il ſera parle plus bas que les Monumens 
Oliva placent la mort de Shin I « 1110. 


Voy. Bugenhagen, p. 139. 
2 4 
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Pruthenis Warmichn/cbus 8 8 y a apparence 
que les titres de - fandation perirent. dans ces 


incendies. Enfin' ce monument marque Pannee 
& le jour de la mort de Swantopeliʒ lan 1166, 
& ſe jour onzième de Janvier: Sexaginra ſex 


annis & mille ducentis virginis d parti fluxis 


moritur & in Oliva ſæpelitur- Dum ruit hoc fe- 
dus, terno Jani ty e "_ „ * 


A {13.0 4 1 
Voici le ede r Bigben, 45 Ane 


cee Bed en 1294. Dux Svan- 
| copelcus duos reliquit tlios Meſtwinum ſenio- 
rem & Vratiſlaum i uniarem- hic jugiens ain El- 
bingam peregre ili demortuus eft--='Meſtwinum 
qui illegitime vix erat ſanitimbnialem de ca- 


zobio-Stolpenfe , Fulcam nomine a ſuo matrimo- 


nin adoptaverat , Deus privarit- legitima ſucceſ- 


fare & ideo tempore via ſue deſignavit ſuum 


ſucceſſorem Dominum Pizmiſlum Ducem Polo- 


mes & in Pomerania vivente Adluc Do- 


- N 14 1 * * * 
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(i) Schutz, ue — 80. Schutz dit que 


Svantopelk eſt mort à age de 9 ans; mais le fa- 


vant Micrælius ne lui em donne que 92. Au reſte, 


ai Fun ni Vautre de ces Berivains ne cite aucune au- 
toritè a ce ſujet, 9 ne. en 1410 | 


cou 1174, 


E 


110 


Lk 


dle la Pologne. 561 
mino Meſtwino homagium Praſtiterunt (1)= 
Tandem Dux Meſtwinus in ſenectute bona mo- | 
ritur in Oliva ſepelitur. An. Dom. 1295 
octavo Kalendas Januar. was 0 3 le 5 
Decembre 1254 (3). 1 

On voit que ces Ane Hare jnſquels 
on trouve la'Ginealogie & I'Hiſtoire des Ducs 
de Pomèranie qui ont regne 4 Dantził, ne pr6- 
ſentent que quatre dẽgrès d aſcendance depuis 
Meftwin Il, mort en 1294 Juſqu'a Subiſlas 
ſon biſayeul, dont il y eſt fait mention à Tan 
1170, & qu ils ne remontent ni au- deld de 
Tannée 170, ni au-delà de Subiſſas J. 
On à dèja dit que la deſcendance de Me- 
fewin Hyde Swenropelk , peut ſe prouver par 
des titres plus furs que celui de ces inſcriptions. 
ſepulcrales. Ce titre eſt un Traitè de Paix con- 
clu en . entre N ging de way 
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* (1) Les Etats de Pomfritic Sanne hommage 
à Prémiſlas en 1 290. rn _ la gk p. * bet 
& Notes juſtif :p. 37. 

(2) Schutr, ut ſupra, p. 10 

3) C'eſt ſous cette annee que © Dingofz : a mis 15 
mort de ce Prinee ; Dlug. Liv. VII, fol. 874. EN 
reur commune des Ecrivains Pomèraniens qui l 
mettent en 2954 à et ſuivie pat I Auteur de Er- 
poſe & Berlin , dans la Table Geneal. 
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ranie, & les Chevaliers de la Pruſſe, Gent un 
des articles porte : Igitur, ſupra dictis omni- 
bus expeditis i prefati fratres & Vice Magiſter 
Meſtwinum, flium dicti Dacis quem ohſidem 
tenuerunt per ſex annos, eidem Duci Pome- 
ranie patri ſuo ſanum & incolumem reddide- 
runt (1). Ceſt auſſi dans cet acte qu on voit la 
premiere fois Svanzope/k porter le titre de 
Duc de Pomeranie, que, ſuivant les Ecrivains 
Polonois contemporains, Svantopel prit apres 
Faſlaſſinat de Lexsſto le Blanc en 1227 (2). 
On a dit auſſi qu on pouvoit prouver par un 
autre titre que les monumens d' Oliva, que 
Svantopelſt etoir fils d un autre Meſtwin. Ce ti- 
tre eſt une Charte de 1209, par laquelle Me- 
ftwin., pere de Syantopelk, dote le Couvent 
de Religieuſes de Zukow. Voici ce titre tel 
qu on le voit dans Schutz: Ego Meſiwinus 
D. G. Princeps in Gdansk. Omnibus Chriſt: 
fidelibus cum conſenſu filiorum Noſtrorum vide- 
licet : Svantopelct , Wartiſlai, Samborii, & 
Ratiborii, fimul uxoris noſtræ, Sandimonials 
bus ad Clauſtrum 1 8 0 Marie we. pa 0910 6/W das 
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0 1 ce Tait fe trouve dans best. T. . 
r ie, Na, 
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dle la Pologne. 363 
mus in Villis, in campis , &c. uſque ad termi- 
nos Caſtri Gdanenfis ,. & quadraginta Marcas; 
tertiam partem telonei quod datur ibidem de 
panno, & quadraginta Marcas ſuper tabernis 
in Dantzig , &c. Schutz dit que cette Charte 
eſt de Van 1209, ſans en marquer autrement 
la date (1) : que Meſtwin , pere de Svantopell 
ait été fils Subiſſas, cela ne peut ſe prouver 
R les monumens d Oliva, & cette preuve 
meme eſt douteuſe. Les monumens d' Oliva ne 
Saccordent pas ſur; ce point avec les annales 
de cette Abbaye. Bugenhagen qui a conſultè ces 
annales, dit qu elles donnoient a MeſtvwCoin pour 
5 Pow un m—_ in. ſtore: tamen en - 
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95 Fr > nr pag. 33. On voit le meme 
titre dans Kuricken ; Hiſtoire de la ville de Dant- 
1 en Allemand. *r & Dani. 16635 in ol. 

9. II paroit que Kuricken a donnè ce titre après 
Schatz, ou d après ſon Hiſtoire Allemande, impri- 
mee en 1592. 

Zukow ou Sukow , que Bugenhagen 33 Bucow, 
eſt une petite Ville, diſtante de Dantzick de trois 
milles ; & autrefois principale d'un de ſept diſtricts, 
en leſquels le Palatinat de Pomeranie eſt diviſe. Voy. 
la Carte de la Pruſſe par Homann. On a deja dit que 
C'eſt dans les Memoires du Monaſtère de Zukow que 
la mort de Meſtuin I ſe trouve rapportce à lan 1220, 
 Voy. Bugenh. p. 139. 
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-id eft de Monaſterio Oliva, Mifwini 8 by | 
trem legimus Zamburium (1). 

Manis que Subiſlas air eté fils 2 Bogiſls A 

& que Bogiſlas ait été de Svantibor, . preten- 
due tige commune des deux branches de la Mai- 

ſon de Pomeranie, cela ne ſe voit pas meme 

Gans les monumens d'Oliva. 

II n'y a aucune Chronique ancienne dont 
on puiſſe appuyer ces deux filiations; encore 
moins y trouve t- on quelqu'appui dans les 
Chartres. Dreger, qui a public toutes les plus 
anciennes de Pomeranie , avoue qu'il nen a 

trouvè aucune, Capris laquelle il ait pu dire 
que Syantibor a été père de Bogiſlas, & que 
Bogiſtas Lait ere de Subiſlas (2); & on a deja by 

vu que la prerendue deſcendance de Meſtwin I. 

de Subiſlas Pancien”, n'eſt fondee que ſur les 
monumens d'Oliva, contredits par les Annales 
de la meme Abbaye. Cela fait donc trois de- 

* d' haſardes dans la 8 de la e 
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(i) Bugenhagen, p. 139. Ce Meſwin I pourroit 
bien avoir été fils de Sambor, à qui Kadlubek , Ecri- 
- vain du douzieme ſiècle, dit que Caſimir II donna 
le Gouvernement de la Marche de Gdansk, environ 
1175. Voy. le Prècis ſur la Pomeranie ; pag. 288, & 
Not. juſtif. p. 308. Note ſur la page. 

(2) Voy. Dreger, Code Diplom. Pomer. p. 477: 
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> 1. 


de la Maiſon de Pomeranie , laquelle regarde 
la pretendue Branche de Dantzick. On ſent 
bien qu' avec une pareille genealogie , on ne. 
ſeroit pas recu ſeulement dans un Chapitre 3 


& comment I'Auteur de Expoſe de Berlin a- 


t-il cru pouvoir y fonder les pretendus Droits 


du Roi de Pruſſe à la ſucceſſion des Ducs de 


Pomeranie ? $.- 


On croit qu 15 neſt plus nlceſſaire de parler 
du Droit de ſucceſſion feodale , pretendu ap- 
partenant aux Ducs de Stettin (1). Quand la 
pretendue identitè des deux Maiſons de Stettin 
& de Dantzick auroit cre prouvee „ce qui n'eſt 
pas, ce Droit pouvoit bien ne pas appartenir 
encore a. la branche {uppolce collaterale de 
Stettin; & encore moins pouvoit-il appartenir 
aux Electeurs de Brandebourg, en vertu de 
leurs Pactes de ſucceſſion avec les Ducs de 


Stettin. 
Les deux . de la 3 aux 


Margraves de Brandebourg par les Rois des 


n 


— — . 


(1) Ce droit, ſur lequel la Cour de Berlin n'in- 
ſiſte plus dans ſon Expoſe , a été mis en avant dans 
les Letrres-Patentes du Roi de Pruſſe adreſſèes aux 
Etats du Palatinat de Pomeranie en 1772, & que 


Von a indiquees au commencement du Precis des 


Recherches ſur la Pomeranie, 


«oy 
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Romains , Frederic II, de Suabe en 123 t, & 
Adolphe de Naſſau en 1291 , que Von voit 
| — dans 'Expoſe de Berlin, pag. 195 ne 
donnoient gueres de droit aux Margraves de 
Brandebourg ſur la Pomeranie meme de 1'O- 
der ou de Stettin. Les Empereurs d' Allemagne 
donnoient ſouvent ce qui ne leur appartenoit 
pas; & la feodalitè de cette Pomeranie envers 

Empire d' Allemagne, n'a été reconnue par 
les Ducs de Stettin que long- tems après Fre- 
deric IT & Adolphe ; mais la feodalite de la 
Pomeranie de Dantzick envers le meme Em- 
pire, na jamais ErtE meme haſardee. 

Il faut Eclaircir, au moins, ce que l' Auteur 
de I'Expoſe de Berlin, pag. 189 dit ſur les prẽ- 
rendus demembremens de la $ ts par les 
Rois de Pologne. 

Henri le Barbu, Duc de Breſlau, PING en 
1238 , une partie de la Grande-Pologne ſur 
Ladiſtas le Cracheur , petit- fils de Mieciſlas le 
Vieux, Duc de Grande-Pologne , en vertu du 
partage fait par Boleſſas III entre ſes enfans, 
1139. Premiſlas J, fils de Ladiſlas le Cra- 
cheur, à qui il n'eroit reſtè que Gneſne , re- 
couvra le reſte de la Grande- Pologne, en 1642, 
après la mort de Henri le Barbu; & en 1250, 
il partagea cette Province avec ſon frere Bo- 
leslas le Pieux. Premislas eut Poſnanie, Bo- 
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Lexlas eut K ali. Premislas II, fils de Prs- 
mislas I, ſacceda à ſon pète en 12575 ſous la 
rutelle de ſon oncle Boleslas; & après la mort 
de Boleslas, en 1279, il Neunte le Duchè de 
Kaliſch à celui de Poſnanie. C'eſt ce Premis- 
las II qui reprit le titre de Roi de Pologne en 
1296 , & fut aſlaſline en 1297. Le Roi Pre- 
mislas eut pour ſucceſſeur, d'abord Ladislas 
| Lokietek , Duc de Sicradie » Cujavie , &c. & 
puis Yenceslas , Roi de Boheme, en 1300. 
Apres la mort de Venceslas, en 1305, un au- 
tre Henri, Duc de Glogau, s empara encore 
de la Grande Pologne, ou d'une grande partie 
de cette Province. Ce Henri mourut en 1309, 
& Ladislas Lokietek , qui ètoit rentre en Polo- 
gne après la mort de Venceslas, chaſſa de 
la Grande - Pologne les Seen en 1311 & 
1312 (1). 

Tous ces faits ſe ttouvent confignes dans 
Hiſtoire de Pologne, ainſi * dans celle de 
Siléſie. 

Ce qui, dans I Expoſe de Berlin „ pag. 197 
& ſuivantes, eſt dit ſur la Nouvelle-Marche & 
ſur le Diſtrict dont cet Expoſe determine la ſi- 
tuation entre e de la Drawa ou Dra- 
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ges de la ore ou Netze, 8 Cuda 
Kuddew , ou le Diſtrict de #. "alc; „ a été 
Eclairci dans les Recherches ſur la Nouvelle- 
Marche, pour ſervir de ſuite au OT des Re- 
* _ la Pomranie 00 | 
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De h Confederation. de Bar , contre out ce 
1 S*eft fait 2 Varſovie. 


Novs, ci | 5 ED: 


La Pologne faccombe enfin fous les coups 
redoubles d'une ligue dont il étoit d' autant 
plus impoſſible de prevoir la naiſſance, les 
progres & les ſuites funeſtes, qu'elle eſt for- 
mee pat des Puiſſances, qui, dans tous leurs 
Ecrits , ſe. donnoient pour amies de la Répu- 
blique. Ces memes Puiſlances, jalouſes depuis 
longtems les unes des autres, ſe reunifſent au- 
jourd hui pour s aggrandir 4 nos depens. Tout 
cede 4 leurs forces combinces; mais eſperent- 
elles que de vaines formalitẽs dont elles cher - 
chent à S tayer, juſtifieront leur entrepriſe? 
La juſtice opprim&e conſerve ſes droits, & 
tant que les loix de la Nature ne ſeront point 
un vain nom, nous ne ceſſerons d'eſperer que 
nos juſtes plaintes intereſſeront enfin toute ] Eu 
tope en notre faveur. 
La conduite de ces Puiſſances tele patoltre 
q autant plas r&voltante aux yeux de tout Po- 
lonois , qu'en faiſant des efforts pour donner 
Tome II. "7 
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une apparence de legalite a leur invaſion, elles 
offenſent Egalement nos coutumes, nos uſages 


& nos loix. On ctèe un fantdme de confede- 


ration, tandis qu'il en ſubſiſte une qui a entre 


les mains tous les Droits de la Nation. Quelle 


autorite peut pretendre une Confederation que 


la Nation doit defavouer , fi elle ne conſent 


Go 


pas \ Pancantiſſemenr de toutes ſes ol > 
Sans donate la Nation Polonoiſe a le droit de 
ſe confederer, pour repouſſer un danger immi- 


nent: Ceſt un remède terrible, fait pour don- 
ner une ſecouſſe à toutes les parties engourdies 


de VErat ; qui, cauſant un ebranlement uni- 
verſel, doit ue: Is: e for ſes an- 
tiques fondemens. * ; 

La nature de la Glen en n ft autre 
choſe que la voie de manifeſter le yeeu' gene- 
ral de la Nation, dont l'objet & le but ne peu- 
vent etre que le ſalut & le vrai bien de la pa- 
trie. Mais pour donner à cette Nobleſſe nom- 
breuſe & ſouveraine un mouvement regulier , 


& L'unir en Confederation générale, notre 


conſtitution ordonne des formes indiſpenſables. 


Les Citoyens doivent commencer par ſe 
confedèrer dans les Palatinats, Terres & Diſ- 


tricts, & ce n'eſt que par-la qu on peut connoi- 
tre leurs intentions en particulier, & par con- 
ſequent le vœu general de la Nation. Ces Con- 


ue ls Pallene BE . 
Rddeviein particulières ſont aſtteintes 4 _ 


mer des Marechaux & des Conſeillers, & 
ceux-· ci choiſiſſent A eux un n BY 


neral. q | 11841450 


Comme la e hs Fry 10 ur 
Nations égales en droits, prerogatives & acti- 
vite, la meme operation ſe fait reſpectivement 


dans le Royanme de Pologne & le Grand- 
Due de Lithuanie. Alors les deux Confeds- 


rations générales s incorporent Vune 4 Vaurre 


par un acte expres d'anion. De-la E an 
Confédération legitime, un corps reveru da | 


pouvoir ſouverain de la République. 


Ceſt d'apres ces formes legales & indiſpen- | 


fables , que notre Conftderation s'eſt &tablie 


au peril de notre vie, & malgre tous les abſ- 
tacles qu on nous oppoſoit. Les actes des Con- 
federations particulières des Palatinats, Ter- 
res & Diſtricts, ne ſont ignorès de perſonne: 


tout le monde connoit les actes des deux Con 
fedeérations -generales: de Pologne & de Li- 
thuanie. Enfin l'acte ſolemnel par lequel les 


deux Confederations generales ſe ſont reunies 


pour n'en former qu une, eſt repandu dans 
toute l Europe. Voila les monumens authenri- 


ques de la legitimite de notre Confederation + 
voila la preuve de nos Droits. La Nation nous 


a reverus de ſon pouvoir, & nous en ſommes 
e 
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les e Aucun acte, ni i parricidiet, fl 


moihdre attéinte avant les Declarations con- 
cernant le demembrement. 

Ou omg en effet, ces actes qu'on 20805 6 op- 
pole? 2 { la Nation a- t- elle parte? Acca- 


blee aujourdhui par la force & la violence, 


quand elle parleroit, ne voit· on pas qu au lieu 
de montrer ſes vrais ſentimens, elle ne ſeroit 
que lecho de nos oppreſſeurs. Pouvons· nous, 
ſans ttahir la Patrie , remettre ſes Droits 4 


Tlaſſemblee illegale tenue dernicrement 4 Var- 


ſovie? Reconnoitrons-nbus pour la Nation des 


hommes dtvouds aux interèts des Puiſſances 


qui ne veulent pas theme permettre que les 
Provinces qu belles nous laiſſent, n de 
leur indẽpen dance? 


Qui on permette d la Ninion de $ a 


avec libertẽ, & nous ſommes aſſures qu elle 
ne —— pas le pouvoir qu'elle nous a 
confiè, & qu elle a regard comme ſa derniere 


reſſource. Suſfita wil de donner à une cabale 
le titre impoſant de Confederation' générale, 


Pour aricantir les Droits, tes Loix & les Cou- 


bumes- de ia Republique? Non; {ans doure; | 
cette prerendue Confederation genłrale eſt- elle 


| Fouvrage de la Nation? Par quel ſigne les Pa- 
latinats, Terres & Diſtricts ont- ils falt con- 


général, &mané de la Nation, n'y a ports la 
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noſtre leurs volontẽs? Cette meme pretendue 


Confederation eſt- elle libre au milieu des ar- 


mes eErrangeres ? Ce ſont les Generaux & les 


Miniſtres des trois Puiſſances qui ont profire 
de la foibleſſe & de la crainte des citoyens, 


pour leur ordonner de i, * Dive en 
Confederation. 


Les Provinces envahies , tgakts en 4 & 
e a celles qui reſtent, ont- elles eu 
leurs Repreſentans à cette prerendue Diète en 


Confédération ? En les excluant de la partici- 


pation aux deliberations , n'a-t-on pas com- 
, mence par fouler aux pieds leurs privileges, 
& ne les a-t-on pas par-la meme aſſujettis a h 


domination errangere , avant que d'avoir exa- 
8 9 


| mind & diſcuté les vedrodrioas des trois Puiſ= 
ſances? En faut - il davantage pour convaincre 
Europe entière, que toutes les operations de 


la Confederation actuelle de Varſovie font 
pour nous Etrangeres & nullement obligatoi- 


res? Bien plus, ſelon les principes memes de 
cette pretendue Conf4derarion , elles font ef- 


ſentiellement contraires à nos coutumes , & 
nos loix, & a la conſtitution nationale. 


IN Qu'on jette les yeux ſur les pretendus Uni- 
verſaux adreſſes aux Dierines z ils recomman- 


dent ſeulement de choifir des Nonces qui 


1 cannoiſſent les Droits de la Patrie, les torts | 
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374 | Partage 
» quon lui a * auſſi- bien que la circonſ- 
„ tance & la nëceſſite od elle ſe trouve, & qui 
„„ autoriſẽs par les Palatinats, puiſſent & veuil- 
» lent, ſuivant les évenemens, confirmer, cor- 
5 riger, changer tout ce qui _ ir 4 
„ conſetver & ameliorer I Etat. 
Dans ces Univerſaux, le nom mème de * 
5 Kastanien n'eſt pas prononce. Dans plufieurs 
Ae Terres & Diſtricts, on a elu des 
Nonces pour une Diète libre, en leur donnant 
des pouvoirs trẽs-limités, mais ſans faire au- 
cune mention de la ende Il y en a 
dautres, od, au lieu d'elire des Nonces pour 
la Diète, on wa fait que proteſter ſolemnelle- 
ment contre ce qui pourroit arriver de preju- 
diciable aux droits & au bien de la Republi- 
que. Sage prevoyauce de Citoyens zeles pout 
la Patrie, & fidèles 4 leur devoir! 
Comment & de quel droit, ſans pouvoir & 
ſans qualité authentiquement reconnus , un 
petit nombre de Nonces s'aſſemble-t-il le 16 
Avril dans une maiſon particuliere , & y con- 
vient · il d'une ligue e oſe — Confe- 
deration générale? 
La ſurpriſe, MT & ee 
quia „de la Chambre des Nonces, en appre- 
nant cette fatale nouvelle, reclament contre 
cette entrepriſe avec plus de force & d'energie 
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que nous ne pourrions le faire. Pluſieurs Ci- 
toyens ne virent que le danger de la Patrie, 
& furent aſſez genereux pour dreſſer des actes 
de proteſtation. Les traitres 4 la Patrie paru- 
rent ſeuls conſternes ; & tant la force de la 
Juſtice a de droit, celui qu'on venoit davilir , 
en le cr6eant Marechal , fut fi lionteux de ſa di- 
gnitè chimerique , qu'il n'ofa pas lever le ba- 
ton dans la Chambre des Nonces, & par-la il 
reconnut lui-mème Iillegalite de ſon election 
& de la Confederation dont il eroit le chef. 
Ajoutons aux proteſtations des Gentilhom- 
mes, les voix des Senateurs qui s oppoſoient 4 
la mème nouveaute; a- t-· on reſpectè leur zèle? 
Nous ne ceſſerons point de le repeter ; 
nous ſommes encore reverus du pouvoir que la 
Nation nous a confiè, & il eſt impoſſible de 
concevoir une Confederation gencrale qui n'eft 
pas le reſulrar des Confèdèrations particulicres 
des Palatinats. On ſait que les Nonces avant 
Pacte de diſcuſſion de leur caractère public, 
connu en Pologne ſous le nom de Rugi , ne 
ſont encore que des hommes privẽs, comment 
donc concevoir que quelques Nonces, avant 
meme. que d'avoir été reconnus dans leurs 
Chambres, puiſſent de leur propre autorite 
s'arroger le Jroit de faire une Confederation 
gencrale „ & de changer la Diète en Confede- 
| A a 4 


„ö Faust, 
ration avant qu'elle eut été —— ? les 
Dietines avoient- elles été conſultées? avoient- 
elles dElibere ſar une operation ſi importante ? 


avoient- elles donn leurs inſtructions? Où ſont 


les Marcchaux & Conſeillers des Dierines des 
Palatinats? Où reconnoit- on le vœu de la Na- 
tion 2 Pourquoi des proteſtations formelles 
ſont- elles ſans force? Le nom Polonois eſt-il 
detruit ? Si on nous laiſſe ſubſiſter „ fi nous 
avons encore une Patrie, ſi nous avons des 
loix, comment peut - on reconnoitre pour une 
Confederation legitime la Conjuration formèe 
a Varſovie contre la Republique, ſans autori- 


ſer Tattentat le plus criminel? Luſurpation 


d' un pouvoir donne & maintenu par la violen- 
ce & la force, peut- elle avoir rien de reſpec- 
table, & autoriſer le han total des 
Droits de la Nation? 

Seſt-on flarre de legitimer la 8 Con- 
federation générale, en contraignant par la 
terreur tous les Membres de la Diète d'adhe- 
ter à lentrepriſe de quelques hommes devoucs 
aux intèrèts de trois Puiſſances? La haine, 
| Pefperance, la force ont- elles donc des droits 
legitimes? Une nouvelle injure qu on nous 
fait, peut elle rendre juſtes les precedentes ? 

On en font donc réduites routes les Nations, 

ſi une premiere * ele — 2 une 
ſeconde? „ 


de la Poligne. wn” 


Tome I Europe eſt convaincue de la juſtice 
de nos plaintes. Tout le monde eft perſuade 
que les Puiſſances dont nous nous plaignons, 


en voulant affoiblir nos Droits, n'ont fait que 
manifeſter davantage nn de leurs _ 


tentions. 


Pour faire connoftre reſpeir 40 la monſ⸗ 
trueuſe Conftderation de Varſovie, il nous 


| ſuffir de dire qu l elle a donne 2 ſes delguts un 
pouvoir illimits de conſentir au dẽmembre- 
ment de la Pologne, & de changer à leur gre 
la forme du Gouvernement. Elle leur enjoint 


par Particle XV de leur commiſſion, de ſolli- 
citer auprès des Puiſſances voiſines la reintc- 
gration du Traite de Carlowits, qu'on ſuppoſe 


enfreint par la Porte: elle s impoſe à elle mèẽme 


obligation de ratifier aveuglement tout ce que 


les delegues auront conclu. A ces traits faut- il 
reconnoltre des Citoyens libres qui aiment 


leur patrie, ou des Citoyens enchaines par la 
force, s ils ne ſont pas vendus a l'injuſtice? 


Les Chefs de cette pretendue Confedera- - 


tion, & qui veulent clever leur fortune parti- 
culière ſur les ruines de la Nation, ont ſenti 
qu'ils ne pouvoient achever de perdre la Re- 


publique qu en nous perdant ; & c'eſt pour 
rcuſhr , s il eſt poſſible, dans ce dereſtable pro- 
jet, qu ils ont annulle tous nos actes par my f 
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decrers qu als ee pas en droit de faire. Is 
nous regardent comme les auteurs des calami- 
tes que nous avons youll prévenir, ou dont 
nous avons voulu arreter le cours. Que nous 
importent leurs menaces, ſi elles ne ſont pas 
legitimes? Nous avons pour nous le témci- 
gnage de notre conſcience, les loix & Feftime 
des Ciroyens vertuenx. Ils conviendront, ſans 
doute, que nous ne ſommes les triſtes victi- 
mes de la perſecution & de la vengeance, que 
Pour avoir trop fidèlement rempli notre de- 
voir. Quel motif plus noble, quel ſacrifce 
Plus glorieux, que celui d'avoir ſubi la proſ- 
_cription plutõt que de conſentir à Vancanri(- 
ſement des droits les plus ſaorte de la Reli- 
gion & de la Patrie? Git $6 

Ils accuſent notre Confidianinn: adudrale 
@ avoir cauſc la ruine de la République, parce 
que nous avons uſe & conſume, diſent- ils, les 
forces avec leſquelles la Pologne pouvoit re- 
ſiſter à une Puiſſance qui a une force preponde- 
rante. Nous demandons a notre tour, mais avec 
plus de juſtice , pourquoi n'a-t-on pas employẽ 
ices memes forces avant nous, des la premicre 
infraction des Droits de la République? Nous 
-n'ayons Ere que trop patiens, & nous ſerions 
anjourd hui ſans crainte, fi on avoit fait plutor | 
ce que nous avons tenté inutilement, malgiè 
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tous nos efforts & les plus grands ſacrifices. 


Quoi ! on oſe reprocher 4 des hommes H. 
bres d'avoir fait tous leurs efforts pour conſer- 


ver leur liberté. Que la prerendue Confedera- 


tion de Varſovie eſt loin de meriter un pareil - 
reproche! Nous en appellons + PEur ope Std 


re, pour decider la cauſe entre notre Confede- 


ration & celle de Varſovie. Que Europe pro- 
nonce qui de nous ſert la Patriĩe ou la dètruit! 


Nous avons agi en vrais patriotes; mais la for- 
tune a ceſſè de nous ſeconder. Ce neſt qu en 
ſuivant Vexemple que nous avons donné, que 


la Pologne pourra un jour ſortir de ſes ruines, 


venger ſa liberté opprimèe, & conſerver à la 
Religion dominante le reſpect & Vempire qui 
lui font dus. Si ceux qui oſent nous calomnier 


aujourd'hui s toient joints a nous, quand la 


Porte, notre fidelle allice, a pris les armes pour 


notre defenſe; ſi la foibleſſe, la cupiditẽ des uns, 


n'avoient point enchaine la valeur des autres; 


ſi la Nation entiere avoir deploye ſes forces, fi 
elle avoit montrè cet eſprit belliqueux qui lui a 


tant de fois merite la victoire, nous ferions 


aujourd'hui a la veille de recouvrer notre li- 
berté & de toncher au terme de nos malheurs, 
jamais nous ne nous ſerions trouvè dans la 


dure & triſte neceflite de chercher parmi nous 
notre Patrie & la vraie Nation; jamais on 


n auroit vi | former cette ligue qui nous accæ- 
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ble, & I Europe qui g&mit aujourdhui de nog 
malheurs aurok applaudi a nos effort. 
Que les mauvais Citoyens qui travaillent 4 
h ruine de la Patrie ceſſent de nous calomnier, 
nous qui I avons defen due! Ils ſe deshonorent 
aux yeux de ceux qui les ont gagnés, tandis 
que nous ſommes aſſures de Veſtime des Puiſ- 
fances memes qui profitent des funeſtes divi- 
ions de la Republique. _ 
Nous ſommes, au reſte, OM Hoignb ds 
nous plaindre * tous les Citoyens qui com- 
poſent la prẽtendue Confederation acttielle. A 
Texception d'un petit nombre auxquels leur 
proper conſcience doit reprocher leur crime, 
tous les autres nous rendent juſtice & nous la 
leur rendons, convaincus que ce n'eſt que la 
violence & la force majeure qui les entraineng, 


Us gemiſlent de ces Arrers de proſcription 


qu on donne contre nous; les ſentimens de 
leur cœur font pour nous. Nous avons meme 
tout lieu de croire qu ils applaudiſſent a notre 
fermeté, & qu ils nous regardent comme la 
derniere reſſource de la Republique. Ils beniſ- 
ſent les proteſtations que nous ſommes en 
droit de faite contre les actes qu'ils ſont con- 
traints de ſigner. Ne deſeſperez pas de la Re- 
publique, nous diſent- ils; efperez toujours, 


leur rèpondons - nous, & la Providence qui nous 


chäatie aujourd hui , touchée un jour de nos 
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malheurs, nous r&compenſeta de notre amom 
conſtant pour la Patrie, en nous la tendant plus 
heureuſe & plus floriſſante que jamais. Nous 
n inſiſterons plus ſur la nullité de ces actes, 
elle eſt Evidente.' Nous ne diſcuterons point les 
Droits de la Pologne & les pretentions que ona 
formòes ſur pluſieurs de ſes provinces. Lespicces = 
de ce grand procès ont ere miſes ſous les — 
Europe, & le jugement en eſt porte. 
Les proteſtations ſont la ſeule refſotiece qui 
nous reſte, reſſource bien foible pour des Ci- 
royens qui aiment leut Patrie. Nous avons ſouf- 
fert allez long - tems & aſlez patiemment les 
perſecutions dont on nous a accableés, les noir- 
cCeurs & les calomnies qu on oſe publier contre 
nous ʒ nous perſiſterions encore 4 mepriſer les 
inculpations & a nous raire, s il ne s agiſſoit que 
de nos propres perſonnes, fi nous n tions reſ- 
ponſables de nos actions à la poſterire, ſi nous 
n'avions pas 4 craindre den perdre leftime. Ce 
n'eſt point pour venger les injures & les torts 
perſonnels qu on nous fait, qu en invoquant le 
Saint nom de Dieu, nous proteſtons contre 
tous les actes faits & à faire de la pretendue 
Confederation de Varſovie; c eſt pour remplir 
le plus facre des devoirs; c'eſt pour tranſmettre 
2 la poſtbrité la Republique celle que nous Ha- 


| vons regue des mains de nos ancetres; mais, 


errants , pourſuivis, a ayant pour route ſortune 


382 Para 
que la vertu, x Wa & le Wage __ bos. 5 
vons· nous faite de plus? 

Chere Patrie l nous n avons plus ry e 
2 t offrir ; nous avons perdu nos biens, nous 
avons expol& nos jours pour te defendre'; nous 
envions le ſort de ceux qui ont eu la gloire de 
Perir'en te defendant; & la vie ſeroit pour nous 
le comble des malheurs, ſi nous eee de 
| Pouvoir un jour te la rendre utile. 

Cet heureux avenir paroit encore doignt = 
mais des circonſtances peuvent le rapprocher ; 
& il eſt permis d eſperer qu elles arriveront. En 
attendant cette heureuſe rẽvolution, nos pro- 
teſtations vont nous devouer a Findigence. * 

Nous la ſupporterons ſans regret, & 1 wo 
de ſervir la Patrie adoucira nos mau. 

Nous proreſtons donc devant les Puiffances 
garantes de nos Traités, devant la Seréniſſime 
Porte Ottomane qui combat genereufement & 
heureuſement pour les intérets de mene 
devant notre propre Patrie & I Europe entiere , 
contre tous les reces, que la crainte & la violen- 
ce ont extorques d nos chers comparriotes, dont 
e e les vrais ſentimens. 

Nous I contre tout ſerment de fide- 
lirs fait & à faire en faveur de toute autre Puiſ- 
ſance que la Republique ſerment nul par lui- 
meme, & qui ne peut rompre les liens naturels 


qui attachent 3 Citoyen à ſa Patrie. 


de la Pologne. 383 
„Nous dead contre les Aeliberations des 


dernières Aſſemblées des Senateurs, auxquelles 


on a attribut᷑ le nom de Conſeil du Senat, con- 
tre les prẽtendus Univerſaux, les Diẽtines, les 
ptetendues Confederations & Dietes actuelles, 
comme n tant que l ouvrage d'une force łtran- 
gere & non celui du conſentement libre & vo- 


lontaire de la Nation. 


Nous proteſtons contre les a as 
Congres actuel de Varſovie, la commiſſion de 
ſes delegues, le pouvoir qui leur a ere donné, 
XK leurs deliberations quelconques contre tous 
Pactes, Conventions, Traités, Echanges, Rati- 
fications , & generalement contre tous Actes, 
ſous quelques denominations que: ce ſoit , qui 


tendent ou tendroient a demembrer les Pro- 


vinces de la Pologne, oua confirmer le dẽmem- 
brement qui en eſt & pouttoir ètre fait, contre 


toute innovation dans la forme du Gouverne- 
ment; la Religion & la Liberté, innovation 


d autant plus dangereuſe, qu elle ne peut ètre 


aujourd hui que Veffer de la violence & des ar- 
mes étrangères. 
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Nous m contre tous ces W ſs. 5 
priſens & futurs, comme contrairesau droit na- 
toit des gens, aux Traités faits avec 


turel, au 


les Puiſſances voiſines & pluſicurs autres Puiſ- 
ſances de Europe, aux garanties de tous ces 
Traités, à la conſtitution de I Etat, aux Loix 
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POS: HH CRE faire parvenir; nous 
tout de les graver dans leur cœur, 
comme un monument * nnn 4 notre 


— de faire 
— Ia i Republique contre des 
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en nous FI Saeles 


— de ſoutenit les droits 


& Fintégrité de la Pologne par ſes armes vic- 
, wotisuſos - d que c eſt de ſes eſſo 


is le ſalut de Ia Republique; ; 


Nous dipoſons Tate preſent de nos proteſta- 
tions entre ſos mains, on la priant tres: in m- 


ment de le recevoir & de le 
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